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Lacordaire et 

Lacordaire o toujours été un apôtre de 
la liberté sous . toutes ses formes : c'est 
là une affirmation devenue banale. En 
particulier, il s'est fait le champion de la 
liberté d'enseignement, dont toutes les 
outres sont solidaires.: c La liberté de Jo 
presse, écrivait-il dons l'Avenir, le 18 
octobre 1831, est une liberté d'enseigne­
ment .. . Presque toutes les libertés sont 
des libertés d'enseigner ou d'être ensei­
gné». Le retentissant procès de J'écolt. 
libre, ou mois de septembre précéder.t, 
avai t donné lieu à Jo revendication publi­
que d'un droi t naturel, proclamé par la 
Charte de 1830. Et, avec plus de logique 
que d' ironie, Lacordaire invitait les uni­
versitaires à joindre leurs efforts aux 
siens : c S'ils aimaient davantage Jo 
liberté ct qu'i!s connussent mieux leurs 
propres intérêts, ils solliciteraient eux­
mêmes l'émancipation de l'enseignement, 
ils attendraient plus de gloire d'une glo­
rieuse concurrence que d'une servitude 
qu'ils portent les premiers :. (Avenir, 
12 octobre 1 831 l . 

Tout cela est fort connu et il n'est 
poin t besoin d'insister. Mois Lacordaire 
s'est-JI contenté de rester sur le terrain 

la ·liberté d'enseignement 
théorique des principes, ou bien o-t-il été 
aussi partisan de l'enseignement libre 
dons ses réal isations concrètes ? 11 est 
impossible de douter que telle était sa 
conviction. 

« Les longues, l'histoire, l'astronomie, 
la physique, les mathématiques, Jo phi­
losophie, tout cela est plein de Dieu ... 
Qu'il y oit des sciences sacrées et des 
sciences profanes, Il n'y ouro toujours 
dons l'enfant qu' une tête pour les appren­
dre. :. (Avenir, 17 octobre 1830.) 

Cette tê te unique avait évidemment 
été aussi Jo sienne et il avai t souffert 
lui-même de cette rupture d'équilibre : 
« Un cours de philosophie pauvre, sons 
étendue et sons profondeur, termjno Je 
cours de mes études classiques. Je sortis 
du collège à l'âge de dix-sept ons, avec 
une religion détruite et des mœurs qui 
n'avaient plus de frein... Ce résultat 
s'explique bien facilement. Rien n'avait 
soutenu notre fol, dons une éducation où 
la parole divine ne rendait parmi nous 
qu'un son obscur, sons suite et sons élo­
quence, tondis que nous vivions tous les 
jours avec les chefs-d'œuvre et les exem­
ples d'héroïsme de l'antiquité. Le vieux 
monde, présenté à nos yeux avec ses 
côtés sublimes, nous avait enflammé de 
ses vertus ; le monde nouveau, créé par 
l'Evangile, nous étai t demeuré inconnu. 
Ses grands hommes, ses saints, sa civili­
sation, so supériorité morale et civile, le 
progrès enfin de l'humanité, sous le 
signe de Jo Croix, nous avaient échoppé 
totalement.:. (Dons l'écrit que Monta­
lembert publio sous le nom de Testa­
ment). 

Si Lacordaire est hostile ou monopole 
institué par le décret de Napoléon du 
17 mors 1808, en exécution de Jo loi du 
10 moi 1806 créant l'Université, ce n'est 
pas seulement en vertu d'une thèse 
abstraite, mois aussi por simple clair­
voyance : « Il ne fout pos se méprendre 

sur l'intention du gouvernement o l'égard 
du monopole de l'instruction et croire 
qu' il le maintient par :zèle pour les scien­
ces, pour un but purement littéraire ... 
L'Intention positive du gouvernement est 
d'avoir Jo jeunesse tlons sa main, de pé­
trir ses idées à son gré, c'est-à-dire de 
violer ouvertement la liberté d'opinion:. 
(Avenir, 25 octobre 1830). 

Tout jeune encore, le 23 avril 1826, 
Lacordaire avait écrit à son ami Faisset, 
à propos des co!lèges de Jésuites : c Que 
font les prêtres dons l'exercice ordinaire 
de leurs fonct ions? Ils maintiennent Jo 

. connaissance et la pratique des vérités 
chrétiennes dons les femmes, dons quel­
ques hommes, dons quelques jeunes 
gens ; ils retirent de temps en temps de 
l'erreur que:ques ô mes en qui Jo foi se 
réveille, et voilà tout.. . L'éducation seule 
o prise sur le genre.humoin. :. 

Devenu prêtre, il put faire Jo doulou­
reuse expérience de Jo paralysie à la­
quelle fut condamné son sacerdoce quand 
il était aumônier adjoint du Collège 
Henri IV. Un arrêté ministériel du 15 
juin 1830 avait chargé MM. Delvincourt, 
de Courvi Ile et Guéneou de Mussy de 
foire une enquête sur i'éta t religieux et 
moral des collèges royaux de Paris. De 
son côté, l'archevêque de Paris, Mgr de 
Quclen, avait témoigné le dési r d'avoir 
un mémoire de MM. les Aumôniers sur 
ce même sujet. Un rapport, muni de neuf 
signatures, fut donc envoyé ou prélat. 
Lacordaire y avait joué Je rôle principal : 
c C'est moi qui oit conduit cette affaire, 
moi qui suis l'auteur de la première et 
de Jo dernière rédaction, qui les oi suc­
cessivement soutenues avec ardeur. :. 
Nous allons reproduire les passages 
essentiels de ce document très impor­
tant : 

c Les a umôniers sont dons un abatte­
ment profond et dons un dégoOt qu'au­
cun terme ne saurait exprimer, o couse 
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Actualité de 
Lacordaire savait que la liberté était 

un bien fragile, un bien menacé, el peut. 
être ce ,visionnaire n'nurai.l pu prévoir 
les extrémités oü sont pnrvenues certai­
nes générations qui lui onl·succédé ! J 'ai 
peut-être le droit de dire ici qu'un homme 
comme 'Lacordah·c n'aumit jamais SU)>· 

posé ce qu'u vu notre génération, celle 
des camps de concentration, celle des 
fours crématoires, el il aurait sans doute 
tiré argument de celle abominable régres­
sion pour nous rappeler les vérités essen­
tielles, celles qu'il enseignait à ses con­
temporàins ! 

c Oui, Lacordaire est ac tuel, et il doit 
rester notre modèle, parce que précisé­
ment ln Libet·lé, les libertés fondamen-

de l'impuissance presque absolue de leur 
ministère, quoi qu'ils n'oient négligé ni 
soins, ni études pour le rendre fructueux. 

c les enfants qui leur sont confiés sont 
o peine entrés o l'Université, que déjo les 
bons sentiments qu'ils ont puisés dons 
leurs familles commencent o s'altérer. Un 
ennui marqué les accompagne dons les 
exercices les p:us simples, les plus né­
cessaires de la vie chrétienne, et c'est 
heureux si, aux approches de leur pre­
mière communion, pendant quelques 
jours seulement, on peut tes foire sortir 
de l'état machinal dont ils ont contracté 
l'habi tude dons l'accomp!issement de 
leurs devoirs religieux. 

c S'il en est quelques-uns qui demeu­
rent fidèles à leurs premiers sentiments, 
ils chercheront à les cocher comme un 
secret fu neste. On les verra affecter une 
légèreté qu'ils n'ont pas, et demander 
grôce en m ille façons de valoir un peu 
mieux que leurs condisciples. Le respect 
humain fatigue ainsi ces âmes tendres 
par une persécution sourde et conti­
nuelle, quelquefois même plus ouverte. 
l 'idée du bien ne leur apparaît qu'avec 
l'idée de la honte ... 

c leur foi n'a pas encore péri ; mois 
un peu plus tord, entre quatorze et quinze 
ons révolus, nos efforts deviennent inuti­
les ; nous perdons alors toute influence 
religieuse sur eux, en telle sorte que, 
dons choque collège, les classes réunies 
de mathématiques, philosophie, rhétori­
que et seconde, comptent à peine, sur 
quatre-vingt-dix ou cent, sept ou huit 
élèves qui remplissen t leur devoir pascal. 

c Or, ce n'es t ni l'indifférence, ni les 
passions seules qui les amènent à un 
oub' i général et si précoce de leur Dieu, 
mols une incrédulité positive. Comment, 
en effet, croiraient-ils, en voyant tant de 
mépris pour la religion, en prêtant 
l'oreil le, tous les jours de leur vie, à des 
discours si contradictoires, en ne trou­
vont de christianisme qu'à lo chope l ~ e, 
et encore un christianisme vide, de pure 
forme e t comme officiel? ... 

LE LIKËS 

lacordaire 
tales, sont aujourd'hui plus menacées 
encore, et d'une manière plus tragique 
qu'elles ne l'étaient de son temps. Et ce 
moine audacieux, que je n'ôse pas appe­
ler pt·ogressisle, pnrce que c.~ mot a pris 
en nos j ours un sens tcniblement péjo­
ra tif, aurait su trouver aujourd'hui les 
techniques et les procédés qui convien­
nent pour conserver cette li.berté, lui qui 
a su découvrir un jour qu'entre le faible 
et le fort , entre le pauvre e.t le tiche, 
c'est une certnine liberté qui asservit, cl 
c'est ln loi qui nll'rancbit ! :. 

Edmond MrcHer.ET, Garde des Sceaux. 
(Homrnnge à L acordaire.) 

Sorèze, mai 1961. 

c Enfin, quand le cours de leurs études 
est achevé, parmi ceux qui sortent de 
rhétorique ou de philosophie, fout-i l dire 
combien il en est don t Jo foi se soit 
conservée, e t qui Jo mettent en prati­
que ? Il en est environ, choque année, 
un par co' lège, 

c Ainsi, un aumônier qui consacrera 
huit années de sa vie à l'Université, peut 
espérer tout ou plus de foire, dons ce 
laps de temps, huit à dix chrétiens, et s'il 
o des collègues, comme 'nous en avons 
tous plusieurs, cette gloire sera sujette 
à portage ... :. 

Voilà le sombre tableau. Mois quel 
sera le remède proposé? C'est c cette 
émancipation de l'enseignement déjo 
souvent réclamée :.. Cette conclusion est 
capitole pour l'interprétation de la pen­
sée de Lacordaire. Il ne demande pas une 
omé:iorotion des conditions générales des 
é tablissements officiels permettant l'es­
poir d 'y infuser un esprit chrétien ; ce 
qu'i l veut ce sont des établissements 
spécifiquement chrétiens, donc comme 
moyen normal pour l'exercice de l'apos­
tolat parmi !o jeunesse e t non pas seule­
ment en vertu d'un principe libéral de 
droit public. 

Dès lors, on comprend qu'en 1838, ou 
moment d 'entrer dons l'Ordre de saint 

Dominique, cet hommé ô· peine ornve o 
Jo pleine force de l'âge (it ovoit trente­
six ons) et nuHement désabusé, olt écrit 
à Dom Guéranger : c Nous pourrons avoir 
des collèges pour J'éducation de Jo jeu­
nesse:. , affirmation que l'on retrouve 
dons une lettre à Mme Swetchine (27 
août 1838) : c Nous pourrons fonder des 
collèges pour l'éducation de la jeunesse». 
Dpns le même sens, on lirait avec intérêt 
un discours prononcé à Flavigny le 24 
octobre 1852, l'année où naquit le Tiers­
Ordre enseignant. 

l 'année 1854 est ce lle de l'installation 
du P. Lacordaire o Sorèze. Il justifiait 
ainsi so présence, dons une lettre du 
2 octobre 1854 à a baronne de Proi lly : 
« Ce n'est pas sortir de mo voca tion qui 
a été constamment l'enseignement de Jo 
jeunesse. Je me donne à elle sous une 
outre forme ... ». Il exprimait so joie: 
c C'est une très belle chose qu'un collège 
qui marche bien » (à Jo même, 29 dé­
cembre 1857) : c ... Jarnois je n'ai mieux 
vu Jo puissance de lo religion... Quelle 
belle chose qu'une véri table éducation 
chré t ienne ! ... » (lettre du 9 août 1858 
à Faisset). So conception d'un collège 
catholique n'était certes pas celle d'une 
sorte de ghetto. De ses Lettres à un 
jeune homme sur la vie chrét ienne, pré­
cisément composées à Sorèze, nous 
extrayons que!ques lignes adressées à son 
c Emmanuel :. et que l'on croirai t vrai­
ment écrites de nos jours par un aumô­
nier d'Action Catholique : c Comme il 
n'y o pas de chrétien sons amour, il n'y 
o pas de chrétien sons prosélytisme, et ce 
que je vous demande ovont tout, dès 
aujourd'hui, c'est d'embrasser le monde 
dons votre ambition. Ne dites pas : c Je 
veux me sauver. Dites-vous :Je veux sou­
ver le monde. C'est là le seul horizon 
d igne d'un chrétien, parce que c'est 
l'horizon de la charité:&. 

Pour terminer cette étude, nous em­
prunterons à un discours sur le maitre 
chrétien, prononcé à lo distribution des 
prix, le 7 coût 1856, cette fière affirma­
tion, que nous livrons sons commentaire 
à ta méditation de nos lecteurs : c Etron­
gers à lo gloire, nous ne le sommes point 
ou sacerdoce :. . 

R. JACQUIN. 
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Fê tes. 

As~mblte Générale de l'Amicale et Fète des 
Parents. le dimanche ll juin, mnlgré l'absence de 
la Premihe D•vlsion. fut snns nul doute l'un des 
sommets de cene onn6e soolaire. Deux outres solen­
nit& ont m~rqui le début do ce mols : la Saint· 
Eugène vit Louis Lei/y, de la. classe do Math6mati· 
qucs E16mentaires, se• f:tire l'Qoqueot interpr~te de 
~ cAmArades pour e><primer au C. P. Directeur les 
vœux de to"'. tlllldl5 que Cl!ornle et Bagad rivnli· 
salent de talent pour entourer cette sympathique 
manifestation de la cour Sain~Marie d'un brillant 
proarammc musical ; la Fête dtl SacrE-Cœur fut cll6-
brie par une Gr.snd·Messe eL la proec:ssion tradition· 
nellc dans les jardins de l'~ : parcours sonorisi, 
dkoratlon aninio1uc confiU aux 61hes des Cinqu~. 
mes sous ln direction de leurs professeurs, reposoir 
dressi sur la cour Saint.Jean-Baptiste-de·la.Salle, par­
ticipation {en-ente de toute l'école à cet hommage 
publie Il la eharit6 du Cbrï$L pour nous. 

Examens. 

Dl:s le J S mai, débutaient les épreuves pratiques 
du Certifient d'Aptitude Professionnelle dont les 
options devoient s'étn~:er sur deu>t semaines. BUes 
éraient suivies, le 3 1 mn!. par le Brevet d'l!nselane· 
ment industriel Probatoire et, le 2 juin, par le B.B.I. 
ditlnitif. Le 24 mai, Cinquièmes, Quntri~ et Troi­
sièmes affrontaient le Brevet D ioc6sain d'lnsuuc­
tion Reliaieuse. A panir du U juin, s'ouvraient les 
tpreuvcs teritcs du lbcealaudat tlllldls que, quelques 
)OUrs plus tard, les 16 el 17, se diroula.it le Brevet 
d'Etudes du Premier Cycle. Examen de fin d'annie, 
Epreuve! des Bourses et divers concours sont venus 
conronncr ces semaines d'un uavru.l in~. heureu­
sement rooompensE pour beaucoup pnr un brillon! 
suce~. 

Sports. 

Un beau moment 
do 1o ,..,.rollon •port!•• d• 11 l•ho. 

Ap•~s le Xli.'VI• Ch~mplonnllt de France d'Ath· 
létisme U.G.S.E.L au Mans où nos sportifs ont 
re.mporl~ trois mMnilles d'or, deu>< mtdaillcs d'or· 
aent. un record de Franco ct le tiu·e de champions 
de Fr11nco Juniors pnr équipe, l'e(fort des l.ikE$Iens 
J'est ~urtout pon~ sur l'active prépnrntlon de ln fe te 

t E ' t iKES 

La délfgotlon Ukftltru•o vient de re~ovoit le Qollt ngo du Mlnltt~ro cie r Educotion Hotlonofo 
cfu moins dt M. Meurkt HERZOG, Hovt·Commlu o1rt i lo JountsM t t aux Sports. 

du Il juin: leurs exercices d'acrobaties au sol, leur 
démonstration de judo et divers numéràs aux agds 
teçurent de chaleureux t,pplnudlssements. Comme 
l'an dernier, une detaation de Lik6siens s'est rendue 
1 Paris où M. Mouriœ Henoa. llnut-Commissaire l 
la Jeunesse Cl :lUX Sporta. leur n remis solennelle· 
ment la Coupe du Minist~re de l'Education Natio­
nale, en p~c du C. P Frnnçois Le Bail, · pro­
Jirocteu• du Likès, du C . F. Nicolas, directeur des 
sports, de MM. Coianec ct Le OaU, professeurs 
J'~ducotion physique. 

Concours. 

ProCes~r d'lln dans tOutes nos cll\SSCs du 
Ptemicr Cycle, M. Alal11 Pic/et a incitt ses l!è\'es à par­
.Jclper aUlt divers ooneours proposis aux jeunes en 
1960-61, notamment ceux de la radiodiJTusioo polonaise 
et celui de la liaue antialcoolique. Un premier sutœs 
vient de rkompen~r nos artistes en herbe. Prendre 
pour thème le cercle cl l partir de cetlo tlaure a.lo­
m~trlque, rEaliser une composition imaginative ne 
paraît p!IS tellement nisé. El pourtant 11.130 dessins ont 
été rénlis6s par les ~l~ves de 4SO ttabisscments de l'en- ' 
seignement technique Cl des cours compMmentaires, 
pour leur participation ou concoun~ orpni$4 par la 
Sociét6 des Lunetiers de Fronce. Pnrmi les 230 dessins 
exposé~ à Parb, du 22 au 24 juin, figuraient ceux de 
qu:nre T.ik6siens: A11drl Cosq11lrlc, G11y Hervé et Ber· 
110rd Nguyen, dans la cntéaorie de moins de 15 ans, 
et Christian Guymor, dans œUe des plus de 15 ans. 
Tous quatre ont reçu en rkompenso un disque mi­
crosiUon. 

Excursions. 

Les deux promenades-r6eompenses de ln Chorale 
ont trouvt leur 6ebo, le l" juillet. dans une arande 
excursion 11 b Pointe du Ru : c'élllit l l'issue du 
m:triage du Docteur Andrt Quillcc, Pdsident de 
t'Association des Petits Chanteurs, à l'Eglise Saint­
Joseph· de Tréboul, o~ une trentaine de volontaires, 
sous ln dlrection du Fr~re Frnnçols Mm et de 
M' Gérnrd !'ondnvcn, donnèrent de norubreu~ 
chants polyphoniques. 

Si la Cinc!tmme DÎ'fÎSÎOII sc caateata d._ 111'0' 
menade scolaire aU>C plages de Fouesnant. la Silœ­
me Divilioo prUéra la presqu'île de Croron et la 
visite de la Bose de Lanvtoc-Poulmic. LA Quat~ 
Division prit éanlement pour objectif Moraat, Cama· 
rel et Le Fret mllis i de\ fins scientiLiques : le 
C. F. Pro-Directeur Cut le guide id.W pour orienter 
ces tr.svaux pratiques de céologie et permeltre une 
nmJ>Ie prov[,ion de COISiles. 

Vacances. 

Le 27 juin, opr~s la proclamntioo des résultaiS de 
l'nnnte ~loire et la D istribution des l'rix oux 
meilleurs élèves de chaque clnsse. une séance de 
cinéma vint meure un point final l nos efforu 
inteUoctuels en nous tnnsportant co pleine foret 
équatoriale ~ la suite des c Watusi •· La route de 
l'aventure Yte11e est désormais ouvene jusqu'au ven­
dredi IS sqxembre ... 

Conserves 
Jean Hénaff 

POULD REUZIC '(Flnlstèré) 
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ENSEIGNEMENT SECONDAIRE 

BACCALAURtAT ( Seconde ·P art.ie ) 

Soienoes Expèrlmentall).a 

Jean-Claude Olriou, Quimper. 
Guy Coadou, Quimper. 
François D elecourt, Quimper. 
Jean-Paul [quel, Mel~:ven. 
Bernard Gouill, Pouldcr&at. 
Michel Le Grand, Plogonnec. 
Michel Le Joncour (A.B.), Douarnenez. 
Yves Le Lièvre, Le Loroux Bottereau. 
Francis Le Ster, Brgu~-Gabéric. 

Mathématiques E16mentaiNI8 

Jacques Bompas (A.B.), Quùnper. 
G~rard Brenéol, Lesneven. 
René Donal, Bannaleç. 
Daniel F:ùqutro, Quéven. 
Jean-claude Guquen, Plogastel..Sa.int..Oermaln. 
FrançQis Jnffm (A..B.), Quimper. 
Alain Le ~Borgne, Peumerit. 
Louis Le Gall (A.B.), 'Pouldreuzic.' 
Louis Le Flocb. Plozévet. 
Jean-Pierre. Le Pichon (B.), Guiscriff. 
Bernard l ·iaeour, Concarneau. 
Guy Normand, Rouans. 
Raymond Pavee (A.B.), Plugu(fan. 
Joseph ·Poher, Etgué-Gnb6ric. 
Pierre Quéméré, Brest. ' ' 
Guy Raphaleo, Lesconil. 
Jenn·Ciaude Riou, Quimper. 

Mathématiques et T!!Ohnlqu" 

Henl'i !Berthelot, Corlay. 
Jean-Jacques Burel, Pont-Aven. 
Maurice Jounnoic, Vnnnes. 
Yves Kerautno, Paris. 
Herv6 Le Corre, Lruùscat. 
Gérard Le Déventec, Lanester. 
Jacques Le D reau, Peomarc'h. 
Daniel Le F6. Concarneau. 
Ren6 Mnrchndour, Camaret. 
Rolo.nd Quére, Quimper. 
Mo.rcel Rannou, Corny. 
Edmond Roger, So.int-~aur. 
Maurice Stlpban, Sainl-Pierr6-PtMlare'h. 
Claude Trébéden, Peumerit-Jaudy. 
Andre Tré8lJer, Quimper. 

BACCALAURtAT (P remière P artie) 

Série Classique C 

Jean-Michel Flochlay, Pleyben. 
Jean; Luc Gi!.nachaud, Snini·Nnmlre. 

Vous trouverez toujours 

LE PLUS GRAND -CHOIX 
DANS LES 

MEILLEURES MARQUES 

au 

POUR 
HOMMES 

OAMa& 

E NFANTS 

18, rue de la Providence 
QUIMPER 

chez: 

Gérard Gracnlc, Rédéné. 
Jean Lautrou (A .B.), Locronan. 
Jean Le Berre, Quimper. 
Dominique Le Nové, Quimper. 
Daniel Lucas, Quimper. 
Joseph Moumtin, Poutgoazec. 
Pierre Philippe, Cast. 
Gérnrd Pocbat (A.B.), Quùnper. 
Louis Quére (A.B.), Quùnper. 
Marcel Rnult, Quimper. 

Sèrle Moderne 

Michel Cloarec, Rosporden. 
Pierre Collet, Carnac. 
Yves Fiche, Scaër. 
Pierre HoUocou, .Guiscri!f. 
1œeph. Jnouen, Elliant. 
Bemnrd Le Baecon, Melgven. • 
Jean Le Dœutf, Concarneau. 
Adrien Le Formal, Plouhin.ec. 
Christian 'Le Gall, BannaJec. 
JeM-PnuJ Le Grnnd, Pont-Avtn. 
Ynnnik Le Jo.n, Rennes. 
Jean Morvannou, Lennon. 
Michel PeiXelay, Plonéour-Lanvem. 
Pierre Ranoou, Quimper. ' 
Jean Stéphan, Pcnmarc'b. 

Série Mo derne P rime 
MarceL Déo.iel, Quill\per. 
Joseph Donal, Keroével. 

Série Toohnique-Mathématiques 

D:tnicl Azé, Foug~res. 
Jacques Binet, Quimper. 
Jean-Jacques Bouyé, Quimper. 
Roger Bré!lent, Carnac. 
Christophe Cl\lllus, Argol. 
Georges CoUétcr, Quimper. • 
Michel Corbin (A.B.), Fougères. 
Jean Duval (A.B .), Caro. 
Pierre Favenoec, Quimper. 
Jenn-Yves Guillou, Quimper. 
Jean Hergoualc'h, LopUec. 
Louis LIIS$3lle, Vannes. 
Jacques Le Bellegard, Snint-Brieuc. 
René Le Bris, Quimper. 
GérÎird Le Meut, EllinnL 
Jcnn-Yves Léonus, Ergué..Oabéric. 
Jcan-I.ouis Martin (A.B.), Casablanca. 
Jean-Yves Mor6, Rosporden. 
Jenn-Jocques Nédélec, Bénodet. 
Noël Nicolo.s, Sainte-Tréphine. 
Je:111-Yves Penn (A. B;), Quimper. 
Philippe Qutmlro.is, Lnndemeau. 
Yves Rolland, Plouédern. 

BREVET D'ETUDES DU PREMIER OYCLI! 

Jean-Noël Arzul, Plomelin. 
Jacques Barré, Quimper. / 
Michel Bellégo, Plouharnel. 
G~rard Berrou, Perunarc'h. 
Jacques Brigant, Quùnper. · 
Piérre Bron.oec, So.int-Y vi. 
Jean-Guillaume Buzit, Plonévez·d~u-Faou. 
J o~l Collin, Tref!inpt. 
Andr~ Cœquéric, La Forêt-FouesntiDt. 
Jenn-Gabriel Daniel, Treffiagat. 
Corentin de Kéroullas, Plogonnec. 
Henri Doaré, Quimper. 
Jacques Douguet, Quimper. 
Yves Ezanno, Carnac. 
Michel Fily, Riec.sur-Bélon. 
Gilbert Fouillé, Nost:mg. 
Jean-Jacques Francès, Quimper. 
Loïc Gaudet, QÛe.<tembert. 
Fernand Gl~onec, Rosporden. 
Joachim Goudedranche, Cléden-Cap-5izun. 
Emile Gourmelen, Qulmper. · 
Yves Gu!gucn, 'Eilinnt. 
Jean Gui!band, Concarneau. 
Roger Guillnmet, Le Guilvinec. 
06rard Guillemot, Quimper. 
André Guillou, Saint-Eval'l:ec. 
Joseph Hé.lias, Tr~m~. 
Louis-Mo.rie Hémery, Landrévarzec. 
Georges Hénaff, Quùnper. 
Joseph Kéravcc, Pouldreuzic. 
Jean· Yves Ker ho as, Pleyben. 
G uy Kemoa, QulmJ)Ccr. 
Auguste Le Berre, Plonéis. 
Gilles Le Bour, Pont-Aven. 
Jean Le Doré, AUJ'lly. 
Georges Le F loch, Quimper. 
Ronno Le Floch, Quimper. 
Jean-Marc Le Gars, ~Imper. 
Louis Le Goaër, Quimper. 
Jean Le Gobébel, La Trinité-sur-Mer. 
Robert Le Got; Plouguerneau. 
Louis Le Guern, Quimper. 
Pierre Le MoinQ, Lo.nester. 

• Jean-Yves l e Nnour, Ellio.nt. 
Jean-René Le Ru, Plouguerneau. 
Jean-Michel · Le Viol, Quimper. 
Roland Mllhéo, Belz. 
André Mo:üic, Quimper. 
René Mondeauer, Quimper. 
René Moëoner, Plonéis. 
Jean-Luc Nibouarn, · Quimper. 
Jean-Paul Orgebin, Vannes. 
Bernard Pcrhirin, Poullan. 
Jean P~tlllon, Quimper. 
Pierre Pétillon, Corny. 
Jenn-Pkrrc Piolet, Douarnenez. 
Jean..Jocques Planticr, Quimper. 
Pierre Plouhinec, Tr6gueonec. 
René Plouhinec, l'régueooec. 
Jean-Pierre Poupon, Juch. 
Laurent Quelven, Eraué-Oabérlc. 
Bernard Rannou, Elliant. 
Daniel Richard, Gouézec. 
René Riou, Ergué-Gablric. 
Jean-Pierre Rolland, Plouédem. 
Jean-Claude Roussel, Quimper. 

GRANDS MAGASINS 

ÏCR*MD 
la plus gtuUtde 

$fJécUJilé du llêtemeJ 
HOMMES 

DAMES 
ENFANTS 

8, rue Kéréon, QUIMPER ·Tél. 0.60 



Jean Rubeus, Ploun~vez·Moëdec. 
JeAn-Pierre Salaün, LoqueffreL 
Je:tn·Noël ~lino. Combrit. 
Y•es Trellu, CamAret. 
Gcoraes Tymen, . Plonéour·Lan\'Cfll, 
Jacques Vicnud, Vnnnes. 

ENSEIGNEMENT TECHNIQ UE 

BREVET D' ENSEIGNEM ENT INDUSTRIEL 

PROO.\'I'OIRE 
Fabrl~llon Mêca.nlque 

Jean-Claude Jourdain, Vanne:s. 
Gcoraes L:~aadi<:, Quimper. 
Jncques Pcrrotte, Quimper. 
Re~ Scotet, l'lugu!Cnn. 
Jean Gu~auen, Quimper. 
Jean-Pnul Kerloe'h, Le Guilvinec. 
Jean Pliquet, Gourlizon. 

Electricité 
PhiUppe Omll, Ellinnt. 
Jean Le 'Deus, Quimper. 
Yvon Los!Anlen, Keralot:f. 
Jean Basset, Carnac. 
Jun-M. Gouy, La Forêt-Fouesnant. 
Henri Guillnmet, Concnme:tu. 
Rocer Le Coz, lAnd~vnrzcc. 

oeFil\ITJF 
Ajusteur 

MX:htl Dessaux, Snint·'Eiier. 
Roaer Goraeu, Quimper. 
D!lniel Le Bars, Quimper. 
Jean Le Corre, Landudec. 
Pierre Mnzé, Pleyben. 
Georges SiniéokoCf, Quimper. 

CERTIFICAT 
D'APTITUDE PROFESSIONNELLE • • 

. Dessinateur 
hcques de T.qlocU, Quimper. 
Oeoraes Coll~ter, Quimper. 
Jean Duvnl, Caro. 
Philippe GraU, Elliant. 
Claude Ooynt, Qamnret. 
Daniel tc Bars, Quimper. 
Jocquos le Belleanrd, Snint-Brieuc. 
Jean Le Corre, Ln.ndudcc. 
Loic Mn~6, Stùot-Nnznire. 
Noël Nicolas. Sninte-Tréphine. 
Alain Thomt, Quiberon. 

Montour Eleotl'lclon 
Jean-Pierre Go:avec:, Brasparts. 
Jean-(:lnude H~ery, Quimpet. 
Yves Hergoullle'h, l..optrec. -
Alain Jncq, LAnaoleo. • 
Marcel Le Oall, Ploztvet. 

1111/J~· ~ 
· CoYW~e 

7, Roc dea Oeotillbommce, QUIMPBR 

Tous les lŒVETEhŒNTS DE SOL 
TAriS OLfv DAlLES l'tASTIQUES 
UN UM - CAOUTCHOUC 

SOLCONFORT 
6, rue de Locronan, QUIMPER - Tél. 20-92 

TAPIS - MOQUmES · 
STORES Vi!NtTIEN - lU)CI.fl6X 

La population scolaire du Likès en 1960-61 

Il 12 13 l4 15 16 17 18 19 20 21 
ans ans ans nos ans ans ans ans ans ans ans 
18 12 5 166 1 79 221 1 67 182 94 55 19 8 

Nombra totol : 1.179 élèves - Echo llo : 10 41~vot = 5 ••. 

Toblcou é tobli por Gilbert Bouguennoc, do S..condl Mod•me. 

Jean L'Hclgouac'h, Quimper. 
Yves Mah~. Langolen. 
Claude M!thieux, Guthenno. 
Aubert Pnn-, Vannes. 
Je:to Quidc;)u, Douarnenez. 
Michel Rolland, Nantes. 

T ourneur 

Michel O<SSaux, Saint-Elier. 
Jean-Pierre Gl6hen, Quimper. 
Jean Gué,uen, Quimper, 
Georges le Roy, <.:ombrlt. 
André MaM, Cl~den-Poher. 
Pierre Maz.é, Pleyben. 

'Xavier Reseourio, LesconeJ·Gouarec. 
Gc:Orgcs SinirokoiT. Quimper. 

A.Ju•~u r 

Charles · B3SSCt. Cnllac. 
Jean· Yves D iqutlou, Quimper. 
Bernard Gombert, Dinsn. 

FOURNITURES DE BUREAU 
POUR MACHJNES A :eCR:fiŒ 
= DUPUCATEURS = 
REGISTRES ET CLASSEMENT 
Remiu aux El~vu et Allcle111 du IJ/cb 1ur 
STYLOS de TOUfES MARQUES 

MIROITERIE 
H. -layez 
lmpassa Palesline • QUIIPER • Hliph.5.31 

GLACES - VERRES A VITRE 
DROGUERIE - Sécurité-Triplex 

RE.ARGENTURE DE VIEILLES GLACES 

Michel Guinvarc'h, Laz. 
Yves Jaçq, Langolen. 
Jean-Claude Jourdain, Vannes. 
Jean-Pierre Kerjean, Saint-Servan . 
JeM-Paul Kerloc'h, Le Guilvmec. 
Alcul>dre Kermorvont, Erdeven. 
Geor&es l.aJAd!c, Quimpet. 
Jean Le Oeus, Quimpet. 
Hervé Le Pottier, S~int-Guen. 
Emile Le Roux, lCennordeh. ' 
Yvc~ Qu~~r6, Tourch. 
C~ristion Rivoal, Roudouallec. 
René Scotet, Pluauffun. '-
J~nn-Yves Toupin, LD Roche-Derrien. 
'Re116 Tr~auier. Kern6vel 
Jenn.Cinude TuCfigo, Plouharnel. ~ .. 
Jenn Unvoa•. T'onqu6doc. 

P rojectionniSte de Cinéma 

Yves Jan, Pont-l'Ab~ 
Jean-Yves Justum, Loeolli·Mendon. 

Ett• René' .JONCOUR 
~-----... ----·~-

Bri~ueterie 
dl ~ornouaille 

JII ÉNEZ-BJLY - ERCUÉ- AR JII EL 
Til. 5-69 QUlillPBR 

BRIQUES & HOURDIS 
TOUTES DIMENSION S 
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ENSEIGNEMENT RELIGIEUX 

BREVET DIOCISAIN 
D' INSTRUCTION RELIGIEUSE 1961 

Pierre Drennec, S:tint:Yvi. 
Henri Doar~. Quimper. 
Jacques Do~uet, Quimper. 
Michel Fily, Rlewur-B~Ion. 
Loïc Gaudet, Questcmben. 
Joseph H~lias, Tmn~oe. 

Jean-Yves Kcrholls, Pleyben. 
Oilles Le Dour, Pont-Aven. 
Jean-More Le Gars. Quimper. 
Lou~ Le Oos!r, Quimper. 
~ Le Guern. Quimper. 
Jean-René Le Ru, Plousuerne:w. 
Rent Mondesuer. Quimper. 
Jean-Luc Nihouam, Quimper. 
Jean-Paul Oraebin, Vannes. 
Jean.Jncques Plantier. Quimper. 
Jean-Pierre Poupon, Le Jueh. 
Jean-Pierre StllaUn, Loqueffret. 
Jacques Bnm, Quimper. 
O~r:ud Berrou, Penrn:ue'h. 
Jean Buzit, Plontvez-<tu-Faou. 
Jelln-René Calloe'h, Quimper. 
Guy Cujard, Quimper. 
Ronan Cu11y, Quimper. 
Raymond Cuzon, Plogonnec. 
Corentin de K~roullns. Plosonnce. 
Yves &anno, C4rnac. 
G ilbert Fouillt, Nostang. 
Je:m.Jacques Francès, Quimper. 
Andrt Gonidec, Quimper. 
Emile Oourmelen, Quimper. 
Yves GuEauen, Elliant. 
Jenn-Mnrc Outzennec, Quimper, 
Otmrd'•GuiUcmot, Quimper. 
Jocques Guitton, Brest. 
Yves Kcrboure'h, Quimper. 
Henri Le Cox. Ploaonnec:. 
Alam Le Tendre, Concarneau. 
Je311_ P Etillon, Quimper. 

nIl ~Attt~-El1t 11 

S. Quérê 
19, rue tl• Cllepteu.Routt, QUIMPEI, Ttl. 22.05 

Horlogerie- Bijouterie - Orfèvrerie 
Mo/SOli spklol/sée pour la r6parallon 

Pierre LE GRAND 
29, rue des Reguaires - QUIMPER 

T616ph. 7-13 

Electro-ménager 
Cuisine 

Sanitaire 
Chauffage 

LE LI KËS 

13; r . •1 -
o.uCULC6' PAMKUX . .. 

FILET BLEU 
1Jo,J,ci\S DtLICIEUX ••. 

Piefi'C Plouhinec, Tr~aucnnec. 
Lourent Quetveo, Er~:ut-GnbEric. 
Ren6 Riou, Erau6-GabEric. 
Oubriel Ver~\1$, Concarneau. 
Jacques Vicaud, Vannes.. 
Georaes Yaouanc, Quimper. 
Jenn-Noël Arzul. l'lomclln. 
Michel Carnot, Quimper. 
Jean Clo:uec, l'lomclin. 
Bernard Coëffic, Lorient. 
Joè!l Collin, Treffiagat. 
Jean-Reo~ Cosquer, Coray. 
Yves Ooonac:'h, Quimper. 
Roecr Ouillamet, Le Guilvinec. 
Je4n-Yves Guynder, Quimper. 
Ouenhaël HoUEeou, Guiscriff. 
Jean-Yves Kerloc'h, Majunp. 
Guy Kemoa, Quimper. 
André Le Corre,' Snlnt-Evorzee. 
Jean-Paul Le Oohébel, La Trmit6-sur-Mer. 
Roben Le Got, Plouguerneau. 
Pierre Le Moini, Lanester. 
Jean-Yves Le Noour. EllianL 
René Molnner, PJon~is. 

Bernard l'érhirin, Poulla.n. 
Alnin PErisson, Quimper. 
Daniel· Ric:hard, Oou6zee. 
Je~o-Picrre Rolland, Plouédern. 
Alain &you, Sn!nt-Manin-<les-Champs. 
Paul Bothorcl. Quimper. 
O~rnrd CaTric, Muzillac. 
Georges Charpentier, Qupnper. 

1 

PATES Eu J. Gouiffès 
GASSOULE'f 

TMit •• , .. ., •••• 

Pllfs pur Porc 
dt •••Jllj IDfll.r•• 

ca boîlu 
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TBIP!S i Il IMI 
SAUCISSES 

HARlGOTS 
RILLETTES ,,.. 

lttlUIJ 

E•t>Uhloto 
d•U IM\e 

~ 
..Ja Fraau tt EtriiJtr 
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Jean-Françoîs Civ.·l, Pont-Aven. 
Andu Cosquéric, l..a For!t·Fouesnant 
Alain Floeb, Le Conquet. 
Jean-Paul ë_oueher, Quimper. 
José Oléonec, l..n Foret-Fouesnant. 
José' Oléonec, Rosporden. 
JEr6me Orall, Elliant. 
AndrE OuUlou. Saint-Evanec. 
René Hostiou. Saint-EY:lrue. 
Fernand Jeann~. Saint-Evarzec. 
Am~ Le Berre. Peumerit. 
Henri Le Onll. Douarnenez. 
A Ultll$lC Le Berre, Plon~is. 
Henri Le Gall. Douarnenez. 
Daniel Le Gon', Quimper. 
Michel Le Goff, Oum!. 
Jeon-Pierre Le Oosles, c.un:.e. 
Jean-Mkbd Le Viol, QuimpeJ. 
Roland Mabc!o, BelL 
l'ierre PEtillon. Coray. 
Jean-Pierre Piolet. PloarE. 
Jean-Yves Quillay, Plœmel._ 
Pnul Tanauy, Le ConQueL 
Yves TouUec, Saint-Jean-Trolimon. 

Plusieu.rs succ~s d'Etudiants sent mcntionn~s sous 
la rubrique c Nouv~llu d~s A11cims •· mais parfoîs 
d'une façon imprEcise ou mcomplhc. Le proch.aln 
c Likù • dressera UJie lîste ~:t~nle des ~ 
1960-fl : oous prions donc: les heureux lauréatS 
d'Ecrire au Seert!Miat de l' Amlc:ale tous renseianc­
ments au sujet de leurs examens. 

1 "A SAINT-RONAN 
,, 

LE BIHAN 
TAILLEUR 

Pllt:t dt Locroel8, QUIMPEI, Tfi. 11.37 

CONFECTION SUR M ESURES 
Hom mes et .Jeune& Gene 

FOURNITURES POUR AMEUBLEMENT 
TOUT POUR LE SOMMIER ET U MATElAS 

OUINCAILLERIE POUR MtUBLES ET BATIMENT 
PLUMES ET DUVETS 

P. tOR Nit 
13, rue St-Fronçois • QUIMPER • Tél. 4-68 

En vente ckz 

WOLF LE NOAN 
4, rae Astor - T6t. 0.69 

37, n~eclel Regualres- T6l 12.09 
QUIMPER 

7, rue J •• Jaurès (6" lE Il) 1 Q U 1 M P E R "-• . . . . 
FOURNITURES G~N~RALES . POUR 11LECTRICIT~, RADIO ET TELEVISION 

DISTRIBUTEUR: TELEMECANIQUE • ~ad lo SOCRADEL • Téléviseurs PERRIN • Eledro-Ménoger PHILIPS 
Tél. 13-64 Clllslnilru : SCHOLTES • TIIEIMOI • SAml l ffrit4faleurs tl •ultints il Janr PHILIPS T é l. 13-64 



LE LIKËS· 7 

· L'Assemblée Générale de l'Ami talc ct la fete des rarcnts 
La veille. le temps cOt d~rannis6 la flte; le len· 

dc.mnin, il l'e!lt d6truile. Cc jour-là, snns qu'on pQI 
parler do ciel radieux. ïes c.onditions ntmosph<!rlques 
sc prêtè rent n= bien à notre réunion familinle. 
c Nous manquons, me dilooit le samedi soir un Fr~rc 
du Lik~s. nous manquons de simplicit6: al nous 
<kmandions comment du buu temps au bon Dieu. 
nous l'aurions. •· Cc fut trb pos.snble: une joumu 
de arâce entre deux autres fon mol venues. Dieu soit 
lou6 1 Je dirai davantlljlc : trop de soleil aurait pu 
apporter plus de gatt6 et d'entrain, mais l'ambiance 
risqunit-!llors de nous distraire de notre nttention. Cor 
celle fê te n ét6 suivie jusqu'nu bout dnns le calme 
exempt t!e ne:rvosit6; ct peut-être que si • cc coquin 
de soleil .... 

9 h. 30. 

Les premiers invités nrri•enL.. A l'entr6c de l'école 
(d'aucuns y ont d6plor6 l'absence cxtérieuJe de quel­
que chose qui indiquât les festivités du jour). deux 
Scouts font ~:eruiment ln pO)JCC. Sur la Cour d'Hon­
neur. les sianalisations indiquent les parl:illl pOS.\1· 
ble.,: quo de vari6t6s do marques quelque~ heures 
apr~s. dans la é'our nvoL~inant le hnU do aymnnstl· 
que et ceUe qui domine le tunnel. Sur cene m6mo 
Cour d'H onneur. des pnneanes et flèches vous con. 
duisent jusqu'aux d1:1111 bureaux de réception des Pa­
rents et Amicalistes (d61ivrance de la carte de bon· 
quet, eolisntion. renseianements. ete ... ) Des volontal· 
rœ de ln vieille Amicale et de Ja jeune APEL y 
montent une garde counoisement compéu:ruc pour 
une tâche inBr.~tr et nécessaire. 

JUIN -196-1 

10 heures. 

Et la foule de se prJ.scr vers la cbapeUe où sera 
chantée ln Messe solenneJie. Mnlgré l'absence des a !:nés, 
les places •ides n'existcm bientôt pha. Pnr-ci pnr-IA, 
quelques coures bigoudenncs appOrtent une note pitto­
resque. M. rawn~nl., Jalfrl, doyen honoraire. ottlcle 
t...a M= Royale lie Dumont donne l la solennit~ 
du Saccé-Cœur une majestueuse ampleur. La 010rale, 
que le F. Fra11çois Ma::/. enl~ve de 50n habituelle 
maestria. intrrprétera divcn chants av« une si heu· 
reuse, mais traditionnelle r6ussitc, que plusieun~ per· 
.onnes m:trqueront, en toute cnndeur, leur joyeuse 
surprise, peu nccoutumU$ qu'elles sont A prier sur 

.de la beauté. Heureux Likésiens 1 Et tout nu long de 
l'office, r:ous entendrons tour à tour: à l'Offertoire, 
• Lauda ltnualem •· l 4 voix mixtes, de Jelln Lan· 
lll3is \ nprb J'ElEvation, c V.rb11m uro •· 11 4 voix 
mixtes. de J •• s. Bnch; l la Communion. • 0 Juu 
Christi! •, l 4 voix 'l'ix tes, de Van Berchem, et • letJit 
1"'8"" bras "• •, à 4 voix mixtes et foule de Gérard 
Pondnvcn ; A la sortie. enfin, • 0 Christ, Roi du 
Rois •, ~ 4 voix mixtes, de G. F. Rnendel. Aux gran­
des or;ues, le C. F. Jo3n Pétillon. 

Après I'Evnnallc, M . rAifmbuler LI! Bilran dresse 
la l iste des anciens professeurs, des · 311dens él~vcs. des 
parents d'élèves ou de professeurs, des Amlcnlistes 
ou de leurs proches. des &ves d6e~ depuis Jo der· 
n~rc Asscmb~ O~nérale et qui ont droit au S«ounl 
de nos humbles pr~res. El ensuite, tout simplement. 
en un lanP~:e s'harmonisant avec la fête de ce jour 
qui est celle d'une !amiDe (et en fnmille on ne fait 

La Jeune A.P.I .L. trouvo on cotte l i te 
ra Premli,. occasion de montrer 1on sens do l'organis.atton et SOft devouement. 

P épinières J. PÉNARD 
1M.I MI • U • H0~1CO&.• 

Rue du Ct-Avrù, LOC-MARIA - QUIMPER 
TiL.. 1e •88 

CREATION DB Jo\RDINS 

pas de amnds disc.oun~). M. l'nbb6 Le Bihan laissera 
parler son cœur. 

L'éducation est un tout: ses 'divers anlsnns, parents. 
maîtres et enfant doivent, soas peine de faillite. œu­
vrer tous dans le m~e sens à panir de l'éducation 
do base jusqu'ou sommet qui est le Christ: telle sen~ 
l'idu l,inéralc cxposh ... Après avoir nappel6 lA Com· 
munlon Solennelle. cc jour mémorable du mois dtt­
nicr où la cbapeUc s"nérait aussi uop petite, après 
nvoir montr6 ln joie pour tous. professeun1 ct êlèves, 
de voir ninsi rnssemblœs les familles hobituellerne:nt 
dispellUs, • J'()ur un établissement ehntien, c.onunuc 
notre num6nier, une flte d'Amicale. une !~te de 
pnrents ne peut consister uniquement en un banquet 
et une s6rie de fe.~ûvit6s-. fi est normal qu'une telle 
iournu s'innuaure par cc rassemblement autour de 
l'auteL. C'est ici, ~ la chapelle, que les mots si volon­
tiers emplo~ de • famille Jikbic:nne • trouvent leur 
totnle expression... Lorsque l'on parle d'école et de 
frunille.. l'on dit souvent qu'elles sont complbnen· 
taires l'une de l'outre. S'il est VT3i que 1'6c.ole :asure 
pratiquement ln tOialité de l'instruction, elle ne se 
dérobe pu pour autant 1 son r61e d'éducatrice. Mni5 
Il est évident que quelle que soit ln valeur du maitre 
il ne pourra que d'une mani~re cxcept{onnelle avoir 
de l'enfant ou de l'adolescent cette 'connaissance per­
sonnelle profonde indispenSable à la rwssite d'une 
éducation ct que seuls peuvent poss6der ceux-Ill ~ 
mes qui ont nppel6 l'enfant 1't Ill vic, l'ont vu arandir 
et demeurent les t~moins les plus sensibles de toutes 
= rbctions... Dans la très gmnd.c majorité des C1IS 

- ct si l'on veut observer Je plan de Dieu sur ln 
famille cc devrait être dans tous les cas - cc 
seront les po•·enl$ qui aideront Je plus crticnccmcnt 
l'enfnnt ou l'adolescent a assumer peu l peu les re~<­
ponsabilit~ qui feront de lui plus tnrd l'homme utile 
à l'Eglise ct 1l lu Socièté. • 

Démission de ln inmille en présence de ses respon­
sabilité d'éducation ? • Pour votJS en tout cas, je serais 
fortement p0r16 à pensu le contro.irc. Peut..etrt> 1'6po­
que où nous vivons pr&entc-t-elle des di!llcult6s par· 
ticuliùes d'6duention. Mais il est des valeurs fonda­
mentales. des valeurs éternelles qui devront lmpr6sner 
toute àme humaine qui entend ~tre Jid~lc à la voc•..­
tion de son Créateur. Quels que soient le temps ou. 
le mil~u où il vit. Je chrétien, s'il veut réaliser sa 
mission, devrn bnscr sa vie ~ur les pnroles et les 
exemples du C hrist lul·m~me. C'est de celle fid6Ut6.. 
à l'id6al 6vanatllquo que l'enfant devra ~trc le t6moin 
dijnS son milieu familial toul comme il la rcncont:rll 
chez ceux qui. dans son école. prennent Je relais de 
'on édllCatlon... Le Christ a voulu que la perrna. 
nence de sa pr6senœ p3rmi nous. ln c:ommunlcaûon 
de sa propre vic l nœ r.mes se fasstnt dans Je cadre 
d'un rcp3$. N'y a-t-il pliS là un symbole? N'est-ce 
pas autour de la table que s'eJÇprimcot le mieux l'nf. 
rection et l'unité d'une famille? ... El si l'unité des 
&mes des parents Cl des ettfnnts SC réalise nutour de 
I'Euehorlstie, c'est avec confinnec, malart les heures 
dures pbssible~. que nous pOurrons envisnaer l'~vcnir 
- ensemble. • 

Au moment <le la Cêne - d 'aucuns ont trouv6 très 
pratique cette fnçon de distribuer. ln Communion en 
deux endroits de 1• chapelle - les assistllnts peu~t 
concrétiser la conclusion de M. l'abb6 Le Bihan. 

11 h. 15. 
Sortie de messe: sur le podium de la cour Sninte­

Mnrie, le Bnand, sous la eaiiJlo direction du /o'. 1~1111, 
souhaite ln bienvenue en breton. El l'ns.,istnnee de 
s'égailler ici ct 111. 

INTERLOCK 

• COTON RHOVYLON &TUDBS TECHNIQUES DB PLANTATIONS 
LA MAilQIJB DIB QIJALJTa 
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Assemblée Générale 
de l'Amicale des Anciens Elèves. 

Ella sc 1 ient li la Salle des 'f~tes. Il en sern .reparlé 
par ailleurs. 

Visite de l'Ecole 
par les Parents et Amicalistes. 

Pour ceux qui ne connaissent p:ts les :titres de la 
&r:tnde usine - et même pOur les outres - des flè· 
che5 annoncent lJl rotation à suivre. L'humble rcpor· 
ter, avant ln amnde foule, a pftlcouru rapidement, 
uop rnpldement, les sn lles d'expositions et il formule 
un souhait : qu'on ne lui tienne point rigueur de 
certaines erreurs, de quelconques oublis. -

L.1 plupart des classes ont revêtu leurs habits de 
dimnnche. Un peu partout, avec des, variantes, c Bien· 
venue aux l'MeniS et nux Anclens •· L'humour par· 
fois n'est pas absent... On sent, à la décoration de 
tel lnblenu vert, ln préoccupation dominante . des 
élèves du local: on est ici dans le domrune· du tech· 
nique, {llace à lA précision mathématique. 

Dans le bStimenl neuf (couloir et classes), des 
dessins, encore des dessins, toujours des dessins. Brnvo, 
M. Pic/et. Le bâtiment Salnt.Jenn-Bnpti~te de la .Salle 
- celui 1dont il y a ô ix ans on fêtai t l'heureuse nais· 
sance - regorge en son couloir et en son hall d'au· 
tres dessins et de pOteries décorées. 

Voici ln 4M2 nvec sn présentation de revues et 
de livl'cs sur les milieux si variés des écoles lasalHon­
nes; • nux quatre coins du globe • serait exng~ré, mais 
disons tout de m~me « d'une boruie ponioa du mon· 
de •··· Tiens, tiens, ces collections reliées de noire 
journal, ce journal Que tant d'~tnblissements scolaires 
nous envient, ce c LI K~ • que, (1 c:onuesens de 
l'accoutumance, nous finissons par trouver banal. 

Que de lignes n faudrait t:<>nsacrer aux ateliers. 
Là aussi, malheureusement, not•• sommes bla~. l'Illois 
il suffit d'écouter quelques minutes les gens de -pas· 
snae, ceux qui n'ont pos eu le temps de c s'habi· 
tuer •• pour ~Ile fier, SORS forf~nterie mois aussi SMS 
t-ousse honte, d'uppnrtenir à ln maison. Et s'ü fallait 
citer ·tes noms de tous ceux grSce l\ qul ces ateliers 
sont ce qu'ils sont tous, du plus petit jusqu'au plus 
IJI'3Dd 1 Et les parents eux . :mssi sont fiers : c C'est 
mon fils qui a {ait ccci... Mon fils m'a dit que ... • 
Je remo·rquc des photos brillamment éclairûs sur un 
pnnnenu dons l'atelier •d'ajust:>gc, des tables et chaises 
et divers autres travaux dans l'atelier de menuiserîe. 
Mais, mohfussi, je suis un c habitué • ; hélas ! 

Le hall de gymnastique 1 On conn.ût. le~ succès 
SpO<tils du Lt"k~. Mais JlCnse-t-onttnsscz A. l'humble 
trnvail de base qui se forge là 1 Travnil obscur, que 
certains . ne d~passernnt jnmals, mais qul leur pcr· 
meurn peut-être. - plus tard, d' illustrer le vieil adage 
toujours ~vrai: c Mens sana ir• corpore sano l• 

:Et là-bas, tout là-bas, modestement caché aux 
regards du dcbors, en position tellement kart6c qu'il 

Lo F. LE fl.OCH, 
tout ô MS démonstrotioras . cfo physlquo4 

(aut presque le chercher. le Laboratoire de Physique­
Chimie. Depuis l'ctn dernier 0 a pOU~ulvi ses améua· 
aements et sunout ~on approvisionnement en pro· 
dults et matériel. Le responsable, le F. Le Floclo, aurait 
voulu cjisposer de plus de temPs et montrer autre 
chose que du matériel mort ou des prodûits intertes: 
En Chimie, nous pouvon.\ admirer .ln saUc vnste et 

Une '\'ue très partielle du Banquet. 

claire el propre, et mtticuleusement agencée pour 
l'exploitntion pratique et utUitairc, c Il ne manquait, me 
<lira plus tard le F. l e Floch, que quelques <!émons· 
ttnteurs pou.r obtenir Wle réaction, une coloration, un 
virnge de quelque réactif sans rien de magique, un 
pr6citlit6 plus ou moins dense ou un dtgagcment 
!14ZCUX plus ou moins odomnt. • 

De l'autre côté, en salle de Physique, aussi propre 
el aussi O(donnée, tout est verni et moins barbare .. 
• Dnngereux, ne pas toucher • ; protection des op pa­
reils s urtout .. Et des pnssants ; certains ont pu admirer 
des étincelles de 15' ceotimèlres sous 300.000 volis, des 
dtcharges dnns les gm:, un arc électrique enue des 
cornes en parafoudre sous 4.500 volts, un fll de 

• ploml,> :d'ûn millimètte -fondu en 1/ 10' de 'seconde 
alors qu'une amp,oule de lampe, de poche ne. s'allu· 
mail pas sous le m~c coura0 t1 un anneau "de cui· 
vrc flèltlJlnt en l'nir autour d'un noyau de fer', et 
aurres diableries plus ou moins rossut:~ntes. c Avec 
du. temps et des expérimcnteurs continuera le F. Le 
Floch, on aurait pu bien sûr mettre en route une 
manipulation par tabla; fnîre fonc tionner des tas d'ap-~ 
po~eils, vérifier tes )Qis de l'optique, de la m~cnnique, 
de l'ncoustiquc ou de l'ilectricit6. Mois alors Il eOt 
fnllu une journ6e ,à cho.que visiteur et U y nvalt d'nu­
tres attractions qul les appelaient •· Je note en partant 
l'endroü oà cert:ùn -jeudi 50(r j'eus le plaisir Cie par-­
ticiper à la dun ion de la Légion : la VterQe s':\dnpte 
à tous les milleu~. 

Un coup d'œil en pliSSant - guère le temps d'un 
coup ·de gosier - nu Bar qul distribuera durl\nt la 
journée et moyennant une honnête .rétribution glaces 
ou jus de fruits, '·e5 iout il l'heure, afin de cr6cr un. 
c:).imnt de douee euphorie, l'npédtU: traditionnel... Un 
rnpide bonjour nu local si intime e t si' prutlquemcnt 
disposé de b T.roupe Scoute de \'~cole et où l'on 
sen~ vraiment l'otmosph~re pnlp'able de foyer . . 

Et grimpons là-haut, au sommet du nouveau bâti· 
ment. Tout le mon~e <. le • cherche, chacun veut « le • 
voir, ne. sernit-<le que quelques minutes, car on « en • 
11 tont pori~ ces mois-ci, et 11 juste raison : c lui •· le 
Laboratoire de sciences naturelles. « ll est un pr.overbe 
que je con.vdère deouis longtemps comme dépassé, 
dis-je nu F. l.c Bnfl, pro-directeur et grand artisan 
de celle magnifique réussite : Le Bien no fait pas de 
bru it. Autrefois peut-être, à l'époque des d!Ugcn· 
ces. Mois c'est fini. Dans notre monde désAAé 0 
fout . hurler la vérilé. Au fond ta lln · justifie bien des 
moyens • · Et je songe que j'éprouve un race plaisir' 
à promener un jour comme aujourd'hui à travers 
l'~cole cei'Uiins tenants (CM ils existent toltiours, plus 
qu'on le croit communlmenl et on ne s'en d6He pas 
nsse:t), cenoins tenants donc d'un fosslllsmc périm~ 
ou d'un rotionalismc béat qui pftllcnt encore, sons 
trop ·oser l'écrîre, avec un air entendu, de c ces pau­
vres Frères ignontnlins • et des m~tres de l'ensCI· 
an~rnent libre en général. Et mon plltisir serait _centu· 

plé si je te servais de aulde ù toi qui, t'en souviens· 
tu, me troitas si br!Unmment en public de c disciple 
des apôtres de la dégénérèscence spirituelle • 1 

Je n~u.rni pas l'outrecuidance, ignare en la matière, 
de vouloir présenter ce Lnborotoire. Le c Likès • de 
mai-juin !961, nprh bién d'outres articles, en n sa­
vnmment porl6. Et je ne l?ensc pOint qu'on puisse 
présenter un résumé plus' c lair et plus distinct que 
le compte rendu du F. François Le Ba il lui·m!me 
d~us le numéro du • Likès • précédemment cité. 

Redescendons. Canes, plus ieurs aspects dltférents de 
l'école serolent lt mettre en voleur ici. Qui ne sut 
se borner ... 

12 h. 15 : ~anquet. 

Le cloTtre de ln cour Suinte-Marle n ét6 converti 
en snlle lt manger tempocnJre. Plusieurs réfectoires 
d'é.l!!\·es aideront eux aussi nu service de la tnblo. Et 
(ci, je voudrais rendre hommage au mérite - mé- ' 
connu - du. F. Econome. Quelquefois, nous nous 
taquinons ; c Vous avez dJt un jour que j'étnis l'en· 
ntmi n• 1. - Oh ! F. Econome, une boutnde, une 
simple boutnde,.. C'était, vous vous en souvenez., lotS 
de la fameuse réunion : devait·on supprimer ou main· 
tenir le banquet traditionnel, étant donnés les énor­
mes et multiples soucis C4usés par lui en une période 
où U fout nourrir en plus les étèvcs pr~seuts. Or, je 
signifiAJs que, sans repas, ln f6tc su:~it tronquée. C'est 
tout. - ' Je voudrais vous y voir, vous. Bien sOr, si 
je pouvais disposér de la cour Sainte-Marie, plus de 
problème: 3.000 couvens possibles. Nous n'en som­
mes pas Ill. • Bt, quelques jours apr~: c .Eh ! bie.n, 
F. Econome, ê!os•vous sntisfait du Il juin ? -
Très. - Bravo. 1 Combien de convives 7 - 1.175 pn· 
re11ts et élèves nu banquet lui·mSme, plus de 430 élè­
ves internes, plus évidemment tout l'encadrement. -
El par comparaison avec l'nt!' dernier ? -~Une pelit.e · 
nugmentotion de c:onvives. - ):lt le service ? - lmpec­
cab(e el rapide. Les serveuses se sont tr~s vite adap­
tées. - Merci, F. Econome . . • 

En effet, cette année. une heureuse innovation. La 
jeune A.l'.E.L. a décidé de contactu ses membres 
afin de trouver des volontaires pour une t~che mat6-
ricllc, mais combien nécessnirc: servir h table. Bpouse 
ou srnndc IUle ou amie dÜ Lik~ ont nccépt6 de 
revêtir pOur quelques heures leur toblier de serveuse 
familiale le. plus pimpant et d'arborer leur plus chll!'­
!Tiaut sourire. Une bonne vingtaine sont là, de la jeune 
étudiante un tantinet timide à ln· m~re de famille che­
vronnEe qul en a vu d'autres. Sans compter l'équipe 
(>rdiiUiirc du F. Econome comprenant les dnmes ou 
jeunes fiJics employées ~ l'école ct des bén6voles habi· 
tuées à ce travail annuel ; les deux &roupes barm~ 
nieusement ' fondus sous la digne férule. de Mme Bo-
l/tore/. ' 



J 'avais, depuis quelques jours, caresst l'espoi; -
lqïtime - de consacrer une interview aux Likbieos 
do siècle dernier. Tout ttait prêt, mals tout est tomb6 
l l'eau, de par un malencontreux c incident techni· 
que • de d~pan... J 'ai quand m~me pu apprendre 
certaines chO$eS: c Tenez., moi, j'~tais tl~ve au temps 
de .Fnchodn •· Vision d'histoire 1 

Pour me consoler de mon kbec, j'ni parlt l bâtons 
rompus avec un excellent voisin, Compaanoo de la 
Ll'btration, qui, le 18 juin suiVllDt, en compaanie de 
madame, senoit reçu à l'Elysh. Je m'arrête: il m'en 
voudrait. 

En début de repas, un apbitif musical trf:s goOté : 
bombarde et biniou au micro. (Merci · au P. Martin, 
arand responsable de ln sonorisation tout au lon; de 
cette journée.) Je suis rrapp6 par un dttllil qui, Il 
première vue, paurrait choquer des limes pointrueuses: 
il n'y a pas de labie d'honneur tranchant sur les 
autres tables. Repas familiaL 

Menu simple et aubstontid : bravo, messieurs de 
la cuisine. 

li est d'usa;e - de mauvaises lnnaues pr6tendent 
que ln plupart des lecteurs ne s'arrêtent qu'à ce pas­
sage des comptes rendus, - U est d'usage· de 
citer les personnalités présentes. Comme ie suis 
10r d'en oubllrr, parce que je n'ni pas tout vu 
et que mn mûnolrc Cl des limites, j'arrondis déjl le 
dos... Entourant le F. Dl~cuur Id l'lavant et le 
Pro-Direcmtr Id Bal/, M . fmun~nler la/lrl, M. le 
slnaleur Monteil, ancien ministre. /1{. le colonel 
Autrou, ancien mllire de Q'uimper, et ancien 61ève, 
M. Eti•mte LA Gram/, vlce"pr&ident de l' Amicnle des 
Anciens E.l~ves, et le Dureau de cette Amlc:ole (MM . 
Yvon Le Clec/1, Maurice Cadlc, Cort11tln u Bris, 
l os Mnrchalot, lean Hlnaff, Henri Rattnou, le Doc­
taiT Altdrl Quillet:), le F. Gabriel, cheville ouvrière 
de l'Amicale et directeur de c Le Li~s •. /11' Bon­
thonneatt, .l'rbident de la jeune A.P.t!.L. du Likès, 
et plusieurs membres de son Bureau, M. SniW!rt, llrchl­
tecte, M. Le Gall, Président de l'Amicale de la Croix­
Rouge de Brest, et M. Yvinec, de cette même Ami-
c:nl~,. ••• et d'autres. d'outres, tant d'autres. . 

Un dessert muslcdl : bombarde et biniou toujours. 

Les toasts. 

Le F. Directeur LA Vfavant ouvre I.e feu. Voici son 
texte ln extenso : 

lA ttombre dt co1tvlvn Il ce ropas familial n'ott­
tortu pas ft~ discours. Ptrmetttt-mol slmplmrent : 

1) D'abord de remorcier tris vlvtmem tous ceux 
sur qui a pesl la chorge de ror:anlsation de ce repas 
er de celle Fltc ths Parents et du Anciens. en parti­
cu/kr le C. F. Bco1tomt et totu su nldts de la cul­
sint et tlu suvlc•, 110/ammtm les Demolu/Jes el 
Dames qui nuurtllf bduholemellf el d'une façon si 
dlllcate le ·Service Il table. , 

Je remtrcie M. le Maire tfe Qulmptr qui val/ bien 
/lotiS prifer le matlritl lndlspetUtJble àu rep<U et Il 
la sltmce dt wtriltlr, morel a111t 1mp/oyls municipaux 
qui onr moml lu gradiiU. 

Mere/ à 101u ln Fr~res et Pro/tueurs qui ont 
a/ollll à leur btsog11e déjà lcrasante la priparatiou 
nri/Jfique ott sport/v. de cette joumle, tl totu lu ti~­
Vts qui ,l ' coopirtflf avec bonne gr/lee et simplicill, 
aux membres du Comltis d~ r limicole et des Pa­
ronts d' F.l~•·es qui ont sacrl/~ plusieurs de leurs sol-

DANS L.A. TRADITION 

LE LI Kt:S 

ries pour lu mises au point néusso./res; d lotu les 
dlnis qw 0111 tllllrerurmen/ contrlbul par leun 
cadeaux au SIICcis de 14 Tombola du Œuvns qui 
sera tirü tour Il l'lt•ttrt. 

Je rtmerde lrnlmttm tomu les familles et lu amis 
qui, par leJIT prlsence 1111 Llkès aujourd'hui, notu 
tlmolgnent l~zu .tympallrie e~ leurs prlcieux encoura­
mlltts. 

Beaucoup d'abs~ttts sont de cœur a~e notu, leurs 
ltXCIISU le di#nt, 

2) Pur9QUE !lOUS SOWWEs e< I'A\IIUL VOUS souhai­
tez certaiMmvrl des """"e1/u du Ukù. Vole/ donc 
quelques itifomtaliotts: 

a) LOI SCOLAlRR.- L'Ecole a tf(/ demander d•ux 
coutrats: pour sa stclltm secomlnlre, po11r sa uctiott 
tee/mique. Cela complique les cltous. 

Pour le uœndairt, la Commlsion dlporttmmtale de 
correspondllll€it a cliiS.si le Uk~s en 2' cntégorie 
(anciens collqu nationtlJlZ Classiquu et Modernes) 
ce qui corrupond tl 1111 ~enement forfaitaire de 268 
N.F. par lib-. par 011 pour les frais d• /onctlomle­
mt/11 de fEcol•. 

Ln Pri./ecltlre m'ayam demamll si facceplais ce 
dassemem, (ai d'11bord réfllchi; puis, ayant recueilli 
nombre d'lchos et d'avis, fa/ adressl 1111 ncours d•­
va/11 le Comltl Dlpart~mental dt Concl/iatlo11, e.stl­
ma/11 que le Ukis mlrlu ft cla.uement tn t•• catl­
rorlt parc~ qu' Il so.tls/alt Il/Dt crit~rel of/lclels de cellt 
catigorie. . 

Pottr le technique, le clasumertl du lcoles 11'est 
roufottrs pas fait; j'.splre que ce sera rlalisé sa11s 
trop tordu. 

En conslquence, le C.Jk}s n'a ptt Mcore signer aucun 
contrat. Ecole et maltres 11'0111 donc pas P'rçu le moin­
dre centinte th l'Etat (a/on qu.. lu don/ers th 
dl!ntande de a>ntrat ont lti di[Knis en octob~ 1960). 
Bitll rlus, lu frais occtulonnls par fOUit'l les dlmar­
cltn ~~ papercusot odmilllstraril·t's te tradulsetll par 
plttslturs unta/11•• d~ milliers d• francs de frais ... 

Dans le deml•r 11111ulro du « Llkès • •·ous pourre: 
/ir• quelques rlfltxlons mr la LI BER Te en foce du 
CONTRAT. Ce.t rlflexlotU tralittlunt le souci dt' 
situer trù loyalt'mtttt, avom tout tngartmtnl, l• UliS 
t'l la partie de certaines /ornrlttles ambltu#.t, qui ont 
pu lnquitlt'r. 

Je pet~ q1tll est bien ementfu que routes les fa­
ml/les 10111 d'accord pour que l'enseignnnenl donM 
fel soft d'inspiration cltritlt'mtt'. Persoune n'est obligi 
d'y en/rer; lu fomlllos qui vcullftl le Ukls potrr leur 
1arçon doi>'MI rnpecter cettt' volontl commtm•. C'est 
1111e (fuestlorr d'lromtllell t'l de libtrtl. 

b) CONSTRUCTIONS. - Vous ave: pu visiter une 
partie nu moins de blitiments en constrttctlon. Qu'11 
m• soit permis de /lliclter farcltltocte M. Snlven "' 
les Entrrprisu, ttotammtm M. Col'entin Le Bris, mtm­
bre t/11 Bureau dt I'Amicolt, pour l'net/v/tl et Ill qua-
Url tlom /air prmv• le clumtitr. ' 

respèr~ bieta qu'Ils pounont nous donnn l'œuvre 
aclrevie pour .1qtembr~ prochain .. et que, fm111lt pro­
cita/ne, l'admûtistralion et les salles de pro/t'ssturs 
urolll acct'ulbles par le md, que tous lu lltvu seront 
d11tts du classes n•uvu (bdtlment ouest ou bdrimtllf 
sud), que lu sanitaires modmtts dt' 6 dortoir. serolll 
en service, que le clrauflage central fonctionnera en 
ltlvtr pour l'ensemble de récole. 

En fait d'lqu/pcmmt scientifique, le Llkls a fait, 
depuis trois DIU, u11 tl/ort remarquable qttl devrait 
llrt npprlcll d sa /tWe valeur dous le cltuUmmt de 
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DE L.A. CR!PE DE OVDWPER 

Primei-Trégastel - PLOUGASNOU (Finistère) 

oous IHoll• c) digusle:r. 

EVIT HEUILH 
K.IZ VAT 
VA ZUD KOZ 

Ses~ spécialités de Crêpes de Quimper (From~nt - Bit noir. Galettt) 

- SON GRAND REPAS CRÊPERIE QUI JIOUS ENCHANTERA 

Son Cidre " Pur Jus " 
Sa sélection no 1 de Gâteaux Bretons 
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Nrablisstment. D'autrtu lquipt'ments so111 souhaita­
bits et seront rlallsls: pour lrtJVDIDt sc/entifiquu 
explrimmtau.~. Histoire et Giorraphie, bibllorh~que, 
plnteaux d'Edttcarlou physique, et piste 1111 /ardin, ttc ... 

Parmi les projers trlz prochaiiU, 1t slguale : cons­
lrttCtlon d'tm iutcmnt pour grand ~llv«S (cltambres 
i~tdividucii«S et prlaux cottr Sainr-Joseplt el cour du 
flllute/) ; mnlnag•mettt du foyers de division ; gara­
ges pour cycles ; llfrmldlss~meTtt des cuisines ., renou­
vellement du matlrlitl ; rlfectlo11 du rolmros et du 
~ttdltlts ths vleltX bdtlmtnts ; modernisation des insral­
latlo•u SIIJ'Iilalres et d«S vestiaires dt' to1u les dortoirs. 

Ce prDgrtimme til \"aSie et pourtant toutes crs pd­
visions MJnt tr~s urgemu : il faut que le 1•/tttx Likis 
S'(l(/aptc totoleuumt aux e:xlgunc4s mtxltrnes. 

Appttyie por la fldllltl des Famlllts, l'Ecole prut 
venir cl l>o111 de ce progrmnmc. 

r:) PROFESSEURS. - Aux riallsatûms mD/lrlellu 
doit correspcmdn un effort pldagOfique proportlowtl.. 
Le nombre d'll~vu l'accroit ait rythmt des IIOtrwllu 
vagues. u nombro des Professeurs (po.rriculltrement 
religieux) ne suit poz : ndttltes moins nombreux, pcut­
itre au.rsl mol11s de tilrirosil! dans les familles Olt 
cltet les jeunes. 

Je fals npptl aux ll~ves er aux llltckns qui ont smû 
l'art/ronce de ln vocnrlou etueitnolllt ou rellgiell# 
pour qu'Us aient le cour111e de rlpondre oui ntt clwlx 
de Dku. Dieu a besoin du ltommts : la glrrlration 
momante doit trouver chez elle lu lducalettrs dont 
elle a besoin. Il u'y a pas nctuellemt'nt de profes­
sion qu'il soit fJitts urgent tle satisfaire que ln Jonc• 
tlou enselgnattlo : les joumnu.~ le rappelltnl à tout 
Instant. • 

I.e Llkù compte sur ses fetti!U attclens ou e1tw.s 
pottr qu'il pu/s.se conrimltr so. ttkht', 

tf) A.P .E..l.. - En ternriJtœlf fe salue 111 crlation 
o/lidellr, ceuc amtlr, dt' l'Association dtt Par~nts 
ti'EI~•·t.r, qui, sotts la dluctlon ltattttme/11 qun/1/ilt 
tic son Pris/delli M• Bonthonnenu, a mnni/~stl sott 
ocllvilé et so11 dynamisme depttis dlumbre. Je /Ill­
cite SOli Bllrt'Otl pottr re:ccel/enl travail accompli tl je 
.roultaite Il cett• fcltnt mals puissante association lon­
gue vit t'l pit/tt SIIC~~~ en am/til a\"eC f Jluoc/ntion 
des Anciens El~l'ts et fEcolt. 

Vl1•t r Amicale, ••ll·e r A .. P.E.L., •·Ive le Uk~sl 

M• BOHTMOHHEAU, 
Prfsldont de I'A.P.E.L. du Ukb. 

Après une collecte a~lll!rale en faveur des serveUSCI, 
M' Oomhonneau, l'rbldent de I'A.P.E.L., prend à son 
tour ln p:uole. Il remercie lui aussi vh'e:ment tous oeux 
et toutes celles qui ont permis à la ftte d'exister. • A 
/'ltcure 011 je ••otts parle, continue-t-il, lttuent au 
A1ans les m~ülturs NJIIr~urs du mond• e.111fer. En e~ 
momrllf I'Bnsclgllcmelll libre dgnltmeut c/ll!ctue un 
••lmge. Au seul/ tle c•ue uottvellt ltllpl!, qtt'/1 me soit 
pt~·ml~ de nrr relourtl~r vetl le p~û; Vtfl ceux qui 
ont fondi ut irnbllssemtttt et ceux qui ensttite l'on 
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dirlgti, v~rs CC!IIl" qui )' 0111 ctiUt!ignd , v•rs c•ux qui 
lui ont con/~ 16url' tJil/mtts, vers ceux qui ont comw 
lu Ollnt'e,< IIOÎfU des e~pi/IIWIIS, qui Olt( porri. /'61oll• 
;mme cie l' injustic~ scolnir~... E.n c~ monumt ou br il· 
le11t Jes prcmil!rS rayons d~ justice scolaire, t!est à 
leur foi eu l'e11uignement chrlifen, â leur obstination 
lnflcxi/Jic, d leur dé"ouemenr er d l•ur comptJence, que 
IIOIIS l'tlltdOIIS fftommfJIJC de ll()frtJ v/brnntt fùCOII· 
IIDI.!I.JUIICI!. » 

Suit un exposé sur ln sllu:ttion d'ensemble des étll· 
blissements libres linistériens telle qu~elle se présen­
tait le !0 juin nu soir. «Si /'argtnl qu'cm nous a pro­
mis lU! ~tous ut ptlS donné, 11011s Irons le clrcrclu!l' ... 

Et mai111enaut ravtnlr. Jr IIC \IIIIX Il le ,, bon ni 
mo11•nLr prophile. Il y a11rrr de,r dllf/cnlris prati(tues 
dont ln solution ura ~1/rlol/1 ralfnirê de la Dl16CiiOII 
dioc~saine de renseignement et des écoles. mais je dis 
sol~lmel!emcnt que si l'on 11~ rrrspactait pas llr cartiC­
tlr• propro de 110s établissemmts catholiquu, ce jour· 
Id Comma hJtr, llltÎS, /JOliS 11011.$ f'IJ/J'OIIV~fÏOII..! fJOIII' 

Imposer tl l' Erat le respect de la parole domrée et 
signée ... Et, po1u finir, je crois qu'tlvec d~s moyens 
nccrus le Likèr conriuuera sou œuvre d'éducation et 
d~in.strucliou pour le tJius grand bfcn de tous nos 
m/mrts 1 VIve le Llkds 1 Vive l'ért.relgrrcmtm libre 1 • 

En quelques mots, le F. Dlucurrr rnppcllc ln s6ancc 
de l'après-midi: c Vorr.f avez ce mllfin vis/tl /'&ole, 
en particrrliu le la/Joraroire d1t F. Le Bail, ce lnborn­
toire qui a reçu void un mois la visite d~ /4 Société 
Mi11éralogique de Fronce et qui. •nsuire, a itl classé 
dans l'illvtmrairl' mnudial d~s muslt$ de scitllces rww ­
r•llcs. L• m lrltc "" re,•io/11 011 F. Le Boil tt l'homrcrrr 
est parrag~ por le Llk~s et ses amis . • 

14h. 15: 
La séance de Variétés. 

Cour Sn.inte-Mnrie. Sur le cloitre, à quelques mè­
tres" de ln statue de CeUe que nous avons choisie pour 
gardienne, le drapeau tricolore, d'tlutres dmpeaux et 
orifl.ammes se bn.Janœnt mollement dans le. vent de 
juin. En bas, du monde, du monde.. . Des 11ens par­
tout, sur les srndins encndrnnt l'espncc r6erv6 aux 
nctivit6s nrtistiqucs et sportives, debout, et m!me aux 
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. 
Sur fe pourtour de lo cour Soi.nte--Mario 

et à tous lc.J étoges du nouveau bôtiment1 lo foufe des spectoteurs captivés. 

fenêtres, ici et la. Le temps n'est pas très chaud 
certes, mais cela vnm encore mieux qu'un soleil 
éclat:mt... Au micro, notre speaker habituel, M . 
Corcrrrtn 0 1/hlier, avec Je ebic qui lui est propre, l'~lo· 
quence qui le carnctérise et la facilité d'~locution qui 
le wstinsue. 

Entrée en matierc: sur le podillm, le Bugnd du 
likes. Fière allure et silteté d'exécutioll. A propos 

' 

cie musique, une parenthèse : cc matin j'ai rcnconu6 
un vieux camarade, le F. Lucien Guennoc, et DOIJ$ 

avons padé de ceuc vieille Harmonie qu'il sut mener 
•i brill3mment pendant des nnnilcs. Ainsi passe la 
gloire du monde ... 

Gymk.luulo cycliste par ln 3• D ivision. Moto, trot· 
tineue, \•élo. Apres l'arrivte individuelle, défilé. Puis 
course nvec obstacles. L'un des bnndicnps o. le don 

Cliché c le Téfégromme • 



de faire bondir d'aise la foule : lorsque je vois fo11cer 
les inu·épidcs cyclistes quJ, la perche lev~ s'6lnn­

' """" nlnsi que dans les tournois d'antan. je pense 
ou fameu~ : c Joute, chevalier ! .... Après tout, nous 
sommes en juin. Ulle petite douche n'est pns pour 
déplaire. , 

Le gr·oupe c Variétés • de la Chorale nous donne et 
donnera d'ailleurs en plusieurs oceasions, au cours de 
l'après-midi, un riche nperçu de son multiple mlent, 
en audit ions distinctes ou en occompagnement de 
sketches et numéros divers. Qu'ils soient tous féli­
cités : pianiste. trompettiste, accordéoniste. batteurs, 
chanteurs. Us ont amené une note bien modem e. 
Sachons etre de notre temps. 

Voici Jo Chorale. c M nrlrel/u au Da// • a 4 voix 
mixtes de J. R. Qulgnard : chant nbsolument déllcieux 
el typiquement breton, mais qui n'a pas rendu ce 'qu' il 
eût rendu dans une salle conditionnée. C'est malheu­
reusement normal. Le· « Clro:ur des Clta=urs • à 4 
voix mixtes de Weber est ensuite enlev6 avec bl'io. 
Dommage d'ailleurs que la seconde uudiûon ait 6té 
supprimée : elle comprenait entre autres morceaux 
l'émouvruJt negro spir itual : c fieov ' 11 • si léger, si 
a~rien et plein de rêve. 

1 
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Pince aux sports. Les Benjamins de M . Souchu 
en culotte verte, tricor blnnc et aux pieds nus. se met­
tent il virevolter avec une gracieuse souplesse, en de,~ 

mouvements multiples d'acrobatie au sol. .Les tÙmes 
techniques manquent au pauvre reporter. Les jeunes 
athlètes travaillent d'abord sur tapis, puis au travers 
d'un cerceau. Combien de parents ont dO vienlir tout 
d'un coup : on ne peul. pas ttre et ovofr été 1 

Un 1kotch portic:ullôrtment r6vn:i, • La Roncontro au sommet •. 

Avec • le profes.•eur ~ et la Seconde Mod.,..,e, je 
me suis arraché les derniers cheveux noirs. J'étais 
là-bout, à l'une des fenêtres du Labo de Sciences nnm­
re.Ues et le son ne portait pas du tout. Je me suis 
qunnd même amusé, rn ni s... sans comprendre. Il n 
raJiu que je m.e .Casse expllquer le sketch par fa sufte, 
je l'avoue humblemen t. Et j'IIÎ songé. Si tous nos gâs 
étaient aussi « savants • que Melle Olga el ses con­
sa:urs, et aussi facétieux 1 Comme nos cours 
seraient simplifiés 1 Quelle joie de mener notre petit 
monde ~ ln baguette et à l'œil! 

Les savantes évolutions do lo puce • OSgo •· 

. 

Les gymnastes des barres parallèles Q]Jient ensuite 
la force 1l l'élégance. «On voit de moins en moins, me 
disait récemment un. vieux de la vieille. des exhibitions 
sur barres fixes ou pn.rallèlcs colnme dans le temps ; 
tous les Petits patronale$ autrefois avaient çn 1 • 
Venez ' nu Ukès, mon cher, venez au Likès. 

La 5• Division veut nous donner un idée de sa 
clairvoyance. Yeux bandés, ses représentants essaient 
- "t réussissent. cenains d'~ntre eux - de placer 
des c ubes sur des bottes ; mals cubes "t boîtes sont 
de couleurs différentes, et les yeux n'y voient pns. 
E.~nyez vous aussi. L'aura ? L'aura pos ? 

Pendant que le groupe des c Variétés • remet ça, je 
vois les vendeurs de sandwichs et de glaces circuler 
~ travers la Coule ct je remarque qu'ils c&nent bonu· 
coup moins les spcctnteurs que les vendeurs profes­
sionnels de cenalns spectacles, les cirques par exem­
ple. Bravo, les gâs 1 

La «Conférence nu sommet • de la Seconde T.M. 
nous apporte l'humour poUûque. Bien sOr, nos 
Omnds se crisp~nt les nerfs lorsqu'il$ s'operçoivent 
que leurs• sujets ne .les prennent (lM toujours nu s!­
rieux, Et cependant ! T4nt que les. critiques ne .dépas­
scilt pos les lùnit~dé ce sc:l gaulois, nos G rands pour­
ront continuer à sommeillee sur le1irs d~ewt oreiU~. 

Un dtfilt du Bagad qui continue ensuite i\ Joncer 
ses ni•'S. en !Jgnes, fnce au pod lum sur lequel mon­
tent tmssitot deux sonneurs : Gérard Harscoar (bi­
niou) et H~n-i Le Potfin (bombarde) : ils ont déjà 
enregistré sur disque des ·airs bretons. Et la foule, 
par ses applaudissements, approuve leur jeune talenL 
Puis te Bnaod s'en vn, toujours jouant, en trnçnrlt des 
figureR hnrmonicu5es qui rappellent en effet une 
c marche d'escargot •· 

Lutte et courtoisie ! Les judokas de M. Coignec 
ne sont pur des gaillards à rencontrer • entre quntre­
z-yeux • . 1t ln nuit brune. U aussi, les termes techni­
ques mo font d6!out. • Au moins, y' n du cont, me 
lance un titi; y' n pns que les élèves à embrasse.r les 

Une Cuisinière AGA au CHARBON ou au BOlS 
avec 

eau chaude à discrétion 

E'• Y. LE CERF . ~·esl sensalionoell... 
V-ne de Kergos, QUIMPER - Télépb. 8·88 

MACHINES A LAVER ~alsses Rurales el Ouvrières du Finislère ~CR~MEUSES - MACHINES A TRAIRE 

ALFA-lAVAL 
Allée .Couchouren, QUIMPER, Tél. 12-33 

Les ;onrls que vous noru corrftez restent tians 
B ARATTES - fltlcn oc. ftiC H AWOI o •OIIItOflll le pa)'S 11t servent d aider d la construction et d 

Marce l LE PERRU l 'anrllloratlon de l'Habitat Rural et Urbain. 

23, rue Jeaa-Jauris, Q'UIMPER- TéL 13-04 Cotuultez DOS ~Ires IOC8DL 

Cllch6 • Lo 

planches. Le prof' déguste lut aussi •· 
jeune homme, sauf à la fin. 

T616gromme •· 

Sauf lt ta fin, 

Pas f acne à pratiquer ce jeu si simple de « thons 
et baleines • exécuté par ln 6• 'Division. C'est 11 qui 
marchera s ur le poisson de l'llu\rc. tout en surveru~nt 
- autant que rnlre se pout - son propre poisson li 
sOi. 

En 1961, on semble mieux conruûtre le cheval­
vapeur que l" c heval de voltige. Les athlètes de M. Le 
Gnll, eux, bien d6contractés, vont nous prouver le 
contraire. Il est vrai que l'un n'empkhc 1,as l'autre t 

Un Anci"n de 1898-1904, M. J~11 Gu4grum, de 
Locronan. spécialiste des chansons bretonnes, nous c en 
pousse une • (en français d'aiUeurs) : tel le cœur, sa 
voix ne vieillit pas 1 

Uno virile dtfmons:tratlon do l'eHicodt4 
d es prises de judo, 

SOC I É T É 

~. tE 881~ & Fils 
/ ngén/eurt1 E. T. P. 

FOUESNANT 
Tél. 0.03- 0.30 

T 

Entreprise Générale de· 
Travaux Publics et Particuliers 

Bureau d'Eludes de béton armé et 
constructions industrielles 
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Lo Grou-pe Va-riéte~ du Uki:s et Core.ntin OLLIVlER (19311 surent d.is;pen.ser 0 t ov.s rythme et bonne humeur. 

Pour l>lusieurs raisons, je n'ai pu cnlendrc comme 
le l'nurnl11 voulu les c comm6rages brest ois • pr~n­
~~ dnns le cadre d'un lhéâue do marionnettes par 
M. L~ Gall et M. Y vlnel:, de Brest. Deux commères 
de Brest et deux commères de Quimper sont-elles 
tdlemont difT~rentes 7 A pari ln COiiTe Cl l'accent, 
non snns doute. Merci, chers llmis, d'avoir llppot16 A 
la capitale de lA Cornouaille le salut souriant de ao 
&r.~ndc sœur du nord. 

Travail liU sifftet maintenant ; on sc di.r11it sur 
un bateau. Belle impression de vigueur et d'~ui!J'bre 
q11i SOft de cet ensemble de l)'lllnastes au cercle diri&é 
par M. Souchu. Le tnbleau fmaJ ~merveille ta foule: 
cercle tenu vert.lcalemcnt UUldis que de jeunes cham­
pions trncent de leur corps souple une aracieusc fl. 
&ure immobile. 

Sous les !illeuls, tc vent. fraîchit. .. Le F. Dlrtcttllr 
prononce le mot de ln fm. c J'aliruse 1111 chalcurtttx 
filtre/ d I OIIS /u tiCi t lii'S dt Ct/le t4011Ct de . vnr/4111 
po11r leur btau travail m iducallo11 plt)•slque tt tln11s 
ln ali/res domaiuts. Muci 011.< spectateurs •· Et il 
termine en ~voquant les nouveaux titres sponüs liké­
slens sur le plon national. 

Pendont que le tirage de lo tombola se pr6pnre 
oc:tivement, lo 2' Technique Spki~le pr&ente une 
fantll.isie musi«>-burlesque, o!rerte par le dentifrice 
Amoro. De l'humour, des parodies qui ne manquent 
pas de charme. Certaine classe de s• se rappellem 
lon&temr>S: • Adele est morte • . car, quelques jours 
après, ou cours d'une insp«tioo ortlc:lellc et très 
diane, tc professeur de fr:tnçais choisit ce chant 
comme exemple de ... faux passif; l'inspecteur, d'ail· 
leurs, pnrut trouver la cbose naturelle et oriainnle. 

~onfitures VI LLAHO =w :::;;jQUIMPER; - = 
. . ;LES MEILLEURE~ 

EXIGEZ-LES 1 M. 

Une demi~re fnc6Llo avec c ln course contre la mon· 
tre • et tes ~nots do ln route de 4' Division. D s'ali! 
de bouteiUe et d'euu ... • & bicyclette •· Tant qu'il y 11 
de l'eau, on peut remplir les bouteilles, quand Je seau 
est renversé, on y met de l'eau, pour permettre à l'un 
des chBmpions do ... tc renverser il nouveau et d'être 
emportt innnim6 sur une civl~ro, le sourire n\IJI 

lèvres. 

C'est fini. Le Bacnd, une dernière fois sur le po­
dium, lance un air c61èbre : c La marche de Lann-

Blhoul•, cette marche, dit Je speaker, • qui 11 bit le 
tour monde nvec les mllrins bretons •· L4 Coule '""do 
à pleines moins. 

17 h. 45 : Le Tirage de la Tombola. 

Le podium va collllllitre l' ultime triomphe, Le chef 
tireur, M. Lotnchmeur, est fln prh, son tqulpc attend 
le si&nal Au tnbteau noir à deux faces, le F. Nldt-
1« et Je F. Daniel ; que tes autres artisans m'excu­
sent de ne pas les nommer tous. Ce qui n fra~ les 
specta.teurs : ln mpiditt des op6r3tions. A l'heure oil 
pères et m!res de fomille SOI\IleDt tout de meme l 
rentrer chu eux, cette mpidit6 a produit un exceU~t 
et très heureux etret. Après la disuibution d'un assez 
bon nombre de lots de seconde ou uoisième nleur, 
ce sont tes minutes de plus intense anot1on. U-bas. 
de jeunes bambins (10', tl') serrent pr6cleusement 
teur unique billet : 100 frnncs pour une petite bourse. 
c'est beaucoup. Leurs yeux brillent. Et puis, lorsque 
les noms des gngnnnts des gros lots tombent sur les 
!pectateurs eh hnleine, eux encaissent le coup, mais 
qunnd m~me leurs petites moins sont cris~es et, sans 
rien dire. leur r~ve envolé, üs s'en vont nu mllieu de 
ln fnulc qui, lentement, comme lo rearet olle oussl, 
retourne vers les dures rt:llitts de ta vic quotidienne. 

19 h. 30. 

AatQble unnsition enue un jour de aronde liesse 
et ta arisaiUc monotone du tendemnin : une sionce de 
ciu~mo. Tout le monde dormira mieux apr~s. 

Lundi : 9 h. 30. 

Sous une pluie bannnte, tes ouvriers démon tent les 
grudins. .. Bientôt de ce qui fut, hier, le cenue vitnl 
de l'6cole, le point de mire de mii!J'ers d'yeux, il ne 
restera que quelques papiers mouïms. Ul cloche sonne, 
pour la deuxi~me rentde en cliWO do ln mat!Me. 
Main~ dans tes pocltes, le dos rond, peu loquaces, 
let aas montent tes escaliers vers._ les arandes 
vacances. 

Louis M ONDEGUEII. 

Cliché c Oue'.st·fronce •· 

TRANSIT HERVÉ NADER 
QUIMPER Touk opbuJûm.s ~ swr. l'rJfnittue du. Jloul Téléph. 14.66 



Les meiUeurs élèves 1960-61 
8< Classique 1 

1. Michel Lastennet, Plontis. 
2. Pierre-Henri Maguet, Quimper. 
3. Roacr Le Mcnn. Quimper. 
4. Joseph Le Bars, Plonéis. 

8" Classique Il 
1. Pierre Bourbis. Plogonnec. 
2. · Pierre Richard, Rosporden. 
3. Jean-Luc Guichoouo, Pouldreuzic. 
4. Georges Guillou, Saint-Y vi. 

a- Moderne 1 
1. Jean-François Bescond. Gourlàon. 
2. Joë!l Gouzcrb, Camac. 
3. Roacr Salalln, Plogonnee. 
4. Sébastien Kfrava.l, Plotannec. 

a- Moderne Il 
1. Roland Bono, Hennebont. 
2. Pierre Comlc, Soint-E\Illi"Zec. 
3. Jen n-l..uc CJvel, Pont-Aven. 
4. Xnvler Peonnnéac'h, Plon6vcz·Porzay. 

a • T echnique 
1. Patrick Oargom, Kem!vel. 
2. Bernard Baudet, Pluvlaœr • 
3. Alain Le Dart, Larmor-Plage. 
4. Andr6 RoU11nd, Plomelin. 

5• Classique B 
1. Yves Le Roy, Brice. 
2. Jean-Yves Piriou, Quimpc!r. 
3. D6sir! Ansquer, Pouldreuzic. 
4. Michel Le Clcch, Quimper. 

5• Moderne 1 
1. Gildas Bck, Ploërmel. 
2. Dominique David, La Roche-Bernard. 
3. Yves Toulemont, Pluguffan. 
4. Ainin Le Berre, Quimper. 

5 ' Moderne Il 
J. Jenn .Pérl$$0111 Quimper. 
2. Jenn-Micbcl Nicolas, Pouldrcuûc. 
3. Jean Le P1pe, Quimper. 
4. Pntrlck Golllic, Quimper. 

Il• Moderne Ill 
1. Pierre Le Berre, Plonéis. 
2. Jolll Guillotin, La Roche-Bernard. 
3. Rcn~ Le Aœh, Ploaonnec. 
4. llerv~ Le Corre, Laodr!Vllrtec. 

5' T echnique A 
1. Jean Kmva.l. Plo&onoec. 
2. Daniel Jacq. Langolen. 
3. Je~n-Yves JnUrennou, Plouyé. 
4. 06rnrd Laurent, Quimper. 

6" Techn ique B 
1. Michel Courtois, Le Faou. 
2. Jean-Pierre Le Rest, Quimper. 
3. Michel Portal, ConCilllleau. 
4. Ainin Le Bnrs, Quimper. 

4• Classique B 
1. Armand Riou, TRguennec. 
2. Jean-Yves Derrien, EllionL 
3. Jenn-Mic:he1 Christien, TrégueonC(:. 
4. Armel Mandart, LOCI11iq1Xlic. 

4• Moderne 
1. Maurice FouillE. Nostru~g. 
2. André Le Roy, Langolen. 
3. Ren6 Nicolas, Po1ùdreuzlc. 
4 Chnrlos Ségnlcn , Brest. 

4 • Moderne Il 
1. Jnc()ues Le l..nmcr, Plouhinec. 
2. Gérnrd Le Pope, Lesconil. 
3. François Castric, Combrit. 
4. Jcnn-Paul Richard, -Guidel. 

1. 
2. 
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EXTRAIT 
DU PALMARÈS 1961 

4' Technique Commerciale 
Tech. : Jean-Yves Bourbls, Landrtvarzc(:. 

1. Mod.: 
Jean.Jacques Mlfcu, Mai:I-Cathaix. 
Georges Q uilliec:, Quimper. 

2. François Hbnery. Châteauneuf-du-Faou. 

4 ' Techniq ue T héorique 
1. leon Arzel, Plouay. 
2. Loïc Le Doridour, Séné. 
3. Guy Comou. Trégune. 
4. Michel Le Ouyadcr, Meslan. 

3 • Clu1lque a 
1. Jeun-Pierre Poupon. Le Juch. 
2. René Moodeauer, Quimper. 
3. Pierre Bronncc, Saint-Yvi. 

3' Moderne 
1. Yves G10nae'h, Quimper. 
2. Joli Collin, Treffiapt. 
3. Bernard Coë!rric, l.orient .. 
4. Jean-Paul Le Goh&d, La Trinit&.sur-Mer. 

3' Moderne Il 
1. Pierre Plouhinec, 1Waucnnec. 
2. Reo~ Plouhinec, TRauennco. 
3. Gabriel Verjus, Concarneau. 
4. Emile Gourmelcn, Quimper. 

3' Teohnlque T héorique 
1. Pierre PétJ1lon, Coray. 
2. Jacques Briannt, Quimper. 
3. Michel Bcll~ao. Plouharnel. 
4. Fema.nd Oléonec, La For~t-Foucsnant. 

3' Toohn lque lnduall'lelle 
1. Marœl Barré, Quùnper. 
2. Yves Le Molli, Quimper. 

'Quimper célèbre 
Max Jacob 

3. Hervé Gourmden. Trédion. 
4. René Ménager, Quimper. 

Seconde Classique C 
J. Pierre Guellec, Peumerit. 
2. Jean-Ren6 Coriou, Quimper. 
3. Raymond Cobillic, Quimper. 

Seconde Moderne 
1. Jeon-Ren6 Even, Quimper. 
2. Georges Fiche, Sca~r. 

Secoide Tecltnique Mat.llématique~ 

1. Emt1e Rivoal. Saint-Goazec. 
2. Aim6 Gueltas. PIU$$Ulien. 
3. Andr6 Pensee, Querrim. 

Seconde Technique Spéciale 
i . Andr6 Le Rœh. Bnsh. 
2. Louis Moullec. Le Guilvinec. 

P remi.re Classique C 
1. Louis Qu6r6, Quimper. 

'2. Je:ln LouLrou, l..ocronan. 

Première Moderne et Moderne P rime 
1. Pierre Collet, Carnac. 
2. Joseph Donal, KernEvel. 
3. Yves Fiche, Seo&. 

P remière Technique Mathêmatlques 
1. Jean-Louis Martin, Casablanca. -
2. Michel Corbin. Fou~res. 
3. Jean Duvt\1, Caro. 
S. Je~n-Yves l'eon, Quimper. 

Première Technique Industrielle 
1. H ubert Porisse. VlliUleS. 
7· Jean Le Corre, Landudec. 

Sciencet Ex périmentalet 
1. M lehel Le Jonoour, Douarnenez. 
2. JCIUl-Paul Iquel, Meglven. 

Mathémaliques et Technique 
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1. Claude ·rrébUen, Pommerit-Jaudy (C.-du-N.). 

Math6matiques Elémentalrea 
J. ~od Pavee:, Pluguffan. 
2. Je~n-Pierre Le Pichon, Guiscriff. 
3. J~eques Bompa, Quimper. 

JACO 8 
1816 --~- 1J4t 
~Wh~ 

Oetsln de )êan Cocteau peur Jo ploque appOSée 
our la maison natale de Max Joc:ob b Quimpet". 

Un Hommage Uuérnirc nu Th~tre Municlp:tl n 
suivi l'opposllion de ln plaque sur ln 1nafoon du 
p~te. Une rue de ln ville ct le nouvem1 pont sur 
l'Odet portent le nom de Mnx.Jacob. Cet é té, une 
saUe mùère du Musée Municipal est consa~r~e aux 
peintures. écrits ct souvenirs du dl~bre Juif quim-

pé1ois. Aunchnnte figure que celle de ce ~te et 
pein1rc d'nvnnt·aorde qui devJit ~ue vic11mc de ln 
pers~cutlon nnûe. Converti nu catholicisme, JI écrl· 
vnh dans ses c Derniers p~mes • : • Ln rlvi~re d~ 
mo 11e ~st devmu~ 1111 lac. Ce qui s')• re/l~t~ n'ut 
plus que fomour. Amour de DSeu, t1nrour rn Di~u•. 



---
14 LE LIKi:S 

AU MANS, au Championnant de France U. G. S. E. L. 

le likès remporte le titre de Champion de France Juniors par équipes, 
un record de France, trois Médailles d'Or, deux Médailles d'Argent 
Pour la seconde fois consécutive, le Haut-Commissariat à la Jeunesse et aux Sports attribue 

au Likès le Challenge du Ministère de I'Education·Nationale 

Lo Comlt6 Dlrocton do I'U.G.S.E.L. f6Uclto los othli tn du Llkh ou Cltomplonnot Hotlonol du Mono. 

LA SAISON D'ATHLtTISME 1961 

J ) Coupe de P rintemps (o .s.s.u.) 
Minimes : l " (3 pOints). 
Cadm: 2• (4 pOints). 
Juniors : 2• (6 pOints). 

2) Challenge d'Athlétisme Complet ( O.S.S.U.) 
Etnblissemems dt plus de 300 él~ves : 

Le Likès : l " de l'Académie de Rennes. 

3 ) Brevets Sportifs P oputnires 
924 présentEs. • 
Ill Admis en l" Echelon. 
211 Admis en 2• Echelon. 
261 Admis on 3• Echelon. 
274 Atlmis en 4' Echelon. 
37 Admis en s• Echelon. 

4 ) Championnat d'Athlétisme, U.G.S.E.L. 
Départemema/ <l l'<mr.r Abbé: 

Benjrunins : 2' (1370 pts). 
Minime~ : 1.. 1987 (JJtS) Chnmpion.~ du Finistère· 

Sud. 
Minimes : , l" ( 1987 pts) Ch."l.mp• du Finist~re-Sud. 

Cadets : l" (2157 pL~) Champ' d u Finistère.Sud. 
Juniors: 1•• (1836 pts) Chnmp• du Finist~re.Sud. 

R~g/orwl tl f.Arl~nt : 
Benjamins: 3• (1508 pls). 
Minimes: t•• (2127 pts) Ch:unpions de Bretagne. 

Cllch6 • OUtil--Franco • 

M~ill~urs individu• ls: 

Minimes: Le Floch 0 .. Chnmpion de Brett~anc du 
60 ~tres (7" 4). 

Cadets: Le Boulicnut, C hampion de Bretagne du 
80 Haies (Il" 7), 
Ch. de Bretn.gne du 200 Haies (28" 5). 

Juniors: Trégucr, ChAmplon de- Bre~ugne du 400 
mètres (3" 9). 

Hémery, Chnmpion de Bretagne du 400 
Haies (l' 0" 7). 

Bodén:ln : Chnmpion de Bretagne de la 
Perche (3 m. OS). 

Le Orond J., Champion dc, Bret.~ane du 
1500 SI. (4' 49'1 3) .. 

Carnot A., Champion de Bretagne du 
Saut en Hauteur (1,73), 
Longueur (6,48), 
Triplc.Saut (l2,92). 

Seniors : Masson 0 ., Chumpion de Bretncne du 
800 mètres (2'06"8). 

Mazé L., Champion de Bretagne du 
Javelot (42 b . • 32). 

Narlonol tlu Mmu : 

Minimes: 
Cad.JJt.r: 
Juniors: 

3• (2171 pOints). 
s• (2275 pOints). 
t•• (2063 pts) Champions de Fr:lDCe. 

Me/Jleurs lndivfdu.ts : 

Benjnmins: Mnnd,trt, Longueur : 4 m. 61 (4•). 
Minimes: Grouhel, Longue!lf ·: S m. 46 (S'). 

Courtois, Javelot: 38 m. 50 (6•). 
Cadets : Moalic, 1000 m. · 2'44"5 (6•). 

Le lloulicnut. 200 Haies • 27"4. ChAm­
pion de Fronce (Record de Breto!Pie). 

Juniors: TTégucr, 400 m. : 52"7 (4'). 
Letty : 3000 m. : 9'43"8 (4'). 
Hénaff, 200 m.: 23"7. • 
Hémcry, 400 HJles: 1'00"5. 
Le Grnnd, 1500 · st. : 4.50"1, 

1 
C hamplon 

de Fronce (Record de Bretngne). 
Carnot A., Hautenr : 1 m. 70 (2'), 

Longueur : 6 m. 26 (2'), 
Disque: 31 m. 9 1 (4'), 
Triple Saut: 12 m. 55 (S?, 
4X 100: 45''9 (Record de 

Bretagne 4ol6), 
4X 400: 3"38''3. 

Seniors : Masson 0 ., 800 m .. 2'04"'2. (Cbnmpion 
de Frnnce). 

Le Challenge Ill! Ministère d~ I'E<Iucation Natio­
nale n été gagné nu tiue des Brevets SpOrtifs Popu­
lnires rE~~is por Le Likès en J 960 (959 éJ~ves pr~· 
sent~ 853 udm ls, dont S49 m•ec mention Tr~s 8/m). 
Ln Coupe a été remise par M. Mourice Herzog, 
Hnut-Commissasire il la Jeunesse ct nux Sp0ns. 

~ets : 1" (2304 pts) Champions de Bretagne. 
&Diors : l" (2046 pts) Ch:unpioos de Bretagne. 

Cliché • Oues-t-Fronce • 
L~s athlot .. Juniors du Llkàs, champions do franco U.G.S.E.L. 1961. 



Naissa nces. 

- Josiane, lille de Marcel Bemard, de Plonéis. 
ancien élhe 1951. à Ry (Seine-Maritime), le 24 moi. 

- Brrmo. lïb de Joau-Noll K~rflu~no. de Pari~. 
nneiell él~ve 1956, A Con!.Utnce, le 29 moi. 

- Clclle, trois~me enfant de Jeo11 J11011m, de Ker­
feunteun, nneien él~vo 1945 et ancien professeur de 
Quntrième du Uk~. A Grenoble, le 30 mai. 

- Cltrlstlmr, lib de Yves Mnf')', de Kcrfcuntemt, 
21>Cien 61èvc 1952, Il Montluçon, le 6 juin. 

- 1/curl, fils de Jtrm-Mnrie Mn11gnrtl, do Quimper, 
ancien élève 19S3, 11 Sér6monse (Moselle), le 16 juin. 

- S11bine, fille de 01/dns Gu/1/mrot, de Quimper, 
ancien él~vc 1953, à Grenoble, le 22 juin. 

Fonctions Sociales. 
- lenu Fic/roux, nncien élève 1925-1931, sénateur 

du Finistère et maire d'Art.~no, o été rUlu conseiller 
a~nll'lll du eon ton d' Arrnno, le 4 juill. 

Nominations. 
- M. le chanoine Yvu Ba/bous, nneien ~lève du 

L.ik~ 1904-1906, est nommé OC6einl du diocàe. 
- M. l'obb6 Maurice On·en, ancien oum6nier du 

Lik!s 1947·1954, est nommé cuR.doyen de Plonévez­
Poaay, en rempt.cement du chanoine Jacques Tiro­
mas, ancien élève du Li~ 

- M. rabbi Pie"' Cro:;on, sous-directeur du Col· 
lèae Soint·Yves de Quimper et premier conférencier 
de nos Cercles de Pasents, a 616 nomm6 Supérieur du 
Comge Saint-François de Lesneven. 

- M. rnb/M Maurice Gaonac'lr, professeur au 
Collège Saint-Yves et nu Likb, o ~t6 nomm6 nu 
Burenu de l'Œuvre d'Orient A Pnrl$. 

LE LIK~S 

Fianç4illes. 

- Jacqrrrs ù Mtrt;, de Saint-Renan, ancien 6l~ve 
1957, et Mrllr Amrle Hrrrou, A Rennes. 

Ordination. 

- Y ves ù Cleclr, de Quimper, Mcicn llève 19SI, 
fils de Hem! 0924) et frère de Michel (Clnqulbne 
Cl:wique). a ~té ordonné prttre par S. Exc:. Mar Fau· 
vd, en la cathédrale Saint-Corentin, le 29 juin. Il 11 

célébré sa Première Messe en l'église paroissiale de 
Kerfeunteun, le 2 juillet. 

Mariages. 

- Mlle Mari~Tirérè~ Le l'esq11er, sœur de Rerrl 
(1949), /l'an-Pierre (1951) et Daniel (Quatrième Tech­
nique Commucinle, et M . Uou Clrrwolne, en l'éallse 
Snint·Pntem de Vonnes, le 12 juin. 

- Pmll Mmguy, de Guilers, nnclen tlève 1953, ct 
Mlle Françoise Belloc, en l'église paroissillle de Port­
sall, le 14 juin. 

- A.11dré Qrrillec, de Peumnre'h, nneien t.J~ve 1945 
et membre du Bureau de I'Amicolc, Pr~ident de I'As­
soei(ttion des Petits Chanteurs Notrc·Dnmc du Llkù, 
et Mlle Gl~le Clrarrord, en l'éaJlse Saint-Joseph de 
Tréboul, le 1 .. juil let. 

- Gilln Po•rec, de Lnmb«ellec. ancien él~ve 1949, 
et Mlle Marle-Hilène Saliou, en 1'6allse Snint-Snu­
veur de Recouvrance, le 3 juillet. 

T Mlle Germalrrt Dl1ot, soeur de Jearr (1953), et 
M. Guy Mlnechtt, en la catbédrllle Sairtt-Corentin, 
le 6 juillel. 

- Corentin Le Guellec, de Quimper, ancien élève 
1952, et Mlle Marie-Paule Claarec, en l'éalise N.-0. 
de Bonne-NouveUe de Brest, le 8 juillet. 

- han-l'au/ IOIICOUX, de Ccsson.sévi&n6, nncien 
élève 1954, et Mlk Ghislaine Moree/lin , en la bosi!ique 
Notre-03me du Lnus (Hautes-Alpes), le Il juillet. 

- Joup"lrSiche, de Lesneven, oncien Elhe 1953, et 
Mlle Morie-POJ•Ie u Boulc'h, en l 'éalise Saint-Michel 
de Brest, le 14 juillet. 
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- Andri u Mm11, de Quéménéven, ancien élè>'C 
1953, et Mlle Annick Blrisson, en la cathédrale de 
Renn~ le 17 juiUet. 

- Jean Marc, de Trégarvnn, llnCicn él~ve 19S5, 
et Mlle Monique l'ma11, en l'église pnroissilllo de 
Tr~garv311, le 19 juillet_ 

- Glldas Barreau, de Quimper, anr::icn élève 1953, 
et Mlle Nicole du Chatellier, en l'éalise paroissiale 
de Pont-l'Abbé, le S AoOt. 

- Lorll.r Cufnrd, d'Ef'llubArmcl, ancien tlbve 19S7, 
et Mlle Rll~ne Pltillon, sœur de leon (1960), en 
l'église Sainte-T hérèse de Quimper, le 7 août. 

Jubilés. 

- Mme et M . hall Mai/loux (:lDCien é lève 1896-
1900), ont célébré le 27 juin, en l'église paroissiale de 
Sn int·Reoan, le cinquantième anniversaire de leur mn· 
t'inge. 

- Dans les • Nouvelles des Anciens •, on lirn lA 
relation du jubilé de SO nns de vic religieuse de neuf 
Frères des Ecoles Chr&.iermes, dont six Amicnlistes du 
Ukès (un ancien élève et cinq anciens professeurs et 
anciens économes). 

Déc:ès. 

- M . Menet, ~re de Jeao-Jncques, ancien élève 
1959, l Etel (Morbihan), début ju.in-

- Mme Burclltr, mère de Marcel, ancien ~l~ve 
l9S6, l Quimper, le 2S juin. 

- Mm• ù Gutll, mère du C. P. Bervl, ancien pro­
Sacré-Cœur de Snint-Brieuc, à Plouguerneau, le 30 
30 juin-

- M. Camot, père de Yvu, tmeicn tlève 1939, 
crand·pùe de Clrrlstùm Camot (Siximle Moderne 2), 
Il MeJaven, le 1 .. juillet. 

- Mme Croissonr, épouse de Mie/rd, o.neien é!Ave 
1936, et mère de Alain (Cinquième Moderne 3), l 
Ploeonnec, le 3 juillet. 

- M. Jo1eplr Kerdoncuf, 34 811$, frhe du C. F. 
Frn11çou, ancien professeur, à Brest. le 16 juillel. 

- M. l'nbb6 Eti~•mc Tnutrry, nncien ~~~ve 1927· 
1932, est nomm~ oumOnler de l'Ecole d'AJTiculture 
du Nivot, en Lopérec. 

-M. l'nbW Y•u Le Cleclr, oneicn ~lhc 1947-1951, 
nouvellement ordonn6, e" nommE Instituteur 11 Pont· 
Aven. 

26, Place Salnt•Cor eotlo , QUIMPER - Tël. 13- 11 

Son CHOIX, ses QUALITÉS, ses PRIX toni sa renommée 

Peugeot · lambretta 
Agent exc/IUif : 

G. PETREQUIN 
35, A'r. de la Gtlft, QUlMPER - Ta 10.83 

POUR VOS ARTICLES ' GALVANISÉS 
M t NAGERS - AGRICOLES - AVICOLES 

Exigez <4Gh.LVÂ .... Pabrlquû 

la marque ~ par 

GALYAIISATIOI QUIIPÉROISE 
BERNARD • c•• - QUIMPER <"••nh&l 

MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION - APPAREILS SANITAIRES 

SOCIÉTÉ QUIMPÉROISE DE MATÉRIAUX 
Keuir·lzella, eo BRGOÉ-ARMEL, QUIMPER - Tël. 13.69 et 15.69 

1 
CONCARNEAU 

Ru• Voi....U. - Tél. 3-M 

40CN CCS 1 

DOUARNENEZ 
Qo<ol Port.R/Io - Til. 3-!7 

Blanchisserie de l'Odet 
5, rue do l'Hippodrome, QU'IMPE R - Tél. 0.19 

Confiez le linge de vos enfanta 
l ia blancblsserfe de l'établissement. 

11, rue Salut-Matblea, tl 

QUIMPER 
Vous ferez des économies. 

Horlogerie 

Bijouterie 

Orfèvrerie 
DI .. ~O M I 0'.TA'r 
r: , M. M. OIOIIIIIIQOH 

E. D. F. 
CULTIVATEURS 1 

Allégez voire travail, 
modernisez 110tre exp/o;t•tion •• 
- en l'équl~nl en FERME-P ILOTE 

Vous réaliserez de sérieuses économies 
gr6ce aux tarifs spéciaux électricité 

Pour votre eau chaude 
pensez à l'électricité ... 

10 1. d'eau li 800 
ne coOle que & c:enthnea 

avee le Tarif Heures Creuses 

Un chovfJ .... av 6fKt:rjqtHt ,.lnda.lle n' im.por1e ol) a 
c.' u ·t t .O-.nent pruUqYe 1 

Les services d'ÉLECTRICITÉ DE FRANCE 
ô QUIMPER, 7, rue Théodore Le Hars 
à BREST, 74, rue Jean Joutis 

sont d ~otr• disposition pour 
voiJ.f renseigner 



IN MEMORIAM 
Le Frère Yoes Le Land 

N6 il Pluntret (MorbihAn), le 28 mal I!HO, Yves 
Le L:tnd se sentit très jeune attir6 par l'id~ de reli­
gieux éducateur. Pendant quatre ans, de 1922 à 
1926, il fréquenta le Petit-Noviciat de Quimper, alors 
voisin du Likœ. Il prit l'bnbit de Fr~.re des Ecoles 
Chr6tiennes ou Noviciat de Guernesey, Je 23 octo­
bre 1926. Quelques années plus tord, le 20 ooOt t?35, 
il mettait ses vœux perpétuels, a l'issue d'une retraite 
suivie à Guidel. ' 

C'est nu Likb, en octobre 1929, 'qu'il fit ses pre. 
miètes armes dans l'enseignement. Aprœ quelques 
nnn6es dnns les classes hrimo.ires, il fut cbargé des 
cours de fronçais. d'histoire et géographie en 1 •• et 
2• nunées du Brevet Elémentalre. 

Lo C. F. Yves LE LAND, 
à fépoquo où il onwignait ou Likè.s.. 

cncourosementS d'autant plus cffic.~ces qu'ils étaient 
mesurés. D'aJUeurs les relations 6t11Jent confiantes 
entre maitre et élèves. Aux récréations, aux prome­
nades, l'atmosphère .se détend:ûl, les langues se dé­
liaient, les jeux actifs s'organisaient et le F. Le 
Lnnd se mtlait à ln partie de foot-baU, ou termin de 
O~bnrles où Il se défendait hon.nttement, snns ln 
prétention de se poser en chAmpion. 

Avec les autres professeurs, les relations étaient 
cordiales: Aprb la tension des préoccupations péda­
gogiques, il prenait part 1 ln convei"S31ion, acceptait 
ln plaisanterie et rendait tous les services qu'exiae 
un étnblissement d6j!l complexe dans son oraanisn­
tion. J>ar goût personnel, et pour créer un endre 
agréable à l'école, il cultivnit des fleurs au jardin, à 
l'époque où le sport n'était pas devenu envahissant. 
La chapelle et les clnsses bénéficiaient de ce travail 
supplémentaire, ouquc.l porticipnient volontiers quel­
ques-uns de ses élèves. C'était pour les meilleurs une 
r~eompense enviée. 

Avec la même conscience, il s'acquittait de ses 
devoirs de religieux, malgr6 _souvent l'urgenCe des 
préparations de leçons ou des corrections de devoirs. 
D organisait s:1 vie pour que Dieu y eût so pttrt. 
selon les exigences de su. vocation et de sn géoé­
rosit6 perso.nnelle, qui était grnnde. En toute chose, 
il était l'homme du devoir. ' 

Son fructueux séjour de 14 ans au Likès fut suivi 
de delllt directorats: à l'Ecole St-Joseph de Ques­
tembert, de juillet 1943 a janvier 1950, et à Noue. 
Dame do Penhors de Pouldreuzic, jusqu'en dorot 

l95S. Son ascendant ~agoglque, son aoOt natu­
rel de l'ordre, sn gronde d6licnlesse s'exprim~rent 
dnns ces nouveaux pnsies à la sotisfaction des pro­
feseurs, des élèves et des familles. Par la suite, il 
enseigna à l'Ecole St-Josepb de l'lœmeur (1955-57), 
ù l'Ecole du Sacrb-Coour de Saint-Brieuc (1957-59), 
ct il l'Ecole Soint..Ouen de Plouay. Arrivant dons 
i:eue derruère école en septembre 195?, il nous 
écrivait son heureuse surprise de reuou~er parmi 
les pères de ses él~'oes actuels plusieurs de ses 
anciens du Likès. C'est à Plouoy qu'une maladie 
brutale vint le surprendre; le 23 avril 1961, il dut 
rejoindre ls Muison de Kerour, en Salnt-Avt. ob. 
un mols plus tard, le 22 m~i, il rendo.it son fune à 
Dieu, à l'âge de SI ail$. Les obsèques et l'inhumation 
eurent lieu à Kérour. le 25 mai, en présence d'une 
foule de Ftères, d'anciens elèves et d'amis des 
diverses maisons oi) son zèle s'était exercé en 35 
nnn6es de vie religieuse. 

.. LE MEUBLE , 

tllNÂ Le .'ReJ 
JI, !l. till IDinlia, Jrpi.Arlal, DIIIPII (Ttl. 3-15) 

De la qualité... De la ligae... Du fini ... 

De tempérament timide, il n':tbondnit ni en paroles 
oiseuses ni en confidences inutiles. Consciencieux et 
méthodique, il préparait ses leçons avec scrupule, 
les donnait avec: nssurnnce, sans jamais s'égarer en 
ces diarcssions qui charment et distraient. C'étnit 
nust~re J!Cut~tre. mais toujours solide et substantiel, 
contenu dans les strictes lim.itcs d'un programme 
bien défitli, d'où il bannissait toute fantaisie aussi 
bien pour lui-même que pour ses élèves. D affer­
missait oinsî son nutorit~ dans une p~riode oll ln 
gent écolière s'accommodait encore d'une discipline 
assez pointilleuse. Ses élèves lui snvnicnt gr6 de cette 
exigence qui assurait leurs résultats, da.ns une 
ambiance de unvail recueilli que stimulait des 

1940. - Groupa do Profou ours du Ukb on promonado a· LcondNvanoc. 

On reconnait, t roisième à gaucho, le C. F. Yves Lo LoJtd. Autros professeurs d6ddM pr6scnts sur cette photo: 
l-es C. F. Henri Drhe-n-1 JoSGph Soloûa (Di recteur du lîkès 1940-«), Charles DogoJn, JootJ·Morie Le Berre 

(alors Directeur de t'Ecole Saint-René de l.ondrévor%ec). 

Entreprise Générale de Construction POUR VOS JŒRMESSES 
VOS SALLES DE SPECTACLES 

TBBBASSBM!H 
llQOIIBBIB 

BBToJ ru! . 
Ets ·René Joncour 

Rue Moulin-aux~uleurs, QUIMPER 
T6l.pb. t-10 

CB.lJIPBITB 
IBID18BBIB 

PIBBBB DB T.li1LB 

VOS B.fum:ONS SPORTIVES 

FBEGÏ e CBÈili 
l e super bitou~et g la cé 
Rllln!una·tous : 6, rue da Coa!dlc.:ooJKr&ll - Tél. 22 ·Il 

GPairles d'élite '' Cb~U.SE " 
LES 

23, rue Saint• François • QUlMPER 
Tél. 1~-27 

2, aven. P.•Ouêgaeo • CONCARNEAU 
Tll. 5·38 

GRAJNES 

Ets· 

1 

DES ACHETEVRS DIFFJCILES 

P. NICOT 
5, avenue de la Oare • ROSPORDEN 

Tel. 2-0t 

et MELGVEN 
Dépostlaùes IJ'<l. J-Ool 

------~~~~--------~-, 



LA RÉUNI0N 
:ou, :1-1 

En l'obsence de M. Jcnn Oouiffès, en voynte, et 
cie M. Etienne Le G~ond, qui ossurolt ses fonctiOl\S 
de reporter photographe de ln ' fSte, la réunion fut 
p(ésidée par M. Maurice CadX:, secrétaire de l'Ami­
cale. Après avoir rappe16 Je· souvenir des camara­
des décédés depuis ln ' derni~re Mso'mbléc Générale. 
il pr6scntn Je rapport mornl 1961 : 

1960-61 a lti une annie anriCIIlis(e normale. Les 
réunions réguli~ru du Bureo11 ont permù au C . F. 
Directeur du Ukès de /aire d cllaque /ou le point 
de Nvolm fo11 des démarclres pour la conclusion t/11 
Contr(lf d'A.:uociatiOII avec rEIIselgnem<tllt d'Etal. LI 
23 novembre, /urmt étudiis les m)>poru /lllurs ll'e 
notre Amicale •avec l'Association des Porems d'Eiè­
ves du Lik~s qui devait voir of/icielleme/11 le jour le 
4 décembre;· garantie d'harmonie par/aile el d'active 
co/labarflliort, secrétal•·e de l'Amicale, fe fns .ilu 
secrdtalre de la nouvelle A.:uociati0/1 QUI est prbltlle 
par M• Jean Bontllonneou, a•·aèat à QulnrpiT. Le S 
mars, le débat porta sur plusieurs projets de mo­
dernisation du Secrétariat et de la Trésourie de 
r Amicale, d01u le cadre de la réorganisation admi­
rtlstrollve que comw1tr11 le Llk~s tl 11artlr de la rCfl· 
trie ti« 1961. 

Les ren~ontres dtt Groupe Parisien se sont tailles 
déroulées au Secr~lariat National des Frèru • . Celle 
d11 23 octobre 1960 fut particulidremeut lmportallle 
puisqu'elle /til marquie par un cfla11genrent cl la pri­
sldcucc tiu Groupe: M. Henri K6ravec, préside/li 
dep'uls la fondation on 1953, a cid6 san poste tl 
M. Lucien Morvan, égalt'mm( l11génleur E.C.A.M :, 
ancien élève 1921-26. M. Mo,rcel Louboutin, à Pin/as­
sable tlt!voutmumt, continue d'assurer. le secréthriat 
de ce Groupe. 

I.es' Ewdla1111 0111 organisé ltllt r4unlan à Remies 
le 5 février et, le 29 mars, la rencontre traditionnelle 
dt's vacances de 1'dq11es a regro11pé au Likès 64 
jeu/tf~ Am;calutès au.rquels s'étaiei•f joints une dou­
lPÎne d'élèves dts Clàsses .Terminales. A. Paris; quel­
quu éltuliallls alli pu participer aux tlc11x rlunl1>11s 
qui .te sont t/lrou/6es à la Ma/sou Fanrlllalt dts 
Prancs-lJourgeou, sous /'iglde de la Fit/hallon Frall­
çalse des Amicales d'A.l•cie11s Elèves des Fr~res: Au 
cours de sa pttife .fête de fin d'études secondaires, 
la promotion sortante de Ukislms vleÎtl de prendre 
pour pm·raltt rap{Jrre des SOIIS"IOgfs 'Cl des disil4rl/és, 
l'abbé Pierre, tamils QUe la promo/lou 1960 llVOII 
obteuu lt bi~m·~illarrt pa/rouage de M. Maw~ct 

STATUTAIRE 
JUI N 

- 1.. 
Her~og. Hnm·Commlssalrr à /fi Jeuness<' tl nux 
SpartJ, 

Noire bullttln • Le Lilcès • u'a pas réussi il 
retro~uver SOli rythme mubieur de six numéros par 
an COIIIIJlt il se promet/oit de le /aire tl l'Assemblée 
Gértérnle de 1960. Par catlfre, les A.nricalistcs ont 
,.çu par lc:t sol11s dt notrt Seuétariar '"'" rtou,tlle 
ftfVI IC : c Elon •• diStinét a ltur dOim~r tle.r in/or­
IIWiiOIIS général~s sur les œuvres éducali\•ts tles Frè­
res en Frant:e et tians le mondè. c Elan • 11° 1 était 
presque Jotaltm-.tl consacré au 2• Congrès Mondial 
des Anciens Eleves des Frircs. Celui-el, qui s'ur 

Une intervention du C. F. Diredeu r 

au cours do l'Assemblée Gé.nérofc. 

dtroull 1l Rom~ lrs !3, 14 et 1 S upr.miJre 1960, a 
"'' l'adoptiou tles stamts c'ou/6dbaux tt fi, remp/a­
cemeut du B1!rean ptD\'isoire liu à Bruxelles ttr 
1 9~8 par le Cot•seil Mondial des Aucieus Elèves des 
Frius. Il a mis d sa ri li! M. Maurice· Sùteux, 
dlitt Prlsklmt dr la Férldrllllou Française: il esr 
a.<Jistl de M. Eudare Bellemore (Canada) , M. Paul 
Napoll (Italie), M. Lows Ibarra (Espague), M. 
Pauwels (Belgique), M . Malliews (Irlande), M. Me­
dina (Colombie), M . HIZ)·~s (Atutra/1~). M. Roman 
(Mexique), M. RlllP/1 (Madagascar), M. de Salt$ 

Laf Membres du BYMOV do I'Andcole au promfar tong do la Rêvnlon Stotutat,.. 
On roconnolt. do gaucho ô droite, MM. Henri Rannou, Pierre Toulhoat, C<>rentln Le Bris, Yvon Le -Ciec:h, André Qulllec. 
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(Hong-Kong), M. Ngi111S11 Van Nglw en (Viet-Nam). 
!.4 prochain Congrds Mondial cl•s Anclm3 E/ives 
des 11rircs aura /leu tians quatre t!ns. 

le rappon lin311cier J960-6l exposé par M. Y von 
Clech, trésorier, laissn applltllitre un léger déficit; 
siluntion fort explicable : devant les frais considérn­
bles ct le ~nvan admlnisttnùf quo réclnme le 
RECOI.JVREMBNT POSTAL, noliS avons préf6r6 
ne pas réclamer leur cotisation nu x Amicalistes . qui 
se u;_ouvnienl êlre en retard d'une ou plusieurS 
:tnnées. 

D.QPBNSES 

Impression, u(frnncb iS.~ement Cl rou­
Inge de la revue c Le Lik~s •· 
Triage : 5.800 exemplaires (de 24 
à 40 paaes) ...... .. ...... .. .. .. 

Circulaires - Corespondnnces •••... 
Revue c Elnn • (Numéros 1, 2, et 3). 

TOTAL ....... ~ 

RECETIES 

Cotisations et dons des Amic4llstes. : 
Publicité duns ln revue c Le Likh •. 
l'articip:ltion des Elèves aux frnis 

d'impression du • Likès ,. ... •... 
EN CAISSE 1959·60 ...... ........ .. 

. TOTAL •••••• •• 

DaFICIT 1960-61 

16.771,48 NF. 
720,00Nf'. 

3.370,00 N.f. 

20.861,48 Nf: 

10.550,00 !'IF'. 
1.150,50 NF. 

2.200,00 NF. 
530,78 NF. 

20.431 ,28 NF. 

430,20 NF. 

Les questions diverses ,s'artacll~reni surtout 1i trou­
ver une formule d'Assemblée Gén6rnle ossa vivonte 
et distincte, œrtaincs années, de Ja Fête des Pa­
rents ; une suaaesùon semble devoir etrc retenuo: 
celle de Jo faire coïncider de temps à outre nvec ln 
rencontre traditionnelle des Etudiants aux vacances 
de Pâques. Une idée de· .M. Maurice Cailic recueillit 
une, lorge approbation : que Je~ fonctions de Prési· 
dent do l'Amie :Ile ne soient pas considél'éc$ comme 
~tant à vie mais un mandat Hntlt6 ·~ trois nns et 
1enouvclnble. 

I a réunion se termina par ln réé~ectioo d~ trois 
membres du Bureau de l'Amicale': MM. y,.o, 'Le 
Clulz, de Kerfeunteun, Andr~ Qui/lee, de Quimpèr, 
et /tan Cosquer, de Çorny; ct l'élection de B~rw! Le 
Flocl1, de Plogonneç, do Guy Pnucltu ct louplt Mar­
chalot, de Quimper. 

t-fOUVELLES ADH!SIONS 

1961 • Autrou Pierre, 2, NG de Solonlquo, Ouimpar. 
1958 • Bonnct.t Jeon .. Morc, 42. tue du Port, lorient (Mor­

bihan). 
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1960 • Bothvo Bernard, Mon4mctur, Q"lb•ron (Morbihan). 
1960 • Lo Broton Joon•Ciaudo, Bou111, K•rport (C6tos-<lu· 

Nord). 
1961 - Oouguet Corentin, Bourg, Langolen~ 
1961 - Douguot RéntS:, Bourg, Langolen. 
1961 ... Le Stctr Francis, Ketdilè-s, Ergui--G.obéric • 

CHANGEMENTS D'ADRESSE 

1947 - Ars JoSJ!ph, Sergent, E.R. 1/ 33, B.A.O. 116, 
l.uxuctH-Air (Hoote-Soône ). 

1961 ... Arz.el A_ndré_, 1, rue Calmette, Mondeville, par 
Caon (CotvadoJ). 

1948 ... Baloy Yvon, 2.4, rut J ... e ... Boussigautt, Brest . 
1953 ... 8outhls Ma rcel, lng6nlou r ECÂM, 6., rue Poret 

do Blosseville, Rouel\ (Seinc ... Moritime). 
1955 -.~, Bourry Jcon, Sergent S.P. 89.593, AfN_ 
1958 - Brélivet Jean-Pierre, Q./M. Contrôleur, Post e de!: 

Q./M~ 1. Bose Ecole Aéronovote Fronçoise1 Keni· 
tro (Moroc). 

1949 • Foudtu Guy, lng,nlaur, Pen-Rule, Bat. A . , 
Quimpe-r. 

1953 - GuJIIe:.mot Gildas, 9, rue ""'ungHSer et Coli, 
Lyon (8 •). 

19S2 - Mory Yv-es, Ingénieur Chimiste, rue de BlonEot., 
, Montluçon (AIUar). 

t 957 - l a Meur Jocquos, rout• du Conquet, Solnt~Ronan. 
1945 - l o Motgno Julio.n, Copltolno ou Long Coud, 

2, 1\le Nonson, Rouen (Seine-Maritime) • . 
1946 - Provost AmêCiéè, üeutenont, 1/6 R.A.M.A., B.P. 

3.028, Ookor (SénégoO. 
1959 - Prud'homme Hervé, M.D.L., S.P. 87.907, AFN. 
1938 • Rlv-i~re Mlchtl, Hotloger, 117, RI& Soint-HIIotre, 

~ogont-to•Rotrou ((u,...at-Loir). 
1954 - Le Roy Jeon, Maitre, B.A.N. Lonn-Biho\.16, p<és 

Lorient (Morbihon). 

1956 • Stiphan Jaoquu, · Soldat, 2• Cie, S.P. 86.300, 
AFN. 

1041 • Tépout André* Vetrgor Solnt· Y•os, Qulmpor. 
1954 - Tmlu Jeon-Morie, Sous-Ueutenont , S. P. 87.U5, 

AFN. 
1941 - VoiUo.nt Raymond, Ingénieur Principol1 A.R.M. 

A.S.E., Rodlefort-Marino (O.Crento -Maritime). 

ANCIEN PROFESSEUR 

M. Loui$ Ch.orpentier, 88, avenue Golllénl, Epinoy-sur­
S~1ne (Seine). 
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Notre rencontre du 17 juin s'est dérouille nu 
Scc•·~rariat Cénérnl des Frères, 78, rue de Sèvres, 
où le C. F. Cororuu nous n accueiUis avec sa gen· 
tillesse coummière. Nombre de présences assez 
limi~é, du fait de la période ,-des c...mens ou même 
de certains dépurts en vacances. 

Ont pris p.trt !1 la réunion : 
1923. - Yves Corre. 
1924. - Yves Avon. 
192&. - Luden Morvan, Président du Croupe. 
1928. - Lucien Jacob. 
1941. - Mnrcel Louboutin. 
1951. - Corentin R6nnff. 
1958. - Jean Cosmoo, Louis Le Manio, Louis 

Pr'ünoL 
1959. - Pie•·rc Le Bras. 
1960. - Roger Tanau.y ci Eug~ne Tanniou. 

Se 30111 excusls : 
Henri Kéravec (1927), Louis Dothorel .( 1942), Louis 

StéphQJl (1958), et Pierre Le Pautremat, ancien 
professeur. 

L~ Secrhairc : Marcel LOUBOUTIN, 
14, n~e de ln Bi~vre. 

BOURO·t.A·RBINB (Seine). 
T61. ROBinson 43-76. 
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- A lo dote du 16 juillet, Jean Bothord (19S9), 
de Plo11vien, nous envole son meilleur sou~r du 
Cap Nord : c Aprù mon su.:els d un uni/lcat de 
Sc~ncu E=nomiques et à fexamm d'emrle en 
stto11de atmie de Sciences Politiques, u son/ des 
WM:a11ctl bien mbillts tt obuntu de tout souel l111tl· 
ltcttltl. C'tll en 2 CV .. avec deux cnmorodu, que fol 
fait le vo)•oge Grellobl~llommtr/tsl: 11ous sommes 
1110111tt par la Su<de tl 110111 rtde.rce11drq!'s par ln 
Norv~ge. La ville ICI plus septenlrionale dt• 111011dt 
110111 a accueillis avec tm ciel des plut bleus. • 

- En visite au Likù en compa,nie du C. F. Morel. 
directeur du PensionMt Salnt.Joseph de Caen. le: C. F 
Y•u Le Gall, anclen directeur du Lik~ 1919-22, 1 

t.enu, malgré ses 90 ons passés, à parcourir vaillrun· 
ment toute noue oouveUe bltisse, se réjouissant de la 
vitalité d'une œuvre dont. pendant trois ans, il pré· 
sldo la résurrection. 

- Jea11-Fra11çoll Jo11amreoux (19S7), de Pont-de­
Buis, n réussi le DiplOme des Etudes Techniques 
Supérieures. En stage d'ing~nieur depuis six mois à 
l'importante Société Degremont de Paris. a n'a fait 
que de brc!s ~jours dllns ln cnpitnle, étant en 
constants dtplaoements à tro>en la Fronce pour ln 
visite des chantiers de traitements d'eau. U a d'nil­
leurs depuis lonstemps acquis • l'esprit européen • et 
il ne saurait trop inciter les jeunes Amicali$tes à 
f111nchir audacieusement les frontières de la France. 
Une de ses suJ&CS{ions : le jumela&e du UUs avec 
une école européenne de m~e Importance. Appelé 
ftU service miliaire, il reprendra pur ln sulte son poste 
d'lngé.nieur à la Soc:iét6 D earemont. 

LE LIKtS 

- Second-maitre 61ec:trieico sur c Lll Onlisson· 
n~re •· RlfY111ond L• M•ur (1943), de Plouaostei­
Daoulo.s. oous précise que cette unité va quitter 1\SSCZ 

prochainement Lorient ponr une prem.iùe croisière ' 
sur les côtes d'Afrique. Son collègue de bord, le mal· 
tre-électricien lto11 Scoun)c (1948). de Riantec:. 
attend une nouvelle affectation. 

- Professeur au Pensionnat Sruni-Pierre de Dreux, 
le C. P. Jean Pirt1111011, ancien c hef de 13 D ivision des 
Sixièmes, rc:trouve ré~rement le Likù chaque 
mois de juillet, A ln .laveur de la retraite annuelle. 

A lo Golerfe Soluden de Qulmper, 
J•on LE MER.DY (1944)) ptisenht son 
ex position ô M. GoudllliiN, odminit· 
troteur de t' ln.scrlptlon Mo ritime do 
Concarneau. On remor,.uoit 6eale• 
ment ou vtntltiOfO, le 1 S Juillet : 
M.. Co rfou, odl}olnt ou Mo1re de Qutm .... 
per ; M. Deytolle, orchitec'te 0 Co~t­
c.o:rneo:u ; le Docteur Soloû• J Mme et 
M. Pou:l Lucas, direetnn de Jo 
Foïenca:rie K'-rotvc ; M. Qulnlou, 
conservateur dw Mut4:o du l •ovx ... 
Arto de Quimper. Le U ... s 4tolt 
repréooné por lo Fr~,.- Gobrlot et 
M. Atoin PtCLtT. 

Ctid16 • Ouest-France • 

- Prix de Rome de peinture 
ltDII u Mr1dy (1944), de CODCllr· 

nenu, a commenc6 la saison esti· 
valc par une exposition l la Gruerie 
Snludcn de Brest, suivie. du ' nu 
30 julllet. d'une exposition ~ la 
01\lerie Saluden de Quimper. Notre 
cnmnrade, dont la classe et le carnc­
t~re s'affirment de plus en plus et 
qui est en pleine J)OSSCSSion de son 
style, produisnit une •in&tftlne de 
aou1ches très riches et une diuine 
de toiles. Sa composition reste 
sobre, u mani~re pleinement flgura· 
tive, mnis il pos.'lède le don de f-nire 
parler les couleurs et d'exwlmer 
l'o l mosph~re d'un paysage ct l'~me 
d'un suiet. 

19 

- Pierrt Bomhon11eou (19%), de Quimper, au sor­
tir de l'Ecole d'Hydroarnphie de Saint·Mnlo, prépare 
son embarquement pour une Jonaue pénétration sur 
les arands L'\Cs et rivières du Canada. 

- Quelques su<:œs d'6tudiants de ReMes : Mouril!e 
Fic/re (1958) a réussi le Certificat de M.O.P. et Guy 
Le Be~n (1956), Mathématiques 1 et Mécanique ~­
né.r:lle. 

- Ancien che! de la Section apicolc du Lik~. le 
C. P. leon Ja011e11 a enseigné, ces demi~res &Mées, 
à Mc:kms, Alscr et Tunis. Sn santé ne lui permet· 
tant plus de supponer le climat nord-africain, il 
vient de regnaner d6finitivement la 8retnane. 

- Corentin lf/IID/1 (1951), de Plon6vez.-Poruy, 
ing6nÔ<Ur E.C.A.M. l P4ris, a été quelque peu déçu 
de trou.-er un Lik~ vide A ln lin juillet : ln plupart 
des professeurs se trOÛvaient en retr.ùte au Grand 
Séminaire de Quimper. 

- Comme en 1960, /~11 Corolfu (1940), de Quim­
per, a su apporter Il M. Bemnrd de Parndes tout son 
talent de décorateur pour la présentation artistique du 
grand spectacle folklorique des· Fêtes de CornoUllille, 
é vocation des tMmes exprimés par les chansons et 
les dnnses bretonnes ou l'ftme des terroirS. 

- Jea11 LaiiCOII (194S), d'E~quibien, lntcndnnt de 
l'Ecole Nationale de la Marine Marchande de Nan· 
tes, a bien regretté de ne pouvoir assister è notre 
fête du Il juln: c Ce ;cur-ltl, til tl/tt, ovolt /ie11 
la cirimo11lt du boprlme de mrs dtllX /lllu, tllt.r 
le 22 jm11 1960. Elit OWJÎI d11 ltrt rttordü du fait 
dt flmposslbltlt4 dt riullir po"altu et momnlla, 
rmr da porralll$ se trouva/Il m AlKirk et rnutre à 
Bi;.ert~.» 

- l'~rre Youlnou (1901), in&Enieur méconiclen en 
chef en retraite ct d~eur de la Obclère du Guil­
vinec, ft pris plnlsir à nous montrer un vEritable 
document d'nrchlve5, son bulletin de r6compenses 
s igné par le Frère Directeur CyriUe-des-An11es à la 
Di•tribution des Prix au Likès. le 26 julllet 1899. 
Notre "camarnde se trouvait olors au Cours Supé­
riettr de ho Seconde Oasse lndustrieDe; douZAO fois 
nommé., D obtint le l" prix d'Histoire et Géoat11phie. 
l'accessit d'excellence et la croix d'honneur. 

- Yves Gui/lou (1960), étudiant a Strasbour&, a 
parûci~ au pnrdon de Kerfeuôteuo. le 2 juillet, 
aveo le Cetele Folklorique de Carhaix. 

- Passé lna6nieur prlncipnl de ln Mnrlne, Rnymond 
Valllfmt (1941). de Quimper, n quitté la Bnse de Bi­
zerte pour celle de Rochefort. Son fr~rc Henri (l93S) 
aurait ét6 heureux de nous pr~senter ses collections 
d'oiseaux lon de notre fête du Il juin : retenons cette 
excelle.nte idée pour une: autre monifestotion de la 
prochaine année scolaire. 

- Dans l'impossibilitE de participer à nos C&es, 
le R. 1'. Morle-Albert de Jlsus (Jacques Sevree, 1934), 
de PIQ&onnec, religleux corme du couvent Ste-Anne 
de Dordiané ~ Berney-c:n·Chnmpnane (Sarthe), ne 
mnnque nucune occnsion d'exprimer so symputhle et 
ses vœux • d 1'6colt ot) IIOQtilt so voca/IOII .rncer· 
clota/e >. 

- Le Fr~re Fro11çois Kerdo11cuj, nncien professeur 
ct sous-directeur 1960-G 1 du Scolasûc:at d'H6rouvilJe. 



Nombra d:61ôves et d'omr'cotistos .,;ôtant un c.onc;ov~; 'octif oux malilfestotfOfll folkloriques do 1'6t,. Inaugurant la 
aoison, voici Pierre LE MARC (1960), de 8'-f'Odot, qu6tont dons los ruoJ do Qulmpor pour fi..oncar J•enaalgnemant 

du bntoft. Clleh6 • Ouost-Franco • . 

' C'tten, n passé- le mois 1 de juillet · au Lik.ès, :lv:int ·de 
partici~r .à un camp international cié .jeÛnes en Alle­
oialnc. • D~ septembre proeh3in tt mal 1962, il suivrn 
1~ exercices du Secood-Novlciu tt ~ome. 

• - Apr,ès :woir ét~ ingénieur chlmisce à Feyzin 
(Isère); Griy Fouclrer (1949), a retrouvé la Bretagne et 
r&ide nujourd'hul Cnce au ~. au nouveau lotisse· 
ment de 1'en·Ruic en Ker(eunteuo.' II travaille chèlO 
ses beaux-parents. à la' Sociéct Qulmp6rÔise de JVInté­
riaux. Parllcip:ult pour la prem~re fois ~ une Assem­
blée G~nérale de l'Amicale le 11 juin, il a été élu 
membre du Bureau : il y' sera le ~repfésen!rul\:> des' 
• jeunes i ave<: Hend Ratworr (1947) et los Marcfra. 
lot (1946). Ce dernier organise nu ·cours ·de l'été une 
srnnde tnndonnée en Espagne avec le groupo d'ami· 
tié de ln Phalange d' Acvor ; auéune martifestation de 
la Chorale du Lil:ès ne le laisse indifférent. 

- Louis Cujard (1957), d'Ergué-Armel, étudinnt ~ 
C~ten, nous n rendu deux sympathiques visites, 11 
quelque~ jours de ~on mariage avec Mlle Rll~11e P4-
ttlloll, • sœur de Jen~r ( 1960). · U ne nous annonce que 
de bonn'es nouvelles puisque, reçu au L>lplôrrie 
d'Etudes Supérieures de Sciences ·Naturelles, il · à 

bon espoi.r d'un 5econd succès (C.A.P.E.S.); son 
cousin Louis Merrk-11 (1954) vient de sortir ingé· 
nieur chimiste (second de promotion) de l'Ecole 
Nntioonle Supérieure de Ch1rnle de Bordeaux ; son 
ami Roger Gadorma (1958) a passé · av~ succès deux 

-

Certificats de Mathématiques à Rennes (M. 1 et Ther­
mo-Mécanique). 

- Le chanoine Ale,Ttmdre Le Loult, devnnt c616-
brer une messe pnroissiole Il Bénodet le dimanche 
Il juin, nous n eKprimé ses regrets. Avee plaisir, il 
eùt revu en ce jour de fête · .UJl Lili:ès dont il sult • 
fidèlem·ent les modernisations à travers les pages de 
notic bulletin. 

- Au sortir du peloton E.O.R. de Cherchell, le 
sous-Jîeutena.ru Jean-Marle Trellu (1954), de Lan· 
drévarzec, a · bénéficié d'une permission en Breta­
gne nvant de retrouver, pour 18· mois encore, le S.P. 
87.145. u: a pu npprécier J'activité fébrile du Lik~ 
dans les derniers jours de l'année scolaire. 

- Cinq -Amicnllstes dans la promotion 1957·61 
d'Ingénieurs de l'Ecole Catholique d'Ans ct Métiers 
de Lyon: François Ca/loc'h, de Pouldreuzic; Joseplr 
Grou/rel et Roger Lostemret, de' Camaret; Aridr~ 
Gullmîu, de Vnnnes, el Jean Lo}'er, do La Baule. 
Jean-François Brouuec entre en 4• Année de 
I'E.C.A.M., suivi, en 3' Ann~e. de Alain Tyme11 
(Piogastel.Saint-Germain). Maurice Garrtkr (Loemi­
né), et Max Hascaët (Qulmper); et, en 2• Année, de 
Roger Le Fol (Vannes). Par contre, 1961 ne · verra 
aucune entrée de Likésiens en 1 •• Année E.C.A.M. 

- Reni Gourlay (1942), de Quimper, adjudant 
depuis plusieurs nnnées à la Bose Aérienne d'Ambé­
rieu-en-Bugey, vient d'être muté en Algérie. Avant son 
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départ, il est venu revoir le Llk~ à la mi-julllet. 
accompagné de ses deux snrçons. Avec le C. F. Guil­
luume Stévant, il n rnppel6 bien des souvenirs. 

- Comme son frère Reni, Corentin Douguet (1961), 
'de Langolen, à choisi la profes~ion de boulanger-pâtis­
sier. Son apprentissage a commencé le 1., juillet en 
ln Maison Le Meur de Brasparts. 

- Le sergent Joseplr Ars (1947), d'Aurny, à quilté 
son S.P. 69.569 d'Allemagne pour la Bnse Aérienne 
de Lp..,euiL · • 

- L'abbé Yvos U{ Olec/1 (1951), ordonné le 29 
jüin, Il célébr!l son première messe solennelle le 2 
juillet. le endre chnmpétre de la cbnpcUe de Ty­
Mnmm-Doue avait été prévu, mois, en raison du 
mauvais temps, l'office fut célébré en l'église parois­
siale de KerCeunteun. Notre camarade était assisté 
à l'nutel de l'abbé Jounnnic, professeur à Pont· 
Croix, et de l'abbé Plouhinec, jeune diacre. Un nom· 
breux clergé avait pris place dans le chœur, autour 
de l'nbbé Calv12, recteur. On remarquait notam­
ment les chanoines Gougay, curt de Saint-M:ubleu 
de Quimper ; Bothord, tecteur de Plonévez-du­
Faou ; les abb& Le Bihan, numônler du Likès ; Tré­
vidic, vîc:ùre du Chapitre, ancien ~l~ve du ~; 
Ollivier, recteur de Port-Launay; Bescond, recteur de 
Landudec ; Uguen, professeur ·au Gr:r.nd Séminaire. 
Parmi !cil fklèles, on reconnaissait la présence du 
C. P. Eug~ne Le Viavnnt, direae.ur du Lik~s. des 
CC. FF. Gaston Martin, François Mnzé et 
Gabriel, et de ·M. Louis Mondeguer. Après l'Evan­
gile, le chanoine Bothorcl, ancien recteur 
de Kerrcunteun, qui connut l'abbé Le Clecb 
jeune séminariste, exprima la joie de la paroisse de 
voir l'un de ses enCants. accéder au sacerdoce en 
ce iour du pardon de Ked'eunteun. La plule d'orase 
cessa ven; mid i et permit 11 ln clique des Pnotred 
de donner un coneen sur ln pince De Gaulle. Les 
vêpres du Pardon se d6roulèrent par un temps ma­
gniCique o Ty-MaOliD-Doue, près de ln chapelle. 
EUes furent suivies de la première Wc folklorique 
quimpérobe de ln saisqn. Un public trh nombreux 
applaudit le Buaad de I'Rôpltn l, Jo Cercle tres canc­
cérislique de Carhaix et les Eosdged ar Stai)Sala. 

- Le C. F. Visiteur Clodoald (M. Louis Ben­
gloan), venant de Rome, s'est' ·arrêté quelques jours 
nu l.ik~ fin juin, avant de s'envoler pour Mada­
gascar. oO il est arrivé le 1"' juillet. Du 14 juillet 
nu 26 aoOt, il préside à Tomatnve les retraites 
annuelles des Frères. c Pour mci, c'est bkn 1111 

c n~ul1eou utonde) qui ne me rap~U~ ~n rieJt ni 1~ 
Llkos, tù la Brétagmt - à part 101 c(el gris et de 
la pluie d~puls ilrois /Orlrl <!Il Celle saison prétendue 
sèclre. T~mp6rnture oscilla11te lie +· 10" il ·+ 25" ou 
30° q11and Mit le soleil. Terre tml/ormémen~ rouge 
(latlrite) qui dorme au pays 1111 aspect 10111 spécial. 
llmn,ert évitlentè : maiscns - oi4 cases - e11 uri­
ques ou torchis, a\!ec comrerfllft' dt chaum'e sm1s 
cli•mi11le : ·la /11mée s'm va 1111 petit bo11lr•rir Il tra­
••rs la ~olt ure. Jl~lements simples: clremlsttte et 
culotte avec 1111 c lambn • · large écharpe voyante 
iwrtée avec beaucoup d'éléga11ce et principale pro­
rection contre le froid; tout le- monde, ou presque, 
est piJ!ds mrs, 111&r!d p011r la · marelle prolotrgée ou 
le travail au~ clramps, 0 14 le jeu, inclus le football/ 
AII11W1tntlo11 : rit. le ma/111, rit le midi, riz le soir 1 
C'.est cult à l'eau..._et occompagn6 d'1me sauce variée. 
Bietr ·des éllves cl~ la bro1m!' /ont chaque· if' ur ~ à 
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10 kms d- pist-s pour· auelndre l'école, arllant pour 
r•to11mer tl la malso11 vers 13 011 14 heurts, le tout 
tl lerm, pour avoir rm rmlq111 reptu dt ri: ~rs 16 
heurts .. , Quand les PrAru le peiiVInl, Us orranlse111 
111re cantine rudimentaire, mals eux aussi sont bien 
pouvres, n'liant pas sub>~ntlonnés par le gorwtr· 
nt'mtTII. Dt no~lles lois scolaires sont d rtllldt 
qui, 011 le .ouhaiu, brisuont celle lalcité StCtairt tl 
inrbici/e qui a tant dé>•alorlsé rln/lutTIU /MIIÇOÏSt 

/cl 01 partout dans lt monde.. Maigri celle quasi­
misère assez génlrale, population sympathique, 
ouverte. heureuse- tle vivr~, souveul distinguée, et 
dlsireuse de culture flrlelleclut/le, L'obligation seo· 
laire n'est pas mcort promulg11lt, mais les lcolu 
rtgorgctrt tf'lli>'U tt lu Priru S0/11 débordls /cl 
a111a111 q11'ailleurs: ailul, tl Ncole de Faravohltra 
vùltle Mer à Tananarive, 7 Frères et une vingtaine 
de professeurs civils s'occupelll de 1300 lltves d­
IO' l 3' avec programmes dt 11os Cours Conrp/1· 
mtntairts. u vieux Llkù est un palais scolalrt com· 
pari tl ces conltmctlolls primitives tl d ce mobl· 
1/~r indéfinissable qu'o11 ne peut encore modem/sor ... 
Cepentla11t, partout tm grand tf/ort est etllrtprls: 011 
construit bu~llig~mmtnt 11 on.._ adapte, comptOJII Stlf 
am meilleur Qll~nir /inancltr tl sur un r~cruttmllll 
ullgllll.t "' bonne allure. • 

- lA S jumet, Louis Dalg11l (19SO), de Cast, 
aullcll6 à l'Ambassade de Fr~nœ à Prague, a com­
menc-é a\-ec sa famille ses ""canees d'OID. mois el 
demi qu'il compte partqes entre l'Italie et la Bre­
lll&ne (oil n sera début aoOt). 

- De ~r avec le Likb en ftte 111 Il juin, le 
C. F, Ange Caudal était ce jour-1~ assesseur nu 
bureau de vote de U lle-Sud-Ouest. Les votnnts 
n'6t:ml pas nombreux el la présidente du Bureau 
6tant née a Quimper durant la première auerro 
mondiale et connaissant bien Bénodet, la conversa· 
!lon a tout naturellement roul6 plus d'une fois sur 
la Bretagne. Aprb avoir rendu service en fin d'an­
nœ seolaiTe aux F rùes de Salllt-Omer (oral d'an­
Ibis dans les ci3SSeS de Seconde), le F. Anae est 
parti, comme en 1960, passer l'été en Analeterre, 
r6alon do Cambridae. 

- Venu au ~s nous didlcncer son romnn poli· 
cier c Le prochain de ces messieurs~. /~on-Claude 
M~mrer (19S4), d'Ergu6-Armel, nous a 3DDonc:é son 
quadn•ple succès à l'Ecole des Arts ~rali!s de 
Toun : Certificat Nntional de ~corateur, DiplOme 
de Peintre en Dkor. DiplOme publiciste, Premier 
Prix Publiciste C.M.D.P. Ses projets d'Et6 sont un 
voyqe à sc:ootes en Espqne et de multiples d6-
m3SChe.' paur assurer une bonne diffus;on commer­
ciale à son roman. Dans quelques mois, n compte 
commencer ~ Quimper u profession de d~rateur 
publlci~lc. 

- M. Louis Cllotptltllu (ancien professeur de 
Quatrième et Troisième Techniques 1945-47), 3près un 
séjour de deux ans el demi • New-York. est revenu 
l la maison principale des Laboratoires Gucslet de 
Paris oil n est responsable du service Matériel. 11 
est mari6 et ~re de quatre enfants. Domiclli6 l 
Epinay-sur&ine, n vient a'-ee sa famille passer ses 
vacances à Lannion oil résident ses parents et sa 
sœur. 11 adresse un grand bonjour au C. F. Guil· 
laume Le Meur, son excellent professeur de Sa int· 
Joseph de Lorient. 

- A 92 31\S pass~s. l1 est difficile de participer il 
une Assembl~ de l'Amienle: Joseph u Beuu, de 
Riee-sur-B61on, en prenant JO billets de notre GnlDde 
Souscription Volontaùe, nous o n~:uunoins montr6 
qu'U ~toit de cœur nvee nout ce I l juin. 

- Ancien professeur de philosophie, M. Gabriel 
Mony, ~iteur il Nice, est toujours heureux de suj. 
vre, en lisant c u Likù •, l'évolution el la 
modemlsnlion du Lik~: que de possibilitEs lduca­
tives nouveUes en quelques onn6es 1 

- ltall Cal••t (195$) de Quimper, moniteur nu 
camp d'Mbetgement de Ojorf (Algérie), continue i\ 
couler des Jours snns histoire et garde un vivant con· 

LE LIKtS 

« LE PROCHAIN DE OES MESSIEURS • 
. ColleaUon Alternance, Editions du Scorpion, 
l, rue Lobineau, POJ'is- 6•. 

P r emier romOJ1 de " ea n-Otaude Moinnor (Eric 
d'Avenan~ ) . do Qt.&lmper, anci·en élève du Llkès 
19:10-54. 

Vole! eommen~ Jean d'Halluin nous pn!eonle 
ee roman poUcier : 

c Crime en pays bigouden 1 ... 
L 'lnspeeleur Polsselt dépeché sur les lieu 'X 

parvlondra-~-11 à démiUer les mystères qui 
on~ouçenL la proprlé16 de Korrigans • llouso ! 

Esl-c-e l'assassin qu'on a t ué ? 

Joon-Cto~de MOENNtR (19S4) o 
p risent ' son pNmlor roman a Ica 
Molson de to Prouo do Qulmpor, le 
20 juillet. 

tact avec le &cours Catholique du Finistùe dont il 
fut le .secrét:ùre : c Le manque d'eau n fait se111ir Ici: 
pour l'approvlslomrement, il faut se rendre d 18 kms 
~~~ camion..cit~rtr# •· 

- J~an·Pitrrt Borteym (19S9), d'EraubArmcl, 1 

obtenu 1• znenùon Assez Bien en Premiùe Ann6e de 
Médecine l Nantes. Après seulement quelques semai· 
nes de vacance$ à Quimper en juillet, il a repris ses 
études médicales. 11 donne de bonnes nou..,nes de Mort· 
rlce Albert (19S6), de Bannalec, quJ vient de terml· 
ner sn 4• Ann~ de MMecine (sans doute nvcc la 
mention Assez Bien). 

- Le Centre d'Etudes Horlogères de Mich•l Rivl~rc 
(1938), de Quûnper, vient de qujues Bdlème (Orne), 
pour s'établir ou IJ7, rue Saint-Hilaire l Noaent·Le· 
Roc rou (Eure-et·Loir) : cours d'horlogcrie por cor­
respondance fondéo en 19.47, horloa~ mkuiquc, 
horlogerie &etrique, chronom6trie, ldition de Uvres 
de techniques horiOil~res. 

- Jacques Sti(>llalt (19S6), de Douarnenez, n fin.i 
ln moiti6 de son temp!l mflitniro en Algérie (2• c••, 
S.P. 86.300). Il remercie oumônlers et professeurs de 
ln solide formation morille et religieuse donnée nu 
Likès : tant de ehemlns s'ouvrent aux jeunes et tous 
ne sont pas recommandables ... 
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Est-ne un morL qui nssnsslne ? 
Le l!lro du promler ouvrage d'Er·lo d'Avo­

nnnl : c LE l"l\OCilAIN DE CES MESSIEURS,. 
qui laisse supposer une hécal.ombe chez les per­
sonnages du sexe fort a. en !llll. deux slgnill­
caUoos, car, t'luœ erfnûnelle el psychologique 
vue sous un angle, ce roman meL l!gntcmcnL en 
valeur unP élude do mœu1's ou ProciJnfn prend 
ln sJgniOoallon d'Autrui. On se souvient qu'Erie 
d'AvenanL tl .parllcullêremen 1. 1nslslé s ur oe fllll 
lors de son récent passag9 sm· les ondes de la 
R. T. F. Dans l..E PROCHAIN DE CES MES­
SŒURS. l'~goisme eL ln oupldllé s'étalent au 
grand Jour. C'01<L b. qui llrern Il lui l'neslette nu 
beurro sans la lnlsser choir'. 

Sous une forme accessible Il. tous eL sans 
s'armer des hnul.s raisonn-ements pbilosophlques, 
rnonlrer aux Olres leurs fnules vfs-11-vls de tous 
ceux cl ecllos qui enLourcnl leur univers ~go­
cenlrlque, Lot est lneonL'.!slabloment Jo souha11 
lllLéralre do ce jeune autour qui n'n sons doute 
1>as 11111 do nous étonner . :o 

-Depuis le IS mai, le M.D.L. Hervl Prud'homme 
(1959), de Vnnnes, est affecté à Port-Guesdon (S.P. 
87 .907), ch:umnnte smlirin balnéaire A 130 krns est 
d'Alaer. c Noru Jou/sa>IU d~ la mtr ~~ de la monto· 
111~ (la clro1ne du Dfuriura pas# 10111 pr~•) nraù 
le secteur n't~t pAS du plus calmes... Je rtlr~lle un 
pert mon <'~·/OIIctloll de tlram du Po)·cr du 10' R.A.A. 
de f'nnnu : Je m'y irais inflié d cette mystlri~use 
clllrtprfn qu'est fatt de faire drt comm.,ce. Mainte· 
110111 je /o~tgle avtc ltt comptabllitl• du lran.rmlssioiiS 
et du clrllfre, t>llls(]ue fe fals jonction d'o//lcl~r-trall~ 
misslo11.r nu 1/61• R.A.A Tl/elle rud~ ~~ peu passion· 
nnme, mau, daus c~ poys. il vaut ml~ru s't>TCtr un 
peu r esprit que de... c balayer 1~ disert du Sahara • 
(comme dit ln clratrsott 1). J'ai troul'l au ritlm~m un 
1roup~ d'ami/tl trl• synrpothique. Nous 11011s riunls· 
som pour dlscllltr d~s probl?nrts d'octuolltl If de lo 
farou de l~s rl.roudre (011, dr~ moflrs, d~ les trr•isagtr) 
chréti~nnmrtut. Nous ttvons la chance hwu1e tPavoir 
la Sai~Jt Muse tous les quin~e jours mvlrott : on ne 
comtn1t l•ralmem la \VJ/rur d,rmt chos- que por sn 
pr/l'lrtfOII 011 SOli aba1td011 IIIOIIICtt/011/.t ... • 

- Grnndc surprise de rencontrer à l' Asscmbl6e G6-
nérale du Il juin, Picrr~ Comec (1946), de Douarne­
nez. a&ent technique minier en Oubanaui Oriental : 
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son ~mour du Wkès lui aurait-il Cnit prendre un avion 
apklal BerbéUll·Pluauffan ? 

- I.e 22 juin, llynnt tenniné 11 Rennes sa lic:encc en 
Droit, Jacqu~s Lt Meur (1957), de Saint-Renan , n 
ét! heureux de retrouver nu Ukès num6niers et pro· 
resseurs nvnnt de prendre le chemin de la Belglque. 
Au cours de eet été, il compte nouer des contacts 
nvec: le CoU~ae Euro~cn de Bru&cs et a'informer 
sur place~ de l'orpnisatlon d'un arand mapsln mo­
derne de BruxeUes: Ses f~es ont eu lieu en 
mai il Rtnnes. 

- L'in~nieur E.C.A.M. Mwctl Bourills (19$3), de 
Sc~r. domk:il~ • Rouen, s'oc:c:upe spécialement <les 
essais au département plastique du Chantier Loire­
Normandie 1 Grund-Quévilly, le m.tuérbu pbstlque 
employ6 éunt le polyester (fabrication de b~teaux, 

Wlks, C:OII\'ertures c:t machines diverses). 

- A Nomes, Pi11rre l.Aillro11 (19S2), de Loc:ronnn, 
vient de réussir l'écrit del l'enmen de capitAine OU 
lona cours. 

- Après son succès ttu P .C.B (Mention Assez 
Bien), Guy Donnkm (1960), de Pcnbars, entre bien­
tôt en J>remièle Année de Médecine a Rennes. 

- Aynnt terminé Il Bizerte son enanaement dnns 
la Marine, Jean-Marle Molitard (19S3), de Quim· 
pcr, travaille comme tec:hnic:ien aux arandes usines 
Sollac: de ThionviDe et demeure à Guénanae. 

- Scraent au S.P. 89.593, lœ11 8o11rry (19$S), de 
Quimper, nous précisait le 29 juin que dans $3 jours 
il quiucrait le sol d'Al&6rie pour retrouver •nns 
cearet ln vie civile en France. 

- Ancim sous~irectcur du Likès, le C. F. 
Cypr~11..Jos•ph, professeur l l'Ecole de 111 Croix· 
Rouac de Brest, nous signale la parution aux Nou­
velles Edition' Latines (1, rue Palestine, l'aris-6'), de 
la bioarnphic de Glrartl d~ Catlo•ll,cau, capitaine t~oé 
à 3~ ans en Alatrie. Il l'avait surveillé au Prytan6e de 
la Flèche alors que, grand élève, il y prtparnil 
Samt-Cyr : une !\mc ardente de François aéntrcux et 
de fervent catholique. 

- Prochainement 6Jèvc de l'Ecole Nationale Supé· 
rieU{O Agronomique de Touloose, Francis Le Sttr 
(1961) serait heureux d'entrer en relation avec: dCS' 
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Atnic:alistes tlèves ou anciens élèves de eeue école. 
Adresse : Kerdi~s. Eraut-Onbtrfc (Finistère). 

- Depuis la ml-ju!n, Joli N•vcu (1960), de Quim­
per, est sec:rEtnir~eomptablc nu bure.'lu d'e batter~ 
du S.P. 88.116. Les comptes d'ordinaire, d'effeet.iCS 
et autres l'aident a p115$Cr le' temps, comme aussi la 
lecture : Sllvoureux c Les ronds de cuir • de Geor­
scs Couneline ! 

- Excellente année d'Eu1l11e Tannlou (1960), de 
Quimper, premier en Première Année de, l'Ecole 
Franç.~ise de JtadJo.Eiec:tric:itt de P<>ris - section 
Aaents Tcc:hniques (1 .. en mathémetiques, élec:triciu!· 
alternatif, élec:tric:ité-machincs - 2• en mesures -
3• en radio-électrleit6 et IEaislation. Moyenne d'an­
née : IS,2). En juiUet, un Stll.lC prutjque d'un mois 
est venu parfaire ce beau travail. 

- Officier d'Admini$trAtion depuis son suee~s :w 
concours de 19$9 (en compaanie de J•n" LaiiCOII, 
d'Equibien), Etle11n• T'ocloat ( 1945), du Gui.lvinec, 
après un premier post.e l Pnimpol, a remplacé A 
Conc3tne.'IU dans SCS fonctiôns d'adjoint A l'adminis­
trateur M. Oaugler, nommé A Toulon. Auparavant, 
notre camarœtle avnit Et6 ACCr6talre administratif 11 
Dunkerque. au Guilvinec et A Nantes. 

- Voici bientôt trois mois que le QW1tlier-Maître 
Contrôleur han-Piemt Brlllvet ( 1958), d' Esquibien. 
a quiut la b3Se Aéronavale d'Aaadir (c:6dée au aou· 
•emement marocain) pour celle de Port-Lyautey : 
!Unotra est la demi~re B:ne fn>nçaise dans c:e pays. 
puisque Kbouriban a ~:llement fté évacuée. 

- Après son su<:œs au Baeealourbt 1>-L-E. 1960, 
Paul Le Mûlec (19S9), de Vannes, a préparé pen­
dant six mois l'entrée A l'Ecole Natlon:lle du Cadas­
tre de Toulou~. Admis $• sur 32 en mai, il doit y 
fnire deux MS. y compris un. StOQG de six mois ·n'lm· 
porte où en Frnnce, pour obtenir le diplôme de 
technicien géomètre du c:adastrG. • Curri~re intéres­
r•ssant~ ... ~~ tris active, au•t peu COIIIIU4, je crois, 
des Likdsiors: deux Br~tOtiS stlllcmellt dans la promo· 
tlo11 1961. VIc asse: dl//lrelll• de ct/le d• cire~ 11011s, 
SIIY/0111 qttant nu climat tl d racctnl. Httil /oeures 
de co!.lrs par tour, txceptl lt samedi : droit, dessin, 
topograplrw, ca!Cills de trÎIVIfulatiou •· 

(C A mi Il ([) ([JJ ~ 
A LA VILLE DE QUI1"1PER 

RUE OU CHAPE~U • ROUG l 

Q U I I'-1PER 
HOMMES ::! JEUNES GENS 11 GARÇONNETS 

lltiPERMÉABLES 
HOMMES 1: DAMES ENFANTS 

- Jtnll Castrt:c (1960). de Poulderaat, él~vc tec.b· 
nicicn 1 Parb, a tenniné l'année avec l'h~te 
moyenne de 13 ,SO. Panicipnnt au ~lerinaac étu· 
dian1, il a eu Jn surprise de retrOuver Il ln Cathé­
drnle de Chortres ltntr Llg•our (1959), de Conear­
ueou, et Jea11 l-lémtry (1959), de 015tcnuneuf~u­
Fnou. Bien sOr, il n'a pas mnnqu6 ln flnole do ln 
Coupe de Fronce Il Colombes. Jean souhnlte le bon­
jour A toute ln Promotion Maurice Hertoa et ne 
seroit pas f&:ht de savoir ce que devient Btmard 
ùscoubltt. Adresse : Kergonnec:, PoulderaaL 

- A RtMes, cinq suc:ds au S.P.C.N. : Mlchtl 
Gutin. Juquu Le Roux, Fratrçols de Klroullas, 
R•11l Lo11U011ant et Roger Piron. Le proc:h:lin 
c Likès • mentionnera de nombreux autres suc:œs au 
sujet desquels nous mllnquons ac:tueUemcnt de pré­
cisions.. 

- Alert6 par le C. F. Coronat-Yves, Marcel Lou· 
bo111111 (1941), de KerCeunteun, a eu le plaltslr de 
pnsscr une mnrlnée au Secrétariat National des Fr~ 
res avee son nncien professeur le F. Louis Jlurltre, 
directeur du Collège De La Salle d'Ouagndougou 
(Hnute-Volta). Autre c Africain • en cona6 en 
Fronce, le Frir1 Jos•ph Capitaine (1939), do Qu6-
m6n6ven. n vécu quelques jours 1lU Liku li 
fern quotrc mois de Second-Noviciat 1 Dordiaber• 
(Rivi<!ra italienne), avant de retrouver son apostelat 
miss.ionn:.iï'e. 

- Constallf Guyomard (1906), directeur honoraire 
de 1<> Come d'E~rane de Pontivy, eonn:llt bien des 
ennuis de sant6 : après une crise d'wtmic l'hiver der· 
nier, il sc voit ac:tueUement menacé de Ill c:<>t:t.racte. 
• Cul "" dotrne de vnoes ÎIIQ}'ibudes; Je lit puis 
lire que ltr 1ros caractirrs de mo11 jourtral, les menus 
r.xtoz prinlllalll qr~lque im~rlt me 10111 lus par 
ma /tnrme. Je 11e ptrls plus "'" 1/vru tl ln rtchlr· 
cloe des mots aolsds, ma dlstrnctlo11 pri/lr4e. Vole/ 
qunlqrt• 60 nus, Il y avait nu LilcLs 1111 botr ~leux 

Fr~rt, anclell lCOIIOIIIe, le Frère Capriole, à qui rou 
faisait la /tc/lire du joumal et ensuite Il passait sa 
formol• d rie/ter so11 chnJHiet. C'at un pitt mon loti 
Comme lu/, fe me plais d prier la bonne Sn/7111 M am 
du UUs. o 

- Visiles récentes de : 
Rot« 8 1oc'lt (1949), de Bénodet, employé nu Gu 

de France de Choisy-le-Roy; Yvt.r Le Bur1 (19SS), 
boulnnaer A Braué-Annel ; Jeatr u Roy (19S4), de 
Landudl\1, maitre d'aéronav~tle récemment mut6 de 
la Base d'Auxerre à celle de_ Lann-Bihoué ; A.mldle 
f>ro••ost (1946), de Sizun, lieutenant affect6 jusqu'en 
mn rs 1962 nu 1/6' R.A.M.A. de Dakar; Gull/amne 
BoiZ~Jr (19S3), de Landudec, ser.:ent 11 la station des 
cubles l>crtzlen~ de Polis, venu faire connntlre le 
t.lk~ & ~· Runc~e ; Robm Crlqu•t (19S4), do Pen· 
mnrc'h, tn s• nomte' de Médecine à Nantes, acèom· 
pnsné do Mo.dnme et de leurs enfants; Alaiu l)tmtn 
( 19S9). de Plognstel-Saint..Oerm:ùn. et J•cm Bromr•c 
(1958), d'Erau6-Arme1, Etudiants E.c.A.M., heureuse­
ment ~rrpris de rencontrer un de leurs professeurs, 
le Fr~re Ariste, président de session pédnaoalquc de 
mathEmatiques nu Lik~ 

Prti!SSE l.nlb.ul! - 81U!ST 
ooau.œRIB CoaNouAILLAISI! - QutMP6rt 

QUINCAILLERIE 
OUTILLAGE 

~oa~ou-Guillamel 
12, RUB DU PROUT 

QUIMPER 

Té léphone 4.56 

• 
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Neuf Frères des Ecoles Chrétiennes de Bretagne 
ont c~lé~ré solennellement leurs cinquante ans de vie religieuse 

1 

Parmi eux, six A micalistes . du Likès 

LOI ncvf Jvbllolres a J'i.ssuo d• lo M•••• d'Action do GrÔCO$ et de let R'novot~on Soletnnello do leurs vœux. 
Preml~re rong6e, de gaucho a droJte: FF. Yvon Bideou, Coronot Yvu, Hcuui Sa&a.Un, fron,ois Guégon. 
Steonde rongée: FF. Joseph MooUc, Jotquu Le Borre, Pouf Qué:guin..er, François Broudaur, Hcrv' Le Ga,.,-. 

Mardi 25 juillet, A l'issue de leur retrnite annuelle 
faite nu Grand ~inn ire de Quimper, le$ Fr~res des 
Ecoles chrétiennes de ln province de Bretaane ont 
cil&ré solennellement les cinquante ann«s de vie 
reliiicusc de neuf d'entl't' eux parlicul~rerncnt méri­
tants. 

la prem1ere Maison Catholique 
de la Radio-Télévision 

Dans lous les pays, les rCSJ>On:sablcs <le~ 
omissions religieuses dépendent soil d'un orga­
nisme d'Etal, soit d'une station prlvc'e. 

Il e~L dono Important de signaler que pOU l' la 
pr·omlôJ'O fols u n e Mnison autonome do produc· 
tlon do programmes catholiques est rond6c IL 
Paris. Colle )lalson nbrlle d<ls nssoclnlfons cL 
soci~lés bien connues : 

- Lo Comlll! Frnnr,nis de Radio-Tèle!vtslou, 
- Les Edition:; Jnlcroallonalos d'l Rlldlo et 

llo T~lévlslon , 
- Les Missions par le C:lnéma, 
- Les ProducLions du Parvis. 

Cel o maison prépare et assure dl\'erscs rénll· 
sallon~ : 

Jo Chaque Jour, dos émissions religi euses sont 
radlodiiTusC!es sur plusl'.!urs slalfons ti'EurOtlC el 
d'.\frlquo. 

2~ Chaque scnto.fne, tes émissions catholique~ 
do ln ~'Nùvlslon Franço.î.se (une hcm·e cl demie 
tlo pt•og••aJmne depuis 1 ~ ans, le dhnnnoho mn­
lin ) y ~ont prépar~-es. 

3o Elle Jlrodu!L des films d'enselgnemenL •·oll~ 
gleux qui sonl diCTusés dans la pluparL des pays 
NrangÇI'S ayanL la télévision ( c La l'lu IL do 

Cllch6 • Le Télégramme • 

Plusieurs de ces Fr~res ajoutent aux palmes aeadt­
mlques de nombreuses décorations militaires 1914-1918 
et de la R~ancc. Six d'entre eux sont Amicalistes 
du Likès, deux ont été IOJlitempS éduc:ueurs· au Chili, 
un troisibne au Vietnam. Tous prenaient l'habit voici 
cinquante ons au noviciAt de l'Ile de Ciuerncscy, ~ 

Pllcrues "· c La Sema.lnc Salnlo "· c Lourdes el 
-es wiracles •· c Tu cs P~rre "· ete ... co toul 
1:1 mm:~ totalisant n prix). Les Olms J'éaliscs 
~onL également dltrust'~t en dehors de ta Lélévl­
~lon diUls les Sllll<'!l oornmoJ'tlales, parol~slnlcs 
ct les malsons d'étluc:~Uon, pour la formation el 
l'Information des enfants cl d'!ls adulles. 

J,a !ondalion de celle Maison marque une 
( tape hnporllln te dans le d~voloppemcnt dc la 
"ndto-Tèlc\,·tslon cnlhollque. 1~ 11 errol, la valeur 
de~ tlmissions '!!SI ronollon do ln ronnaUon et de 
l'cx titt'lcnec d 'un personnel &péclallsd, quo.Hfié et 
peJ'Ulanenl. POlit' qu'une telle ~quipo pu isse sc 
ronslltuer en Ioule sûcurllé ct raire œuvre dt.ra­
hlc, Il ne rauL pas 11ue ta JII'O<Iuclion dépende 
d'une seule c station • ( postes prlvès ou postes 
d'Etat ) mai,; d 'un gnnd nombJ'C do c stnlions •· 

L'équipement de C'!lle ~lalson revient à 
55 millions : le prix d'une modeste église ou 
d'une salle de cinéma. Or la ~lall'on de la Rndio­
TI11évlslon ealhollquo c•l IL la fols 1tne église 
r1 Utl cln~ma pour les 88 diocèses l'nlnçals et 
11-9 nombreu'< pays étrangers. 

Elle est au servi~ de t ou tes les œuvr,es de 
l'Eglise pour on démultiplier l'ell'lcaelté. 

~lis !\ pru·l les IJims d'onsolgnomcnt religieux 
donL l·2s recolles son t a11s~ ll éH r~lnvcsllos dMs 
do nouveaux films. ln lllal~on do ln Radlo-Tél~­
vlslon catholique n e vend rien. Elle doit même 
pp.ye1· du temps d'antenne sur des postes privés. 
SI des stations orrrcnl gracieusement du l":!mps 
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l'époque où l'Institut des Fr~res avait é16 ortlcklle· 
ment dissous en Fr!lnce par les lois contre les cOniré­
gMlons. 

La Messe Solennelle d'actions de grâces fut c616-
brée par M. le ehoooine Gougay, curé de St-Mathieu 
de Quimper. Sous la direction du F. Frnnçols Max6, 
avec M• Ciérnrd Pondaven nux orgn~. lu chaniS 
furent exécut6s par une chorale de F~res renforcée de 
quelque5 616mcnts de la Cho..,Je du Ukès. Au courr 
du b:~nquet qui suivit, le Frère Jean Laé, ancien pro­
fesseur du Likès, félicita les jubilaires au nom de tous 
les FRrcs de Bretaane, soulignant les mérites de cba· 
cun, to:ut auquel répondit éloquemment le Fri re 
Ftanço'- Broudeur, ancien professeur et ancien 
économe du Likès 1922-47. 

Cc dernier eSI depuis son départ de Quimper éco­
nome de l'Ecole Technique du Sa<:d-Coeur de Saint· 
Brieuc. Le Frèro François Gùégan, ancien professeur 
1927-31 et ancien sous-directeur du Lilc~, fm depuis 
lors directeur de l'Ecole de la Croix-Rouge de Bres1 
CL de l'Ecole StJoseph de Lorient, nvnnt de devenir 
sous-directeur de l'Ecole .de Navigotion de Kersa­
Pioubatlanee. Le Frère Henri SaJaOn , oncicn pro­
!CMcur tt ancien économe du Lilr.ès 1934-1950. apRs 
divera p()6tes A Paris, LHie, Rome, Gu6o:~nac et SI-Malo, 
se trouve présentement économe de l'Ecole StJosepb 
de Landivisiau. Le Frère Joseph Moalic, ancien 6c:o­
nome-eomptoble du Likès 1947..50 :su retour de son 
npOSIOiat missionnaire au Vieto11m, actuel sous-direc· 
teur de l'Ecole N.-0. de Penhors de Pouldrcuùc:. fut 
A son départ de Quimper nom~ économe de l'Ecole 
SI·Jean·Baptisle d'Amidon. Le Fr èr e Paul Quê~ul­
ne r, ancien professeur 1926-28. fut dircciCitr de 
l'Ecole de La Croix-Rouge de Bres~, inspecteur des 
6coles de Fr~res de Breta110e. pJ'OCureur de ln Maison 
du Rancher, dans Jo Sarthe, et sc dévoue désormais 
en Normandie, à l'Abbaye de Montebourg. Le Fr&re 
J acquet Le Borre, ancien él~ve du Likès 1900-1902, 
est tltulnire de nombreuses décorations 1914-18 : 
Croix de Ouerre, M~daille Militaire, Blessé de auerrc, 
trois citAtions : il s'est diliiemment occup~ des inté. 
reiS mot6rieb de nos Moisons de Jersey, Ciuerncaey ot 
CiuiJcrill', avant de eonnaflre A Ktrœer, Snlnt·Av6, un 
repos mérit6. A ces si.t Amicalistes du Likès, empres. 
sons-nous d'ajourer le Frete Coronat Yves, membre 
d'honneur de notre Groupe Parisien, qui sait ac>eueillir 
l Par;., avec le maximum d'auentions. professeurs, 
~lhes et anciens de notre 6cole. 

tl'lllllenne, Il faut toul do mOme payo1• los !rais 
do préparation ct d o rllallsatlon des programmes. 

Collo Jli'Oill l ~re Maison d~ la Radlo-"i'aJ ~vlslon 
oathollquo SO J'Il, nous l'espét•ons, w1e popinlêM 
d'autre~ Maisons ; mals pow· le moment les 
catholiques doivent concen trer leurs errorts pour 
ta réus•lle do octlo premlèrc. tcnl.aU\'C. 

C:onll'lbuc~ tl l'équipement <le la Maison de la 
fladlo-T~Ié\'Siston en cnvo)·nnl votre orTrCinde l la 
nouvelle Cldresse : 

COWTt PRANÇAIS DE RADIO-Ttl.tWISJON. 
121, Avenue de ViUiel'$, PARIS (17•) 

Tél . : ETOile 30-56. 

Spéctncx : « Pour la ~laisoo d!! la Ro.dlo-Tc!lé­
"'slon eatholh1ne "· 

R. P. PICHARD, O. P. .. 

Garage de ••odet 
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STYLE & DÉCOR 
18, Bouleftrd de Kerpfka 

T~. 17-66 

p(WI). ~ 1/.()1 

4, Ot6 de Ktq!IB• 
74, llue de o-r-z 
QUIMPER 

ASSURANCES 
~ 

DISTRIBUTEUR RÉGIONAL 

its le LI BOUX 
QUIMPER 
'rtL. l.ll - 15.41 

André JOUVIN Nous soutenons • LB LIIÈS • par notre publicité. 

a la bonne maison 
Cie LA FONCIERE 

IS bis, rue Jean-Jaurès 
QUIMPER Tél. 3.37 

• 
Tou jours à votre disposition 

Manufacture de Vêtements 
Vulcanisation de Cornouaille 

A votre tour, soulentt·nous-

.c~-~ JOliYAL 
MAISON RÉGIONALE 

Tttl.aPHONE 3.74 

1 , RUE DE KERGAR IOU 

QUIMPER 

'''''liil'i'ISS11SSSSSSSSII' 

7, Rue du Guéodet, QUIMPER - T61. 7.15 

• 
CHEMISERIE BONNETERIE 

LAINES DU PINGOUIN 
MACHINES A TRICOTER 

Chaussettes STEMM 

COURTAGE 

NËGOCE 
-Jean LE GAAS • Cie 
Route de Coray - QUIMPER 

Tél. 0.9'7 

B 
0 
1 
s DU 

IMPORTATION 
NORD VENTE DIRECTE 

~: 

"BARDAHL" 
PRODUITS " FICATIER " 

pour traitement gliZ-oil et fuel domeàlque 
et ramonage chimique 

ChauJrage Ceutnl - Suütaire 
El6vatlou a 'eau 

Ets A. BERNARD 
3, boule9Vd de Kergu6len - QUIMPER 

FIAT NSU .~ SIMCA 
._____ Collœulonnolre 1 ARONDE • ARIANE • VEDETTE 

GARAGE LOZA~H 
54, rue Aristide-Briand, QUIMPER- n1. 1.8S 

OPTIQUE - ORTBOP~DIE 

DELBENN 
16, rue Kûéoo, QlJJMPBR. - T61~ph. 6.78 

Thermomètres 
Baromètres 

.Jumelles 

lltUAÛ&HTANT , RENt BRIEC 

HALLE DE LA CHAUSSURE 

V'e J. Lefèvre &. Cie 
2, rue Astor - 12, rue Salnt·Ftiii)90ÎJ 

CHAUSSURES (luxe • fatigue • chasse • travail) 
Spic/al/li• Rommd el Gar<;olllld• 

GRAND œmx c1e BAS et CHA.USSE'ITES 

Photo 
Ciné 

Mme A. Gouiffès 
14, Boulenrd de Kerguélen 

l'Ill 
QUIMPER 

~HOM·~ ~ 

JOUETS UNOBEBS • Matériel modèles réduits 

Uo v~temeot Nll'ITOYE ou TEINT 

Toutes les minutes ... 

Depui8 SO ans, la 

TEINTURERIE 
nl~ph. 2

.
64 PA H 1 S 1 EN N E 

dlrlgl1 JXU BRLÙ.ET 4c Fd4 

travaille pour to'ut le FinLrt~re , Ça, c'est une garantie ... 
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FAIS.ONS 
Cette période de l'année est celle des 

bilons ... 
Pourquoi ne pos vous foire un bilan, 

résumé de la situation actuelle de votre 
école? 

Au second anniversaire du vote massif 
d'une loi qui régit c les rapports entre 
l'Etat et les é tablissements d'enseigne­
ment privé », où en sommes-nous ou 
Likès? 

Il Choix du Contrat. 

En janvier 1961, le journal« Le Likès » 
vous ex,:pliquolt les raisons pour lesquel­
les, malgré ses risques, nous avions opté 
pour un essai loyal du contrat d'ASSO­
CIATION. 

En moi-juin, à la veille de signer ce 
contrat, je vous précisais l'esprit dans 
lequel nous comprenions le respect de la 
LIBERTI!, conformément ou texte de la 
loi du 31 décembre 1959 et aux déclara­
tions de M. DEBRI! qui avaient emporté 
le vote de la majorité. 

Ces précisions étaient loyales et néces­
saires. Elles soulignaient la triple exi­
gence de la liberté : liberté d'enseigne­
ment (et respect du caractère propre), 
liberté de conscience, liberté des familles . 

M. Edouard LIZOP nous oyant fait 
l'honneur de reproduire cet article dons 

LE POINT 
le numéro de juin 1961 de « La Liberté 
d' Enseignement "• notre position était 
largement connue ou moment de Jo 
signature du contrat, le 15 septembre 
1961 . Certaines manœuvres esquissées 
récemment en divers déportements ont 
prouvé l'opportunité de ces réflexions. 

2) Classement de l'Etablissement. 

Dons le contrat d'association; l'Etat 
prend à sa charge les frais de fonction­
nement relat ifs à l'enseignement (pro­
fane) proprement dit. le versement for­
faitaire qu'il assure à l'école est fonction 
d'un certain classement. 

J 'ai eu l'occasion, à la Réunion des 
Anciens Elèves et des Parents, le I l juin 
1961, de vous dire pourquoi nous avions 
fait appel contre le classement en secon­
de catégorie des deux sections du likès. 

Dons sa deuxième réunion du 13-9 -61, 
le Comité Départemental de Conciliation 
nous classait en première catégorie pour 
le technique mois nous maintenait en 
seconde catégorie pour le secondaire. 

31 La Polyvalence. 

Un des obstacles à l'accession en pre­
mière catégorie s'est avéré être le carac­
tère polyvalent du likès. C'est en vain 

LES DATES A RETENIR 
' DIMANCHE 15 AVRIL 1962: Assemblée Générale de l' Amicale des 

Anciens Elèves. 
DIMANCHE 13 MAl 1962 : Fête des Parents des Elèves. 
11 , 12 c t 13 MAl 1962 : Congrès National des Anciens Elèves des 

Frères à Angers. 
LES CERCLES DE PARENTS : 25 FÉVRIER 

4 MARS 
11 MARS 
1" AVRIL 

(Trois ième Division). 
(Quatrième Division ). 
(Cinquième Division ). 
{Six:ème Division ). 

UNE DISTINCTI-ON MlRITlE 

t.o C. f. lUGtNE LE VIAVANT, Dôroctour du likb 
dopult 19S6, vlant d• M volt dét:tmtr los Polmos 
A,codfmiqw.-. • pour serrius rendus ô l~•n•olgn''"'"' • • 
L Eco,., t'Astodat io" des Poreftt.J ct•Dèves et I'Amicole 
des Anc.ins Elilves du Ukb sont he\lreuses de twl 

pré$enter toutes lfllrs félicitat&orl$. 

q~e, dons mo plaidoirie, aux deux réu­
~lons. du Comité Déportementol, j'ai 
energ1quement montré comment cette 
polyvalence était actuellement souhaitée 
por le Ministre de l'Education Nationale. 
Je me basais sur la circulaire du 15 moi 
1961, dont le seul inconvénient était sa 
dote toute récente. 

Elle s'intitule c Orientation des élèves 
et structure des établissements». J'en 
extrais deux phrases : 

c Pour que l'orientation, à un niveau 
quelconque, soit effective, il est indispen­
sable que les options entre lesquelles les 
familles ont à choisir se présentenr dons 
des conditions d'égale fac ilité. 

Or, il est bien connu que si l'établisse­
ment ne dispense aucun enseignement 
ou delà du niveau considéré, ou bien s'il 
offre la gomme des diverses options, 
l'orientation est plus aisée que s i l'éto-
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blissement comporte, ou delà de ce 
niveau, un seul type d'opt ion. :. 

c .. . La réparti t ion des responsabili tés 
administratives et pédagogiques définies 
par le décret du 9 janvier 1959 ne doit 
pas conduire à mainteni r ou à recréer les 
anciennes struc tures monal ithiques du 
primaire, du secondaire et du technique, 
qui sont de nature à gêner l'orientation 
scolaire et le brossage social. Elle doit au 
contraire permettre de réaliser les condi ­
tions propres à assurer réellement et pra­
t iquement les orientations prévues, non 
seulement dons les grondes villes qui sont 
pourvues d'établissements complets des 
d ivers enseignements, mois aussi dons 
les vi lles de faible et moyenne impor­
tance où des groupes polyva lents du pre­
mier cycle sont à organiser dans de nom­
breux cas. » 

Depuis, d'outres textes officiels sont 
venus confirmer cette position. 

La circulaire du 17 novembre consa­
crée ô la préparation de la rentrée de 
1962 comprend deux parties : A l Me­
sures à prendre pour assurer l'accueil des 
élèves ; Bl Modificat ions à apporter ô 
l'organisation administrative et pédago­
gique des établissements du Second 
Degré. 

Deux annexes la suivent. De la pre­
mière (Directives à appliquer pour la dé­
te rmination de la carte scolaire), je 
transcris la conclusion du paragraphe Il : 
c Eviter l'orientation vers la seule option 
offerte par l'établissement f réquenté : 
pour atteindre ce but, il est indispensable 
de regrouper les élèves par niveau d'ôge 
e t non par spécialité, c'est-à-dire de pré­
voir un découpage horizontal des unités 
pédagogiques - opposé ou découpage 
verticpl - et assurant fa polyvalence la 
plu.~ fm•g(• possibl e dr c/wquc unité. 

Au point de vue pratique ... : c .-1 ux 
diuers niveaLLl: d 'orientati on les enfaniiJ 
doi11enf l!lre am enés ir clr(Utger d'établis­
sement ou se 110ir offrir sur p lace les 
di11erses option.y possibles, ou toul nu 
m oins, plusieurs. a 

Le paragraphe Ill de cette annexe 
déta ille les modes d'application de ce 
principe de polyvalence et définit divers 
types d'établissements . · 

L'annexe Il illustre par deux schémas 
la structure ancienne e t Jo nouvelle pré­
conisée à la suite de la Réforme de l'en­
seignement. 

Anciens du Likès, Parents d 'élèves, 
que pensez-vous de ces directives offi­
cielles actuellement proposées par l'Edu­
cation Nationale ? N'est-il pas évident 
que, dans ce domo jne, comme dons cer­
tains outres, le Likès fait figure de pré­
curseur,· puisque, depuis trente ons, il 
s'est attaché, ma lgré des difficultés 
administratives considérables, à créer et 
à défendre la multiplicité des options 
indispensables pour assurer l'orientation 
de ses é lèves ? 

J'espère que ce caractère spécifique de 
notrè école, oprè$ lui avoi r valu d'être 
maintenu partiellement en seconde caté­
gorie, lui voudra, dans un proche avenir, 

LE LIKËS 

FtDÉRATION FRANÇAJSE DES AMJCALES DES ANCŒNS D.ÈVES DES FRÈRES 

Second Rassemblement National des Anciens Elèves de France 
à ANGERS (Maine-et-loire) 

les -1 -t . -1 2 et -t 3 MAl -1962 

PROGRAMME D'ENSEMBLE DU CONGR~S 

VENDREDI 11 MAl 1962 
.-1 15 lt. 30 ( à la .liaison des Œuvres) : 

Réception des délégués ; ollccution de M. Pellerin, Président du grou-,ement 
de Nantes. 

Compte rendu sur l'enquête c L'espri t apostolique des Anciens Elèves des Frères 
des Ecoles Chrétiennes» et préparation des séances des différents carrefours. 

SAMEDI 12 MAl 1962 
.. 1 9 Ir. 30 ( â la .Vaison des Œuvres) : 

Allocution de S. Ex. Mgr I'Evêque d'Angers. 
Confé rence doctrinale sur c L'esprit apostolique des Anciens Elèves des Frères 

des Ecoles Chrétiennes :.. 
tl 10 Il . 4-5 : 

Carrefours . 
.-1 12 Il. 30 : 

Déjeuner. 
tl 15 h. so : 

Séance plénière , 
A 18 ft. 15: 

Dépôt d' une gerbe ou monument aux Morts et ensuite réception par la Muni-
cipali té d 'Angers. ' ' 

A 2t lreures : 
Soirée de gala ou Grand Théâtre d 'Angers. 

DIMANCHE 13 MAl 1962 
tl 9 h. 30 ( à la Salle synodale) : 

Conclusions, vœux et motions. 
.-1 10 h. 45 ( tt la Cathédrale) : 

Grand-n1esse solennelle. 
.-\ 13 heure$ ( à l' lnstih1tion de la Bnronnerie) : 

Déjeûncr de clôture. 
Allocutions diverses et Clôture du Congrès. 

SECRtTARIAT DU CONGRtS 
16, rue Grandet, ANGERS (M.-et-L.l - Téléph. 87-58-05 et 87-79-63 

C. C.P. : Au. Am. Aoc. El. Ecole St-Mourice, CONGRtS NATIONAL, 2, rue des JocobillS, ANGEJtS 
NANTES 1703-81 

Etant donné son caractère exceptionnel et l'intérêt du thème retenu pour celte 
mnnifestntion, le Du reau de l'Amicale du Likès souhnite une bonne parllctpnlion de 
ses ndhérents. 

d'être classé Clans lo première, puisque 
réalisant (et depuis longtemps) lo poly­
valence actuellement préconisée. 

4) Après lo signature du Contrat. 

Le contrat d'association a été signé le 
1 5 septembre 1961 . · 

Quelles ont été les conséquences de 
cette signature ? 

o l L' Ecole a perçu en novembre, une 
partie des frais de fonctionnement prévus 
par le décret du 28 juillet 1960. 

b) Les Professeurs n'ont pas encore 
perçu leur traitement, ni ou titre de 
1960-61, ni ou titre de 1961 -62. 

Il fout reconnaître la complexité de la 
question et je pense qu'il faut rendre 

hommage à la bonne volonté des services 
administratifs submergés par le nombre 
des contrats à étudier et des services à 
apprécier. 

c l Force est donc de foire aux moitres 
des avances de fonds et aux fami lles de 
fo ire foce à des scolarités. Les parents 
ont été avisés par circulaire, que les 
tar ifs oppliqués seraient à l'avenir de 
40 NF. par trimestre pour les élèves des 
6•, 5• et 4•, et de 50 NF. pour les élèves 
des classes supérieures, cette somme 
comprenant également les études sur­
veillées. 

En même temps, les familles ont été 
invitées, s i elles le pouvaient, à nous ver· 
ser encore, pour janvier, les anciens 



ta rifs, ' étant entendu que .. C!'!S sommes 
consti tt,Ao ien~ un avoir pour l~s prochaine!. 
factures. Les familles ont bien compris 
notre appel e t je les ery ~emercie très 
vivement. Grôce__, ÇI cette bienveillance, 
l'effort engagé po'-!r le roi,eunissement 
des locaux scolo i ~es o pu se poursuivre, 
sons ê t re neutralisé por le re tord apporté 
ou règlement des tra itements des 
maîtres. 

d l BOURSES NATIONALES TECHN I­
QUES. - Depuis .la signature des con­
tro ts, les élèves des dosses· techniques 
peuvent bénéficier de bourse·s''notionoles 
techniques. 

La liste des élèves boursie rs na t ionaux 
techniques vient de nous être communi­
quée par l'Académie .; les familles ont 
été imméd iatement prévenues. · 

Des inquiétudes subsistent quant à la 
prise en charge de certa ins maîtres par 
l'Etat : on se rappelle les menaces pro­
fé rées lors d 'un'e certaine campagne 
contre l'opplicotion de la loi scolaire. 
Les prochains mois nous renseigneron t 6 
ce su jet. 

.•• 
Malgré cet te derniè~e note emprein'te 

d'un certain pessimisme, je pense qu' il 
faut fa ire confiance à la Providence, tou t 
en restant vig ilants . Ce mot d'ordre vaut 
d'ailleurs dans d'outres domaines, en ce 
début d 'une a nnée qui semble devoir ê tre 
décisive pow la Pa ix sous toutes ses 
formes 

Plaise à Dieu que pour tous, chers 
Anciens et chers Parents, cette a nnée, 
dominée por la préparation du Concile, 
dons la priè re et' la charité , voie se réa­
liser ce tte ardente supplication du Pape 
Jean XXIII à I'EsRrit-Soint : 

c Renouvelle en ce temps le prodige 
d' une nouvelle Pe,ntecôte et fois que 
l'Eg lise sainte, ré:Jnie dons u'ne unonimé 
et intense prière outoùr de Marie, mère 
de Jésus, et Quidée par Pierre, · réponde 
le règne du divin Sauveur, qui est règne 

·de vérité , de justice, d 'amour e t de 
poix » 

Le Frère Directeur : 
E. LE VIAVANT. 

LE LIK~ 3 

LA\. RENTRÉE 
1 961 

J 0 tniJllous de jeunes Franxals soolat•isés, 
plus do 14.000 dlèvcs dan~ les t!tabllssemcnts 
d~ Qui mper, 1.277 Likt!siens réparLis en 36 
rtasses, tel apparalt , dans ~a bt•utale éloquenc.e, 
le langage des chiffres. m cette rentrée de 
1 9~1. Pour ~ taire race, un grand ertort 
d'équi pement esL entrepris dans le pays : par­
touL les éco les s'ngraudlssent et s'adaptent, 
tondis que de nouveaux c~n lres seolatres su r­
gissen t. Mais aulre est le problème majeur, 
celui du recru tement et tle la formation des 
~nseignant.s : s i. pour· rèpond ro aux exigences 
de la vogue démographique J>t'omlse à des étu­
d~s prol ong~es. des sohtllons sont ébaucllées, 
leur· efllcaolté ne sc rera sentir que dans plu­
sieurs années. La crise aol'uel le n'a pas manqué 
~ toucher le L U:ès : eu septembre-octopre. 
oerlairrs postes de professeurs dameuraient va­
canls. Des solutio ns provlsoit·es furent mises 
sur· pied, gràoe s.~rrtout nu pr~tileux oonco~H·s 
qu~ nous appor Lùrent lrols t\r.nicallsles étu­
diau ls, Vincent Le . FIQc'h, dans les Sixièmes, 
Franç_ois oe Kéroulas, dâns · les Quatrièmes. 
~ouis Mcrrien, n,!>tivol ing!!n ie.ur cblrulste, en 
!;et'OtliiC!<. c·~st seulement vers la ml-novembre 
quo les horaires cL les ~ITcc l lt.Uons connurent 
un commencement de stnbilité. Depuis long­
temps, Je Likès n;anit accw;é renlrèe s i d.ii'll.­
cile ; ln oompréhen~lon des P,O:~ents cL la bonne 
volonlli d~s élèves QUL su s'cu.tnpter à ces nom­
lm:uses fluctuatlous dans l'o.r:gonlsallon gén;,',­
ral~ do l'école : tlous ne ~:i.lll\l(lns trop les en 
l'Ctllercier. C 

••• 
(\lon do plus naturel que de noyer dans une 

ourfos!IC: légitime les regrets tout aussi légiti­
mes que vous laiss-ent les mois d'été. Au"X pre­
mières heures de l'année s«olaire, tandis que 
des impt·essions s' j\èhangent entre camarades 
reLTouvés, le~ c quoi de nouveau» naissen t sur 
toutes l e~ ll>vres. u eureusomont, Il se présente 
toujours quelque élève bien lnfor•mé pour vous 
rôpo ndre. 1 

tl ·y n du neuf d'abot·d à l'AuntOnerle du 
Likès. J.a nomiunllon de M. l'a bbé Henri Le 
Bihan O<>mrne nher de paroisse n'était pas pou r 

Blanchisserie de l'Odet 
5, rue do t'HI . ,>odromo, QUIMPER - T4t. 0.19 

Confiez le linge de vos enfants 
à la blanchisserie de l'établissement. 

Vous fe rez des économies. 

nous surprendi·e : dëjà. en éLo i 9601 le bruit 
en avniL COlH'll. :. Ces vacane~s 1961 semblaient 
touLorols so pnsser t'omnre les autres, quarld, 
début septemlit•a. une s~lnpaUtique bourgade 
du· pays bigouden. Kérily-Penmarc'll, s e trou,·a 
sans pn!<teut• : S. E. Monseigneur Fauve! porta 
son choix sm· notre aumOnler. Voici sept ans, 
~1. l'abb~ Le tlihan nou~ arrl,·alt de Concar­
neau avec !n t'~ JlUlation d'un \•lealre z'~lé el 
dynamique. et, surtout, avco la connaissance 
des jeun~s acquise à la dil'eclion du patronage 
de I'Herminr. Ce~ quaiiL6s, on s'-en doute, 
connureut d'cl\1111ce 1111 t: ltàmp d'élecLion dans 
Ja gr•nndc par nlst<e llkc!slcnnc. .\ la c.llnpolle, 
dnnR les t'Ou~~ dïMtrru:llon r·ellgleuse de nos 
classes, dans les édllorlo.ux de ceLLe revue, Il 
s uL notts dis p r.ns~r la Parole de Dieu, animé 
du constant s o'uci de t'l!$\er en harmonie avec 

M. l'oblHI Henri U BIHAN, 
Recteur d<! Kérlly-Penmorc'h. 

te monde 11rtuo1 eL le!< Jll'rnocttpillions proton­
des deR jeun'tlt'. ,\umOnlct· de la lrOUJ>e scoute 
nt rcspon,;a1ol!' de la sce llon j~rlslo, 11 se d4-
pcnRn snn~ 1'1\Rcr·ve pom· nssur•cr à ces mou­
vements le rn~•onnement s pirituel qu'on -est en 
droit d'allendre des militants et des élites. Qui 
do nombrera les cercles ~·é~ndel', les récollec­
llons, lrs o:ttn)ls de vncanc~s qui on~ ainsi 
lhln~nolé sonR clérnlllnuce de so11 mlnls lêr·e el 
de ses conseils ? Sept nnn~e~ de cet npostola.l 
éo lnlré ont tnrgemenl acquis Iles droits à notre 
reconnnt~sa.nce . Uoe importante déléga tion lil"'­
sfeM~ rL no tre chorale llnr·col à l'exprimer au 
nnn1 de tous, aux belles Gf-l·•1monles pcu·oissfn­
tcs de J<érlly-Penmaro'h. 

a COURTAGE 
.Jean LE GARS a. C ie ÉTABLISSEMENTS 

J. GOUIFF.ÈS 0 NÉGOCE Route de coray - ' QUIMPER 

1 ' Tél. 0.97 
IMP.ORTATION 

s DU NORD el VENTE DIRECTES 
QUIMPER 

' ' 

' -

R!SUURlNT ou COMMUC!l QUINCAILLERIE - OUTILLAGE 

n.P.~"É QlJÉA.U · \ COADOU ·.OUILLA MET 10, r ue Astor, QUIMPER - Tél. 2.73 
(P -.Î.S OE$ Vl l.l ll. IES M'A-U.IS) 

1 12, rue du Prout, QUIMPER - n~ph. 4.56 Service d pt ix fix• et à la corte 

~~ " liiONAGÀZ " 
Ut!gustatlon d 'but trcs ~~ crustncés à toute beure 

Salle pour réunions et bonqueu 
' ~, . PLATS CUISINfS :-: CONSERVES DE VIANDE 

Tél. 5.06 
al 18.9S B. P. 3 

PATÉS PUR PORC SAlAISONS 
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M. l~obbô H~nri LE MINOR, 
Nouvel ourn6nier dv Likès. 

Oa·donn•' en 1949, M. l'abb6 Henri Lc Mlnor, 
noire nouvel aumônier. nous npporLe l'cxpé­
rlenl'e réccnlP de huit années d'action aposto­
lique don~ ln paroisse de SalnL-Pol-de-J.éon : 
• srs fQncllons de vicaire, Il y a.Jout&IL les 
responMbllll~s d'aumônier de s&elcur pour 
I'Acllon Catholique Générale des Hommes ct le 
lllouvemcnL Familial Rural. Son accueil sym­
pathique, son lnaltdrable sourira, sa oonnnls­
sanM des Mouv\lmcnls de .reunesse, en ta.lsnlonL 
le SUCC08SNII' d~slgné de M. l'nbbtl l,o Olhr\n. 
Cornounlllals, Ols et Jlellt-llls d'Anciens Elllvcs, 
peuL-Il ne pas être chez lui a.u Llkès ? Nous 
lui souhaitons un heureux et fécond séJour 
parmi 110118. 

~''" deu:t numOniers sonl nldés dans leur mi­
nistère pnr M. l'abbé Albert Floc'h, diNCLeur 
du (;ours CnmplémPnla.lre de Ponl-Aven de 
1918 Il 1961. lnspooteur diocésa.ln et dlreolour 
du C11ur:~ :-.>ormal tlu Lll:ès depuis Juin 1961 : 
cct:e hlllO\":lllon de l'Enseignement Llbro dn 
Plnt!ll~ro al'! eonnerne celle année qu'une 
Seconde Moderne Prime. mats elle consl!Lue ln 
promesse d'uno Ecole l'orma.le nulonomo, dont 
les oooloij prima.tr·os du diocèse on~ le plua 
urgon L besoin. 

M. robbé Albert fLOC'H, 
lnspecreur Diocêsoin. 

Ol•ectow <kt Cours Nonnol dv Uk"-

LE LIKES 

Comme au cours de ohnquf' .;1~. l'l! corps 
pa•ofcssoral a oonnu un certain nomhrc de mu­
tallonR. t,e c. F. \llslleur s'cFt choisi trots 
dlreclew-s dans la Communauté des 'Frère~. tous 
trots recp,·ant des respon~nbllll~s dans la ré­
gion vcmnetaise. Le c. F. Guillaume L e Floc'h 
esl devenu dh·ccleur g(oau'ral cie la ~lalsoo do 
Rt~trnlle do l(~rozor. en Saint-Av~. Nommé 
économe du Llk~s en 1959, tc t~mps cl les 
rlrcon"tances lttl onL mo.nqut1 pour donner loule 
sa m~ure. comme il le 01 nu tours d'un long 
dlrf'cloraL à l'Ecole Salut-Joseph de Guiscriff. 
Celle 1ernl~rc Meade. en crret. n'a cessé de 
voir hl progres!llon de nns elrl!cllls d'Internes 
sans que le.o; IMlnllallon" mah1rlell~ de notre 
cuisine eL des r~re~tolres nient btnéOcié de 
transformations notnhle~ depuis 19~ :>. De l'avis 
unanime, il de\'cnnll urgcnL d'y remédier. Coos­
cicnl du pr(lblêmo>, le c:. P. ~:c·onome ~ludla le!' 
meill eure.~ so lution~ Il lnl UiiJlfll'ler. Un gros 
effort rut accompli ~~~ SCiill\ nl iH·~ d~rnler, quand 
ln mise en ser\'ir.<J des nouvelles classes de ln 
rnr,ade sud el ln t•erspclll,lvo Jli'Ochntoe du 
lrnns!crt de l'adnallllstrnllon (Jca•mlrenL la modiO­
cnUon des locnnx nlleu11n1 :1 ln cui•lne. Oésoa·­
mals, un p~>rsonncl plu~ nombreux joulssaM 
d'un espace doubl~ et dun mo.tér~l rénové 
mullipliall les chanrcs de conleoler les plus 

Frf-re G~Jitoume LE FLOC' H, 
Directeur 

de la Moison de K'<ozer, Solnt-Avi. 

dlff\cllcs. Le G. 1~. La l'loc'h 0011, 11 quittés 
tond is que nou~ aillons appr(•olcr ces het~~•eu­

ses modernisations. l'ious le rcn~l·ctons d'avoir 
œuvré avec cœua· nu oours de ces dem; annûes 
o!l Il eu~ la charge de nos lnLér~ts malérlcls. 

Le c . F. J oseph Gourvennec dirige à pr•'sènl 
l'Ecole Salnl-Jenn- Dapll~t'l! d'Arrndon, char­
mante iocalllé du Golfe du Morblhno. ~eve\1 du 
C. F. François Droudeur - longtenaps profes­
~eur, puis économe du Llkès - le Pri:re J osèph 
n ensetgn~ vcndanl Il a.n~ les matha1mat.tques 
et les sci1!.0ces en dh•erses claAses de Slxlêmes, 
Cinquièmes el Quatrième,. De 1 950 à 1954, 

[)u, DOire Rf&loo, 

la Banque SURE 
et SERVIABLE 
e'est le 

CRÉDIT LYONNAIS 
Plilœ Sa~.~~ - QUIMPER 

eombustibles 

Frbro Joseph GOURVEHH EC, 
Dire<tCKJr 

IN l'fcolo S•-J•on·BoPilSCo d'ArTodon. 

awu~ le ""lons s~ d•''·ouea· en Clnqulùmc Tech­
nique B. 6 l'c'pO<JUt' c!ru;s,. d'accueil de!! nou­
\'cnn't ~lêv~~. t;n s~>ptembM J 9!;4, fi esl nommt! 
Cher de OivHon des :';lxlèmes Dès lors. ct 
jusqu'en 19~9. Il ~unsacrern le meilleur de lui­
même aux I>Cnjamlns de l'~~ole : il saura leur 
rnollllcr fe~ d(lbut~ dans 1 enseignement. secon­
daire ct tcmpclrcr le caractère toujours o.ustèi'O 
Ile~ twemlcrs mol~ d'inlernnt. Voici doux ans. 
~uc~~danl n 11 Fa·~1·e Rorna.rd, Il dovenall 
C:llcf dt' ln l.)uolrl~aoe 01vlslon. En ces divers 
postes, il Rut. allier avec hnnl'leur uno nutorlld 
fcr anc il un grand d(lll de sympathie pour les 
,jeunes. 'J'a····~ ~pOrlir. Il St' mêlait volonllcrs aux 
Jeux de Res c'lè\'l!!l : toul en prOtanL son eon­
l•Olll'll 11 la st•lecllon cl li la rormo.Unn des tool­
l;nllours nenjnmln~ ct ~linllllcs. preRquc chaque 
jeudi Il (-la.IL le chautretta· nllltré des d~plaCie­
ments de comp~lltions : les eamps ~ monta­
gne 1960 l'l 19G 1 en Haule-Savoie onl mis en 
luml~re se~ qunlll(.s d'inlondnnl ct d'organisa­
teur r.·e~t nln~l qu'lnscll!'lblemenL Il s'est 
nrhrmiM vea·s !lt!S respon~abllil~s acluclles. 

En Janvier 1961, ce tte reYue annonçait le 
ddpo.rt du c . F. Dominique nu Second Noviciat 
Jntcrnallono.l de Rome ct rnppclall ses l4 ann~es 
ll'nclivlt6s p~dagoglqucs cL npos~ollquo~ nu Ltkès. 
,\ prc's queliJ 111lS nouvelles ~omatnes do dûvouc­
mcnt pnrrnl a1ous en ma.i- juin, à son t·etour de 

frira DOMIHIQUf, 
Directeur 

de l'Ecole Saint-Joseph de Vannn. 

Kervir-Huella, QUIMPER - Tél. 0.03 Quel que soit 

votre 

mode de chauffage •• • Quim~érois ••• à votre 
disposition f 



Concels/oMQire : 

•· BARDAHL" 
PRODUITS '· FICATIER" 

pour trrutcmeol gaz~oil et fuel domestique 
et ramonage chimique 

la Ville Eternelle, il n. éll' nommé Dlreotctu· de 
l'i=;C<'IO Tcohnlque Saint-Joseph de Vannes, où 
Il suco~do ù un oult'e ano~n proCesseur du 
Liki's, le C. F. llCruard. 

Pt·orcsscut• tJe mo ll t~nloliqucs et do scie nce~ 
on Troi~I(•Hlo 'l'cohnlquc lndustl'lollo dC iluls 
1957, le c. F. Bertrand ~l mu to fi l'Ecole do 
No.vlgntl.,n de Kcrsn, en Ploubazlanec : Il s'est 
habitué d'autant plus vite it. ses nouvelles 
aLlrihut.)oos qu'Il a déjà ~nseigné dans les 
C'<HQs-du-NOt·d. 1l l'moolc Tcohr\lquo du SO.cr é­
Ca·ur d~ Sttlnl-Ot·leuo. 

Le o. F. J ean Ulvoas n'n connu qu'une seul e 
ann1:c scolaire it Quimper : il a quilJ.é ses ~l'è­
ve.~ de Shième •renhnique pout· rempltr ses 
obllgaUons mllltnlt·eR. lneorpor~: le l " septem­
bre dnu~ un r<'IJ'I Ilt cttL nt1ropot·L6 de tro.ns•rtls­
Fions de. Bnyonue, il s'esl t r·ouvé <pincé s ous 
l'aulot·ltc! •d'un ancien du Likès, le commandan t 
Loui~ Kcrjean, do Lnmb~zellec. 

Frère Jcon ULVOAS. 

LA ROBIIETTERIE 
FRAIIÇAISE 

Venelle de Kergos, QUIMPER - Tél. 77 

• FONDERIE 
DE BRO NZE & ' ALUMINIUM 

.. , IHdtle.s, pbns •• vieilles plkc1 

ATELIER D' USINAGE IMPORTANT' 
TOUR - TAILLAGE - ENGRBNAGB 

SPÉCIALITÉ 
D' HÉLICES DE BAT~AUX , 

Lignes (l'Arbres èt Appa~iUage 
DÉLATS RÉDUITS - PRIX ~fODBRBS 

LE LIKËS 

Depuis trois an~. M. l'abbé Maurice Gaonao'h 
rnl~n it journPilctnP.tll le che lllln s~po.t·an t le 
Co lli.'P.'a S L-Yves du Likès (lmtr· ,·euh· dontlCr 
le cours d'e~po.gn ol dans nos 'l'roisli:ute el Qua­
trième Mod~rne~. 11 a été nommt.\ au Bureau de 

M. l'obbô Mourico GAOHA~H# 

du 81.1roou do I'Œuvro d;Orlant. 

I'Of:uvr<' d'Clrlenl h Po.rls, poslc auquel le pré­
pnr3ien t sa pr3bique des lrutgucs ,·ivanles, ses 
oomhr eux voyas-es i< l'élrnnge t' et surloitL un 
séj ou~ prolcmgt1 (ltt Liban. 

'l't'Ois prCI!~sseurs civils nous ont quittés. 
M. Roger Millet a pris sa t'Cimile. après une 
longue c~rrill•·e de proresseu•· de L.oLLres exer-

' o~e en majeu t•a l>lll'lfn dans 111 Proche-OI'Ient. 
Pt•oft'SMUt'S l.ic Sh:lèmes on J ~G0-61, deux 
anciens flè\·es, MM. Vlncenl L e Floc'h ct 
olean-Pierre Hascoët snnt o.llc1s poursulvr·e leurs 
oluMs supc'riNu·cs aux Universités · de Rennes 
eL de Caen. 

Qtt9t.rt dl!parls dans le COI'I>~ d~ surveil­
lants :· MM. Jean Guéguen, Rola.nd Uzureau, 
Michel L e Foll eL Pierre Mercier : oes deux 
det'nlcrs. pout· raire leur sct' \•ice mllltalt·e. 

••• 

Pn n ni les n<Jmcs nou\'elles de cette rentrée, 
tm ~cul Ft·i·r!' rl'n po~ enseign t' 11 Qulmrer, le 
o. F. François T réhen, llre>feP~eur do sciences 
dP_,; Seoondrs eL Qulllrlèmes venant ckl l'Ecolo 
'l'echnlque de ln Croix-Rouge de Bt•es t. Le 
o. F. Louis L e Guern, notre nouvel économe. 
e»l l-ien connu dn ns notNJ ville pour avo ir été 
<llt·f~ l cut· de l'f'Mic Salnt-GorenUn: ces dcr­
ni~ t·cs nnn~~s. Il (lirlgcail le Juv~nnt St -.Joan­
Onpll~ l c de ltl ~I l e d'.\uroy. t.e o. F. Cyprien­
Marie, qui tlous orri\'e de l'Ecole de l'Jm ntncu­
h'e CotweptiO!I de Saint-Malo. a dPj it. ëlé 
prorcs~CUJ' nu l.A I,ès l)endnul. douze ans, de 
1 0·17 it 195!1. ns~umonl los t·csponsabi i iL~s de 
Cit ~ r' ill\ lo Ghlq uli•me Olvl~lon el do Chef 
S(•onl llo la R• Quimper. Le o. F. Michel 
Orgebin, anolen flt'O!csseur ùe Slxt~roc Classi­
que, l~t·mine en février son séjour 1111 Algérie : 
copO!'Ol in~til nleut· nu S. P. 86.542. Il a su. ft 
la gronde snllsfi\Cllion de ses chers, pr6parer 
de nomhrru~ jeunes Musu lmans Clll Cc rtincat 
tl'f: twles Prltwtl •·es cl au Concou•·s d'ontt•ée au 
r.enlre d'.\ppre ntis~ngG de Bougie. 

Le cor1ts p t'ofN so•·al civil se Lrouve out·lohl 
de ln 11rf.senco tl e Mme Mons e l de Milo Le 
Gars, professeurs en Slxièmos. Cinquièmes ct 
Qunlri~mc : de M. W illiam Faulkner, sympaUli­
que Ecossais ÛtSPignanl l'anglais dans les 
classes de Premier Cycle ; de M. J ean Bonne, 
l)l'oi'esscur de dessi n industriel : de M. Bernard 
T hoiiJas, pro rcss.eur de l .. c lli'QS : ct,e M. J ean­
Claude Cariou, ancien ~~~vo t !153-61, ensei­
gnant l'anglais, l' llisloire el la gèograpll ie dans 
IPS Sixièmes : de M. J e.an Cussonneau, ancien 

5 

éli.ve 1950-54, professeur· technique adjoint 
nux ateliers d'njuslngs. UM~ le t.lornaino artls­
l l(fuc. ltlndi~ IJIIC M. Alain P iolet assu•·a depuis 
1%0 l'enseignement du dessin dans tout~ les 
clnl'~e.'< du Preml~r C)'Cio, l'êducaliou musicale 
r·e li:ve désormais · de M. Ala.in de Couasnon. 
im pos(·e flll l' ln mise en applir.atlott liu Contt·nt 
d't\Sl!ocialion. la nouvollo "''gn.nlsnllon p6dago­
g lquc de l'ècroi c fait oppcl il un plus grnnd 
numh1·e de Rttt'l'eillnnl~ : MM. Albert Raoul, 
Emile Thomas, J ean Norman~, Yves Léllas, 
Alain Gérard, Hervé Doussard et Jean P ierre son~ 
nidés pat· toute une ~qutpe d'anciens é lilves de 
ln Pt·omollon 1 !lô 1 qui conl.inuenL de 1>répo.rer 
lo Bnecalnurt!nt : MM. Jean Le, carro, Miohel 
Gélin, J oël Guéguen , Jean Roussel el Roland Le 
Talleo. 

• 
• •• 

lA NOUVEllE 4 cv 
4 PLACES S PORTES 
Suspension TOUS CHEMINS 

est visible au 

GARAGB OB L'ODET 
QUIMPER 

Tél. l.oJ 
1.86 

.Malgr4 la diligence dos entreprises, le bâll­
tllenl, admlni~tratl! n'était guère pr êt llOUl' la 
•·entrée de S".lp lembre : une dernière !ois, celle­
cl s'est fai te par l'entrée habituello, ruo de 
Kerfeunleun. 1\ ll~lnc termlnô le gros œuvre dll 
ln rnçodo sud, trois nouvon ux chnnllers se sonL 
ouverts : un garage poul' 4 00 véhicules il deux 
r·oues le long du champ de foire, deux préaux 
superposés pour les Troisième ct Seconde Oi­
\'isions all nord de la cout· Srunt- Joscph cL 100 
clttlllltll'e.~ pout· le~ grondR c'lèvcs, un sLade 
moder·ne ~n ll~lt el placu de nos jardins poLn­
get'l'. Les ancl~nncs clas~es de ln Première 
Dl\•lsion onl. ~ t (• tmnsrnrmces en deux dor­
toirs : les anoiennes sull cs de ph)''Sique-chimie 
01. de s<'lences nallu·cll es d~.vlcnnenl foyers de 
1 •• ct a• Divis io ns. 

,\l u~l. dn u~ lous les domnhlo!l, l!l Llkès viL 
un":l lniAlnse p~rlode de l'~novttllon. Une ou deux 
nnnèes res teront nc.'cessaires avant d'en jouir 
l>leinentNtl : dès aujo urd'h ui. pout· pro­
fcs~~urs c l c11f:v~s. c·o~L ln Jlt'O itlOS!>O d 'uno 
ncll,·ll ~ l'lUS rc1~01Hle dans un r.ndre p lus agréa­
hl(' Pl mloux ndopl~ nux ex igences ttlodcm os de 
l ' (·du en linn. 

!"l'i-re GABRIEL. 

Briqueterie 
.. Cornouaille 

Ménez-Bily, BRGUÉ- ARMEL 
Téléphone 5-69 

QUlMPBR 

BRIQUiS , &·. HOURDIS 
TOUTES DIMENSIONS 



15 septembre : Dote historique. 

,\Ill()~ lillO 1111111\n \Ill ~~~1111\I'ChC~ U.diiiiii!SLI'I\11-
Ve$ Ol fJhiSICIII'l! IIIS iliJC\1011~ 0 11 19Gl, le G'. 1-'. 
Diroctcw· slgn~ deux con11111~ tl'assuclattou <lu 

. l.ll:~s nvoc l'Jo:L<ll, l'~u pour n;u~ciguemcnt 
Scoomll\lr~. l'autre poau· l't::nKolgncment •rcch­
nlqun. l.a lut 0<'111'1' du 31 dûClC illi)I'C l9G!l \ 'li 

oonnnltro Jl(>\lr nous un oommcnoemcnL d'ap­
p!leallon. 

18, 21 et 25 septembre 
Prise ou reprise de contact avec 
les « charmes » de l'internat. 

\'a eL vient incessant do.us l'êtabllssernent oü 
dr~ 11\bll'.tU\ d'urlcntullon CL une slgu'\liSilUon 
sulll~unlt• fll'l'lllcllcnl de 'e retrouver, matgn! 
tc. QIHlllgcm~nt<~ d'ntTc:ctallun do ooruunn Jo­
eaux lnten·enus dUCtlllt les vacances. VoliUI'e.i 
partlcull~1·es, chrs , cl \Juls rraocWs,enL. pour 
la tlcnti~I'C rols do l'histoire du Ukès, le grand 
vurloll du la rue de Kerleunteun. Malles eL 
balluhl ,•,•nta•M'III ~w· celle cour du Sact·é­
Gn•ur fJIII, ttnelttne~ mols encore, portera le 
litre) p~SS(ÛI!N:II'nl IIS\Ir(ll: dÇ COUr d'bODDCUl'. 
Le Scor~lari~t du Uk~!l. plus l!totré ceUe 
tutn<;P, lll'l'le malu r,ll'lr au Fr~1·e Co.lssler pom· 
une IIIII'I'Utlnn non 1111gllgeablo : ues frais d'hl­
l~runt l11ll\ltlront moins lourds C)ll 1962, quand 
l't:htl lll't'llth•,t (Ill Phiii'Q'C la lllajC\II'C parUe' de 
la sr.olnrilé. 

.\p l'è~ re-; tlivC I'Sè~ formnm l!s, rep~1·age el 
vi~ito d u clnl'lnh·. i;;oiliiOS uhnrmo.nles ohez ~ ~~ 
$1\ I ~.HII'il : lllRIHOI I lllllllli'C lill fiston ln Cni)OII 

IM;~Iu ' '." roh·t• " m! IlL, nlcJ~c olot·ntomcnl p~u· 
Ill.~ N\llse tts dr 11•111Lt. PeuHll1•r Il ce moment 
de~ CCNi l'~ se son t-lis ser•··•~ en pensant ù ln 
pntile ~ IJn mhrc <Ir « ln miiiS'lll », dnns lnqucll è 
Il ~ IDI I. ~1 cloux. lt• Kuh· tl\1 ltl 1nalln, de lh·e 
tronqulllemcnt C<rtu•s Valllo.n ls, Bayard, 'l'ln­
tin ou S(llrou ! Mals oui, Il rau l soutTrlr JIOUI' 
s'lnstr·ulre l 

Cc~ jtmr!\ Ile t'Clllrér, 0 ~SL !LI$~ de dlstingUCI' 
les lllllii'<'!Uil drs anolrns. Les flremlers. domi­
nant ma! tes (.motions do la Sé(IO.rtlloo, Jet­
lent des ,·egnrds étonn~s sur l'Immense élnhll~­
s~mcnl cl se llemandenl, o.veo une t"erlalue 
appréhension, ce qui les aLtend. Les !lec<lnd:· 

AprH ela M oi.J 4• tro"q-ylllité, lo c:ovr s ••·Mori• 
a vito retrot.av6 su )eva, ses rires et ..., crit. 

arbm·ent un ldl'ge sourin·, IUll'lent hnuL ll\'ec 
les camarades retrouvés, saluent leurs pro!es­
•eurs de l'an pns.'<é eL >i'ln!ormenl discrète­
ment do eeuoc qui seront le~ leurs celle o.nn~e : 
on a beau évoluer· tl l'aise ~~~ pa~'S connu, l'ou 
n·e~l pns touJours tl l'o.brl do certaines sur­
pl·lses 1 

Vet·s 19 hl'ttrcs, les de1·nte1':< Jllll'ents sont 
pa•·t,l!<. Chez les plus Jeunes, fJIICiques ltu·me~ 
PCI'len t ... ~lai~ qu'li~ se ra~~t·nl une rl\lsnn 1 
~~~ anci~ns $Ont Ill p(l\11' ICUI' dlrt Clll'on u ···~l 
pos m~111enrnux llU l..lkh... t::L demain, npr~s 

l'appel trnditirn1nel du Cher de 01\·lslon, co $CI'n 
t~ clésîgrution des pinces "" c.las•e, lo. dlstrl-
1!111 ion <lt>.!' livt'~!! e t en hiers, les prernlèr·e~ 
~ ~~on~ ,1eout~os <l'une rwclt lo tlre!!OUO nllcu­
th·r... l.'annr1~> csL eomu1cn~t'e : M pensnn~ 
piUS IJU'OIIX grnnllf'S vaaarli'CS 196i ! 

19, 22 et 26 septembre : Rentrées. 
P:!l' trois vagues sucees,tv~s. uu Llkès qui Cl 

pleinement n11s à proOt te~ ,·acanccs pour sc 
l'ajCU!Jlr, s'agrandir eL S'! moderuiser, !LCeueUie 

TOUS REVÊTEMENTS DE SOLS el MURS 

Bijouterie 

T~L. ,,77 
,L·e Roux 

16, rue As1or (près d~ HGI/es) - QUIMPER 
Agenl off7clel ORFEVRE.II/E CHRISTOFI..f 

Linoléum - Tapiflex - Gerjlex - Bu/gomme 
Dalles Thermoplastiques 

Moqueues et Tapis 

4, rue de locronan, QUIMPER - Tél. 20·92 
DEVIS GRATUITS SUR DEMANDE 

BOUCHERIE • CHARCUTERIE 

Hervé Hénaff 
3, rue de Kerreunteun, QU,IMPER- Tel. 8.53 

Viandes de t re qualité Volailles 
Cassoulet -Tripes -Toutes les gnnomrs de p!\tés 

h g1·and pclnc une population scolah·e t·ecord. 
i\11 I>CIII jeu des slaU~II<tue~. nous ou sauronl! 
l<lll& ~Ill' cc qui caraclt\rlsc nos J .277 ~ lèves 
J 961-62. 

Les Agaa. 

N•'~"~ t'Il Jll n t : il. 194 3 : 139. 
1950 : 113. 1944 : 103. 
1949 : 1 98. 1943 : ';1. 
194S : Ji4. 1942 : 21. 
lll<\7 : 199. 1941 : 2. 
1 94G : 233. 

L'origine sociale. 

Pat•ents agl'lculleurs : 303. 
c <.'llarit's agricoles : J a. 
c lndu~tl'lels : 29. 
c ••runmer~auts : 235. 
« .utl~ans : 103. 

Proi1!!\Sions llb~r:Ues eL cndrt>'< sup~rlelll'S : 63. 
Cndrcs moyeus : 69. 
Emrto)·~s (secteurs privé el publie) : 100. 
t)unier:; (sec teurs privé PL publio) : 22G. 
Pcr~onnel de Service : 19. 
llcutlers, retrnll~s. sans profession : 50. 
t\rllstes. armée et police : 47. 

Les D ivisions. 

G• Olvl~lon .. 211 ~lèves. 

~· Uh·L•Ion ••..•••. 229 • 
1• Division ........ 225 c 
3• 1)1\'(SIQ ll •• ..... . 2J3 c 
t• IJh·l~loll .. : ..... 2'02 " J '"l)lvl~lnn ... .... 19i c 

23 septembre. 
Présentation 
de M. l'abbé Henri Le Minor. 

u~,·onl tout~ l'école l't\Ssr•mlll~e sur la co111' 
S,t!ul~-.\llll'ie. le C. ~'. Dil·ecteur présente aux 
Lik•'•lcns :\l. l'alJI>é lleno·i LE )UNOR, notre 
U<HI\'CI 4uml\nicr. Ce den1ier onus adresse uo 
11101 ulu.o.h tc cl nous J>romel une séance de 
••ln•'llln l'n ltJIIItCI'I'C d'np],IJludls5ements répond 
~ celle prcmlôre bonne nouvelle do l'année 
scolaire. 

~AI~~E D'EPARGNE 
DE QUIMPER 
I'OICOtl: IN tl~l 

lntêr6t 3 ~ net de tout Impôt. 
Mo..xlmum par livl'et : JOOOO N.F. 

Remboursement lnvnédlat. 
• 

Cal.7se onverle 1
' 

8, Uoulevord <le Kergu6Jèrl r 
lOI<$ le$ Jom·s, .'srm/ 19 ,h111dl 

SÉCD~IT~ · RENTIBILITÉ · OI~PDNIBfLlT~ 



30 septembre : « l e fou du cirque ». 

l'd." l'abb~ LE MINOR nous orrre une excel­
lente comédie musicale américaine oll le fantai­
siste !)any Kaye campe une sympallllque ngUt·e 
de professeur que d'aucuns ~cralent heuretL' 
de retrouver au LU;~. 

J•• octobre : 
Installation solennelle 
de M. l'abbé Henri le Bihan. 

Cond\tlte par 1 ~ c. F. Directeur, une impor· 
tante Ml~ga!lon llk~Firnne gngne Kérlty-Pen­
marc'll, Ill pnrnl;.sn dont \'lent cJ'êl re ohat•g•' 
no tre nnolrn aumoniN·. M . l'nbh~ Henri I.E 
RII(.\N. Lo. rhoro.le, les SCO\liS, le~ rou!iet•s, 
le~> j•'t.: i~IP.S, enr.ndn's de plus leu•·s profel'seurs 
Stl\"~nt csprlmcr êloquenuncnt. ln reconnal:l­
!'llllr" dt• lou~ 11•!1 J,ll;<'~lcns fllllll' 80pl nn n1'r" 
dll rnlnlst~re parmi eux. ' 

19 octobre : « Au pays des ,Incas ». 

Un ml~slonnn l•·c 11e ln Congr~gnllon de~ 
Sllcr•'~ -CrcuMl dr l'l~lllltl, le n. P. Aulfret, ot·l­
gfnalrr de Pleybrn. vient nous cnlrt!lenlr de ln 
ne sur tes llauls lllnlcau't des Andes. Pendant 
slx an~. il o. p:trtng~ ln '''e rnls6ra.ble des dc•­
cendoots des IncA~. cJ11ns un monde Hrangc et 
ln~oup•;onné. ~L Il ll!IUS O.flporto de ces r~gtons 
dts document!! rholographlques el ntm~s snt­
slssn•tll!. 

c P..:rou. terrr flr~ contrastes ». ta première 
parU~ du progrnnunr. 110ll$ ro.lt ll~nl!lrer dans 
l'o.nelen royaume des Incas, leurs oll.adelles, les 
temples oolonl~u'C ~ho.rnarrt's d'or, mals o.ussl 
dans IPS villages ~auven t sordides des Incas 
d'aUjourd'hui. La seconde partie est Illustrée 
par un film t>n couleurs rerrutrqua.blc sur • lnll­
r&)'llll • · ou t••t~ •ololre des lnon.s, les donsu 
du tnc so.cr~. IPs proc~lons, tes rrutrcMs 
lndiPns et les 5Ci·nos cle la \•le quotidienne. Une 
musique lndigo'nc :>et•l de fond sonore à celle 
bande, touL il l'honnem· du réalisateur, notre 
oontér~nciPr lul-mame. 

Aux de rn Ill rh linCigcs, e!I.CI'QI\IIl son mlnlslère 
dans un pauvro village Indien, nous avons la 
surprise de rcconnoltro Jo R. P. TniZAil, de 
Brest : ~lus d'une tols, Il nous r·cndlt visite au 
Llkès, oou1mc continuo de tc Iah·o le c. li'. Do­
minique, son tr~I'O, Miro S)'mpn lhlquc Direc­
teur des Œ\IVI'eS. 

LE LI K~S 

20 octobre : les gars de la Marine. 

Lè lieutenant de \'aisseau De Floris, adjoint 
nu Cher du Service des Engo.gcment. de la 
Mnl'ine. organise dllns notre Salle des f'(!tes 
une séance d'Information sur ~s earçfère~ 
offertes aux jeunes par la llarlne Nationale. 
Cette causerie est agrémentée par la projecUon 
d'un document.ntre en couleurs sur tes ~chnl­
ques du combat sou~-martn : O.\'eC un vlr tnt ~­
ret. nous assfston-. OU\: manœuvrl's ct 11\1' 
~.>xplolts des hommes-grenouilles. 

22 octobre : 
Dimanche international des Missions. 

Dans une vibrante allocution; :\1. l'nbbé Mo.r­
oel JAFl'Rt met les Llkèsiens en ro.ee des gra-

1 \' CS probl•~mes; d'o,·nng..'llsn llon qut ~c posent 
nu 111ondc d'nttjourd'hui ol lrs tnclto à ~· 
ll llJiOrlcr une ro'• pùnse gt1n(' t·cuse : don do sot, 

l.'ortl•l~ 
de M. rAbbj Hmrl LE BIHAN 

dans Jo nouvelle paroi.sJe 

CllcM • eu-t ..fronce>. 

pt'lèrP., obol~. èhose nsse:ll 101\nllllüclto dans 
notrè ollapelle, une quête csL organisée pnr· les 
grands élèves nu eaurs de la gro.nd-mosse : 
clio rapporte 2~G.!I4 ~. Lo. célébrllUon litur­
gique dn soir resl rra eenlr~o sur les Missions. 

31 octobre: Congé de la Toussaint. 

Rarement cong~ de Toussaint aura été aussi 
long, pulsqu'U nous conduit jusqu'au 6 novcm-

SOC I É TÉ 

~.lE 881~ & Fils 
/npnlaan E. T. P. 

FOUESNANT 
Tél. 0.03 - 0.30 .. 

Entreprise Générale de 
Travaux Publics et Particuliers 

Bureau d'Etudes de béton arm6 et 
conatruotioos industrielles 

• .. e:t un iou-r 'de do.ne.. 

l1rc. Personne ·~ s'en tllaill t l Excellente oeea­
~lon d'l!ehange•· en ramille ~cs lmprcs~lons &tir 
so. nouvelle ooole. sa nouvelle clbse. se~ nou­
veaux prorcsseurs ou >es 'lOU\•en.ux camarades. 
EL du Llkès on n~ peut dh'P que du bien 1 

1 1 novembre : Cérémonies du Souvenir. 

La majorité des Lik6slr rls sont en famill e, 
bc'nëncllllll d'une sortie du mois prolongée. 
Une dél r!gallôn représente toutefois l'école à la 
messe ooll!brée à la C'a1Mdra1e St-Cot'Mtln à 
l' lnl.enllon des vloLimes d'.l ln guerre, Clcpcn­
dant qu~ so déroute, au Monument (lUX lllorts 
du Llk(!s, une brève cérémonie du souvenir. 

19 novembre : 
Cercle des Parents des élèves 
de Sixième Division. 

t.:c rercle prend pour thème c tes relations 
Ecolo-Familles et lu pl'Oblêmu d'adaptation au 
début des études secondaires ,. , Il réunit au 
Llk~s 1 as personnes, po.rents el inallres, donl 
82 parents d'Internes eL U d'externes L6 
Frère Pltrrc, Cbet de lo. Sixième Division, p;~rle 
nu no•n des rroftsseurs. M. Jacques LUMEAU. 
Prt'sldnnl dfl 1'!\.P.E.L. de l'Ecole Slllnle­
,\nno de Quimper eL pèt•e de deux élèves 
de Sixième au Llk(!s, donno l'opinion des 
r~mllles. L'flohllllge de vues est, plus qu'un 
••omm.mtalre, l'application lmmédiatc du sUjeL 
traité : c Relallons entre parents et mnltre~ ,. : 
on avl\11 lanL dl\ choses 1t se dire 1 Des problô­
lllPS lrfos divers et très pratiques sonL abordés . 

. \ sststcnt ~ cette sympathique r~unlon le 
C. F. François Le Bail, Pro-Diroetottr, qui 
t•eprtssente Je Frère Directeur absent, M. l'au­
mr\nler Marcel Jalfré, Maitre Bonlhonneau, 
Pl'6stdont de i'A.P.E.L. du Llkès, qul souhaite 
ta blonv~nue nux parUolpo.nts, nlnsl quo ln plu­
parL dos membres dl' l'Equipe responso,blo do& 
C~rolôs de Parent$. 
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22 novembre : Sainte Cécile. 

1':tnrlf:> QU~ Oltlllllt'CS, tnusiCiOIIS Pl IUCntiJI'I'~ 

<lu Jhgad c•'lèbt'PII I dignement l e~u· patronne, 
une i tOIHIO nouvel)e nous nrl'ivo de Paris. par 
on \'ole des •urdes. 1':11 celle rc1e do Snlnto Cécile, 
le rtttllf)•J•Ilcne· Mlcl wl MA()Ng el 1~ r~cllan l 
Andr~ MAURICE ohUcnncnl le " Pt·lx Colette » 
de I'AMdétttle du Dl~quo Ft·anç.n.is pout· leul' 
elll'llf:,'ÎSiremenl de « l,n Passion • de Charles 
Pl'guy. extmite du « J\lysl~ro do la Chnrit.<i de 
.lcnttll(l ol'i\rt• s : nu so souvieul qu e cc mict·o­
sill"n rrr l enregl~ll· o< aux oo·g11c:> du Llkès nu 
<'<>llt'l< 11u tnnl.> d'noOI. J 960. 

26 novembre : Secours Catholique. 

Une rttlllvcllc !IP.o· l l<llt du Sccun1'11 Cnlleollqnc 
s'esl cm\M au Llkè~ : elle com tJI;:; 18 t'q11lplers. 
Conune Louf e assnoiRUon <lil)tte de ce nom, il 
lUI (niJail. Ull hurellH : ~c; IIIC II IIJI'e~ :<011[ fol us 
onjonrd'l tul. c~ !<0111. : 

Le Pl'o1Ridtlll d'ltouuctu· : .\1. 1 , ,1111~ ~IOND l~­
GUim. Pl'<1~1dcu l D<1pru·teiiiCIIIOI du SerOU!'" 
CalhOllq~. 

1,~ Pt'(1f<idenl : Se1·ge MAHJ:l. 
l .r \ ' i••c-Pt't1,;1denl : Jenn-Piee'l'll I'OUPON. 
1-t!:! Sola'(•l ah•r-< : Hru<' .\IONOtJC l'En PL .lo•·­

<fHC~< 1.1': (:UEN. 
L es ·r•·•' " oriee·,-: t;ec!l'ge:; 'I'Y~I 8N '.li .Jeau­

f'•·nu~'''" IOOUZERH. 

J>rc mli•t·c~ nulll'l lc~~ cllnt•llolller< de C\C i t e 
nn 11o<e : ln qn•'lc m·gunl$t'c ~ l 'oc.011~1ou !Je ln 
.Jom·u•'·u Xallonale de~ VlcllhJ.<'di< cl ln eollcclo 
d->...s jo•1cls poue· les enrauls d é~h<'e·itês de 
Ve·rueoc cl rl'.\lgc'e·ie, La premicire a t'llpPQrlé la 
no<JUC L.l~ svmmn d~ l.•\50 NF. Oon!' lo seconde, 
la C:iii(J l ll<'•tnll nla~,lf) ll•l J ll'c.;l St)(•clnl eiiiCII l dl"· 
llnguî·c : en plus de quelquns jouets, livres el 
lllu~to'c'"· olle n oliTcrt 20 :-IF. pour l'ochnl de 
quaf.J·c .lolics poupées. 

LE LI K~S · 

M. Michel MAGNE 
tt M . André MA URICE 

enreglstu nr « La Passio11 », de Ch. Péguy, 
aux orgu's du Likis. 

Clich6 • 0\.lut..Fronce • 

1 " décembre : Saint Eloi. 

Coïuridont lllll!·glquemenl avec le pt·emice· 
vencJI'edi du mols. ln fêle du pnkon de la see­
llou 1 ecltni<JUe tic d•'roule de fai}OD tou le dls­
t'l'i•le. f:lle IIOUM voul , comme le veut la bonne 
lt·adlllou, une s~ance de chul mt\. 

8 décembre : Fê te patronale. 

Ln m~~~e rlll l' l nllnneulc'e-Conccplloll est 
uo' lc'h r·ee t>ar M. l'uhhé Yves Lo Clech, de K er­
reuutrnu. ancien o\ l~ve ordonné le 29 juin i9G1 
~~ pro•>entemenl v icaire i11slllu l etw stagiair e à 
Poni-.\ \•Pn. ~1. l'ahll(o Henri Le Bihan, nouveau 
I'COI<)l ll' r!e 1\t'rii)·-Pomnae·e'h, adresse nux L fké­
~fe ll s nue ''llll'nnlo ollocutlou 011 Il prend pout• 
>oYIIlllu lo lo flCi fl ~ ChllflCII~ dr ~Olt'O·Oanir. de 
ln .I ole. ~~~ pays 111goudcn : « Comme elle, nous 
ùil - il , appuyés sur une dévotion filial e envers 
M:;r ie, sachez vous dressor solides f ace - aux 
orages et aux tempêl.eS ct'un monde qui se 
motôr lallse de p lus on pl '!s ». 

1-t\ cllornle. ~u11s ln haute dh-eclloll du Pe·ère 
Pt·a n ~ •liS llnzt1• il t lCI'fll'èl ~ 1 ~ Kyrie de ln Messe 
« Sal ve Regi na » M J. LauglaJs (3 v.), Je 
« Lnuda Jerusafem • de J. Lnnglais ( 4 v. 111.) 
cl 1•~ P~aume IIG. de 'l'homns Ooberl ( 4 v . m.). 
\ l'ot·grlc, le t>rùe·o Jean Koroujtn ton Joue 111 
pr~lude et 1~ ellaoonue en t'tl do J . Pncbellel el 
•a fugue eu sol de ,t.-s. nach. 

P OUR VOS ARTICLES GALVANISÉS 
M ltNAGERS - AGR ICO LES - AVICOLES 

Exigez ~GÂLVA .... Fabriquâ 
la marque ~ par 

GALYAIISATIDI QUIIPÉROISE 
BERNARD • c•• - QU IMPER <""'$''"., 

4, Cité de Kerguélen 

18, Bd de Kerguélen 

QUIMPER - .Tél. t?-66 

A ln l'OI'Iie de l'ofllcc, e~ ù•'!lil 'd'un t.emps 
I)QI'fiOlllli•runtl'lll inCMIItOIIL. IO Dngud dll l,lkès 
?f'rrc !t lons Btlll tn·cmlce· lltiiii\Ct'L do l 'ntin4e : 
• h·K ùe dllll~l!. r11Modlos ct quntt·c mnt·ches 
: On le Rlgoudool, Baie 1\cmp~rl•/ Lnurt- Bi11out',. 
n.ennes) . 

. \lidl !'Une r1o'lloa.le ~~li'J)I'Ise allend les inter­
nes : sur c.hnquo care·o' do l't' fecloh·c. un menu 
l lll JH'illl(! lem tlti lom-e l'o t·dnnnnnce d'un e·epa.s 
n(1 l o Nl'''lll·- fnh·c de moire nouvel ~oonome 
s'<'~l !'urpass~ . Merci, l"l'êl'e l.ouis ! 

Au cours de l'apr(os- midi, l)lquipe de football 
do~ prores:>NH'$ orrt·onlc v icl orieusemenL une 
t1quill"~ •le rAk ('slent< : e·np lll' l !les matelles pas­
~lonnc<~ de~ ~nhrt-Eiol d'onlnn ! 

[,e fllm •·u~~<l c Quand passen~ les cigognes », 
g l'and 11rlx ùu Festival do Caunes J 958, cou­
e·onne mngniOquemenl cel l e jonl'ni·e de ge-ande 
Cille. 

1 4 décembre : Sobriété, santé, sécurité ! 
M . J. Th lébaut, sece·t' l.nit•e génr-ral dépnrle-

11~111 ~1 de 13 lulle rueti-niMolique. fnil JlOJ'Ucl­
t>er· le Llkës à la compagne• d'infonno.tion qu'il 
111 ~11 0 o~luel l rmcnl dan~ l e~ ~tahll~t<ontcnt.s 
><tlu l nh·e:~ du Plnl~l•ie·o. Le fll'ubll•mo 1 eclllllqua 
ole r o!cool de\'nnl c!lro l 'ctbjel de cou t·s av~c 
lll'ojerlicm cJ e 111ms 1\xe~ au ser.ond ~e·i meste·e, 
i l ~e conleu~e aujourd'hui d 'un rapide exposé 
su t' l e.-<. rnt!fnlls ~u<'i:wx ùo l'n l r~>ol, ol t•·ùs !'pé­
ulnlcmenL >ln' l'l)~ ntoldcn l ~< de <'h·culaUon qu'il 
provoque : • t;n \'Ct'I'O de l t'Ofl, une vie cu 
moins.! •· 
'· Ln~ • Quatl·e <lu ~l onnn • notL~ r tlcompensenl 
do nnlt·e allcnl i on en e{ous donnnul, i< l t'QVCI'S 
ciO m.~,;nl l\cjU!'~ >lo1tjUCIIC9:< ~Il COUICll l'il, Un 
IOitlonu d'OXIlhl l'nllun> HOUK-tllllritte.'! nux i\lltll­
lo~ . \lans les Cnt·n.rbcs. ln lllouvelle-Ct~l (odonio ~l 
I 'IIIÙOII~Sie. Le coumge simple de qunt~e lrom­
) IIC$, l'éloquflnc-~ de leur>< documents sans le 
1noindro truquage. la rigtJOlll' du réciL qui pros­
orlf l Olif CXII Lf~ IIIC\ !'011\IIIOI'C.lnl, rnppoflent lt 
ollncnn lo" vfvll cs avonlures qui ~<'ofl'r·cnt le 
oeux rflll onl ~u cou-er·v~t· leur snnl~ pnr un 
usn,gc modoJr é des boissons. 

1 8 décembre : 
Cercle des Parents des élèves 
de Premiè re Division. 

r.e cercl e sm· « le sens de l 'autorité et l'èdu· 
cation de la liberté • gt'OIII)C au Ltk~s 63 J>Ct' ­
sonnc,., JlOI'Illll:< cl mnllr·u~. dont 29 1•n•·ents 
cJ'Inl crnc~ cl 1 ,1 d'cxLcru e~. Ln Fr·èe·o Nl()olas, 
IH'ur~:=t<~llr d<• p llll u~ophle . exr>ose le pe·ohlème. 
.\ 1. llaymond POGI-IJ\'1', Dh•ecleut• du (~o ur ploh' 

:'\al ionnl d''"~~lltn[He de Quimpee· cl pét·e d 'un 
Lll••'~ien de cd ns~c lornein<tlo. JlOt'le nu nom des 
fnmllll'«. Pnrllrfpcnl /o C(.lll C ••'Union le C. F. 
Eug•'ue 1.1•: VI •\ \ '.\:'\'!'. Oh·cwl<•ttt' du l. l k~>!, le 
c. fô' . Fe·ono;ni>< LE llt\ IL, Pro-Oh·cclcur el 
Cher de lt1 Pe·culi.-..·e Oivi,;ion. le C. F. OO!IiiNI ­
<Jl.l". Dlrc>c l eHI' ùes f.Euve·es. MM. le.s anmi)­
nl l'l ·~ JAJo'I'I'IJ~ ~~ 1,~; "11:-<0ft ~laltro Jcnn BON-
1'!1 07o'~fl.\U: Pt•t1~1clent do 1'1\.P.E.L. du Lllcè~. 
Le >N~e·t'·l:te·fn l c l ~ ~éru1cC cs l assuré pne· M . JC411 
I,OZ.\C:H\I'"IJH, Cher ùc Soclion ù I'E.D.F. et 
" 'conlwe de I '~~<JlliJle des Cei'C:Ies. Comme à 
ollarrur rce·ole pr~cc'denl, 1111 coiDille-rcndu dé­
lu l li \' tirs CXflllS<'S Cl elU do'•l lnl n Ul ll M ffiffiUOl• 
1111•' ;, hll ll l'S 1c1~ rnn eiiiOij lnl(·rcs~~o~. qu'elles 
a fenl ]lnrllr lpo' i1 ln l'r'union 011 qu'elles se 
~oicn l II'<IUVo1c8 t'tnpt-cla1e~. 

20 décembre : Déport en voconces. 
L;~s 1'f.811llul ~ <lu rwe rufae· lrllll e~ll·c snat, llro­

l'lo.•w'!' sole:rnellcmenl :\ ln Snlle des !1èl.e>.~ . Le 
r.. 1>. Olrectom· vrodigue ses félicitaUons à ln 



Dctmièro-s fou~es s ur ta pi.stet de ~itosso \fU forcfln 
avant la passago du buH-do.zar dOvastoteur ••• 

Jl~lpncl , de!' rln;;~cs : hien !'Or , I l se trouve 
quelq ues omhr~ au tnhleau . mai>< ~111emen1. 
« Jl!IUI' que l'<lJI 111.1iSRC raire anJeux ln procluù1ie 
roi-~ 1 wi ~·e.ot, rwilcclcltl d'une l~onne s~nnt•o de 
cln6mn. le Joyeux {l!!r•n•·L pom les vli.Oances de 
.'loGI : on sera bien mieux en tnm111e pour sup­
portor une vague de rrold q1.1i s'annonce rigou­
reuse. 

4 janvie r Premier jour de classe 1962. 

c·est un jeudi t On tra,•all le Loul.e la journ1ie, 
ce qui frise le sacril~gc ... Dttr réveil après l és 
dour,es fêl'llS de Nom el du Nouvel An 1 

Une su·rpr!Se 11llencl les t.lk~slens: désormais, 
horlog,es eL sonnor·io!< CllccLrlquos réglemen­
tent inexorablement l es molndi'CS démarches de 
la viP. de l'école. P rogrès ccr ta.ln mais quJ ne 
fall guère ·plaisir Oli X fanl.aisistcs. L'inattendu 
cL ln pouslc se voten t de plus en plus exilés 
do la vic moderne i 

7 janvier : Solennité de l'Epiphanie. . 
Ctllenu, fè\•e, conronnc dorée, !ont surgir 

rlnn~ no~> r~I~clol res des royautés l!tlbémèt·cs. 
1>1•1nrM ct loyaux suJets mlllon l leurs chants il 
ln l!cs.se générale. 

Le so ir, :>.raJtro Gt-t·ard Pm\dnven, litttlalr e 
des o•·gnes d~ ln cnlh t1dralc SL-Corenlln. el ta 
chorale du Fr~rc l"rançols Mazu oiTrcnt aux 
lnlcrnt\S llkéslcn;o une ~udltlon ' $Ilit'llucllc t<ur 
le thème de 1'\o@l : 

Orgue : 

Chœur : 

orgue : 

Chœur: 

Orgue : 

Chœur: 
Orgue : 

Sortie: 

.- Laissez ptlill·e vos h~ l ~s " · ~. Lelît)­
gue (16 3 1~1 702 ). 
• Grand men : que de mel'\·ellle!' 1 ». 
NoOI ,\ngovln . 
4: .Je mo >'UIR levé pn 1· uu~ malinée ». 
,1.-F. Danclrlcll ( 1 tS2- l73S ) . 
~ L'n soir qlte Je;; he1·gors ... "• Noël 
J31!arna.is. 

c. L4 venuo de :-:o~l "• r.. l)olbnstre 
(1127- t 7n9). 

« Sll~nl l'iigllt », NoOI lt·ndiLiouncl. 
« Dlndnn a1· volz slet·edennct ,. ( c Sous 
la voOle ét.oll c!e ») { Noël Breton), G. 
Pondaven. 
c 'Nedolcg nr nat:lm·Pd ,. (1\ol!l Bretou), 
G. Pondaven. 

Ot·gus : lmrwovlsaUon. G. Pondaven. 

... 
LE LIKI:S 

EXCELLENCE 
' 1•• DIVISÏON 

Mathé motiqvos Elà mentoiros : Joseph Ocnol, 12:,99 ; 
LouiS" Quérê4 12 ,92. 

Sciences E.xpirimentoles : Pierre Lorvol* 12,90, 
Mat-hémotiqu~t et Technique : Joon~Pfêrte Lo Moree, 

12,96; JCK!n-Loull Morton, 12,63: Moehol Corbin, 
!2,58. 

1 ,. Clos$lq-ue : Jeon .. Renê Coriou, 16,75; Pierre Guellec, 
15,37. 

1"" Mode rne: Jean .• Ren.ê Even, l4,63 ; François FriCJnt. 
12,97. 

1,.. Tochnlql'e : Oenls Morion, l3,76. 
1 r<t 'ndu5trielle : Sect ion EJcctrfcJeru: Claude Mohloux, 

13:ao ; Jean l'Holgouceh, 13,40. - Section Méco· 
nJciens : René SGotef, 13,00. 

2• DIVISION 

Seconde c :ouiquo: Joon .. M:chel Goutl~r. 1-4,08. 
$~(onde Mode:ne : Pleut! Pleuhlnee, J -'•8 l : Re nA 

Plouhinec, 14,67. 
Secondo Moderne Prime : GeorQes Richord, 14.,41. 

Se.condo Tcch"lquo 1 : Morc;el Pouder, 13,00; Michol 
Porroull, 12,80. 

Seconde Technique 2 : Yves Lozoc-hmour, 12,79. 
Se-conde tndu.strieiJe : S-r.-ction Electricien': Pierre Coriou; 

13,69 1 Mict>el Guinvorc'h, 13,38. - Section Méc<J­
nkicms : André: Duguy, 13,88. 

3• OIVISION 

3'" Cloulquo-.Modorno : Ar-monel Riou. 12,84 ; Froncls 
Guyomar, 12,11. 

3' Moderne t : René CorJou, 15,27 ; André Le ~uénic, 
14,97; Maurice Fouillé, 14,.30. 

J • Modorne 2 : néant . 

Jt Tochnlque Tft6orlquo: Gilles Grimaud, 12,6.4, 
3• Technique Sp6cfolo: And;é Slnquln, 13,1 4 : Plorrc­

JMn Jom, 12,59. 
3~ fndu.s1'rieHe : Je<Jn Le Grand, 13,41 ; Christion $cor­

clio, 13,00. 
4• DIVISION 

Q" Clos :lquo: Hcrv.j Lo MO"'\n, 13,63: Yves Le Roy, 
13,10. 

RADIO- TElEVISION 

DUCRETET 
.THOMSON. 

DISTRIBUTEUR RÉGIONAL 

E1~ R. LE ROUX 
RADIO - ÉUCTRO-MENACER 

Tél. 1.23 - 15.43 QUIMPER 

Examen 
de Noël ·' 1961 
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4•' Mode m<! 1 : Gildœ 8c1'Z, 15,63 ; Dominiquo David, 
15,1~ : Andr6 Godonno, 1~,13. 

'' Modorno 2 : Jcon 1.<1 Pope, 15,72: Joan Tonovy, 
1.5,6? ; Patrick Goofie, l 4,94 ; Chn,tion Cfoorec, 
1<,00. 

4" Te<f;ni(luo 1 : Pierre Le Berre, 14,61 . 
4" Teth,.tquo 2 : Aloin Mévell"c, 13,52 .. 
( " lndusttfelle t Rr.n6 Yonnlc, 14,46 : Alain Lo Bors, 

13.~3. 
5 ' DIVISION 

S •· Clo !s.!que 1 : Pol ric-k. Gargom, 15,76; Ctoudc HM­
tiou, 15,05; Michel Lm;tennet, 14,82; Michel aos... 
tord, ••.12 i Picrrc·Henrl Moguct. 1A,Il. 

.5• Cloufqve l : Jcon·Lvc Gulchaouo, 14,81 ; Jcon· 
Jacques Lo Gorrec, 14,17. 

5" Modtmt 1 : Jeon-Fronçois Bcscond_, 15,40; Michel 
Philippe, 14,73; Roger Soloün, 1 ~.47; Gérard Cobii­
Uc, 14 33 ; Joël Gou~erh, 14,27 ; André Scouomc>c; 
14.20. 

5' Moderne 2 : Joan-Jocques Ho, trou, U, 1 O. 
S" Technique l : Pierre V/mec, 13,00. 
5"' Technique 2 : François Penneç, 13,96 ; Pierre For­

nfer, 13,83. 
6• DIVISION 

6• Clo.Qiqr~e 1 : Jacques l em, t 4,92; Hervé Couston5, 
14,02. 

6• Classiquo l : Eugène lo Bt;ot , 1 S,.CS; Miche l Donord, 
14,92 ; Pierr~ Hultric, 14,80 ; Jooques Quéré, 14,75; 
Yve-s Lt' Gors, 14,70; Oonle l Riou. 1-4,6,7; Philippe 
Bosse•, 14,65 ; Y annick Arthvr, 14,63; Rogt'f 1.<! 
Moree, 14,57; Ho.rvé Le Goll, \A,OS: Xavier Le 
Grand, 1 4,00. 

6• Moderne 1 : Jeon-Yvos 5«16chol, 1 5,22. 
6 ' Modem.e 2 : Jea,.Yvcn Scotet, 14,89; Joseph Eon. 

l4,ll; Jean l e C<>z, 14,14; Roger Guiehoouo, 14,06. 
6' Toc.hnique : Yves Hénoff, 14,58; Michel Boënnecf 

14,02; Scrgo Bollevo, 1• ,02. 

TABLEAU D' HONNEUR 

2• DIVISIO N 

Seconde CJa.s:sique JNn.oPic-rre Poupon, Jean-luc 
Nihouom, Jeon .. Miche:l Gautier, J~-Lm.Jrent Cotto, 
René Mondeguer, Christian Neveu. Andro Grunchec. 

Socondo Moderne : Raymond Trétovt, Pierre PJoohin«:, 
Ron6 Plouhinec, Joil Colin, G6rgrd Borrov, loon· 
1\onol Colqvor, Gobr.ol Vo,ivs, Oonlol Rlthurd. 

Seconda Modcuno Prime : (.icorgos Richord, Jeon .. Paul 
Nlcolos, f roncis Ronnov, Jean le Goll, B~mord 
Pic:hovonr. Joseph 1\bgroll. Joseon Quilliet'l, Yvt'S 
Gros, Henri Joncour, Jcan .. Paul O~n. 

Seconde T.chnlquc 1 : Emllo Le Roux, Poul FlolrOs, JQOn 
Unvoa.s, Marcol Poudot, ftoné Thomm, Jean Gouocv, 
Jean Thépor. 

Seconde Technique 2 : Yves Lozochmcur, Pierre Pétil· 
lo."'\, Dominique Grouhel, Yves Toullec, Jos~ph Gléo~ 
nec, Auguste Le Berre.. Michel Le Beux. 

!ocondo lnduttrlollc : G6r·ord Lecocq, Pio.rre CarJou, 
Serge Moh<l, ClaudO Ofnlel. 

3• DIVISION 

3'" Cfossique-Modcr,nc : Armand R.iov, Mkhé.l Chdstien, 
Jc~m·Yves Dcrrian. Yves Guéguen, Alain E;zof'VlO, 
Jeon Oocrec. 

a~ Modorne t : Plorrc ~roc~ Mourlco FouHl6, Joseph Lo 
Floth, André Lo Gvfn'c, Mlehol Moinnor, Pierre le 
Bé.rt~. , 

Tél. 57 et 15-57 QUIMPER POIDS LO,URDS 
D ~liliAN Jean & ()1

"' Route de Coray, QUIMPER 

PIÈCES DÉTACHÉES POUR POIDS LOURDS 

SPÉCIA LISTE BERLIET 
MERCEDES-BENZ 

1 

VÉHICULES INDUSTRlELS 2 t . au 35 . t. 



Pour votre chauffage 
adoptez le 

. GAZ· D~ lVI b[[· 
- Pas de s tockage n.i de manutentions ; 

- ' C 'est un combustible soupl.e, rapide, 
dis<:ret et sain ; 

- Grâce au RADIATEUR IND~PEMDANT 
vous pourrez chau.ffer quand vous 
\IOudrez, et' c~mme vous voudrez, 
hi pièce qui vous plaira ; 

C'est le confort individuel de la 
famille ; 

- Vous ferez des économies en béné• 
' ficiant d'u ' tarif binômè. 

Lts services de GAZ DE FRANCE 
vous dOCJJmemerofll ·sur demande 

à QUIMPER, 2, rue Théodore-le Hars 
• à BREST, 24: rue Jean·Jaurès 

3• Moderne 2 : Joqques Le Lomef, , Roger Caradec, 
Aloin Hênot, Fronç;ols H~~ry, Georges QuHHec, Jaon 
Moré, André fCM.mtcun~ G6rord lo Popo, Joon-Poul 
R{cnord, Thierry Lo Brun. 

J• Technique Th6oriquc:: Jean-Yves Sol.trhls, Clbude 
Richard, André Le Roy, Roger Guégod<!n, Gu{' : pon­
(lar," Mi<MI Pérès. 

3( Tec.hniquo. Spé.ciolc : Andt6 Sinquin~ Guy Morvon, 
~oymond JO\tOnno, Pierre-Jeton Jom, Jean C~xlc, 
J~n·Cioude Le Gall, Honrl St6P!'on. 

l • Industrielle: Guy Lo Bacon, Yv .. HaKoêt, Cllrlstlon 
Le Perru, François Le Go li, Marcel Niger, Jeo.n­
Poul Puren. 

4,• DIVISION 

4' Cloulquo : Yves Hénoff, Horv6 Le> MeM, Hcrv~ 
Clôrls, J,.,.,_Yves Plriou, Raymond Gulllou, Michel 
Lo Clech, Claude Morcholot, Désiré ~r. Yves 
Le Roy .. Hervé Le Goff, Joonny Pe rS?'"· AJoin Entem. 

4' MGde-rne 1 : Jean-René BuonJc, Jean-Pierre Bozeç, 
YvGs Toulemont, Yve.s Lucas, André Goollc, Joan .. 
François Mortinoc:he, René Let F_loch, Joël Ronf10U, 
Pierre Le 54oc'h, 'André Godonno, Gildas Bel>. 

4• Modarne l : Alain A•J~roo, Bruno Chiron, Chrlstlon 
Cloorec, Jean-Yves Hérioff, Hervé Le Corre, Jean­
Pierre Merdy, Jean Tanguy, François f\l(!nr Patrick 
Goollc:, Jeon--Renf: Govrifen, Vvos Lau rent, Jeon , Le 
Popo, Joseph Pat6rO<Jr, Alexis SaloOn. 

4.t Technique 1 : Jo~l Guillotin, Pierre Le Berre, Michel 
Sezn ec, Jean-Paul Blctf'\Chet, Marcel Ou\Oail, A,loin 
H6mon, More Le Bihan, Pouf Le Quérêt Jean Tonguy, 
Jean-René. L~ty. 

4• Technique 2 : ROI)er PO<JI)(In, Joon-Cioudo J6séquel, 
Joon Kfrovol, Joël Modec, Joon-Yves Huirrlc, Joc:· 
quos Le Dv, R6my Kerdranvot1 Bernard H6noH, 
Moree~ KetQOurloy. 

4" Industrielle: Renê ;Yonnk, J~on Le Berre. Aloin Le 
Bors, Gilbert Le Meu~ Guy Le Marer, René Allouet, 
Joon·Yvcs Urvoos, Michel Courtois, Je-cn·Rctrlé Seo. 
tot. Joon-PI.,ro Le Retl, Cloudo Lo LI~. 

S•· DIVISION 

5' Ctossique 1 : Patrick Gorgom, M•chél Bossord, 
Christian Mondent, Andri Bourbclo, Pierre Rlchord, 
Pascal Stés>hon. 

5' Cloulquo 2 : Joon·fronçols Guédcc, C)1rlst1on ~ouët, 
Volny Mourler, Pierre Bourhls, Jean-Luc G.Hchoouo, 
Ge-orges Le Qué-t~, Jeon-Luc Pillet, Xovier Cotto, 
Christian Boutîc, Jeon~Jocques Le Garrec:,_ Jean-Poul 
~~~ . 

St Modctrfte 1 : Jeo.n-Fronçotl Bcscond, Sébostfen Kérovol, 
Christian Lucas, Mlcnol Philippe, Gérard Cobilllc, 
ROI)ftr Soloiln, Albert le Bouze,, G6rord Rio, JoHI 
GoUt.Nh, H~E ~otet, Jea.n~Morc Kervlche. ~ 

5" Moderne 2: Jeon..Joêqucs HostioJ, r::Se-rtrond Aupè'cle~ 
loïè L'Helgut'n, André Le Ott, Jeon-RC!né Herlédon, 

Serm~nt d 1orthodoxie pr~t' por le C, F. AHSE.LMO, Présidc:nt de la Faculté de Jésvs·MoglstC!r (Unjversit' 
du lotton), 1'membre de la « Commlss.ion Prépo_rotoire de Dise:ipline du Clergé e-t du Peuple Chrétien •, 
loqu•llo ost l'uM dt"S dou1o commluions préporotolrct.J du deuxièmo Condkt Œcwm6nique du Vot1con . 

Rt'né Le Noour, Xavier Pennonêoch, Jeon-Ctaude 
Résonnet. 

S' TCchnlque 1 : Lucien Kergoat, Jean Le Touncê, Pierre 
Cornic:, Mlc:hol Lozochmaut, Bérnord Boudet, YvM 
L'Hclgoüolc:'h, Pl~:rre Bourdon, Th1crry Jourdra•n, 
Jean-François C!>orloy. 

Sc Technique 2 ~r R~né Sénord, Roger Btornord, Jeon 
, HeyciOO_. Alain Làst~. Potdck Jocq, Paul L'Hé· 

noret, André Le Coz, 1 Alexis • L.e Qu'ré, Fronçoi,s 
PouliQUen. 

6• DIVISION 

6" Clouique 1 : Jean· Yves Coroller, Hervé Cousions, Jeon­
Poul Gergoucf

1 
, Jacques Henry, Claude Kcrvorec,_ 

'\Jo~d~· (èorn, lAroin Péron, Poul QVillec:, Jeon .. Yves 
Tirilly, Robert Souftcz.: 

6'- Classique l: Yonnick Arthur, A Soin Cornlc, Hervè 
Lt" ·Goll, Yves Le Gars, · Xovier le Grand, Roger le 
Monec, Alorn le MCH.IIIec:, Potnck Le Quinquis, 
Jocquos Qu6r6, Jean-tuc TovcnncK. 

6• Modunc 1 : Louis Costrlc. Jcton.Yves ~n6ct~ol, P•crte 
Chiron~ Gérard Le Viol, Yves Cetd4ou, Roland Gou· 
z.éi'h, Ar-mo'nd Quiniou. 

1 

6" , Modcu-" o 2 : Roger &Jichoouo, Jcon Le Coz, Joc;qùes­
Le G'eut, Fronçols Scotct , Jeon-Yves Stotot, Jean­
René Tanguy, LO<<rent Corbel, Georges Le Faou. 

6" Te-chnique: Michel Boënnec, Bernord Caro ur, Alorn 
Co~ol, Pierre _ Gaull;llcr. Y~es Hh)c>H, . Gllbe,rt. U. §ot, 
M:a.ea Le Bris. Yves Nicot, Alain ·peué ; Pierre 
Pl union. 



Mon apprentissage 
'de Parachutiste 

Quand je qnillal le l..lkès, mn teuide de l'ouLe 
m'Ind iquait de reJoindre te l" scplembr•c Je 
cen tre d 'lnstr·ucllon aes tra ns mission~ do Ba­
yonne . . Une peliLe surprise m•atten'dait .en 
anivan t : il s·aglss\].it d'un réglm~nt aéropor té. 

D'une dtm!e de deu..' mois, la fo rmation co~n­
mune de bo.se esl assez p~nible sur le plan de 
la discipline comn1e sur· Je 1llnn sporur. Je m'en 
suis bfert ur.:, n1als lu pareours du combnltnnt 

, m'n dofmé un peu froid dans le dos-! 
J'ni .fall tln s tage de trois semaines à Pau. 

·Nous ,sommes par·Us à 33 dtr C.T.T. 25 de 
Bayiulrlo et nous s ommes reven us à 33 breve­
tés, co CJ,Ul n'6rrh·o pas à cho.que fols. Personne, 
en errot, n'est .ol>llgû. de saulor ... , mals ceux 
qui ne so portent (JIIS volontaires n'ont pas la 
vie bel,l~. du moins , momentan'é ment ! . ~' 

• Maint.enauL que tqut est terminé, je cons -
talc ÇJU'e ce n'csL pas sorelor de saute r en 
pnrnchuto. l.o. grosse que~Uon , o'e8L l'altcr·r·ls­
sage : nous avons, hou reusemenl , l'enti'ILtne­
mcn t préalable. Nous avons fait sb: sauts1 d'avions po\lr ê l t·e ' brevetas. Cel tl se ·passait 
toujQurs dons l(t mal.inéc. On . so lovait VO\'S 
;, b. J '/ ~ (qucUld co n'c!lntt p11s ù 4 h. 1/2 pour 
les oorvûes do saollilgo des parncl\ùles). 0 11 se 
rendlll t à pied. au terrain vers G 11. l /2 : 4 kms 
de marche ~nvh'o n. E:m;ulle, on s'équipait; on 
vériJlai t 'llt. ~ on attendait : ça. ~·est l'armée· ! 

Lo. t'onde des nvions commençait vers 9 heu­
res ·ct se ter·mh\niL à midi. Il y !\valt cinq ou 
~llt « Nord 2601 ,. qui tournnton ~ eonstamment, 

Avant d'e.mborquer dons le Hotd .. Atlos pour 
le soc.ond saut, . on n'e.n mènG pos lorge t 
On a cinq marches pour monter et .. . 

uno pour dc:;:•d.:'ltre:'t'' clio 1 folt 

larguaient les hommes, puis se po~aienl pour · 
roprendr'o un nouveau stick. lnconleslablllment, 
te saut' le plus hnp r·cssionnanL, o'est le pre­
m(er : pour beaucoup o'l!lolt Je bapLilrne de 
l'lllr, Ils ne savciJen~ 11ns bien ce qui les atLer\­
dait... Quand nous nous équ ipons el montotts 
dans l'avion. personne n'est à l'aise : la ner­
\'Oslto augmente avec le décollagt>. D9.Ds coti 
avions militaires, Jcs doux portes latérales 
arrières sont cn lovëcs (d é lltll sensible s ur la 
phol(),)' : te bruit des moteur'" en devient Infer­
nal et l'accélération conslo.n Lc ' ne 'icnL pas 
arran~r les choses 1 

Football CU GSEL l 
Juniors 

(1 novembre : Le Llkès bal SI-'\'\'CS : ~-0 
3() lltl\'t\11\hre : Le Llkès ct S t- t.ouis : 1-1 

dt1cembr·c : Le Llkès bnt Sl-ntnlse : J 1-0 

Cadets 
0 novembre: Le Llkès bal S t-Y\·es: 2- 1 

IIJ novembre : Le Lllo:èS Ilot st-Cabriel : 5-0 
30 nOVtllllhi'C : Lo Llkès 11n1 SI-Louis : 2-0 

7 decembre: Le Lll>ès bol St-Binlse : 2-0 
Minimes 

a 11ovombre : SI-y,·e,; bat l e Llkès : 1-2 
JI) uovemhre : Le l.ikès bal SI- Oabt·iel : 3-1 
ao 110\'embrc : Le Llkès el S t.-Louls: t -1 

7 décembre : Le 1-lkès cl SI-Dlalsc : 2-2 
Benjamins 

9 no,·embre : SI -Y\~"- bat le Likés: 2-3 
16 nlwembrc : Le Llki:s b:tl SI -Gabriel : G-l 
30 11 0\'CmiJr•e : l..l\ Llki:s ct SL-Louis: 1-1 

7 d6ccmbrP.: t.c Lfki:s et St-Biolse : 2-2 

Foot ba ll (AS.SU) 
Jun iors 

23 nm•omlJro : L e Llkès bat St-Louis (2) : 4-0 
30 novembre: i.Je Llkès et Eloolo Normale 

JnsUIULCUt'S (1) : 1- i 
'j d6cembre : Ecole Normale r. {2) bat 

le Li.l(èS: 6-1 
14 d6oombre : Le Llk~s bat r .. ycée Douo.r-

nellOZ: 8-1 
Cadets 

30 novembre: c. E. T. P louhin"!c bat le 
Likès : 6-2 

7 d t1cembre: Lycée Chntcaulln bat le 
L.tkès: 5-1 

J 'étais le t roisième du stick : on es~ ranga 
par ordre de taille. Je voyais très bien le 
payso.ge par les deux portes dont l'ouverture 
~ lait ~ lrols mètres. Cela ne donne pas le ver­
t!~, ou du ~moi n s n'Impressionne pas, comme 
la tour de départ. Nous rious sentons en ~écu­
tilti... Quand on dit : « Debo.ut ! Aecroohex !·•· 
o'ost le moment de ne pas niollir. Nous accro­
chons los mousquetons des S.O.A. (sangle d'ou­
\'tl'rtm·o nnlo mnltrruc du parMh,utc). Quelques 
in$lanl$ apri!s, Ill lumière v9rto s'allume et 
lions entendons · le klaxon : . « En position ! 
Go! » 

Le resle ~e fa it très viLe. :'<ous nous pous­
eon~. Tous sont fll'essés do sortir de cet engin 
lnrornal pour en Onlr rapidement. On se volt 
une fraction de seconde deva nt la porte et ... 
"'est le vide ! 

Snns savoir exactement ce qui s'est passé, 
on se. r etrouve suspendu à une coupole blan­
ohe. Alors. toutn pour disparn!L. On o. l'lmpros-
6lOr\ do n9 po.s descendre nt l'on se balance 
tranqutucmcnt en l'air. Au premier saut , le 
spec l.acle eL le silence révenu vous surpren­
nent. Jllais, brusquement, les micros nu sol se 
Conl -:>nlendre : • Attention à la po•ltlon d'at­
lcrrissage ! Serre~ las jambes 1 Prenez une 
traction vers le soleil ! "· On revient sur terre 
eL c'est le moment de ne pns s'afl'oler. I.e sol 
monte rapidement ; on prend la pos.ltlon lndl­
quée el on attend : on mesure mal la llnuteur, 
o.u rl6bul . 

•rouL 1\ coup, c'est le choo 1 Les Jo.mbos se 
rQplle nt et l'on roule autom11UquemenL sur te 
derrière et sur le dos. Ensuite, si l'on n'a rien 
de ·cassé, on se relève et on ramasse sommai-

Minimes 
, dt'ccmhre : Le l.ikès bnl Lyefe T .. \ .(2)': 2- 1 

J .J dt'r rmhr·c : C.E.G. ( l ) Qnimper hat le 
l.lki:• : 5-0 

i 
Bosket-Ball ! ASSU l 

J uniors 
:lu no,·cmh•·c . l.o! Likès hnl Sl-Louis 

Chtll~nulin : Si -35 
14 (h' rcml11'e : Le Lfk('s hat Lycée 

QUIIlltlCI' : 66-30 

Cadets A 

30 no,·embte: I.e Likès • IHlt SI-Louis 
Châteaul in : 30-24 

'7 •l•'ecmt>re. : J,e Llkès ( 1) bo.l C.E.T. . '! Ploull ii\CC: 73-U 
14 (lëcembrc : l .. c Llkt~S ( 1) bo.~ Lycéo 

Quhni>Cr: 67-12 

'' cadets . B 
novembre~ : ' bat .lo. 31) C.E.T. P louhinec 

L.lkoi>< (2) : 22-8 
7 <J(eembre : l .. u Llk~s (2) bo.l t.~·cée 

Doual'flenei:: 37-23 
14 dl'ceml>re : Sl- Louis Cll:lleaulin baL 

le Li kès (2): 56-20 

Minimes B 
l.4 décemp1·c : Le Lyc~o Qullnp;~r btlt le 

Llkcs ( 2 ) : 24 , 18 

Minimes A 
l:ln J\ mical : Le Likès bat SI-Louis-

Cht\INI\11111 : 18-12 

l'emenl ~on paraelmte rour rejoindre les ca­
mions. 

l>onr les o u t re~ sant~<, Il en va de t\1Gme. Au 
jl i"Ciilfer'. on ~~t lnrgué [lOr groupes de 10 ou 
1 J • • \u second, (Hl oppr·en(l il se servir du ven­
traL le dorsa l Hant dtlj~ ouvert, évidemment. 
i\11 lToisi~me, on soule « en demi-charrette ,. : 
l ~ ,.il~e de largoge est plus r·apide ; on r isque 
d'Glr·e gt!n6 par les voisins en descendl\nl. Les 
ll'llf~ derniers se font c en charrette » : en 17 
riu 1 ~ secondes, :u hommes plongent po.r les 
dèux portes latérales. Ce moment sent lill peu 
îo. panlq\!e. En théorie, on a toujours le droit 
de reruRer le sau t. li la tour comme à l'avion. 
Seulement, quand on t1 accroché so. S.0.1\. ct 
que l'on est r rls dans la !llc, Il est ctltJlone· de 
faire mnroho arr·lèr·e : s'il n'y avait pns des 
moniteurs et des lot·gueurs à. la porte, on par­
th·tul ueux ou Lr·or:; it la fois. Le sac cL l'arme 
lncllvlduclle rio sont guère gt!nanls pour Jo saut. 

,-fous dnvlons raire un septième so.ut. Tr·ols 
Nord 21501 , pasijcull alle d!lns olle, auraient 
lo.rgné -en une seule tols une centaine d'hom­
mes. op~rnlio'n qui ne va pas toujours sans 
noeldenl. Le mauvais temps a tout cont.rarlé. 

111 ntntcnnn t que c'est terminé, Je no regretté 
den (oommo dll la chans on !). Jo n'o.urols sans 
ùoule pas souvent f\ r cnouvol11r une tell e expé­
r·ience dans ma•vle de Frère 1 Aprës co peUt vent 
d 'aventure, je mc s ens plus de ~ournge pour 
de.c; occupations assez prosaïques. comme les 
raslldleuses lectures au son : co.r désormais, 
i>Cndcwl un s togo de 4 à G mots, Jo dols nppron­

<J r•o mon nu1tlèr d'opértltr~ù·-radlo .. . 

Frère Jean ULVOAS. 
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l.a SO<IIIOll ll'-<•slenno des .Jeunesses Musica­
les de F1·an~e esl habitut:l' ;\ un programme 
d'une Juwte quUJil<': esUtùliqu~. Cette a nn é'l 
cnc()re elle est eomhl1'e. En oci iJbo·e, le Groupe 
tiC$ 'l d ' lg<!r l'o~ca cl Madeleine Laton, pl'\\· 
mll·t·~ dan~cli~C o'LOIIO do I'Op~t·O, lUI onl Jll'<' · 
~l'ni•' l e~ « Nouveaux Visag es do la Danse» . 
l.a seconde ~·'ance CuL consnct•ée l\ « La Voix 
et la Flûte », aveo Michel DezosL, fiütiste, et 
Clll'i~lian ' lvalcll, pillll iSLI\. Le 1;) ,jauv ie•·. Carlo l a. 
G31Tigll n clrcssë dc,•nnt son puhllc <1 nimptl1'ul~ 
un vlvnnl. tlllnornnw cie c La M usique Française 
et EspaQI\Oie de P iano •· 

!,es • 'l~w;, t.Jt-~ Quai rlùmcs' ' dcsrendeut au 
Tltt':\lrc )!.unicipal le 14 no~mbre pour ln l'e­
JU'rscnlnlion elu c Old » pat· la Comllagnle .Tcnn­
PIN'I'C ~l orlln. dr Pnrls. Ils sont Imités, lo !> 
d•'ucmtu·c. JUil' lr~u·s' alnc's dCII 'l'r·otsièmes qui 

1 

les Petits Chanteurs 
du likès 

au mariage de leur 
Président : 

M. le Docteur Andrf! Qui liee 
Tl'o'IIUHI, 1 ~ 1" juillet 1 ~61. 

L'n ···\'l~ueul('lll fic t'.n geurr ("SL lnujcmr:; i n~­

cl'll :\ hl pcuw cl'll<HIIICIII' du Lll'l'c ()'01' d'une 
.\::.~'"'IUII<) I( . L~!' ''""'" ChtllliNtl'~ 11c I>Ouvnlou l 
'''"' 1"'~ 1 ~~ · le• l'ftllfllHI'S tic- lelu'" voix pmu· u n e 
ICIIt' l'i('t'llllSitllltt•, clans ln lllt'~III 'O OIÎ ln diS­
J;t>~ÏOII des 1\INillGCS ICIIr Jll'l'lllCtl.all de l'ejOill­
tl!'e l;~ l.i l;o'·~ . . \ns~i. ,,·l'si 1111e c·.luw;Jic réduil e 
\ Jr~lli!'·I'ÎIII( IIII'IIJ IJI'O~. l'l'llfiii'Ot'•O IIJI' Jl)USIOU I'S 
o\IIOl{'tl~ ièl t'\•c-,_ <Ju llUt't'Oil d~ 1'.\~~<lCfllliOll. -
Ull Oll~!'lllhh• lro'~ dign~. 111111 I'OIIIJIIO (O.ll ! -
tjlll ilSSIII'U lt. J'I'UJ;'I'D II IIIIC dé t'IUHII <1(' la me~~() 
de ma1·iagr. 3\'ftlll d' elire I'•'ÇIIS i~ I'IIOLel des 
l'lalo•.; M t lt).." nllrndui rnl dt•s m ro·atchissemenl H 
vol·h'~ CJIICI Ir lloclelll' 01 ~Jnclnme avalent teuu 
~~ )ritt' flfrrh·. ~~ms OllhiiCt' ICI rlltlllljiOgn'l 
pour les alu1'"· LM vœu x chnleii,"<'II X RJ>JlllY~R 
•le !tt Jll'io't·~ l'lw nt! r des Man•'l'llatth·es de 
:'\otrc-nume dn Liki·» mnnll•nl ver s le ciel pour 
Jo• JP'.lUO f n)'rl·. 

LE LIKË$ 

lf\>Î'I l~lll l'lnlcqll ·c11nll<~n tl<'S • Femmes savan­
tes » dcliUI<~ 1t1'ec· ~on ltl'lo lHthllnel pnr ln 
l'roupe Onrré-Borelll. 

Le IG janvlel'. Je Tht1ùlrl' d't;nlon Cullul'ell e 
,Je Puri~. t'li II <>US utrronl • Le Bourveois 
Gen tilhomme ~ . t'""" 31'JIOI'H' ln JlrNove qu'une 
Jll'éscnlnllo>n h11U ih11 e ,cr·L rœu,.,.e sanl! lmhll' 
l'o.ulrllt', datL~ une m·igin:ùilr'• qul est un r el.ow· 
nux som·ces : seul. 1111 pel iL groupe d'élèves 
llo Qualt·Jèmc u ln rhnnrc d'y ns~isiCI'. 

En 1 %0-G 1. fil t'l~t~'-nlnll lllt•1>1cn s'~ tnl L 
allat·h•' /1 f'(,ludc de~ gmntl:< mcllcnrs en scê n ~ 
rra.uc;ol", de Rc11 o1 !':lair i• Jean Q1·émUlon. A 
pr~scnl. il s'etr•ll'<>e cle nou~ 1'•1Vt1ler qu-elques 
œu\'J'CS IU!lJ'qUtlll l~~ ùc la proHiucllon 1'trangère. 
c La Strada », de Pedm·J.oo l~el llni. constituait 
1111 mugbtrnl lc\'C'r clt~ rldcnu !1 t'C progt·nnutw 
tl'nunt'c : CJUl I>OU I'l'nll 011hl!~ r le jeu •11onnnm-

l •s Pdih Chant eurs de 1961 

):0\1~ rl•me~ a 11 · ~;· rnnoriMs Jlat· la lll'•'scnce 
•le 'lalll'~ t~•'rnt·d Po>ndnl'l'll i1 no~ 1'1)1•'!'. ce (lili 
l'•llll l'ihiiO elll\01'0 :'1 t iOUnco· ln IOIIl'l)(! nrtlSLJque 
tju i unus csl ran11lii:rc nmlnt.onnnt, maiK Jou­
jnuri' "1 ll.Jllll'<'oh1~. Quïl en soil \'h•emenl re­
mc•·t"·ié ! 

),'après-midi. le lrmt•~ noll' illl'ila.lt vers le 
gr'ntld lnrj1'e: on ul1 ul$1l ltl P"inl l' du Roz. Le 
~oh·, 1 nus rttll'l't)illrnt Ir çlt •' lnln tic ln lllal~on 
IJ0\11' ÙNI \'ArAUCOS hlt.1n tnl' l'ii(•Cl\, 

NOTRE DERNIER ENREGISTREMENT : 
TROISIÈME DISQUE HORS-OOMMEROE 

C' o•sl un )J~IIl ~·IIJ•êl'--15 liltii'S mt1dlum fl lll 
~onstitncra le souvenir de n•J i h~ nn:t~c ~colait·e 
1 :!ti0- 19Gl. 

mrnl. Cl'JII'<'S!ll r tic C~l~omlnn en oonlrasl.e 1>er-
1unue111 Gl'cc les n'aollons ti c Lwuto pr ltnlllvo 
tic %n IIIJltlllu ·? 1 ~,;m'l'<· plus dt1I'OIIIanle quo c Le 
Chemin du Oiel » d'MC ::ijo1Je1·g : le cnraoLèr.e 
os~enliellemenl. symbolique de l'aventur e du 
l'nlrl cie rel'll>e Mnts ne pouvait litre justement 
;\nu l ~·~.: fl(lo' <le 1ro1> JeunE·s 1!!'prlts : savante 
nnTvcll' 1111 l l llmCIII'JIII. (Jil l nou~ IIP JlOrlc un 
vent :<jJirlhou ll~ l c d'une Su(:tlc que l'u11 dll 1'0-
lt•u llet·s matcl'il\lis<-c daus' son confort. « Le 
Quarante-Et-Unième :o, de Gregor! 'l'cllouklll'lll, 
pt·ix ~~~~l'lnl <lu Fe;,livnl d~ C~11nes 195i, nous 
l'll l ll ènl' c11 1919-20. dons lo d•'sct·~ du Ka.ro.­
'''' '""· pr•··~ <Jo lu mer d',\I'Ul. f!ft le!< Oolohevloks 
cl IP> t>nrllsa n~ du t·~gltuo lSal·lste s•a.rr,·ouLenl 
ùmls w1e luLle à morL : une militante s 'éprend 
•J'un enn!!lll i poliliq11C. Scc'nnrio origino.l 1J4l' 
rnnpm·L 11 i'Pn~emblc de ln )li'OilucLJon t•usse : 
nu a dll qne <<'<'lnlt Je Jli'Ctulet' lllm Rov lél!Que 
()Il l'nlllOIII' lirnnc une place llltporlnntc. 

Photo 
Ciné 
Jout"ts 

Mme A. Gouiffès 
14, Boulevard de Kergu~len 

QUIMPER 
!! :: Tlt.. l.St ~ 

Maquettes lindberg - Matériel modèles réduits 

Le:> t.radlllons sc cl't'cn l, Jl(lrfols lourdeR. 
,,ommc celle1 no11R nmenan l à g1·nvor les volx 
llo chaque équ ipe qui nsstlt'~ le trava il cltornl 
nu L iki>s : r n etrel. nous ne pou,·ou~ compLer 
quo :<11r J:mtLo-llJtanccmcul. de nos disques 
hors-commerce, bien que l'nide de nos o.mfs 
nous permeLto ùc le rnlt·e sans volt· naJLre 
>lUI' le:< fl•oul~ 111s rld.cs s inon les • s illon~" 
CJul, toni r~condR qu'lis so lèJ!l, n~ laissent pns 
tle poser un pr•obll•me. Nous lm·itous IIOR amla 
~ uous aider. do Ioule la puissance de leurs 
inilialivP-" ro )'on na ntes, :1 pi ncer ca Lt·oisième 
cnl•egislrcment •JUI uompi'Cnù le!\ piôceR sul­
vonles: 
· Mathurin l'Aveugle P l:llhclhl an Dnll), 

Heav•n ( :'\eg1'0 S)lit·il.ual ) . 
Lo Ohœur dos Chasseurs <'Vebcr), 
La Nuit ( lbmoau ). 

Super 45 tours : 9,60 NF,. 

C•'~ œuVI'rs sot•lent de nn1 1•e èhoix hnbll.uel, 
lequel se ca11 tomtail. pour des raisons dlycrscs. 
(lnns le l'liiH!I'IOI I'C religieux, qn~ nol••e fonction 
spl1'1luellt nnll>' demande rio t'llllh•ot• par\lcu­
ll(·l'etnenl. 

.\ l•lll~ le~ 1 :ltnn t l'ur,;, 1111 mrl'l:l l'ltll'ltnL pout· 
1~111' C~··ellcn l c~prll fl h•111' dt'voucmenL à 
ro•llne ùr ta ;•!Jm·ah'. . F . Fo·tJ.n~ols M.1~~. 

~. n. - .\ 111 1·r d'lnro,·nmllM.- ou do TO.JI­
f' ul ! - rn~ullll lllltlll$ le" dc11x dl~quo~ l tor;;­
''"m"•errP tlo'•j:\ Jl31'11~ : 

l " Dl:;Qn:: .\1•e ~Jat·l~ ( \'Jilorla) - .\lu­
~e ltc ( C<'V:I;11'1) - Dan$ hl XuiL Clail'c ( G. 
Pouda,·cn) - , \ tiMIIUI 0 11 (0. J>ondovcn ), 

46 tours : 9 NF. 60. 

2• DISQUE : l\olrc 3' l'flllCCt'l Spit·ltucl : 
S3 ~ours médium : 20 ' NF. 

lil~uncs de: Bac;h - UaiJ 11 o.lel - .\1. :\. Cbarpeo­
tict• - Pachelbel - G. PnndUI'CIL 

Clvcurs cl 01'f'IIC : ô l'O I'S'UC : .\lllilo·c C~r!lrd 
Pondo.ven. 

l'our tnnl nolla\ de ces lrol~ di$CJUC~ hors­
Mmmcrue. s'o d1·rsscr nu : F' . .\lazt:·. Mn!lrc de 
l!h <tplllc, Ir- Likits. 

CONFITURES 
VILLARD 

VASSE tET 
QUIMPER 
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Mise en service du rr timbre de France 

Le t imb,. da Centenolre de Oeouvillc (.S mot) 
le commémoratif du Congrôt: de la Fédération des Ancl.ns Comba·ttonh (8 mol) 

ot lo timbra c.onsocN 6 Rognofot-do .. ffOrno (ômls lo m6me )our). 

La mise en vente, le 1 .. janvier 1849, do timbres 
d'alrranclûsse:ment dans lous les bureaux de poste 
de France, y compris ceux de Corse et d'Algérie, 
eut lieu en ex~lion des prescriptions du décret 
voté li l'unanimité, le 24 ooOt 1848, pnr l'Assemblée 
Nationale. 

ênreaistré le m!me jour par le chef du pouvoir 
exécutif du aouvernement provisoire de lo Rq,ubli­
que, il fut promulgué Je 30 du même mois. 

C'él:ùt là un événement d'une importance el d'une 
portée considérables, dont il ne semble pu que les 
Ailleurs d'histoires J~énérnles l'oient jamais men­
tionn~. Jalssonl snns doute ce soin à des lcrlvnJns 
spécialistes en ceue motièro. 

L'un d'eux, et non des moindres, M. V:till6, Con­
servateur du Musle Postal a, lors du eentenalre 
de cette émission, 6<:rit l cc sujet : ' 

• LJJ poste u /fil rrouv~• e11 /6tbeusc posmre J'Il 
lu/ cûl fallu, nwt les /ormults de I'Ancle11 R.lglme, 
mainte1111ts fusqu'et• 1848, /aire /ote a ftJccroisse­
menl intmse 'd11 Jrafic. Le dheloppcmcnl ~cone>­

miquc du mtJndi! modrrnl!, ID dl/f•ulon de fins­
lntelion, la dltouvrrte el ID tolonlsnllon du ptJ)Is 
nrujs nu-dtld du mers, alltJitnl rn el/er pcndnnl la 
Sl!tonde m ol/li du XIX' slkle ct mrroul au XX' tiè­
de, provoquer rmc telle progression tians le volrmre 
de la correspoudtJnce que le timbre-po.stc par la 
simplification qu'il apportait d r r:dc1dion du ser­
vice, tJrriVtJit d po/111 pour /HTtndlre d'ttr ritJiùu, 
StJIU IJ.çoups, l• rlrulltr tJChemlnemtnr. A»tlrnur 
ID perception du taxes unl/onnislts, Il mtlltJil fln 
œa complicotiotu de la multiplication des tarifs pnr 
<OIICS, selon la distance, tl tl leur pD)'I!mcm par 
le di!sllnalnire. 

Economie de ttmps, lco11om~ tftrrgtnl dons •me 
tJdmlnl.rtrnrlon dont 1• jor~etionnemcm tomporte 
foblÎfiJIIOII d'tJ/ler vite, au nrolr1dre prix, t:'lroknl /tl 
deu:r cotllldlrtJtions qrd tuS#nl ruf/1 au succb du 
timb~posle. • 

On ne suurnil miem( dire ; el nous ne pensons pus 
qu'U puisse venir il l'ir.l~e de qui crue co soit de 
r6futer d'aussi peninentes rwenions. Emises, ~.qun­
lité, p:u- un haut fonctionnaire du Minlst~re des Postes, 
incontest.1ble érudit, eUes méritent le plus laree crMit. 

' N~arunoU1S, pour mieux apprécier le ~ inl~ret de 
la rérorme mise en vicueur dà le prcmler jour de l'an 
suivnnt la promulgation du décret l'instiruant, il eon­
vient de rappeler succinetement les règles en u~ge 

ant6rieurcment r\ elle. 

Le courrier ltnfl alors trut6 &nllJI outre considérntlon 
que la dislance exL~mnt enue le lieu de son ex~dhion 
et celui de sa destination. 

Disons, à titre d'exemple, qu'un habitant de M>r· 
seme recevant une lettre de Paris ex~. oomme il 
était d'usnge ~ l'lpoque, en • pon dO • dev:tit nequluer 
entre les moins du pr~sl des Poste.' une tnxc de 
1.10 franc pour pouvoir entrer en sn posseSllion. 

Mai•: a dater du 1"' jan•-iu 1849, il n'en alla plus 
de même. 

Une uniformité de wc fut alors appliqu6o dans 
toute la France pour touto c;orrcspondance d'un m!me 
poids. Elle Etait de : 

- 20 çrnfifllts pour la /cures ne pesant pas plus 
de 1 INimmu 1/2; 

- 40 ctntlmt, ptJitr t:tllts d'1111 poids n1plrkw 
/11squ'tl 1$ rramnres: 

- 1 franc pour les lellrrs •t paquets du poids sttpi ­
rieur allan/ jusqtfd lOO grammes h1clus. DU· 

dtssru desquels il ltair dtl lint tau sltpp/lmm· 
laire dt 1 franc par 100 JrammU IJU /rtJCtitJn 
de 100 fNIIIIfllts t-xddtntalrn. 

Telles ~~ les dispositions 6dic~ par les trois 
premiers 3J1icles de ceue rérorme. 

GPaÏJjles 
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Suivaient, dans l'article 4, des prescriptions qui, cc 
nous semble, m6rltenl une parûculibfc nllcntion. JI y 
est dit, en effet: • les lettres recommandées et les 
lettres char!:ées seront soumises au double port. L'af­
franchissement de ces lewes sera obligatoire •· 

Que les lettres recomouandks et les lettres char16os 
nécessit.nt leltr ellfClistnement et en~ennl lo respon­
sobilft6 des postes, soient doublement taxées n'est pa 
pour nous surprendre. Mals qu'il oit ét6 spéciM que 
leur affranchissement ltait • obllgatoire • lAisse sous· 
entendre que, a contr1lrio, il demeurait facultnlif pour 
toul outre correspondance. 

La mise en vente dans les bureaux de poste de 
timbres d'affranchissement n'impliquait donc pas de 
fncto que leur upposilion sur les plis remis à ln poste 
f0t obliiQIOJre. 

C'Et•it 110 véritable eoop de m:ûue. 
En faisant ainsi montre d'un intellilent !iblralisme 

ceux qui avaient aloR la main 1ur 1.& dlrection des 
Postes ICI rlv~laienl eue de fins psycholoaues. 

Le public n'était-Il pas convi6, sans plus, à parti· 
ciper ~ une simple e~rience,.à laquelle, ttu demeurant 
Il étllil absoluqtenl libre de ne pas prendre part. 

Les mllitres de l1leure Sttvaienl bien quo Je Fran· 
çais, ~perclument ~pris de liberté, a la tete ainsi faite 
qu'il oecepte de bon cr6 d'accomplir ce pourquoi il 
rechfpentit si d'aventure on 6mettail la pr~tion de 
l'y contraindre. Aussi escomptaient-ils, par nvonce, la 
partie gagnée. Elle le fut etlectivcment. 

Les premiers jours. la curlosh6 auir.la les pas du 
publie vers les bureAux de poste mttn de s'y procurer 
ces fllmCUSCS vigncues dont chacun s'entretenait avec 
ses voisins. ses :unis. • 

l'uis cc devint une habitude, les ustlitrs compren:u~t 
do mieux en mieux chttque jour l 'inttret de ce mode; 
d'nffrnnchissemcnt, • bientbl unanimement appréci~. 

C'étoil, sur deux pions à 14 fols, une lolole r6uuite 
Adminiswnivemenl, cela va sruu dire. Financi~rement 
aussi car, suivant l'expressive formule du Docteur 
Bouvet, • le rünbre·portc nouvellement crié con.rrirliiJir 
le timolgno1e cr le rtliquat tangible d'une optNI/Ion 
f/nOIICilfe prtfsqu'll lltJil remis M lthan11a de riJrttlll 
vtrsl par ft.rp4tlltollr "· 

Somme toute, l'lmiufon des limbres-postes éto.it 
l'in&~iWJt équivalent d'une lmlss;on de PliPÎer· 
monnaie. 

:. 
·routeCois cene rUormc ne dul d'avoir 616 promut· 

guée qu'l un exceptionnel concours de r:irconsumees 
Il ne faut pas en effet oublier que le pouvoir ltait 
alors ex~ _par un gouvernement provisoire, né de 
1'6meute. 

Au da.ut de 1848. en vue d'omener Guitot l une 
meilleure compr~hension des aspirations du peuplo 
les • rl/ormisru • uvnlent proiet6 de tenir un banquet 
li l'Mis. 

L'interdiction leur en ayant été sianifi~. il s'ensuivit 
Je 24 février une insurrection qui lllncna Louis-Phi­
lippe ~ abdiquer en faveur du comte de Poris, fi1t 
de leu le duc d'Orl6ans, mort en 1842. 

Le jeune prince n'étant 5g6 que de dix nns, sa mbre 
devait donc exercer Jo régence. 

Elle décida en conséquence de se pr~enter à Jo 
Chrunbre pour y Caire reconnotue Je jeune roi ; mail 
devant l'hostilité de la !oule qui avait enY3hi l'~dillc:e 
elle dut se retirer sons avoir pu accomplir sa mission 

Il ne restait donc plus à la duches$C d'Orléans et l 
ses deux fils, accompn(IDés de toute la fnmille royale 
qu'li pr®dn. le chemin de l'exil. 

eb~USE " 
LES GRAINES DES ACHETEURS DIFFI CILES 

za, rue Snlnt•Prnnçols • QU IMPE~ 
·r,t. t4 :n 

2, aven. P.·Gué(uen • CO!'(CARNI!AU 
T ... S-38 

P. NICOT 
5, ovcaue de ln Onre • ROSPORDEN 

Tél. 2-01 
et MELGVEN 

Td t •4 Déposltal$ea 
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Sur le eh&mp, un &ouvemcment s'impoa 1 I'Asscm· 
blée. Tcnllllt peu op~ une s&nee m~morable ~ l'Hôtel 
de Ville, il y proclAma la Rq,ublique. 

n est de ~~~~e im~rieuse que ceux qui s'emparent 
par Jo foree du pouvoir s'assurent en premier lieu les 
leviers de commande des services de trlln!imlsslon des 
correspondances potll' en exercer le rigoureux contrOle. 
Les membres du aouverncmcnt provisoire le snv~lcnt 
fon bien et s'empressèt·ent de n'y point fllilUr. 

Aussi décidèrctu-ils, dès qu'ils eurent pris le pouvoir 
la destitution du comte Dcjean, alors directeur des 
Postes, ct aon remplacement par Etienne Ataao. fr~rc 
de François, le dlèbre physidcn-nstronomc, membrr 
du &auvemement provisoire. 

MilitBnt en f:l\'CUr des idées nouvelles au journal 
c la R~forme a, cet Etienne Arago ~tait bomme dr 
prompte d~ion. 

Sans etre encore en posscssjon de sa nomination 
ofncleUe, qui ne lui parvint que tardivement dans 1• 
soir~. le directeur des Postes en puissance, qui snvuit 
oc pos teraiverser quand les circoostBnccs ne permet· 
lllient pos d'aucndrc, se rendit à l'Hôtel des Postes 

Uo vêlement NETTOYÉ ou TEINT 

Toutes les minutes ... 

Depuis 50 ans, la 

TEINTURERIE 
T
6
/
6
ph. 
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.
64 PA R 1 s 1 EN N E 

dirflie par BRILLET & Fils 

travaille pour tortt le Finist~re 

Ça, c'est une garantie ... 

DÊPOT DANS TOUTE LA RÉGION 

LE LIKËS 

pour y signifier au comte Dcjean sa destirution et lui 
enjoindre d'avoir à se retirer sur l'heure. 

~unissnnt alors tous let chefs de service d~rmals 
plads sous son autorit~. il leur preferivit de prendr< 
sans délai les mesures propres il assurer ~lièremetu 
le dép:ut du courrier. 

Sans doute, 14 léaatité an..it-ellc été mise en vacances 
durant quelques llcmcs ; rnnis l'essentiel ~tant qu'il 
n'y cOt pas de flottement dans le transfert dos corteS· 
pondnoces, tout nUa fintllemcnt !)OUr le mieu,x. 

Ap~ quelques jours cmploy~ a une prise de 
contact avec lOtiS ses services, le nouveau d!rocteur 
des .l'ostcs qui uvait de la sui.te dans les idées, r~~ca 
un rnppon 11 Onrnier-Pngès, ministre des Finances. co 
faveur de ln réforme postale, dont il avait toujours 
6t6 choudement partisan .. 

cEntre touteJ les taxes perçues par l'Etat • y 
6tait-ll dit, c ln to.xe des lettres est celle dont les bases 
ont ~té étabUcs de la manière 14 plus arbitr3.ire • 
propos suivi d'une argumentation subtile meiUlnt en 
vnleur tous les avantaaes de la réforme souhait~. 

Oa.rnicT·PaFs. favorable il celle-ci. oc voulut ~­
moins pas en prendre seul 14 responsabilité et de> 
manda qu'elle cOt l'~t de I'Asscmbl~ Nationale 

Le 2A aoOt 1848, Je projet ayant ~ dq,osé, fut -
:~.près adjonction de quelques amen<kmcnts - adopté 
à l'unanimit~ le 30 août, ainsi qu'on le snit. 

Six mois après qu'il eut pris ses (onctions, Etienne 
Arn110 venait, arftce a sa pe~v~tc ct combative 
énerale, d'obtenir que la rc!rorme postale fOt ettfin 
ndopt~. 1J ne devait cependant pos nvoir la sntisfnC· 
lion, Je moment venu, de présider 11 sa mise en place. 

En effet, froiss6 au vif dons ses opinions par l'liee­
lion, le 10 d6ccmbre 18411, du prince Louls-Nnpoléon 
Bonapono Il la pr&idencc de la R6publlquc, prH6nant 
ae dW!ettrc plutôt que se soumettre, U r&il/o ses 
fonction.s. 

Quels que soielu les sentiments qu'on éprouve il 
l'endroit de ses opinion$ politiques, il ~ble dilr..:m 
de se refuser l admirer l'éneraie dont fit preuve CCl 
homme en des circonstances tout p~tnlcul~rcmeat 
difficiles. 

Dès 1832, Emile de Oitardin, briDant publlciste 
dutont que redoutable polémiste, et qui avait taru fait 
pour sonir la Presse des ornières de "' routine, ~.ait 
eu l'intuition quG le fonctionnement des postes n'&alt 
pns ce qu'U aurnlt dQ etre. 

Ln question do ln r~orme postale ne fut cependaftt 
légalement posée devant Jo Chambre des Déput~ que 
lors de "' ~ance du 2S juillet 11139. 

Elle se bcuno Il la résistance de M. Passy, mînistr< 
dos Finances, qui sc refusa i\ ln prendre en consl· 
d6rntioo sous lo ftlll~tc.ieux prEteXte d'ottcndre lea 
r~ultats de l'cxp&ienec que, sur l'initiative de Sir 
Rowland-Hill - ~ritable inventeur du timbre>poste 
- tentait alors I'AnaJcterre. 

Cette ~reuve s'~tant bientôt rév~l~ convaincante, la 
Orande>Bretqoc adopta sans brdcr Il tnxe unique 
d'un penny 111r toute l'&endue de son territoire. 
dEfinitivement cons11er~ par la mise en service ~ 
6 mai 1840 d'un timbre de celle valeur, le preaüer 
6mis dliJIS le monde. 

L'émision en f\J t c~nfiée à MM. Perltins·Dncin qui 
rénll~rcnt en taille douce une mcrvelllcuso vl11nette 
noire de c lier Oracious M(\jesty" ln reine Victoria. 

c·~tait, suivnnt ln désianation qui bientôt fut adop. 
tée, le c black-penny a. 

Ccpend011t, en France, sans jamais se lnsser ni se 
laisser rebuter pnr leurs échecs, les partisans d'une 
semblable rHorme av:ùent mis tout en œuvre pour 
essl!yer d'obtenir son adoption par la Chambre. fu 
se bcurtùent par trois fois à l'incompréhension de la 
majorité des déput&, tout autant qu'à ln sourde 
hostilité de ln Direction des Postes dont les hauts 
fonctionnaires n'entendaient pas qu'on vknoe troubler 
leur dolente qui~tudc. 

lJ ne fallut rien de moins que les ~énemcnts de 
1848 que nous avons rapidement ~voqués pour que 
chnnae5t la face des choses. 

lllustrent cet article quelques timbres émis en 
France en 1961. On remarquera /o ~rie consacrEe 
aux artistes françois de thEâtre et de cinW!a ainsi que 
ln reproduction de quelques tableaux de peintres fran. 
çois: O . Bruque, Il. Mat,isse, R. de ln Fresnaye 
P . a!UMC, 0. Rouault. 



Séjours 
devacances 

en 
Angleterre 
JI osL déJA lemps d'y penser. 
Aux êlèn•s qui voudra.lenl suivre un cours 

Intensif, je eonselllo d'écrire rapidement Il : 

SAINT GABRIEL' S COLLEGE 
c Oakland z., 61, Prlnecs 'Vay, 

London - S. W. 19. 

Co collège, dlrlgtl par les Frères do So.lnL 
Gabriel, organise dos cours d'été très _sérieux 
ct qui otrrenL lout.o gnranLio, mn.ls lo nombre 
do phu~as est llmlto. 

:\ nouveau. li ln suite do l'oxpérlenee heu­
reuse de l'an pas~é. des échanges seront pos­
sibles avec des élèves d'un collège des Frères 
des Ecoles Chr(itlcnnes do Co.rdllf. L'élève fran­
çais s<ljourne pendnnl trots sematnes dans la 
ramille d'un élève do Cardiff cl on retour reçoit 
oc M mnradc ohez lui peudclHL trois semaines. 
Cc séjour dans une fnmlllc éLJ'angèrc oblige Jo 
go.r9on à sc lancer ... eL l'oxpéri·9nce est pro­
ntab le. 

n'autre part, r.es échanges sont peu coOLeux, 
Il n'y a guère que les frais do voyage el d'nr­
gPnL de pochP, Lo voyage aller-retour par 
avlon, de Dinard Il. Cardltr revenait Il H.O NP. 
- l'ious voudrions avoir 10 pnrUclpants, ce qui 
nous permettra.ll d'obtenir un billet eollecm el 
llo pr6volr un ltlnCrnlrc moins direct pour lo 
mOrne prh:. 

Seul JnronvAnlon L du système, Il rauL pou­
voir h~bcrglll' lo enmnrado anglais pendant trois 
Mmalnes. 

Frtire PAUL, 
Chef do Seconde Division. 

AUTRES ADRESSES 

Le Llkès peut recommander en toute sécu­
rflé Clll:t ramnles los organismes suivants : 

t • ORGANISATIO N S.E.C •. A. 
nlreotour : M. Constans, 

30, nvcnue de La Bourdonnais, Paris 7•. 
Tt!l. Solférlno 53-99. 

R6ocpUon sur rcndoz-vou·s seulement. 

Egalement : CLUB DES 4 VENTS 
1, rue Gozlln, Pnrls 6•. 

Tél. ; OD~ 70.!5 el 92.11. 

Los Séjours Educatifs oL Culturels en Anglc­
lerro organisent pondant les vacnnees seotn.l­
rt's do Pâques oL de I'Et.6 ( 4 ot G semaines) et 

\lous trouverez toujours 

LE PLUS GRAND CHOIX 
DANS LES 

MEILLEURES MARQUES 

au 

POUR 
HOMM•& 

OAM•B 
I!NP ANTB 

18, rue de la Providence 
QUIMPER 
Ttc. 20·67 chez : 

LE LIKI!S 

durant l'Année scolaire, pour les jeunes gens 
cL le!' jeunes Cilles (lO 1!. 20 ans) des séjours 
d'études dlriF.~A en c h61e p11yant • comme seul 
tranoais dans des familles anglaises recrutées 
pnr r elllUoos, dans l'Ouest de l'Angleterre (mer 
ou camJllle"''lC). , 

Cours quot idiens d'angln.ls proUque en poUL 
comité : mt!lbodcs acllves. 

Excursions cL visites éducallves. 
Une direction Individuelle de cho.quo lieu de 

séjour pour un nombte lrês llmlt6 de pnrLioi­
IJa.nls et UlHl ~nrvelllance c~>11stanto son ~ assu­
rées sur placo par des prnresseurs français e\ 
anglais. 

Prc!~ence d'AumOnlcrs CnUlollqucs Français. 
Prlst en charge eomplùte de Paris 1!. Paris. 

Tarifa des séjours 
Prix rorrnJtalro net, tout compris do Parla à 

Paris : voya!fo collcollf accompagné de Paris à 
Pnrls en 2• olosso pnr train cl bateau, pension 
oompt àLo, blnnohl~sago, assurance, cours quo­
Udlens d'Anglnls, tlxeurslons ... , ete. 

1 • Pâques : 2 semaines, tout compris de 
Paris à Po.rl!l : 399 NF. 

2• Et.6 : tout "'!llprls do Po.rls k Parts aveo 
eours et C\nUrslons comme précisé el-dessus 
quels que soient les dates et les lieux do sé­
jours : 

4 SCII'.alncs : 778 NF. 
- G samntnrr1 : 998 NF. 

2• StJOUR do VACANCES en ANGLETERRE 
Directeur : D• Roger Turgis, 

I'UO narre, Juilly (Sclno-et-lllarne). 
(Des s4jours en Alle.magne 
sont également organ.lsés.) 

Pratique vivante 
- L'élève est Jo seul él~anger au mlllou de 

la. famille anglalso. 
- Du matin au ~olr. Il. la maison oommo au 
dehors, touL est nnglals. 

Etude mèl.hodique approfondie. 
- 10 cours, plus les devoirs et les leçons 

chaque semaine - moins de 20 élllves par 
classe. 

- Enseignement principal par proCesseurs 
britanniques - révision par professeurs !ran­
çals. 

Départs de France ot retours. 
- 4 somalnos : Julllol ou noO L. 
- G somalnos : l 5 Juille t au 30 aoO L (élèves 

de 2• et au-dcs~us). 

Conditions flnanol6res. 
Forfait séjour . - COmpr~nant : 1:1 )ICnston 

Individuelle ct lo blanehiSSl:gC, les 10 Cours ct 
l'excursion hebdomadaire, les vlslles culturelles 
de groupe, l'assurance ( responsabllll<l civile 
couverte). l'Insigne, renvoi des rapports, la 
survelllauce m6dlcale, l'encndrement par les 
r esponsables. le voyage = 1 mols : 700 NF. 
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3• THE LION AND UNICORN SERVICE 
Dll·cot.our : M. l'abM Richard. 

au PoUl Sûmlnnlro de Deaupr~au ( M.-ct.-L.). 

Le!' Nudlnnts rt.ecvroot une heure ou une 
boure ct demie de leçon d'anglais chaque jbur 
de la semn.ine, y compris le ~;~~medl, mal~ A l'"!x­
eluslon du mnrdl quJ sera lnlssû libre pour nos 
c:ocourslons t!dUcCILives en outocar. Rllparlls pnr 
peULs groupes, Ils seront conOés b. dos mn.I­
Lres Cinglais pnrlant oournmmenl lo CranCjdiS. 
Un programme d'éludes a été préparé pour les 
difTéren tes sections, afin de r épondre aux be­
soins des étudiants A tous les nlvenux. 

A ln fin d.Os cours aura lieu un brot exa­
men porlanl sur tc progra mme étudl6, et le 
rdsulLaL de eol examen, en m~mc lemps qu'Un 
rapport fall po.r le professeur sur la régularité, 
la condullo el les progrès de l'élève, sero 
envoyé aux parents. Des leçons parUeuUères 
peuvent élre obtenues en surplus. le prix 6Lanl 
il Cl.jouler nu !orfnlt. 

Tarif des séjours 
Pour chacun de ces séjours, d 'une durée de 

4 semnlnos en Angleterre, le prix torfalt.o.Jre 
(comprenant : Pcnl!lon dnns la rom! llo anglaise, 
cours d'angln.ls quoUdlens, livres d'otude, excur­
sions, encadrement ) esl Oxé Il : 

t 63 (soit NF. 742) en catégorie A. 
t 49 (soll NF. 686 ) en Co.légorlo B. 

Prix du voyage (aller ot r etour) 
Parla-Bournemouth : BllLoau : 1 00 · NF. 

J\vlon : 165 NF. (Pour les moins do H ans: 
Bateau : 70 NF. ) · 

Saint--Malo-Bournemouth : Bateau : 105 NF. 
(Pour les moins de 14 ans: 715 NF. ) 

ParirWenon : Par Avion : 200 NF. 
Paria-Weymoul.h : Par Avion : 170 NF. 

4• CASA DE NOSSA SENHORA DE FAT IMA 
Dlroctour : M. William Grtlflllhs, 

81, Ail SolnLs Street, llo.sUng (Sussex). 

Ne reçoit que les 6tudlo.nls appartenant Il 
un cerLa.ln niveau social e t ayant une excellente 
éducauon. 

Les étudlanta se trouvent logés dans des 
ramilles anglal~es. aimables ct accueillantes, oll 
ils sont bien nourris el bien soignés. 

QuaLre semnJnes juille t, quatre semaines 
aoOL. 

Deu" heu re~ de leçons cinq jours cL quatre 
conf(.ronces d'unq heure par semaine, Les clas­
ses toutes petites ; professeurs anglnls : deux 
excurslonll on oare par semaine. 

Les prix : Droit d'enregist.remenL : f 2,20 
payable une seule rois. Cours et Pension t 10 
p3r semaine. (Le blanchissage n'est pas com­
pris. ) 

Los c:ccurelons t t,OO par semaine. 
Les prix sont payables Il l'avance au dl!but 

du sc!jour : les frais ne sont pas remboursa­
bles. 

N. B. - Toua let prix lndiqu6s on référence 
sont do l'ann6e 1961. 

CYCLES - MOTOS 

Aruco ... ,.,, .. , G. P~TREQUIN, Quimper 

Scooters LAMBRETTA Motos B. S. A. 

Nous soutenons • LB Lll.ÊS • par not11 publidlt 
A voire tour, soulenez-nous _ 

, 



LE CAMP D'ALSACE 
Il y n t<ix. mols. pn1sque jour pour jour, au 

creu\ d'un vallon vosgien balLU' de pluie lenaoe, 
quelques furllve.s sllllouettes, cOUl'bl!es sous le 
ciré iaune vlr ou l<ald, s·arrairaient autour de 
teute~ que le ven~ faisait ciaquer... C'était 
notre camp 61. Venus du bout dU monde ( c ciel 
bas, vent et crachin » affirme 111 tradl~lon des 
géographes de GM.mbro). nous avions, au bord 
du Rh in, rendez-vous avec le soleiL Nous y 
avons trouvé la pl\ùe, Odèle et p~odigue ... 

Mais, en dépit d'elle, nous avons construit, 
joué, !Ldmlr~. ri of. chanté. Jamais camp ne 
connut Installations générlliCS aussi Onlos ni 
aussl 'lleiJes: clocher pour l'autel, mâts jumeaux 
t•our les Coulenrs comme pollJ' le Kraal, ce der­
nier cf.>uvert en porte-à-faux. Quant au." Ins­
tallations des Patt•oullles, ellO;S témoignèrent 
d'un solide esprll do pionnier qt1l salt Imaginer, 
oalculor... et trn.nsplrer ferme 1 

Un · r,ompto-rcndu en dit toujours trop ou 
pâs ass1lz. J'o.! trouvé quelques notes brè­
ves dàn~ le journal de bord d'une Patrouille. 
f:ur~ S\Ùllront. 

. , 

tO juillet. D~pnrt de Quimper il 8.30. Derllet 
confortable, radio. Le soir, . hébergement à. 
PithJviers. Départ Il. 9 heures . . Repas de midi à 
Châtillon-sur-Seine. Arrivée li. Mollau sous w1e 
pluie t'lrrenl!PIIe. Impossible de monter au 
cnmp. Nous sontmcs généreusement hébergés 
pllr M. Steiger, Directeur de l'Ecole. qui met ses 
sali es de classes à notre disposition. 

12. PeUl déjeuner près de l'école. Le temps 
est beau : en route pour le lieu du camp. dls­
W.nt de 4 kilomètres. Le g ros du matériel nous 
rejoindra. blss~ à pied d'œuvre par un robuste 
tracteur. n tait chaud et ça grimpe ! C'est 
harrassés que nous toucllons au but : un cir­
que encalss(l, dont les pentes herbues et rai­
des se couronnent, Lrès haut. d'une sombre 
dentelle de sapins magnifiques. Choix du 
coin do Pal' : premiers abaLtages. Le repas du 
soir se prE'pare sous la pluie ... 

13. R~veU h. e.:ao : pluie et vent. Vers midi : 
tenttll.iYo de teu. Après-midJ : escalade de la 
pente en direction du Lao des Perches. 11 pleut 
et ça gll•se 1 Erreur de rou te au retour. Une 
po.rtle dt' ln 'l'ro'upe, dont nous sommes, échoue 
à Rimbach. M. le Curé nous réchau11'e et nous 
sèr,lle dans la salle de catéch.lsme, en attendant 
qu'un car nous ramène au camp 1 

1-1. Prise de la Bastille. Pluie. Essais de 
pourl!ulte dell installations. 

1. ~ • • \1elllour Lemps. A midi : chouoroQto eL 
gendarmes. Abattage. Mise en place du mat 
des Couleurs. 

J G. DimaMhe. Pluie. Messe sous le mara­
bont de l'Intendance. 

17. Pluie. tJn peu do tr~vall o.ux lnstnllallons. 
18. EnOn une Idée de beau l.emps. Premi~re 

veillée le soir. 
J 9. Temps vralment améliore!. Première 

messe à l'autel (oonç.u. comme le MO.L et le 
Kraal, par Michel Troler.). Installations pour­
suivies avec célérité. Le SP est rourbu. 

:lO. Rylhrnn normal du camp. Installations 
acllevtles. A l'inspeçl1on générale, l'Hermine 
est 1 ... 

21. Apr~s lo repas en Troupe, ClclparL en 
excursion. Hal Le à l'ab ba tlale de Thann : très 
be!le. Colmar : visite du musée lnterUnden au 
~élèbre retable de Grünewald.. Au passage de 
c·ernay · premiê1·es cigognes 1 Route .Clos vins. 
A Rlboauwlllé . dc!gusW.tlon très sympathique 
d'authentique vin d'l\l~aoo dans la Cratcheur 
a•une oavo ... Nuit danll le grenier d'un presby­
t~re o.oouelllant : Klntzllelm. 

22. Après ln mésse et le déjeuner. nous grim­
pons au Ho.uL-1\ocnl.sbourg. Longue visite. Sur 
le chernln de ronde. pour la plus grande Joie 
des nombreux touristes. Christophe, au biniou. 
Innee au vent d'All!llco, les refrains du pays 
breton. Puis, au terme d'une lente route, c'est 
Sainte-OdUe et son monastère. Redescentc 
ver~ ta plaine, Volol Strasbourg, voici le pont 
du Rhin. Le Père ot Jo Chor parlementent : ça 
y c!'t : nous rnssons en Allemagne 1 « Souve­
nirs ,. ... Le soir, aprèl; le repas à Strasbourg. 
coup d'œil sur ta catllédro.le. Nuit dans un 
Foyer dEr jeunes. 

23. Messe Il la Olti\Codrnio. 1\u moment du 
dtlpn..rt : spectacle de joutes sur l'm. La Roula 
des orGies a ét6 prévue pour le retour. Dc!­
jeuner au Col du Bonhomme. Ballon d'Alsace ... 
Houte splenCiide. Tout il coup la M'aitrlso nous 
up[lrend que ln derni<)re parUe du retour sera 
un Raid 1 PI'~ Jolers larg~ges do Patrouilles. 
Pour nous, après une ho.lte c!muo au Vlell 
Armand, nous sommes J(lchCs ~ Wlller-sur­
Tilur. 1 kilomètre ~la car te, puis azimut 274•. 
Bivouar SJ.Ir une colline pelée : Hôtel Belle­
Etoile : tout oonlort, grand luxe eL pas quo 
:> 6Lolles 11 

2~. Ravlltl lll emenl au village. Suite du raid. 
JI fait chaud 1 El avec ça il parait que le SP 
s;est ~rompé (affirment les moutftets 1} , Repas 
rrès de la rontalnp Saint-HUbert après de rudes 
heurPs do marche. 1\ six heures le camp esl on 
vue. C'est ~out~ ln. pluie que nous nous pré­
senton~. 

25. Grand · jeu : boo labourage de terrain. 
EL le ~olr, Il 23 heures : coup de trompe 1 
nlqrle 1 Rude exercice do secourisme S\lr 
une pante escarpée. Un IJrancardo.go Ognolé ... 
11\nls Il est uno heure lorsque nous nous re­
couchons. 

26. Sainte Anne. Jour retenu pour le concours 
de cuisine. Le Ctllltor décroche la oulller de 
llols. La Pnbroullle lermlno 5• 1 06ol\deoce 
complète 1 Veille de nuit l.t·M lnlérossanlo. 

2 7. La journée sera consacrée à l'établisse­
ment du parc.our<>. 

2R. Il plct~l Il Impossible de ro.lro le par­
OOlii"S. Pourtant l'araignée en prornetto.Jt 1 1 

29. Cour d'honneur. Yves est reconnu 
Scout de ~" cl~se. Et puis : démolitions 1 
;:::eRt dur eL long ... Ueurcusemenl, nu repas du 
soir, menu oopioux et varié. 

~0 julllol. DlrnanGhe. t.over 1\ 5.80 1 Oclpart 
v~r.g 10 heures après uno ultime Inspection et 
u1\ dernier regard vers le vallon du Rlmba­
C)lranl?.... Traversée de i\!ollau en cllanW.nt : 
nu revoir M~ro, Roger ct les autres 1 Splendide 
1 r·ovcrl!<lc de~ vo-.ges. t\\1 soir : halte il Colom­
IJoy-l~s-cJcu:\;-l!lgllsc~;. M ~sso. C<lrdmonle de 
P•·olltC')•c pnttr 'l'bierry. nernier emiJm·quement 
C)n dort, or\ se r~veille, on somnole... On sc 
retro\tve pl ié en deux ou allongé sur le voisin ... 
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H~ E~. GOURfOU 
15, rue Sle-Thérèse' (près dt la plac.e de la Rillmncl) · 
QUIMPER, 'T él. 152 

==M AISON O lt B LAN C == 

Trousseaux - Couvertures - Blouses dt dames 
détail 

31. Au rnnun, c'est la Bretngne. Avant les 
sc!pnrniJons, G'est le chant des Adieux, toujours 
émouvant. c Ce n'est qtl'un nu revoir 11,. 

Un certain rcgre~ se lit sur les visages. Un 
camp se. termine ... . Mais demeurent les bons 
souvenirs. - · 

Et dopuls t Dès ln rentrée, un objecll! s'll'n­
posalt : ta BaJie. C'est, dit-on, ln moiUé du 
scouUsme. Ailses en demeure dë la déménager 
\otalement en juillet dernier en prévision 'd'loi­
portants travaux prévus pour lès vacances -
travaul( remis d'ailleurs, ce qui nous promet 
d'clUlr(ls émotions - les Patrouilles ont su 
rdllllser, on trois m ols, un ensemble. pratiquo 
et propre. La .c machine à sGouter » fonctionne. 

l 'effort da touS dans la jolo ·'·do tou.s, 
solutioft do tout los lmpr, vus do fa rovto f 

Un wcok-end de Troupe, début décembre, a 
élé l'occasion d'émotions coll,llues ou inédlLes ~ 
rllld de Patrouille : ossau~ noctufne à une re­
doutnhle C?) bande : repo!l prolongé grD.co ~ 
ln pluie ; c nallyo Lo.rlgaudlc ~ à t.ravers lo.ndes 
ct chemins creux, où lo. vigueur des bras devait · 
compen~er tes r éUcences de la mécaniqu'e·: 
messe enfin, priante par l'effort des corps ·et 
l'union des volx. 

••• 

SUR LA ROUTE D'AMITIÉ 
21 .]u!Uct, hulL rouUCil'S llkéslons se re trou­

vent 1L To.nlngo ( llo.ute-Snvole) pour un Mmp 
de huit jours précMant le Carrefour NaUonal 
Route de G~otile, qui aura .lieu les 28, 29, 30 
du meme mols. C'est le début d'une belle 
équipée qui, si elle aut des cOt(:s dUOo!les, 
nous Ill. vivre nussl des moments. ex-llltants. 

Les petite~~ dHOcultés ? Les nuits sous tènLe 
qui, même pour des .habitués, réclame souvent 
une bonne maitrise d'il soi ; la vie en commun, 

malgré des caractères bien souvent divcrgènts, 
et toutes e11s peutes servitudes du camp : oor­
v6es, cuisine - qui tond souvent à Cafre de 
\'OUS du lard fumé, surtout qunnd le vent est 
capricieux ... Mais .. ce n'est pas une vle de pnn­
touflard qui 1JO~ra donn~r d\lS jo~s ~oni.me 
oellcs du camp 1 ·Quoi régal d'avoir, en se 
lo\'ant, le spectacle du lever du solell sùr les 
glnciors rupins, de se lavor dans u~WJ eau puro 
et cl'l!mlant.e.. . Randonnées mngniOques au Cir­
que du Fer à Cheval, près de Samoëns, autour 
des l~cs Léman, ~'Annecy et du Bourget ... Nous 
gnt•der(lns aussi uu magn!Oqu& sou'V"3n!r de 
t 'asce'nslnn du Pl c Ma.rcolly • ( 2010 m.). Partis 
du plalllOu de Prall 'de Lys et après une mon­
hic éreinlanto et essoumante - car nous (l\o'Jons 
voulu vér!Der que la tigne droite étlliL lil 'J!IUs 
cour t chemin d'tin lJOint à un autre -, qu'el 
ns rut 'pas notre cntllousras.me et notre éblouis­
semant en d~couv•·ant d'en IJO.ut le plon bien 
régulier de Taolnge, les méandres argentés de 
la rivière .et, perçant les nun,ges furtifs, l'appa­
rition quasi-surnaturelle du ' Mont Blanc, au 
so leil levant. Nous n'avions 'pas les yeux assez 
grands pour rassasier notre regard 1 

Après oes heures merveilleuses, ce lut·ent les 
journ<:es rudt:;q e ~ • eroballnntes ,. du Carrefour 
Natlonlll de Grenoble. 3.000 routiers ven us de 
toute la Frnnce, des pays de la Conummauté 
et mémo de l'E tranger, rassemblts Clll Parc 
Daohelard pour mettre en commun los . résul­
tats do leurs reoherches sur les besoins dOS 
jeunes et le plan d'aeUon en réponse à ces 
besoins, pour l'aimée à venir 1 Nous ne. pour­
rons pns oubUer le pèlerinage à Valcbevlère, 
vil lage martyr du Vercors, o.vec Jo chemin de 
oroll( de la Passion du Vercors, toul oeln rendu 
d'une llprclé biGll digne du lieu par une plulo 
baltanle, ni la nuit de Villard de Lans, dans 
lé .ca.mp de 1.200 tentes, vérit.able village où 
sécho.lent sur des tendeurs les vêtements trem­
pés plU' l'ondée de ln veille, les messes solen­

' nnllos en pl~ln air, la magniOqu~ vefllée animée 
par tes S Horaces, ni non plus ce que nous a 
<ut notre dynnmiquo Commissaire Nat tonlll, 
Jacques Bassot , à· l'éloquence enthousio.smnnte 
ct qui de toutes sas forces nous criait : « Blltlr 
la Route en servant les jeunes ,. ; voflà notl".. 
programme, nous le reprenons et nous le 
reprendrons juscrt•'h saUsfnlro ces besoins nom­
breux des Jeunes. ,. 

Camp inagniOque dont nous saurons gar­
der Je souvenir. Et au L!kès, la Route repart 
Aur les bases Ox'éès dans ce Carrefour National. 
pour ~Ire toujours fidèle Il sa devise : « La 
Route pour Ser,•lr ! • Daniel AZ~ 

(~iencès Expérlmen,a,les). 

' P~~ Vo01 

ASSURANCES 
~ 

André JOUVIN 
Cie LA FONCIER~ 

15 bis; rue Jean:Jaurès 
QUIMPER Tél. 3.37 

• 
Tou jours à votre disposition 

ena ~pnt-
. · .JEAN 

26. Pince Saior · Corentio , QUIMPER - Tél. 13- 11 

Son CHOIX, ses QVALJTt S, ses PRIX font sa 'r enommée 

Naissances. 
- Patrick, trois~me enfant du Docllur Le Lay, A 

r<:erfetmlcun, l~ .• 21 juillet. ' 
- Blatrice, ftlle de Y ••es Ouivarc'h, de Saint-Pol­

de.Uon, ancien élève 1955, à Cnrh:rix, le 27 Jliütet. 
- frUirlquc, tllle de Edouard Fouillard , Mcicn 

élève 1943, à Lnndlv.isiou, le 30 juillet. 
- Agnè.t, second entant de La.111s Le Ploc'/~ de 

Guengat, ancien élève 1950; ·à Monceau·LeS.-Mines, 
le 31 juillet. · 

- Mnrle·Chrlstine, fille do Girard Joncoux, oncieu 
él~ve 1953, à Rennes, le 25 noQt. 

- Philippe, second cnfnnt do .-tndr~ T~paur, ancien 
élève 1941, à Quimper, le 26 .aoQt. 

- Btatrice, !ille de Hilaire Btuba11, ancien élève 
1953, Il Josselin, le 30 o.oOt. 

- Br~mo, tlls de Louis Morvitetl, ancien él~e 
1953, li Quimper, le 30 noQt. 

- Carole, second enfant .de l ouph A rs, ancien 
élève 1947, ~à Au roy, le S septembre. 

..:_ Daniel, premier enfant de A/ain loualtllic, nncien 
élève 1952, à Aurny, le 27 septembre. 

- !tan-Michel, premier enfanr de leau-Pierre Le 
Quiuquis, de .Bénodet, nnc.ien élève 1954, à Sainte­
Marine, le 13 septembre. 

- BriBilte, premier enfont de Emmanuel Doari, 
nncien ~lhe 1953, à. Douarnenez, le 7. octobre. 

- Alal11, premier enfnnt de l~m• N~ot, de Ker. 
feunreun, nncfun élève !955, 1t Quimper, le 13 OCio­
bre. 

- Dominique Le Goff, sœur de Dmis (S.i:riW.e 
Classique 2), 11 Quimper, en oclobre. 

- Tlllrrry Goulot, trùe do Yvu (SixiWie Techni­
que), 3 Concnrnonu, en octobre. 

- Ruvi, b·oisième enfant de C.-Pierre Boirsel, 
ancien f!ève 1942, à La Vo.renne-$1-Hiliùre (Seine), le 
10 octobre. 

- Alain Nicot, !~re de Yves (Sixième Tcchniq~). 
à Quimper, lé 13 oe10brc. 

- Ros.lyne Le Bris, sœur de Michel (Sixième 
Technique), à Quimper, le 13 octobre. 

- Frlddric, fils de Eti4mre Pbodeau, de Quimper, 
oncien é~vc 1946, à Quimperlé, le 4 novembr. 

- Paul, Cils de Re11l Don, ancien 61ève et secrélaire 
nu Likès, et frète de Maurice (Cinquième Classique 2), 
à Quimper, Je '19 novembre. 

,- Chantal Louédt!C, sœur et filleule de Didier 
(Sixième Moderne 2), il Quûnper. le 27 novembre . 

- Berttandl second enfant de I,..oui.t Ffly, onclen 
élève 1946, le 27 novembre. 

- Latumce, premier enfant de Jetm Le Flod, 
ancien élève 1949, à Guengat, le 2.8 novembre. 

- Ylroniqua, second enfnnl de A.!tdrl Hcrrou, de 
l'lornelln, ancien tlhe t9SS, il Toulon, 'le 12 déœm­
bre. 

- llfid•Me, second enfant de Re11l Le Bec, de 
Quimper, ancien élève 1952, à Rennes, le 30 décembre. 

- Pascale Olier, sœur de Ronan (Cinquième Tech· 
nique 2), à Dounmenex, le 4 jnnvicc . 

- Frmrçqist, fille de Je(lll ' Ricl1ard (nncien élève 
1955) el nièce de Pierre Rlcllnrd (Cinquième CIIISSi­
que 1), à Rosporden, le 6 jnnvie.r. 

Profession Religieuse. 

- M. l':tbbé I.oui8 Qui/Ueu, de Guengol, ancien 
élève 1939·1946, .o fait sn pro!ession religieuse nu 
Couvent Dominicain d'Angers, le 5 janvier. 

Nominations. 
- A. Frauçpis·Lartr~lll, ancien él~ve, a été nomm~ 

Counier Maritime, Juré, Interpr~te et Conducteur de 
Navires à Pnûnbœuf (Loire.Atlnntique), par arrêté 
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18 ' LE LIKi:S 

Bientôt/ un stade moderne d/a.thTétisme au Likès ... 

En ottendont, un bull-dour tronsformo Jons scrupulu lot plote:s-bondas do natte jardin potogar o" un Informa te rrain \'oguo. 
L'Ecole SohU-Chorlos, déJormais, semble dovonue partie Intégrante du Llkis dont ne fa téporo, il od Vtol, qu'une- simple ruelle. 

de M. le Ministre des Travaux Publics el des Trans­
ports, en dnte du 31 noOI 1961. 

- M. J~a11 Bonthonneau, pr~ident de l'A.P.E.L. 
du Likès, a ét6 élu Bâtonnier pur les avocats du 
Barreau de Quimper réunis le 18 septembre 1961. 

- M. le chaltOÎIIt R8ué Kéralltrct, de Landerneau, 
oncle de quatre Arn ica listu (Lore, Alain, Herv4 et 
Jocquu), u été nommé Bv!quc d'Acl'opolis ct coad­
juteur do S. Exc. Mgr Mégnin, évêque d'Angoulême. 

M. lo chonolno Ron6 Kl RAUTRET 

- M. le clumolfle Marcel Le Vey n ét6 nomm6 
curé-archiprêtre de l:t Cslhédtnlc Saint"Corentin, en 
rcmplacemenl de M. le chanoine Coune1, démission­
naire. 

Distinctions. 

- Le Très Houoré Fr~re Nicet·Joseplt, Supérieur 
Géœral des Fr~res des Ecoles C hrétiennes, a été 
nommé Chovnlier de Jo Uglon d'Honneur, au tilr~ 
d~ Affaires Etrangères, le 31 d~cembl'e 1961. 

- M. Hervé Nader, ancien ~lève, Député du Finis­
tère et Président Dépurtementnl de· J'.U.N.A.D.J.F., a 
été promu officier de la L~gioo d'Honneur, à titre de 
Résistant et d'IUlCien Déporté en AJiemn,gnc. 

- LMs des premières fetes de l'lndépendttnce do 
ln .République de Hnute-Voltn. en décembre, le C. F. 
Louis Pm ène, ancien professeur du Likès et directeur 
de l'Ecole De Ln Salle' d'Ouagadougou, a été décoré 
de l'Ordre du Mérite Volln1que, distinction qui vient 

s'njolller à toutes celles que lui 001 volu ses années 
d'en:;cJune.ment nu Vietoum. 

- M. et Mme Salm, de Kerloz, ont été gratifiés 
de ln dotation • Ouest-France • accordée aux familles 
nombreiiSCS particulièrement méritantes (dix enfants, 
dont Marc, élève co Quatrième Technique 2 au 
Likès). 

- M. et Mme Cario11, de Tréaunc, p(ITCnts de 
Br11110 (Troisième Modco·ne 1) ont obtenu un prix 
Ouest-Frauce décerné aux f1111lilles nombreuses et par· 
ticnli~rement mériUontes (9 enfants, dont Bruno est 
l'ainé). 

- Mme Nld~lec, de Guengat, mère du T. C. Fr~r• 
Yvou, t>rofesseur nu Lik~. 11 reçu lo M~dnille d'Or 
de ln Famille Française, en décembre 1961 (dix 
enfants, dont un Religieux el une Religieuse). 

- Mme u Floc'h, de Guengat, o reçu la Médaille 
d'Argent de 1s Famille Française, en décembre 1961 
(m~rc de huit en! a nls, dont trois Amical isles du 
Likè.\ : Louis, Jean·S6btJJtleu et Jean..Cio11d~). 

- Mme Gabriel Mony, de son nom Jittéroire M ar· 
celle Deneux, est devenue c lauréate de J'Académie 
Française • (Prix de 20.000 (r.) sur 1s Fondation 
Labbé· Vauquelin, potor son recueil de Poèmes c Les 
chronts de 1s ti6Jnissée •· Elle n obtenu, en outre, nu 
Concours c Jeu des Trouoodours • il Moustico··Ste­
Msrie (Provence), le t.itre de c Chevalier des Ducs de 
Blacas • svec étoile de vermeil ~ 16 branches, pour 
son poème c La ronde des Moustiers •· Egalement, 
Premier Prix du Sonnet nu Concours de c M idj. 
Chnnte • A Toulouse (2.000 fr.). 

- Le T. C. Fr~re Mlclt~l Orga/)ilo, de Vannes, pro­
fesseur du Lik~, actuellement caporal instimteur en 
Algérie, a mérité de $011 Chef de Corps les félicita­
tions suivantes, à la date du 1" jttillel 1961 : 

c Le colonel Chorrfer, commundnnt le Secteur d'Ak· 
bou et Jo 2• .R~Qimem d'ln(ttnlerfe de Marino, est 
hcureull d'adresser ses cboleureuses Wicitalions nu 
Solda i de 1 .. Classe Orgebin Michel, de 1s 2• Compa· 
nie, lnstintleur à' Tinesouine. 

c Les quatre ~èves présentés par Je 1 •• C lasse 
Orscbin à la récente session du Cerûficat d'Etudes 
Primaires él6nentnlres ont tous été reçus. 

c Ce brillant résultat t~moigne des efforts accom­
plis par l' Arm6e dans le domaine de J'éducation de 
la jeunesse ct il est à meure au ctédit des lnslitu· 
te\11'5 des Ecoles Militaires du Secteur, dont le dévou~ 
ment est remarqunble. • 

- COttslalll Guyomard, nncion él~ve 1900-1906, 
Directeur Honoraire de la Caisse d'Epnrgne de l'on­
ûvy, a reçu la Croix d'Officier du Mérite Soeio1 pour 
40 années passées an service des Caisses d'Epargne. 

LES BOIS DU NORD 
aout Ju m•Uieur• 

et pntiquement t~ m o ins ebert~~ 

Ets D. BLOC' H & Fils 
à QUIMPER~ Tel. 8- 14 

Tous les Boos - Parquets - Caisses 
!sorel - Parkex - Pa~neaux laqués 

Mariages. 

- Fra11çois L'Helltgouarcil, de Penhars, 11ocien 
élève 19S3, et Mlle Jeauuine Sclolorltall, en l'lglise 
Sainte-Bemndctte de Quimper,' Je 29 juillet. 

- Mlle Maryvo1111e Plouun11ee, sœur de Demord 
(l'remière Classique), et M . Claude u Noacl1, eu 
l'taJise paroissiale de J<crfeuntcun, le 2 ooOt. 

- }'/erre RliJmOII, ancien ~lève 1954, de Cast, el 
Mile A. Gitéguéniat, en l 'église puoissisle de Saint· 
Coulitz, le 3 avril. 

- Jenu Normam, de Plozévet, nncien élève 1.939, 
ct Mlle Jeannine V oq11u, en l'Eglise paroissiale de 
Mahalon, le 10 juillet. 

- Raymond Hervt, de Guiscriff, ancien 61ève 
l952, er Mlle lrè11e Lucas, en l'église Ste-Bernadelle 
de Lorient, le 12 aolll. 

- Roger Strul/lou, de Saint-Jean-Trolimon, ancien 
élève 1954, co Mlle Monique More/ta/, on l'é3lise 
Sn in te-Thérèse ·de Nancy, le 12 aoOt. 

- Marcel Kérourtda11, d'Ergué-Gabéric, ancien 
é lève 19S2, ct Mlle Jea11nine Miche/er, en l'église pa­
roissiale de Guiscriff, le 19 nofit. 

- Michel Le D11, de PICIIven, ancien élève 1949, 
el Mlle Marie-TI•4r~s~ Bleutm, en l'église pnroissi~c 
de Coray, le 22 :ootiL 

- Luc/eu Cariou, de Lesconil, ancien élève 1958, 
et Mlle Chri.sliaue Cariou, en .l'église po.roissinle de 
Plobnnnalec, le 2 septembre. 

- Audri Raoul, du Relecq-Kerhuon, ancien él~ve 
1954, el Mlle Otltite K orclrt!IIX, en l'~lllise paroissiale 
de Crozon, le 2 sept.embre. 

- Mlle Renée Küavec, sœur de Emile (1950), et 
M. Paul Le Borgne, en l'église Sninte,Thér~e de 
Quimper, le 4 septembre. 

- Ja~quu l.ecer/, de Quimper, ancien élève 19S3, 
et Mlle Claude Dumollt, en l'église de Beuzec-Conq, 
Je 9 septembre. 

- Mlle Maryvomre Bouché, de Vannes, sœur de 
Michel (1959) ct Yves (19S7), et M . J•au Gartt, en 
l'église SAint-Pic X de Vnnne$, le 9 septembre. 

- Marc Sevoec, de Kerfeunteun , ancien él~vc, el 
Mlle Madeleine Dorval, en l'église paroissiale de ­
Kerfcunteuo, le 12 septembre. 

- M. Jacq11es Sbtquln, !r·ère de Girard (P~ 
mi~re Technique), et Mlle Syl>•lone Gull/ou, en 
l'église paroissiale de Bnnnnloc, le 13 seplembre. 

- Hubert Rmmo11, de Kerfeunteun, ancien éJ~ve 
1957, el Mlle Germai11e Paul, en l'église paroissiale 
de Kerfeuoteun, le 18 septembre. 

- lt:an..Cicuule l.'Helgorwlc'h, de Kerfeunteun, 
a ncien élève 1955 et fils de M. l'•·cs L'Helcoualc'lr, 
ancien ~lève 1923 et professeur au Lik~s. et Mlle 
Josiane Riou, en l'église paroissiale de SainlC·Thé~ 
de Quimper, Je 23 septembre. 

- A.Jrdri Uguero, de Kerfeunteun, onciep élève 
J9S8, ct Mlle 1l11dric Firmin, en l'église s>nromlalc 
de Kerfeunteun, le 23 septembre. 

- M. Alalu Perrault, de Rennes, Cr~re de Mlclt8/ 
(Seconde Twhnique), ct Mlle Marika Olivier-Martin, 
en l'église paroissiale de Jugon, le 25 septembre. 



- Alais Capitaine, de Quéménéven, ancien 
é~ve 1951, ct Ml/a /eorur~orla Ktmllltuen. en 
l'qJise paroissiale de Oriee.oe.I'Odet, le 26 sep. 
tembre. 

- Pie"' Diqul lou, de Quimper, ancien élève 
1950, et Mlle Mnryvorme Ja•elle, en l'édise Saint­
Uonacd de Fou,èrC$, le 30 septembre. 

- Mlle Marle-Claude Lu~as. sœur de Poul (1944), 
el M . Yvu Martin, en l'éalise de Loem:t.ti:I•Quim­
per, Je 30 septembre. 

- Frallç<>ls Bouer, de Plu~PJffnn, llncien élève 
1956, et Mlle Jeanlue Nan'Or, en J'q!ise parois­
siale d'Ergué-Gabéric, le l oelobre. 

- lean QulmJré de Quimper, ancien élève 1951, 
et M /le Rmü 'Diort/IOOrt, en l'église paroissiale de 
Pont-l' Abbé, le 2 octobre. 

- Paul Comec, de Douarnenez. ancien élève 
l9S I, et Mlle Renie Le Bris, en l'église du Sacré­
Ço,ur de Dounmcncz, le 16 octobre. 

- And,.l Gui/baud, de Concarneau, ancien élève 
1952, ct Mlle D01tlalle Trlbem, en J'éllise parois­
siale de Pont-l' Abbé, le 28 octobre. 

- Aut/,.le FI/y, de Vannes, a nc ien élhe 1955, 
et Mlle Arielle M01t8111, en l:t cathédrale de Vrui­
nes, le 30 oelobre. 

- Guy Joflr•mtott, de Quimper, ancien 61ève 
1951, ct Mlle Claude Jocqttllln, en l'qlisc Snlnt· 
Denis de Bron {Rhône), le 4 novembre. 

- l •tlll·Poul Anur, de Landéda, ancien élève 
1954 et Mlle Marle-Paule Hu/m, en l'éllise Saint­
Jean' do Brest, le 7 novembre. 

- J~fttt.Jacquc.r Gulllo11, de Leuhan, ~ncien élhe 
1958, ct M/lr Jucquelittr Ma.11l, en l'éalise Sllint­
Poul de Poi....,rs, le 18 novembre. 

- Rm~ Grmutrc, de Lennon, ancien él~ve 1942, 
et Mil~ Clair~ Drottlll de Borrvillc, en l'él:lise Saint­
"'icnne d'lssY·l~Moulineaux, le 2S novembre. 

- Y>'t!S lArYOr, de Douarnenez, anci«n Elève 
19SS, et Mlle Martller/1# Bariou, en 1'4l.lsc p:~rols· 
Ji:lle de Confort, le 26 d«etnbre. 

- M. Lotlls Hollocotr, de Guiscriff, frère de 
PinTe élè>-e de MnthémaliquC$ Elémentaires, et 
Mlle 'Moniqur Ha111011, en l'éa)ise paroissiale de 
Guiscriff, le 26 décembre. 

- Pierre Le Pnllrc, de Lisieux, ooc1011 llève 
1958, et Mil• MarRII•rltc Cil/no, en l'l&lisc Saint· 
Patem de Vannes, le 27 décembre. 

- Mlle Mari~Titir~se Gulvel, (ille de M. Jemr 
G11lvtl, professeur ou Ukès, ct M. ;~, Purot, en 
l'la)ise paroissiale de Ke.feunteun, le 30 décembre. 

- RoRor Bat/ou, de Salnt-Guénolt, ancien él~vc 
1954 et Ml/r Marit Amret, en 1'6ulise pnrolssia lo do 
Keri~y .. Penmnrc'h. le 3 jnnvier. 

Décès. 
- R. P. Fro11rols Tmtttty, de Bllnnnlec, nncien 

tl~ve, 11 K nsnma (Rhodésie), le 28 juin. 
- Jacqllt!$ Piremrou, 20 ons, de Quimper, nocien 

élève 1952-59, et s~ mère, née Francin• Boissei, 
46 uns, décédé$ llccldentellemcnt près de Pont· 
l'Abbé, le 2A aoOt. 

Frhe de Louis, nneicn élève 1949-1955, notre 
c:tmnrade fut é~ve nu Ukès pend:rnt aept ans. Entré 
en S ixième Moderne le 22 S<'ptcmbro 1952, il nous 
quitLU en juillet 1959, de la Seconde Technique 
Jndustrielle, muni du C.A.P. de Dessinateur. Il fni­
snit son service miHtniro d~n.• l'Armée de l'Air, nu 
Centre cie Contr&lc et cie D6teetio11 ;Je Bron, duns 
le Rh011e, qunnd, nu cours d'une llCt'mission de huit 
jours, Il fut victime, le 24 noOt, d'un nccident de 
circul:tt ion o•ax environ~ de Kervéléenn, à six kilo-

LE LIKËS 

mètres de Pont-l' Abbé. Au moment où son scooter 
voulait doubler une camionnette, il fut surpris par 
un camion venant en KI\S inverse. Moncllcment 
blessés - lui et sn mère, -111i nvnit pris pince sur 
le siè~:e arrière du scooter - ils de•·aient décéder peu 
après à l'Hôtel-Dieu de Pont-l'Abbé. 

Aux obsèquC$ célébrées en l'église de Loemnri:l, on 
remnrquait dans la nombreuse assistanoe une impor· 
tonte déléplion do scouts, particulibcmcnt ceux de 
ln 6• Quimper. troupe l la ;réntion de laque.lle Jllc­
ques Pérennou avait eonsneré le meilleur de ses 
talents et de SC$ loisirs. 

- M. Lorris Flochlay, 4S ans, frùe du C. F. 
Albert, 311Cien professeur du Likès, l Qtaimper, e:n 
aoOL 

- M . Jean Nidi/ec, nncien concierae du Likès, 
à Quimper, le ;!.3 septembre. 

F ils de M. J ean Nédélec, Qui fut longtemps 
~mploy~ au Likès, époux de Mme Marie Néd~ec. elle­
meme actuellement employée uu lliès, M . Jean 
Nitlfl~c. devenu infirme l ln s uite d'un occident de 
circulntiM, fut eoncierae nu Llkès dc 1940 a l9SO, 
succédant à ce poste à M. Noël G raonec. U remplit 
ces fonctions avec beaucoup de dévouement ct une 
totale djserétion : cette qualité fut essentielle nu cours 
de ln guerre oil tant de proCesseurs du L llcès se 
trouvnient en situation bien pnr·ticulière l 1'6anrd de 
l'occupant allemand. 

- Le comre-.mtiral Louis Le Floc'lt, o.ncien élève 
1900-1906, à Crozon, le IS septembre. 

- M. Pascal Mot<rraln, 60 uns, pere de Jostplr 
(Mathémat.iques Elémenlllires) et parent du C. F. 
Alaiu Mourrai11 (1921), professeur ou lliès, li l'oui· 
ao:w:c:, le 30 septembre. 

- Mme Loure/li Cosquer, 63 ans, IIKre de leau, 
Louis et Robert, anciens Elèvcs, ct 11'\nd·mère de 
Jacques (Quatrième Moderne 1) el Inn-Reni Co:r> 
qtter (Seconde Moderne), l Coroy, le 1•• octobre. 

- L.~ vand-m~re de P/rlllppr Bilee (Cinqu~me 
Moderne 2}, le 6 octobre. 

- M. Codkm, grand-père de Ronan Cod/011 
(Sixiême Moderne 2), l Locronan, le 21 octobre. 

- Mme >'C'ttve A.llgtute Fouillard, 66 nns, mère 
de Josep/1, Edo11ard et Cloud•, oncieJis tlèves, à 
Lnndivisi:lu, le 23 octobre. 

- La pund-mèrc de Roger Gu.-llec (Premjère 
Industrielle), le 25 octobre. 

- Le 11rand-pè.re de Frattçois Noe (Trois~me 
Technique Spéciale), A Bannalec, le 29 novembre. 

- Mme Billon, srand-mère de Alain (Six~me Cltu­
sique 1) et de Reué Lova1tnn (Trois~mc Moderne 1), 
à Lot.:ronao, en novembre... 

- Le grand-père de leau-Pierre Hu/eau (Cin­
quième Technique 2), il Crozon, le 6 décembre. 

- Ln marraine du C. F. Do11ntlm·Liou, pro· 
Ces~ur au Ll'k~s. ~ Plouider, le 8 no•embre. 

- Ln srand-mère de Hem/ Ootllu~s (Tro isl~me 
Technique), le 9 novembre. 

- M. Gérard, père de M. Alaitr Girard, sur­
ventant nu Ukès, à Lanvollon, le U novembre. 

- M. Pierre Cl~risllm, &rand-père de Yv~.r Le 
Sowc (Seconde TechniQue 1), 1t Guis<:rHT, le 29 
novembre. 

- M. Corte/, père de Alain (Cioqu~me Mo­
deme 2), à Lorient, le 9 Décembre. 

- Mm• Tanguy, S«ur du T. C. Frire A11g11.1tt 
Le Person, professeur ou Ulcès, A Brest, le 14 dl· 
ccmbre. 

- M. Ptmtlt!r, père du T. C. F. Dlvltlm·Htnrl Cl 
du T. C. F. Lotti:r Pamgkr, anciens prOCC$5eurs du 
Likès, à Saint-Malo, le 16 décembr~. 

- Ln grand-mhe de M. l ean· Claud• Car/ou, 
ancien t~e 1961 et pro{C$SCUf au Lilès, l Quim­
per, le 21 décembre. 

- Mme Pierre Dan/ou, 81 ons, mère d1 /tort , 
ancien élève, 11 Quimper, le 22 décembre. 

- 1=• Pouliq11m, 38 ans. ancien élbe 1933-1941, 
l Landerneau, le 27 décembre. 

Bcnu-(r~re de Jen11 Kubrat (anckn t~vc 1946-
1950) cousin de M. A~tdr' lnquel {professeur nu 
Ukès' et nocien élève 1936-39), notre camarade était 
commerçant en grains ou 64, rue de la Fontaine 
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Blanche à Landerneau. Victime d'une bémotrllgie, les 
soins npproprils ne purent lui être donnés ll$SeZ t6L 
Entr6 en clinique l 7 heur~. il devait mourir A 
midi. Auparav~nt., il puis:t dons une bonne confes­
sion et dans les semiments chr~Liem de son éduca­
tion likésienne le courage d'oftrir à Dieu le saerifioe 
de $0 vie, en pleine force <k l'fige. 

- M. So/mïn, Ctllnd;>ère de Claud~ Camot (Six~ 
n1e Moderne 2), l Bann:tlec, Je 4 janvier. 

- M. lAttis HtJSColt, 53 ans, professeur techni­
que adjoint l l'atelier d'ajustage du Ukès, ù Quim· 
per, le S janvier. . 

M l.ou~ Hn.o;coët aimait les enfants ; les qwuu 
en cc dibut d'année scol:ûre lui fut ~nible. Cepen­
dnnt, 1• fntiauo nnorm•le cnusée par la mnlndle qui 
devait le terrns.çer deux mois plus tard, lui lit cesser 
10 111 travail, Rn octobre. Quand , dans l'après-midi du 
5 janvier, le téléphone nous annooça. son décès, oc 
rut une stupeur générnle au L ikès, pnrtleul ièrcmcnt 
pnrmi SC$ él~ves et ses collègues de l'oteller d'oius· 
tnae. 

Les aînés le connaissaient ponr Sll competence 
profeso;ionnelle, son dévouement. Les jeunes consta­
tnient vite que cene renommée n'était pas surfaite. 
Quant AliX moins doués, ils étAient l 'objet d'une 
attention toute spécinle, de fréque.•ts c couP' de 
mnin • ; sOrs de n'~tre pns rebutés, 115 nbusnient 
m!me p~rfois de son obligeance, en vue d 'une meil­
leure note aux examens. c La diplomatie est de tous 
Oges », ne manquait pas de dire M. Hnscoët ~ ses 
eollèçul:!'. 

Après 17 nnn61:!' passées nu :oervice de ln Mnrinc 
Nntfonnle - qu'il ovait quittée n•·ec le grade de 
Moilrt!-Mécnnicien - M. Louis H ascoët s'est déo 
vo u6 16 ans durant auprès des jeunes de l'o.lelier 
d'ajustn:;.e. Ln mort nous le rapproche; sn !ot~~be 
$'nbrite A l'omhre de nos murs, au cimetière Saint· 
Loui\. 

t e Lîkès tout entier, mois panicuJjèremcnt ln 
Section Techniqoe reconnaissante, exprime l sa 
famille éplotée sn douloureuse symp:~thie et lui pr6-
sente ses chrétiennes condolé:tnces. 

- Mnrt Thoi!ron, 1S ans, épouse de Jos•plr (1900) 
et mère de Patti (1930), 6 Riec-sur-~lon, le 8 j:uwier. 

- M. Yva Le Bail, SI ans, de Landeleau, père de 
Jean-François (1955) et Y ves (1955), à D:unm:utin-œ­
Go<!le (~nc-et-Mllme), le 24 janvier. 

- Jn11 • Plrl/lppe Cot,sson, 21 ans, de Quimper, 
nnelen tlhe, mon pour Jo Franoe en Alaérie le 29 
janvier. 

Notre comnradc nvait fait un séjour de deUJt nns au 
L ikès, en Sixième Modcmc 1951·52 el Cinquième Mo­
derne 1952-SJ. 

Ena316 volontaire, il élnlt mnréelanl-des-IOI:i~ dons un 
réaiment d'nrtillerie. U a trouv6 la mon nu cours 
d'une oplrntion d:ms le dj~ Taouchcril (Sud· 
Constantinois). 

INTERLOCK 

• COTON RHOVYLON 
LA liiARQIJJll D B QIJALIT!e 



Un grand éducateur 
de la 
Rhodésie du Nord · 

Le R. P. 
·François TANGUY. 

ancien. élève du likès 

Fort Rosebery, et, au bout d'un an, i ut mis 
en charlr.! de Chllonga jusqu'on 1925, ou U 
alla Cil cong~. 

D~slgn6 li son r·otour. en 1926. comme supé­
rieur de ChUubu la, Il n'y travailla quo quelques 
mots ; Il se rendit ensuite à Rosa ob 'U'ne Ecole 
Nor male de Maltees venait just~ de s'ouvrir. 
Les œuvres d'éducation, à. l'époqun, étalent très 
modestes ; Il n'y avait d'écoles que dans les 
chers-lieu do )lllsston seulement : tes C!lté­
chlstes ou l~s Evangéllstes tà.ohalenl d'y ensei­
gner les premiers rudiments, Tout eliort allait 

li. éva.ngéUser le peuple et ll établir un con\aot 
o.vco la population. Le gouvernement britanni­
que ponsa alqrs, eL Lrès justement, quo le 
temps élali venu d'établir quelqu,es véritables 
6coiPs. Parmi ceux .qui firent le plus pour lllii­
ccr l'education dans la· province du , Nord,. deux 
noms méritaient d'être mentionnés au-dessus 
de l\)US l'IlS autres, car tls ont trnvalll é sans 
:•eJO.ohe et tout le progrès initial leur est dO : 
M. Douglas Mlllcr. qul devint plus \at•d Direc­
teur de l'Education en Bechuanaland ct autres 
p laces, et le Père François Tanguy. Pour ce 
qui eon()Srne les écoles des Pères Blancs. ce 
dernier ouvrit la plupnrt d'entre elles au début, 
dans les trots évCohés do l'aolucl Nord ct los 
pro,'inoes de Lwaputa. H rorlllll tous les mat­
tres el 01 tout le tnvail admln1straur, prati­
quement seul pendant 20 ans : exploit surpre­
nant qul attir(l l'alLention et la reconnaissanoe 
du gouvernement brltnnnlque. En 1951, Il rOClc­
vnli Ill dlsllnotlon de O.S.Ill. (Order or Brltlsh 
Empire) ; (une telle déoorallon était déoernéoe 
C!l 1954 à un autre aneien ëlève du Ltkès, le 
Frère Cassien-Bernard (Louis Briga'nt , A. E. 
1898-1900), pour dévouement aux œuvres 
d 'Cduoation do Hong-Kong). 

En 19H, te P~ro Tanguy se rendit en Bre­
tagne prendr·e son second congé. Avant son 
départ, les maltees do l ' Ecot~ Normale qu'il 
avrut rondée et dirigée de nombreuses années, 
l'actuel ChltlmulnJiu, lut of!riNln~ une très belle 
hacbe royale avec manche d'Ivoire, honneur 
lrès rare mals rlobemcnt mt!rll<!. Lo Père 
'l:'angu~· rut ensuite ottargcl de l'Ecole des 
CaLéolùsies, autre branche de l'éducation chré­
ti~nne, ptus importante que celle des simples 
mnttres d'écoles. Durant cette période, Il 
nolteva la traduoUon des premiers livres de 
lee lure, dont une parUe n. étd . adoptée pour 
plusieurs autres tangues. La oolleoUon " Nkwas~ 
lll » est due pour une grande part à 'ses eliorts 
llllnùtés ; Il avait, en ertet, une vaste connais­
sance des coutumes ci du langage de Demba. 

11 y a quelques mols, le Père Tanguy tomba 
malad.e tin r cto'u:rnanl de Fort Rosebory ob li 
avait assisté à. la conséoraUon de S. El. Mgr 
Paillotn. Arrivé à. Lubushi le 26 juin, il décida 
de prondre quelques jours de Nlpos. Mals son 
étai enaplr(lni, n fut oontlult Il la ttà.te, te 
27 Juin, tl l'h()pllal européen de Kaso.ma ; Il y 
r·ond,il son à.me à Dieu le lendemain. Ses obsè­
ques euNlnt Heu à. Chllubula le 29 juin : l'évê­
que d' Aberdorn ohania la messe solennelle de 
!\equicm et l'évêque do K11snma donna l'absoute. 

Ces lignes ne sont évlctemment qu'uM brève 
esquisse du travo,!! accompli par co pionnier 
vraiment grand de l'é,ducaUon dans la Rhodésie 
du Nord. R. P. ETIENNE. 

w R. P. Tanguy naquit à Bannalec en jan­
vier :1 R8G. D fréquenta le Liklls pendant 
quelques années aux cnvirc>ns do :1900 ot c'est 
tou..Jout·s ave() reoon nalssan()6 qu'li parlait de sos 
anciens maUres, los Frères dos Bookls Cht·ê­
ucnnes. Il entra ohcz les Pères Blancs en :1907. 
Après quatre ans de formation èn Afrique du 
Nord, après ses études secondaires e\ deux an~ 
de phllosoplùo en Ft•anoc, Il !ut envoye! par ses 
Supérieurs il la Mission do Nyassa, comme on 
appelait alo1'8 ce pays. A l'époque, U n'y avait 
qu'un seul évaque catholique dans toute la 
régio n s'ét~ndant èntre le sud du IQ() Tanga­
nyka ct Chllomo, o(l la rivière Shire se jette 
dans le Z~mbl!se, au Mozambique. A présent, 
huit !!vêques s'y dévouent.. dont un Mrlcaln. 

A son arrivée, en Juin 1913, le Père Tanguy 
fut a ffecté à Chilongn, près de Mpika, ott il 
travail la deux ans: li fut alors rappelé il Cht­
lubuln pour prendre en oharge les Onnnces du 
Vlonr·tai Apostolique. En t 917. Il s'engagea pour 
le s~rvloo nùlltalre dans les Coroos britanniques 
en Est A!rloaJn. i\ 1:1\rmlsUoe, Il !ut désignü 
pour la Mission de Lubwe, dans le district de 
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Le · Contre~Amiral Louis ·LE FLOC'' H Les opérations de Royan, Grave et Oléron 
constituent pour la Marine ·franpaise un succès 
qui contribuera l son lustre. Il n'est que Justice 
d'en récompenser le principal artisan. 11 

Le 15 septembre 1 96 l, muni des sacrements 
de l'pgllse, esl d6cMé à Crozon, chez sa sœur. 
le Contre-Amiral Louis LE FLOCR, comman­
deur de la Légion d' Honneur. n avait détaill é 
dans cette revue, 0 11 décembre 195'7, tes princi­
pales étapes de sa vie de mo.rln. Nous reprenons 
les g rcmdes lignes de cet a•·Licle. 

De la Huillème, ou n en trait en septembre 
1899, h l:t Troisième Industrielle, notre cama­
rade à fréquenté le Llkès pendant six ans. La 
rerm~t.m·e de l'élabllsscmenL en 1906, b. la su ite 
des lois contre l es Congrégations, te conduisit 
à l'Er.ole de La C•·olx-Rouge do L~mbézellco. 

A dix- huit ans, en 1 91J, il s'engageait comme 
matelot-Nève mécanicien, major de prQmotlon. 
En 1917. étan t maUro mécanicien, Il entrait b. 
l'Ecole Navale, changeant ainsi de spécialité, 
pour étr~ sur ' le pont. Pendant tre!1.e ans, Il 
commanda surtout des sous-mar ins. En 1938, 
fi !! La il, Capitaine de Frégate. · 

En mars 1940, basé en Angleterre, Il re9ut 
un commondeme•lt du grade supérieur pour 
aller an Mer du Nord. Le 3 juin, Il quiLL!Ilt 
Dundee el gttgoait lè Maroc avec ses sous­
marins. ll retourna en Angleterre co mars 194A 
avec le grade de Capitaine de Vaisseau : le dé­
tmrquemen~ de juin se préparait. Ces derniè­
res op6rnllons lui vnlm·eol d'être olté è. l'ordre 
de la Division pa l' lo Vloe-ArnlraJ Lemonnier, 
Chef d ' Etat-Major Général · de la Marine, dans 
les termes suivants : · 

« Lo Capitaine de Vaisseau Le Floc'h Louis­
Corentin, par son action sur le personnel, et 
par sa ténacité, a oont.rlbué au suocéa de l'opé­
ration de sabordage du c Courbet " le long des 
côtes de Normandie, les 6-10 Juin 1944. 

cette citation comporte l'attribution de la 
Croix de ,Guerre avec Etoile d'Argent. • 

En noi'll, Il cnl.rniL en Bret.agne pour la Libé­
ration , le 6 à Cancale, puis à Vannes. 

Se~ r csp(lnsabfUl6s furent alors les suiyantes: 

- · liaison avoo l'Etat-MaJ<•r GE!néraJ do la 
Mnrlne fran')alsc ct tes ,Etals-Ma.) ors alités pour 
la pa rllolpaUon « Marine • aux opérations de 
Royan, Grave et Oléron ; 

- r eprésnn taLton de l'Amiral Rue auprès . du 
Of1lat\l\omenL d'Armée de l'Atlantique ; 

- .·cor•~tllul lo n el oommnndcmenL du Déta­
chement de llnlsoo entre D.A.A.'r.L. et F.N.T,.JJ'.; 

- pr,;parai.Jon et direction personnelle des 
npérations de dtllJMquement dans 1'1le d'Oléron. 

Dalls ~on rapport spéolo.l pour sa proposiUon 
au A't'ade de r.ontr a-i\mlral, le Oénéral de Corps 
d' At·m~c de Lormlnat déclara : 

c Le Commandant Le Floc'h a rema~quabl e­

mP.nt réussi ces différentes tAches. Doué d'un 
orandl bon acne maritime tràs 

1 
sor, Il a à tout 

moment conseillé judicieusement le commande-

1 ft1..{Jfl..Î~tte~Ûe TéL 2·44 
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ment terrestre. D'un oaraotèro ferme et décld6, 
il a su prendre ou Inspirer des décisions pufols 
délicates. 

11 a beaucoup fait pour la bonne participation 
de la Force Novale française aux atrair~s de la 
Gironde et d'Oléron. Il est l'artisan d6clslf du 
succès du débarquement d'Oléron, CIIJ' sans son 
action à la fois énergique, prudente et . avisée, 
il aurait été Impossible de surmonte.. les diffi· 
Cuités d'Ordre maritime qui Se présentaient. Il 
a fallu prendre des r isques, faire des tours de 
force ; le Commandant Le Floc'h a pris la res­
ponsabilité des uns et actionné les autres. 

TH E: W HITI!: 

Le oontrc-amlraJ Louis Le Floc'h s'était 
fixé Il Casabianca. PQUr jouir de sa retraite. En 
été 1960, il prit un Jlouvcau contaoL avec le 
Llltès, au cours d'une longue visite qu'tl nous 
Ot, :~ccompngné de son pctl t.-fils Gérard, élève 
1\ I'Jnslllutlon De La SaJ io de Casablanca. 

.Nous ne saUl·lons mleux conclure qu'en re­
prenant ses propres paroles : c Ces prtsclsions 
sur ma carrièr e feront plaisir, je l' espère, à. 
mes vieux oe~maradcs du Llkès : je pense 
qu'elles !ont hnnncur tl !'~cole où jo commen­
çais mes é ludes ct que, de plus, elles sonl de 
naLtn'c 1\ encourager les jeunes d'aujourd'hui. ,. 

CITATION FOR THE LEGION OF MERIT 
Degree of OOlcer 

1 

Captaln Louis Corentin Le Flpch, French Navy, 
as Chlèf of the 'Na,val Eiaison Detachmen~ with Mmy 
Detachment of the AllantJc, from November 1944 to 
May 1945 1n France, utllizing his thorough und~r­
standing of the problems involved in modern naval 
warfare, handled ali naval aspects of the operat,lo.ns 

r 
against Oleron Island til an outstanding manner. His 
super lor skill and metictilous a.t t e nt i ·on to thè o.ll 

. 1 rn po l'tan l qetalls incidént to the operation made 

f
. possible lts complete s ub ce S·S with a minimum of 

lasses·. Workihg with naval eletnents co m p 1 ete 1 y 
· inexperienced l..h landing, technique and which had had 

only the briefe.st tr~ing, Captain Le Floch mad e 
·ex c e 11 en t use of every me arts· at his disposal and 
ha.ndled the difflcult operAtion with smoothness _and 
perteq,t coordination. -~·· 

Cttotlon amôricohJO s1gr;t6o d" Pr6sl4ont du E_tot-UniJ Harry Truman. 

TOUS IMPRIMÉS TYPO -OFFSET 
FOURNITURES I)E BURE4U 
POUR MACHJ.NE.S A ÉCRIRE a la ~onne maiSon 
= DUPLICATEURS = • :•% · % \ ss:s $$ • S % 
REGISTRES ET CLASSEMENT 

ELITE CLAUSE 
7, Rue du Guéodet , QUIMPER - Tél. 7.15 

~ 

Looef .• Larve/ 
~ ......... "''"'" ,;.,;,.,_ 

CHEMISERIE BONNETERIE 

Zl. rei do CbaJea~·Roup - OUIMPBB 
TilL. , •••• 

1 
Dt!manàu notrë Catalogue Gi.ntral 

LAINES DU PINGOUIN 
MACHINES A TRICOTtR 

Chaussettes STEMM 



22 

Réunion du Bureau de !'·Amicale 
et de l'A. P. E. L. 

Les membres du Bureau, ftdèles à la tradition, 
se sont réunis le 30 décembre, pour présenter 
les vœux de l'Amicale à s. E. Mgl' Fauve! , 
évêque do Quimper, à son auxiliaire, s. E. Mgr 
Favé, au o. F. Directeur et à tout le L lkès. 

Auparavant, un échange do vues d'une heure 
entre les responsables de l'Amicale et do 
I'A.P.E.L. permit de ftxer les grandes d.ates des 
fêtes scolaires 1962. L 'Assemblée Générale de 
l'Amical(\ se fera l e dimanche des Rameaux 
16 avril, on l'absence des élhos mais avec la 
partlclpntlon des Amlcalfstes Etudian ts. L a 
Fête des Parents est ftxéo au dimanche 13 mal. 
L'horaire de ce& fêtes, non précisé, ressemblera 
fort aux horaires des lmnées précédentes. Les 
Cercles de Parents s'échelonneront suivant l e 
prOQI'amme suivant : 21 janvie,r (Seconde Dl­
vision) ; 25 février (Troisième Division) ; 4 
mars (Quatrième Di vision) ; 11 mars (Cin­
quième Division) ; 1 " avril (Sixième Di vision). 

Une invitation pressante est adressée aux 
Amioalistes de participer au second congrès 
NationAl de la Fodération Franoaise des Ami­
cale.s dos '=rores, c1ui se tiendra à Angers les 
11, 12 et 13 mal 1962. 

Etaient présents : 

AMICALE : MM. Jean Goulffès, Président ; 
Jean Damian, Vico - Président ; 
Mnurloe Cadio, Soorêtniro ; Hervé 
Le F loc'h ; Guy Foucher ; Jean 
Hénnff ; Joseph Marchalot ; Hip­
polyte Pérodeau ; Henri Rannou. 

S'étaient excusés : MM. Yvo,s Le crech, 
Robert Le Du, André Qullloo. 

A.P.E.L. : NI< Jean BonLhonneau, Pr ésident ; 
Mme Catto : M. Coëffio : M. Maurice 
Cadic. 

NOUVE.LLES ADHÉSIONS 

1961 .. Allordfn Dominique, H.L.M. 8, 9, CrooJ.-oOr .. PJou:~, 
Ergu,·Armol, Quimper. 

1961 • A llioux l aie, 1, ploc.e dos llcor, Vonnas (Mor­
bihan) - 5 1, rue Joochim-Du BoJiay, Anocrs 
(Moine-<>t·Loire). 

1961 .. Allioux Pouf, 52, rue MorOchoi·Fodl, Lorient 
(Mortllhon) - T.MA. 1, Lyc6e T<Chnique, 10, 
ruo Fronklln-Roosovoll, Reims (Marne). 

1961 - Béréhouc Jcon·Cioudo, 16, ruo Kc .... EJite, Penhors, 
Quimper. - El~ve, Motr. 3598 T. 61 123• Série , 
12 C., C.E. Rochefort (Charente). 

1954 Copftoino Fronsois, Coot-Squôriou, Qu-é mé n4vcn . 
1961 - Co riou Joon·Cioude, 11, routa do Pont·I'Abb6, 

Pcnho ,., Quimper. - Le Llkhs, Quimper. 
1961 .. l o Corre J c:an-L·ou1t, l'r4:ois-Vron, Saint·Evorz.ec. 

- Le Likb, Q<drnper. 
1961 • Coodou Gu:y~ 7, rue de Oouorncne~, Quimper. 
1961 - OI!!Jecourt Frons-ols· Xo•icr, • 18, ruo Le D~o.n, 

Qulm~H>r. 

1961 Lo D6ventt c G6rord, 27, ruo dot Trois Frôret Lo 
Bcuord, Lanester (Morbihan). - Chez Mme 
Jos•et, 15, rue Pierr.,..A,mys, Renno>S (llle...,t-V.), 

1961 Donn.otd Jeon .. Pierrc et More, 55, rue Poulic­
AI·l.or, Bl'e'St . 

1961 Lo Or~u Jacques, Boulongorio, 5oJnt·Pion o, 
Pcnmorc'h. 

1961 Ezanno YvM, Rosnuokl, Cornac (Morbihan). 
1961 - Le Fé Daniel, 1, quoi Cornot, Concomeau. 

34.945 T. 61 C•• 7, Section l "' Bis, C.F.M., 
Hourtin-Monna (Gironde!). 

LE LIKËS 

1961 .. Fic:hou Jacques, rue Chorles _.Gounod, Kerfeun­
teun, Quimper. - Ecole St· Jeon·Boptiste-de·la· 
Salle, Kerplouz, Auray (Mbrbihon). 

1961 - Lo Roc' h louit, Korbot, Ploz.4vet. - Chez Mme 
Abiven, 5 1, ruo Moulllon, Brest. 

1961 • Le Go li Marce l, route de Pont·l' Abb6, Plozêvet . 
1961 - Gonocboud Dominique, 13, rue de la Hovone:, 

So..int·Nczoire (Loire.·Atlontiquc). 
1961 - Gonochoud Jea-n-Luc, même adresse.. 
1961 - Gauthier Yves, Lo Croix-N euve, Ques tembert 

(Morbi~on). 
1961 • GeUn Micho!, Korv4noc, Pl6gul<lft (C6tos·du· 

Nord). - · Le Ukb, Quimper. 
1961 - Le Gooront Jeon-Chorles, 6, rue Vauban, Con­

cameou. - 90, rue St·Hélle r, Remes (1 ,-et-V.). 
1961 - Gouiffès Joon-Yve:s, 14, boulevard de Kerguék!n, 

Quimper, - Ewle Technique du Socro~ur, 
rue do Gonbve, Saint-Brieuc (C6t<>t-du-Nord) . 

1961 .. Lo Grand Joon·-Midlel, 36 bit, rue La Fontaine, 
Ergué-~rmaf, Quimpc:r. - Pe-Ht-S'mlnolro, K&. 
roudreo, Sre$1, 

1961 .. Gué guen Joël, Loroon, Pouldreuzic. - Le Likè-1, 
Qulmjl<>r. • 

1960 - l e G.uUiou Michel, 68, ovcnuo de Korgoot-or··Loa., 
Ervu4·Armcl, Quimp<>r. - Télôtyplste, S. P. 
88.066, A.F,N. 

1961 Ha'1.eYis Roger, 121, rouh! de Conlêau, Von.nes 
(Morbi han). - Ecole Technique St-Joscph, rue 
Johon-do·Bozvolon, Vennes. 

1934 Hervo Goorgoa, lonvolloy, Oinon (C.-du·N .). 

1961 - lquel Jeon·Paul, Kerflgoard, Melgven. - 24, 
avenue do I'Eperonnl~re, Nantes (loiro·Atl.). 

1961 - JaHrès François, Garage do l'Odet, Quimper. -
Lyçée de Kêric:hcn, Brœt. 

1961 • Jooucn Yvos, 11 , rue Morx .. oormoy, Etgué-AtmeJ, 
Quimper. - Promotion 38, Cloue 1, BOtlmont 
T 4, B.E. 722, Sointos (Charcnta-Maritime). 

1961 - L.e Jonc.our Miche.l, Hôtel d es Poste-s, Douame· 
nez.. - 1 1, boulevard Clémet'Keou, Rennes 
(IIICH>t.Vilaine). 

1961 • Jo~nnic Mourico, 8, rua E. 8urgoutt, Vonnas 
(Morbihon). - 3 bis, n.oo Goorvos-Duharnel, 
R~nnos (lllo-ct-VIIoine). 

1961 - Kë:rave c Albert, KeJgorodec, Guiler·svr-Goyen. -
J. 27, E.N.M. EDF, Le PéroJUère , Soinf· Piefre­
Lo-Palud (Rhône). 

1961 • Kersvof Afaxis_, Bourg, Pouldrou-xk. - EooJo Su· 
pirlevrc dos Sdonce~ Commorclotes, 8, rve 
Morlot-dct· la·Bovloyo, Angers (Molow-el·lolro). 

1961 ... Leliêvre Yves, N e du Gros Venou,, l e Loroux .. 
Botte reau (Loire-Atlantique). - t 7, rue Chol'fes· 
Monselct, Nanteo (Lolrc-AtlonliQU<!). 

1961 - L-e-mosson Jeon·Luc, Sociôt6 Gé.néroiG, 2, rue du 
Porc, Quimpe r. 

1955 .. Lucos Joan- Yves, 11, ruo dot Roguolros, Qulm .. 
po.r. - Elève-Gendorme, 2• Ct•, 2• Section, 
Chatellerault (V.enne). 

1961 • Mahé René, route. de Soint·Colombon, Comoc 
(Morbihan). - Le Likè•, Quimper, 

1960 ... Mohé-o Guy, Pointe de l ' Armof', Léz,or-drievx 
(C6to .. du-Nord). 

1959 ... Mohéo He nri, mime odroua. 
1961 • LA Maing Pie-ru~, 25, rve Ooniclle-Cosonovo, 

Lanester (Morbihon). - Promotion 39, Ooue 6, 
Basa Ecole 722, Sainte~ (Charente-Maritime). 

1958 - Montfort Henri, Immeuble 7, avenue ChorJes-. 

1961 

1961 

1961 

1961 

1961 

1961 

1961 

1961 

1961 

1961 

Gou-nod, Ke rfeuntoun, Quimper. 

Povoc Raymond, Ponv6no~ Ptuguffon. - Cit6 
d"" Etudiants, 20, rue St-Hétler, Re.nnes (l.·et-V.). 

- Le Pomp Jean.Ciauda, ave nu-e Jocqucs.<fe-Thô­
a.oc, Stc·Morine, Combrit. 

- Le Pesqucr DonieJ, 23, ru.o de Strasbourg, Va"'"' 
n.. (Morbihan). 

• Lo Plchon Joon·Piorro, Korlobour, Guiscriff CMor· 
bihon).- 10, rue Lafo.,d, Ronnos (l llo-et-VIIalno). 

• Prigent Alain, 15, rua Ene.fréron, Quimper. 

- Robord Je:on·Picmt, 138, avenue du Génêrol-de­
GauUc, Pomic·het (Loiro·Atlontlque). 

.. R09er Edmond, 15, rue Goribold1, Salnt·Mour 
($oino). - Choz M. e t Mme Dorin , 58, ruo 
Emile-Zola, Vandœuvro por Nancy (M.-et-M.). 

• Rolland Miche l, 11 bis, o•enue du Lieutenant· 
Chaput, Nantes (loire--Atlantique). 

- Roussel Jean, Ke mctulerc'h, Plovan. - le Ukès, 
Quimper. • 

- Lo Roux Jco-n·-.Aiofn, 16, fmposse d o I"Odot, 
Quimper, - &olo clos Mlu)ons, Sorz<>Ou (Mort..). 

1961 • Scavlncr Donlel, Kvrgroë5, Moë-tan-sur-Mer. 

1961 • Le ToUcc Roland, rue Soint·Sébosticn, Hizon, 
Pont·Aven. - Le Ukès, Quimper. 

1923 .. LAt Tontor Plono, 1$, C1té Honry, Porls , 19t. 
1961 - Thom6 Alain, p&oco du Vorquu. Qulboron (Mor-­

bihan) . ..,.. E.N.M.M., 38, NC Joscph-Bioncl>ort, 
Nontcs (Loire-Atlantique). 

1961 - Troourouder Jec:n·Poul, 1, rue Montboreil, Guln­
gomp (Côtes-du-Nord) . 

1961 • Trêbeden Cf.oudo., Kervorz:ot, Pommerit-.Joudy 
(C6tcs-<lu·Nonl).- Chu Mmo Sorl, 23, lmpooso 
du Chcmp do la Vlgno, Rames (llla-ot-Vilalnct). 

1961 - Oe Tr6gfodô Jacquu, 12, quoi do t"Odet, Quim, .. 
pcr. - 33, rue do Bcoune, Ports, 7•. 

• •• 

CHANGEMENT D'ADRESSE 

Anciens Elèves 

194$ .. Abomou Armand, lngdniaur, l • Robion, Angou .. 
leme (Choronto). 

1958 - Borgoln Hube rt, E.C.Q. -- E.N..M.M., rue de &o 
Victoire, Soint-Molo '(ll lc~t·Viloine). 

19S7 - Bariou Guy, Moi-son des Ingé-nieurs Arts et 
Métiert, Cité Univorsitoiro, Pori.s, 14•. 

1955 - C«>orol l o Boe Alain, E.M.A.A., Jor Buroov, 
2A, boulc·vord VIctor, P0ds, 15'. 

1935 - Abbé Laurs Bideou, Aumônier des Lycéos, QuJm .. 
pcr. 

1950 • Le Bihan Pierre, 6 bi•, rue I.e Déon, Quim~H>r• 
1951 - L-e Boédoc Jean, ) (Ir étage, J'tcrin, rue Saint .. 

Mothh~u; QuimJH~~r. 
1942 Oolnol Piorro~Corontin, 8 , avc:nuo Pormontlor, Lo 

Voronno St-HIIolro (Solno). 
1961 Bompas Jocqu .. , MathématiQues Supérieuret, 

Lycie Clémenceou, Nantes (Loire·Aflontlque). 
1 961 • L~ Borgne Alain, Agri-Agro 1, Lycée Rennes (Ille· 

ct-Vilaine), 
19$4 Lo Boru 84mord, lng6niour 3• Ctano, I.C.T .M./ 

A.LA.T., 1, place St·Thomas d'Aqun, Paris, 7•. 
1956 Bouer François, Odot, Ergui--Gobôric (fin1st'èn~). 

1936 BouguC!n Jean (frère), Ecolo Lo Croix.Rouge, 94, 
rue Robespierre, Brest (Finistère). 

1957 Bourhis Jeon·Roger, 70, boulevard Joeaua.-Cor­
tior, Rennes (lllo-ct-VIIalne). 



1959 • Morô<hol ..... Logis Lo Bros PiorN, S. P. 89.616, 
AFN. 

19« • la Bris Claude, 114, route do Pont· I' AbW, Pe n­
han, Qulmpor, 

1960 Le Bris Guy, 51, rue Inke rman, Bron . 
194l Le Bris Y•H, 2., rue da Douves, Redon (ur ... ct .. 

Viloin.e). 
1954 Le Bn>Jo l éon, 3• UA.f. - E.T.N. - B.E. 709, 

Coonoc·Air (Choronte). 
1953 .. 8urban Hilaire, place St .. Hicol~s, J ouolin (Mor .. 

bihon). 

195) • Cod~ilk> Refté, 21 , tve Gost, Hftdreh...Grof­
fenstodon (Bos-Rhin). 

1932 .. Couriout Pie rré, ruo du Clos Gourmand, Cr,cy· 
sur-Sorre (Altno). 

1955 • Coporol Colvn Jeon, S P. 86.723, AFN. 
1951 • Corodo Ed mond, Rétldonce lntomotianole des 

Etudionts, 36, avenue de 1o o.v,s.ion Lelert, 
Chombre 418, Cochon (Seine ). 

1950 .. Caro Armand, ln_g6nlour ECAM, Odet , Erguô .. 
Gobi! rie. 

19l9 • Lleut-nt Com Henri, 211" R.T.M.fC.CA.S., 
C-..ne /wbry, Bour-g...,..Bres$6 (A1n). 

1952 - Chocot Morcol, P.C. 8oM Servlcos Techniques, 
92• brigade de Bombardement, Mérignac-Air 
(Gironde). 

19S1 .. AbW. Yves l e Cle ch, Vicoir .. lnstitutevr, Eco le 
Llbro, Pont..Aven (Fir.Jstiro). 

1960 - Coignec Hervé, E.O.M., Ecolo Na1ianolo de 
Marine Morc:honde, route du Cop, Le HoYre 
Ste-AdrOSS6 (Seln e·Marllime). 

1960 • Coti-et JocqVM., COMme Mortrou, lOt C 1•, 
Rockefort (Chorente-Moritime). 

195) - Uouten.,l CoHobe r Ch ristlon, E.S.M., Coëtqui­
dan (Morbihan). 

19$6 • CoUober J• on, 24, rue Amlroi .. Courbot, lorlont 
(Morblhofl). 

19Sl • Comec Guy, Agent des, lnstollotlons P. et T ., 
Mo<ange (Moselle). 

1959 - Comcc J••"·Yvos, Ecole de la Pirollière, Salnt­
Pierro-Lo-Palud (Rh6no). 

1960 - Cornee '••1, Juv6not, K•rour, Saint-Avé, prbs 
Vannes (Morbihan). 

1947 .. Daniel Charlet, lnsped eor des T'féc.ommunic.o· 
tions, Boticoop N• 129, rve d ctt Coqver.cots, 
l-a Roch.,.-tur-Yon (Vendée). 

1939 - Oonlé low Hervé (frire), Olre<towr Ecole L.o Crol• · 
Rouge, 9-4, ru• Robe ..,,_,,., Bm t (Flrûft. re). 

t 9S7 ... OouC* Poul, Clot Soint....Joseph, rue Solo ri, Aix ... 
e n··Pto•e:nc.e (Bouchot-odu-Rhôno). 

1947 .. DoUcy Poul, Citë des Mouettes, PenhorS, Quim­
per. 

1961 - Donal R•M, chez M. et Mme Bodin, 47, boule· 
vord do la Duch .... Anne, Rennes (1..-t-V.). 

19ll • Oonnord P1erre, SS, rue r ouflc .. Af..&.o r, l rtlt 
(Finlotè,.). 

1945 - Le Du Robert1 Sous~Directeur de to Caisse R6· 
gionole dt Crédit Agricole Mutuol de lo Girondo, 
11, CourJ de Verdun, lordeaux (Gironde). 

1957 • Eyroud Morc:tl, 2 t e r, boulevard FronsoU..Dt lo)f, 
Solnt..Cho.,.nd ( loiro). 

1961 • folquero Oonicl, 89, boulevord Jacqt.oe$.cortier, 
Rennel (11~-Yiloine). 

1961 - fé<hnt Jeo,.•Poul, cn.z Mme Labort, 75, rue 
Bloncho, Ports, 9'. 

1925 • Abbô Jtte~n Fountuun, Re c:tour, LOiltonlf. 
1960 - Le floc'h Joon, 10~, rue Salnt· H"ie<, Ronneo 

(llle-et-VIIa~no). 
1960 - Le f loc'h louis, lngbûeur ECAM, 5, rue Rauget­

~-l'lsle, Montceou-lft.Mi,_ (So6ne-et-Loiro). 
19 61 • Lo Floch Rcnô, E.O.A., frw Sec-fion, 2f C ••, 

l•• Botalllcrv ESMIA Saint-Cyr, Coéftquldon 
(Morbihan). 

19 59 • Le f lo<'h VIncent, Cité Uniw,.ltolro, 9~, bou· 
levord de SéviQné, R.,.._ (1.-et-V.). 

1958 - Le fort Gilbert, 21, rue des Postos, Ufle (Nord). 
1954 - fouchor Georges, Cit6 des Eludlonts, 94, bou­

levard M S6vlgn4, Rennes (1.-et-V.). 
194l • Fouillard ldouord, 1, rue l oul.t,..Po.stcur, Landl· 

vlslou (f lnl1ti ro). 
1951 • Fronût: Jeon .. Pien e, Cité de Ke rvllien, Penhors, 

Quimp(!r. 
• 1937 .. Fronsois-Lourent A., 96, Grond .. Rue, Poimbou f 

(l ol ro- AIIontlquc). 

19S1 • Gou in Yves, 2, rue J- ph-N6dolloc, C:.rt.ol• 
( Flnlstb,.). 

1925 .. Gioux Ston.islos, villa • Dar El Bhor ., Lot 
Voilées, Plé neuf (Cbte.s...du-Nord). 

1957 .. Gonfdou Froaçois, rue des Montagnards, Audierne 
(Firust~ .. ,. 

19$4 ... Gonidou IteM, No db MOftt·ognorch, Avdieme 
(Finlstl,.). 

19.54 .. Gou6rou Pterre , 51, ruo Th4iodoro·Botrel, Solnt· 
Brieuc (ColteHu-Nord). 

1960 ... Gouiffès Fe.NlGnd, 7, rue Gilt)«t...(ietten, Tou­
louse f1iau1.Goronne). 

19S'7 ... Sec.ond-.Maltte Novlgoteur GouriOoue:a Pout, 
D.A.N. Bol-Ait, Ookor (SénéQa l). 

194 2 ... Gronnec R.oné, lng6nlou r A. et M., 9, rue Bor· 
bès, lssy-'"'-MouUneouK (SeiM). 

19.56 ... Grouhe' Jovph, Jngtinieal (CAM, Ecot. ~ 
riewe des Mole""· Rueli-Molmaison (S.-eH).). 
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Un nouveau chantier au Likès 

Vic:tlme dot d4mollueu rs et de lo pellotM~U: d6s lo mois d·'a oGt, le pNau do lo TroJJiime Division Hro ro.mplo" por 
doux ' 'otof do SoUes de Joux, surmont6t d o l'lntotnot dos Likétl•nJ of nés ( 1 00 c.hornbras lndi\fiduello1). 

1959 • Guégven Joseph, C.F.T.V., 7, chemin de Mont­
plolllr, Angors (Moine--et-loire). 

1951 - Guellec Jeon, lng6nleur Agronome, Génie Rural, 
Clt' Admlnlstrollve, L.ono-I .. Saulnler (Jura). 

1957 • Gulkho.r 1te rvé, b bord du • Cap-Blanc • , SA. 
GA., 1, ploce ~ la Modelefno, Rouen (S.-M.). 

19S4 • le GulUou Jcon·Ret'lé, l ng~nieur, Ty.NcSvex­
Kerdonlel, PlogostoJ..St..cittrmoin. 

1960 - Gufllow Yves, Fov-r M l'lngfnieur, ~. boule­
vord d'A"""'1, Slroabouro (Bos-Min). 

1955 • Gulvo rc:'h Yvas, 6 , rvt hrdlnond·Lonc.len, Car­
holx. 

1947 - Lieutenant Ha nout Gérard, S. P. 88..509, A.F.N. 
1960 • Ho1>out Philippo, 21, possoge SI-Yves, Nontn 

(Loire-Atlantique), 
1960 - Ho><oil Jean-Yves, (Cale de NcMgotion, Korso, 

PIO<.Oa&~< (C.-du-N.). 
1957 • Hello Gilbert, ruo de fo Vrole-Croix, Riante c 

(Morblhon). 
1951 - Hénoff C:.rrntin, lngéniaur lCAM, 7 , rae Abbl ­

de-flpéo, Poris (S•). 
1961 H~noff Joon•Lowls, ta>lo de Noviootlon, Korsa, 

Ploubozlonoc (C.-du·N.). 
1958 • Hénoff Jeon· Ren4, 107, rue Mortro, Clichy 

(Seine). 
1960 - Hénot Gulnovme, chez ~ de Sr .. Mortin, 20, rue 

Robelois, Anger> (M .... -L..). 
19 55 ... He rrou André, 9, rue k ôréon, Quimper. 
19SS • Sous-Lleutenant l ' Hormlto Mothurln, 8• C ' •, S.P. 

86.123, A.F.N . 

1951 • J i hontto Jeoa-Yves (f rè.reJ, Scolasticat dos Fr._ 
""• Hérouville-Salnt..Cioir (Colvodos). 

1960 .. Joneour Jeon·Gu111oume, F.F.B., Ju 8 .M.R.G., 
6cr2 C.M., Fort-Novf, VIncennes (Seine). 

1952 • Le Joncowr louis, Ecole d'HvdrogrQI)hle, le 
Hovro (s..n.-Marhlme). 

19Sl • Jonc:oUJL Gérard, lngf nieur ECAM, 161, ruo de 
Foug:~:res, Rennes (1.--et-V .). 

1945 ... Jouonnc Henri, lngênin :r ECAM, 129, boulevard 
Monto.belle, Lillo (Nord). 

1956 • Korguéno Jeon-Noil, 13, ru• Comill~ouquel, 
Charenton (Sdno). 

1961 • Ke rgu6no Plorro, M.T. l ou>C Lamri$·res, 24, 
Montée St -Borthél6my, Lyon (5•) (RhOne). 

1939 .. Commor.dant kerieon. Louis, C.f.T. 25, Cose(ne 
de lo No--., Boyonne (Bosses.-Pyrénées). 

1960 - Do K'roulos fronsolt, 13, rue do Rlovol, Ren­
nes (1-et-V.). 

1947 .. K' rour, dan Guy, 1, n.• de Ve rdun1 Mouy (Solno­
ct"Oiso). 

19 S7 Kervodec Loik, 30, bou:levord Roger...Solengro, 
Montes (Seine-et-Oiso). 

1959 ... louroc Jeon, 26, NO de Chateaudun, Rennes 
(1 .-et•V.). 

1942 .. Lctlt our (milo, Jng6n i*Vr I.T.N., 2 9, "'' Lofa .. 
yetto, Vesoul (Houte-SoO~t•). 

19 53 • Sergent le lo<'h Fé&x, E.M.T. 121112, 30 E.C. 
T.T., BA. 112, Reims (Mome). 

1957 • Loye r Je an, ln.g, nieur ECAM, bourg do Camon 
(Morblhon). 

1955 • LucoJ J ean . .Jac.qu", 63, avMw. d\ fo Mo,...., 
Voft- (Morblhoa), 

1958 .. Matelot Méc.onfden Mahé Georges, Sous..Morin 
• Loubié • , Cent ro Béorn, Toulon (Var). 

1957 - Mohot Gérord, 55, rue do l'Ouest, Porls (14•). 
1958 • More Aloln, Seldot, S. P. 87.809fl, A.F.N. 
1953 - Mo..,o rd Jeo~t-Morle, 22, rue ...,. Roncoo, Gw6-

ft0ft11• (Moscllo). 
1959 - Le Melle< Poul, Ecole Nationale du Cadastre, 

76, chemin du Colquct, Toulouse (Hauto-Gor.). 
1959 • MoJiou Be rnard, &os. Aérienne ~ Zerrotta, S.P. 

89.206, A.F.N. 
1952 • l e Menn Jeon, Optidon .. LuMfMr, 24, nte du 

Fort, Momerw (Sortlle), 
1957 • Merdor Pierre, Conducteur, C.l. du Troln, N• 

153, Comp dAuvour>, pr~s le Mons (Sartne). 
1960 - Mostric Roser, 7, rue du ll<!wsoleil, Nantes 

(L.ooro..AIIontiquo) 
1957 - l o Meur Jocqwos, Collège d'Europe, Maloon du 

Etudion to, 4 1, rue SI-Jacques, Bruges (Belgique). 
1959 • flèv .. PJioto Mlllour Morcol, O.I.M. 61 B 2, B.E. 

709, Ccgnoc-Air (Cno.entc). 
1936 - C:.pitoh•e Le Mool Miche l, Centre Moblllsoteur, 

w (Seine-Morit1me). 
1950 • Monfort Joon ... fro ~lt, Bôtimont A, Esc. 1, rue 

Eug6no-Oorrlon, Vltry-sur-Seino (Seine). 

1960 • Brl9odler Neveu J"l, Secr,tolro<omptobl•, S.P. 
88 116, A.F.N. 

1958 • Nu Joël, 45, rue Piorro-Jouaa, Soin·t•Molo 
(1.-et-V.). 

1960 • Pocheu LucJ• n, Moltre d'ln·ternot, Institution 
St-J0«1, rue dos Prêmontrb, FalaiM (Colvodoe) 

1958 - le ,.,. Goorgos, 5, rue Jules~. Renne 
(llle-et.Vilolno). 

1959 • Q./M. Méconicle• Pe lloy André, o bord du « Oo 
Grosso • , Toulon (Var). 

1960 • PeRNr Aloin, Ecole Technique du Socr,-Cœur, 
rue do Ge~. Sa1nt-Briouc (C6tes-du-Nord), 

1946 .. Pé rodeo-u Etlo.nno, 19,. ruo du Bourgneuf, Qulm· 
P<!rl6. 

1945 .. Përon Chcrlo.r (f rèroJ, Ecole T•e:hn.lquo du 
Socfé...Cceur, ru• de Go.ftève, St·lrfe-vc (C.-dY·N.). 

1960 - P~- Roger, 39, rue Poul-Bort, Rorvws (1.-et-V.). 
1958 - Phlnppo Pio,.e, cko& M. Clou, 96, rue de la 

Crotx dct Nlvert, Poris, 1 54. 
1960 - Plcort Jcon, Résidence Unlven;toi"' ChoriO$­

Roger, 67, ov.,... Camus, Nantes (lolre-Atl). 
19.52 ... Pic:ort JM n, En.s:ft9H d e Vofu.eau;, 7 , rue du 

Ch6teou, Bru t . 
1958 - Piton Mleh ~l, 39, boulevard do Rothol, Coen 

(Colvodos) . 
1961 - Poher Joseph, cn.z M. Bodin, 47, boulevard ~ 

la Oud>essc Anne, Rennes (llle-ei-Viloino). 
1960 - Porodo Henri, chez M. Morvan, 57, rue de Glas­

gow, Brest. 
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1956 • Conducteur Lo Patti.. Charles, C.C.S .• C.I.E. 
N• 1, Cosorno Comot, Cholon:aur-5o6ne (Sallno· 
ot·l..o<re). 

1959 • Poupon Jean·Ronô, che% M'. Mom..,, 14, c he· 
min dos Marronni.,.., Grenoble (Isère). 

1960 • Quéré Hcnri, choz Mme Guépln, 77, rue du Mail, 
Angers (Moine-et-Loire). 

1961 • Qu~r6 Roland, 17, ruo dos Jardins, Morlaix. 
1945 .. Quideou Morcol, 16, ruo d'Aiguilfo", Brest. 

1961 - RaMou Marcel, chez: Mme Moinguy, 35, quoi 
Moyaud, Soumur (Maine-e:t-Loire). 

1948 .. Renot Louit, B.A. 302, Les Petits , Prés, Plaisir 
(Seine-ct..OiseJ. 

1948 .. Rouault Goorgc.s, Directour, Court Thomas-More, 
Ch6toov do Vilfoncuvo ... aous-Pommortln,l par 
Mit,., (Salna-ot-Marno). 

1948 - Le Roy Femond, 1 58, boulevard Jeon-Mormo.z:, 
Chevilly-Larue (Seine). 

1958 • Cova6er Ruoud Yvos, S.P. 88 .. 749 A.F.N. 

1959 • Q./M. SolaUn Roger, E.E. c Chlllaaurèlnault • -
Poste 1, Brest. ' 

1959 • Savino Andr6, Maison des EJ~es. Ecole dos 
Mli'ICS, Soint-Etlonne (Loire). 

1961 - le Stcr Fronc.is, 29, rue A.-Vodi.eu, Toulouse 
(Houte-G<Jronnc). 

t9S8 .. Sunyoda Jacques, 18, rue A. Le Pontoi:J:, Vannés 
(Mart.lhan). 

1932 • AbbO Etl•nno TongiiJ, Aumônlot, Ecolo d'Agrl­
c.uftu.re, Le Nlvot, lopércc. 

1960 .. TonM:ne Michel, Foyer de l1 lngénieur~ 56, boule­
vard d'Anvers, Strosl>ourg (Bos-Rhin). 

Anciens Aumôniers 
Abbé Mourlc.e Orvon, Cutf.Do·yeft, Pfoft.6vcz:,.Por%oy. 
Abbé Henri l o Bihon, Rcctev:r, Kér"ity .. Pe.nmarc'h. 

Anciens Professeurs 
Abb6 Maurice Goonoc'h, 8urcou do I'Œuvro d'Orient , 2.0, 

ruo du Retord, Paris, 6•. 
Frêre Guillaume le Floe:h, Directeur Géné-rol, K6ro.zer, 

Saint-Avé (Mort.lhan). 1 

Frère Dominique (M. ,Joseph Le Bors), Directeur, Ecolo 
Te-chniq-ue St.Joseph1 Vonmts (Motbihon). 

Fr~re JoJOph Gourvonnoc, Dirodour, Ecolo So1nt·Jcon· 
8opt1Jt4, Arrodon (Morbihan), 

Frê.ro Donot1ett·Vitol (M. Henri Lo Du), Dirodour, Juv6-
not, K6ror.e.r, Soint·Avé (Morbihan). 

Frère Pierre te Ha1r, Directeur, .Ecole Soint..Joseph, Tin.· 
ténioc ( UJe..ct•VHoine). 

Frère Joan Lo é, Directour1 Ecole Soint-Joon, Solnt ·Malo· 
Rocab~r (llta-ot-VIIalne), 

Frère Ango Coudai, Olroctc:ur, Pon.slonnot do r lmmocu· 
lée-C.once ptfon, rue de Toulou.se, St-Molo (1.-ct-V.). 

Frère Jcon-Pie:nc Joouon, Ecole de Navigation de Ke:rso, 
Plouboz:nolec. (Côtes·dt.t-Nord). "' 

Frèr~ Josop·h Bertroild, méme adressa. 
Frira Honrf Ttvvssord, Ec,ofe Soint .. Joon1 rouht do Saint• 

Mourlca, Guidel (Morbihan). 
Fràro Bernard, 78, ruo do Slvros, Paris, 7•. 
Frërc Poul Quégulner, Abboyo HotrO*Oomo de 11Etolle, 

Montebourg (Manche). 
f rèro Roné Bothorcl, Sctond-Noviciat, 476, Via Aurélia, 

Rome (ltali<o). 
Frè ro Fronçots Kordoncuf, méime odre:sso. 
Fr6r<> Goargos Authlor, SUDrEC. 14, ruo LGJtlboudolJ, 

Lillo (Nord). • 
Frère Joseph Moolic1 E:cofe Salnt .. Jeon-Boptiste, Arradon 

(Mort.ihon). 
F~rc Hervé Le Guen1 Directeur, Ecolo Technique du 

Sacr6..Cœ-ur, NO da Geni:vo, So.int .. Brieuc (C.-du .. H.). 
Frltras Fronçoi.t Broudour ct Fron~ofs Gotond, mime 

ad rosso. 
2• Tronsmc:Hrur UI'YOOS J ean, f .C .. B. 2 - C.I.T. 25, Co· 

sorne do fa Nivo, Bayonne (Bosscs·Pyrôrw!es). 
M. ·Roger MU!et, 33, route de Chartrês, MAssy (Seine­

et-Oise). 
M. VIncent l o Floc'h, Kcrcfoloé-.Pionivcl, PlobonnoiGc. -

Cité Unlversltalro, 94, bauk!vord do S6vlg~. Rennes 
(lllo-<>t·-VIIalno). ' 

M. Jcon-Picne Hoscoët, 44, route do Breit, Kc:tfeuntcun1 

Qulmpe•. 

Ancien.s Surveillonts 
,;., Jean Guôguan, Ty· Manhlr, Plomelin. 
M. Mlc;hel Lo Folf1 rou.te d o Ch4 tcouneuf, Coray, 
M. Pierra Mercier, Conduc-teur, C.l. du Train~ Ho 1531 

Camp d'Auvours, près l..e Mons (Sorthe). 
M. Rotond Uz.ureou, ~, rue d~Ernon, Honte$ (loirc ... Atl.). 

LE LIKËS 

ADRESSES PERDUES 
Voici, ovoc tour dorn&Ortt odrcuo ~onnuo, los Aml· 

callstcs OYec le:squeiJ to Sectétorlot n'o pfus cfe contod. 

1956· .. Be·rnler Jacques, 15, ruo du Pot d' Et·ofn, Vannes. 
1939 ... Co:noff Louis-, 356, Wut 45 Street, New·York.~ 
1951 .. Lo Dioscorn Henri, 80, quoi de I'Odot , Quimpcu. 
1958 .. Druob Mfchol, 16, ruo dos August ins, lamballe.. 
1945 .. Even Corentin ot Joan, 4, ruo do Locronan, 

Qulmpor. 
1950 .. Morvan André, Lestono n, Ergvé...Gobéri_c. 
1936 .. Prat Jean; Lonvoldic, Port·Lounoy. 
1954 .. SéjoumO Fronsois, Kerlan .. vros, RoudouoUoc. 
1944 ... Sema André, 18, nae Cféma.nc;eou, Concarncou. 

G 
R 
0 
v 
p 
E 

p 
A 
ft 
1 
s 
1 
E 
N 

La d~rnlère reunion du Croupe Pnrlslen de 
l'Amicale o. eu lieu o.u Secr6t.arlai NaUonal des 
~·rères, 18, rue de Sàvres, le 18 novembre, à 
18 h . 30. Elle était présidée par le C. F. Eugène 
LE VIAVANT, Dlreoleur du Llkàs, et M. Lucien 
MORVAl'\, P1•osldonl du Croupg ; plusieurs 
anciens proresse4rs du Lllcès, aotuellemenl 
cllrcatours d'Ecoles •rechniques, y assistaient. 
Pnrticipn11on d' Amical.lsles relativement nom­
breuse et en n-et progrès sur la réunion précé­
dente, qui remonte il. juin 1 961. Le c. F. 
Olrecleur y n ratL le point cio la situation au 
Lllcl:s nu dduut do oelte année soolalro : leli 
constructions, ta nouvelle organtsatJon d-e l'école 
et les detn: contrats d'association oonelus avec 
l'Etal. ill. Henri KERAVEC et M. Lucien MOR· 
VAN onL ensuit!} rappelé tout ce quo les Anolens 
de leur génération doiven t aux Frères des 
Ecol-es Chrétiennes, constatant que c'est tati­
jours avec un certaln recul que l'on s'en rend 
mieux compte. M. MORVAN a pro1lté de cette 
réunion pour romo!Lro un cadeau a.u C. F. 
CORONA'!', en lul adressant les !élioltations de 
tou~ pour ses 50 années cl1l vie religieuse. 

Etalent présents : 
C. F. Eugène L.E Vl.'\VANT, Directet,~r du Likès. 
o. P. Hervé LE GUEN, Directeur de l'Ecole 

'l'echnlque du So.eré·CœUI' de satnt-Brlcue. 
C. 1'. Hervé DANlBLOU, Oh·ecteur de l'Ecole 

'l'9ohniquo « La. Oroix-Rouge • de Brest. 
C. F. Albert FLOCHLAY, Directeur de l'Ecole 

'l'ecl,niq\le Saint-Josepl~ de Lorient. 
c. 1~. DOM1N1QUE, Directeur do l'Ecole Tecnnl­

quc Snlnt-Joseph do Vannes. 
c. 1~. J'lERNARD, anolon ohe! œ la 4• Division 

du Ll.kès. 
O. r. Louis r,E GUERN, nouvel économe du 

Likès. 

CR!OIT INDUSTRI(l 0( l'OU[SJ 
Q~1PER 

Guic/ull du Sud-Fini•tlir. : 
CARHAIX • CHAT~AULIN • CONCARNI:AU 

DOUARNENEZ • PO"T·L'ABBt • QUIMPERLé 

BANQUE - BOURSE - CHANGE 

C. F. CORONAT. 
Le Présldon~ Lucien MORVAN (1920), et 

Mndnmc. 
Le Président d'lionneur llonrl IŒRAVEC (1927). 
1923 - Yves CORRE - Pierre LE TANTER. 
192( -Yves AVAN. 
192~ - Gabriel LAGADEO. 
1928 - Luol~n JACOB - Joan LEOS'l'IO. 
:1930 - Louis LE COZ. 
19H - Roger lŒRJEAN. 
:1911 J·ean CARIOU. 
i 9-1.8 - Fernand LE ROY (également ancien 

1951 
195$ 

1959 
j 060 

professeur 1953-54). 
Corentin HElNAFF. 
Jean COSMAO - Louis LE i\1ANIO -
Pierre PRILIPPE - Louis PRIMOT -
Louis STEPHAN. 
Lulgl 1\iAGNI. 
Jean CASTREC - Daniel KERSERHO -
!\oger 'l'ANGUY. 

S'étalent oxousc!s : Yves et Alnln HANS. 

11 la meme Mresse, les 19 novembre 1961 et 
J 4 janvier 1962, l'Association Mondlnle dos .t\n­
olons Elèves des Frères a organisé deux ren­
contres Inter-amicales li. l'Intention des Arnica­
listes étudiants de tous pa.ys ; le Llkès y élan 
Nlprtlsenté. Le 14 janvier , la journée ful prllsidée 
par M. llem·l Deryckère, de Lille, nouveau Prés!· 
den~ des Amloo.Jes rranoo.lses. Le R. P. Bonlohon, 
aumOnler des Grandes Ecoles, organisa une 
conférence-débat sur le thème : Relations j-au­
nes gens jeunes tilles. Le déjeuner se 1lt aux 
"' ~rule Colonnes • et donna lieu au joyeux 
tlrago des Rois 11t des Reines. La soirée ao 
termina au 'l'hé4Lro Hébcrtot oll l'on Jouall 
• Miracle en Alabana :t. 

Le Seoréto.ire : Marcel LOUBOU'l'IN, 
14, rue de la Bièvre, 

nourg- la-RP-Ine (Seine). 
'l'él. Robinson 48-76. 

EN'I'REPI'\ISEl 0& Dfl'rrMEN'J' (Région de 
r.rozon) cherche MtTREUR. 

Flls RICHAULT, S.A., boulevard Thierii, 
FOUGERES (Ille-et-Vilaine), rech91'ohe 

un HOMME jeune (21i-36 ans) a~ant le 
~ons du commandement el de l'organlsaUon 
pour dltoctlon service entreLien du matériel 
et responsa.bU!t.é de quatre mécaniciens (si 
possible, titu.Ia.ire du Baccalauréat Techni­
que) . Usine de 700 ouvriers. 

J eune Amlca.liate, 29 ans, titulaire du Bae­
oalauréat 'l'echnlque Premtl)re Partie, aime­
rait trouver une CARTE en matériel Indus­
triol ou en matériel électrique, électro­
mécanique. PrMérenco pour le Finistère et 
la Loire-Atla.nllque. - Ecrire au Lilcès. 

11-'e/comme-Moro -:- ftlorigold - Picoud 
-;'fnny Blolt - Pernelle - Saint-Epin 

Laines décaties suisses." Berceuse Sun" 
Véritables ·laines anqlaises "Pattons & Balwins" 

TRICOT~ et CHAUSSETTES " WELCOMME-MORO " 
MACHINES A TRICOTER " ERKA " 



Confédération Mondiale des 
Anciens Elèves des Frères des Ecoles Chrétiennes 

ltéunlon tlu Conseil de la Confédération 
1:1n 1 960, leg Ancien~ Etèves des Frères des 

Ecolos Chrétiennes ont organisé b. Rome un Con­
grùs qui a remporté un lrlomphnl sut>cês. 1 

En novembre J 961, c'esl le ConseU de leur 
Confédérallon Mondiale qui a lcnu sa réunion 
t. la VIlle Elernclln pour s'occuper du Mou­
vement l travers li!s dive~ pays. 

n a pass~ en revue les diverses acUvllés : 
Congrès nationaux d'Halle. de Madagascar, de 
Oollvle el d'Au!'lralle, réunions lmpol1anles en 
Irlande, en Belglquo ~l au Brésil, parUclpallon 
l la C•'mmiJUOIOn d'entente el d' élude, contacts 
avec d'nutres organtsnUons, etc. 

Il a souligné quelques réalisations qui ton t 
lhlnneur aux Amicales : pension d'étudiants en 
,\rgenllne; oamp modèle pl'lur les vacances des 
jeunes CanadJens, créallon et soutien d'écoles 
populaires en Espagne, soclélés d'exploralcurH 
ct de 1111 vanls au Vénézuéla, activités 5oclnles 
et apostoliques en France, au Mexique. à Hong 
1\ong, au Canada, etc. 

Il a 1:1udlé dlverl! pl'oblèmes d'apostolat , do 
dt•rcnso de l'école chrétienne, el d'union spl­
rflucllc entre tous eoux qui ont bénéOcl~ do 
l'~ducaUon lasnlllcnno. 

Tl rt t érnoi~é sn sympnthle au.'{, Anciens 
t:lèves qui soulfrent pour la fol et la Ubcrta, 
~~ Il n demnnd~ d'lntenslncr l'aeUon de soll­
darllcl qui s'<•sl mnnlrtslée dès le début do 
leu~ •!preuves. 

M. MauricP Slneux, Présl~nt de la Confé­
dérttllon Jllondlale, acoompagné de divers .Mem­
bres du Consen, a cu l'honneur d'assister b. la 
ll ~s~o elu Snlnt PArc cl d'être reçu pnr plu­
'luu•·~ houles pcrsonnalllés du Vatican. 

l,r Conseil ndrcsso aux Fédérations NaUona­
tcu; luR recommandations suivantes à propos du 
Cln~ma ~t de la Presse enfantine. 

Cinéma et Télhl•lon. 

I.e Consen C:onfûd~ral autre l'atlenUon des 
AMiens Elèves Fur l'lmpol1ance du Cinéma et 
~ la 1'~li<\i.~ion comme mo)'ens do délassement, 
d'lnforml\llon et do culture. 

Il se rtljouiL rio constater que ces merveil­
leuses lnvenUons ouvrent h tous cL en Lous 

7, rue J.-Jaurès 

pn~·~ 1ss trésors do la nature, de ta lltlérnture 
et de l'art, en même temps que de nouv,clles 
posslbiiUc<s d'apostolat. 

Mals en race de l'Immoralité orols54nle dana 
la producUon el la dltrus1on, n les ongngo à 
,•oppos~r à dP.II excès au$sl malfals4nls pour 
la vie privéto que pour l'ordre soel.al. 

Méme quand li Importe de révéler le mal, 
cette révélaUon doit mani!esler l'Intention de 
le condamner ol non de s'y complaire. 

C\r, à l'écran des salles et des foyers, les 
Apeclacles maiMins. les ldêes fnusses et l'éta­
lage de ln violence cL du vioc, eoosutuont un 
~ave danger pour les esprits qu'ils 'tnsclnent. 
surto•Jl pour ClOUX qul no possèdent pas la 
onnturlté psychologique et morale dont Ils se 
larguPnl volonUcrt~. 

Dans ce cas, l'lnle"entlon du pouvoir el 
même l'orienlaUon praUque que donne l'Eglise, 
ne peuvent s'exercer avec un plelo erroL si 
l'esprit publio no sc Joint pas l la conscience 
pour prolesler oonlre le soandale. 

En prl'~enoo des bienfaits dispensés pnr le 
Qnllma cL ln T~lllvfslon, mals des dommages 
qu'ils provoquent, le Conseil Conlédéral s'a­
dresse à tous les Anciens Eleves consclcnls de 
leur respon!l4blllté personnelle et sociale. 

Il Invite les professionnels, tels que produc­
l«'ur!l, acteurs. explolt.nts cl criUques d'art. 
à as1:urer ~ux-mêmes la dlgnllé artistique el 
mor:Ue des -ter.hnlques de diffusion, el à offrir 
il tou~ les puhllos. mals spécialement l la JeU'­
nesse, des reU\'rRs qui portent un messngc de 
vllrlté, ~ ccurago ct de boo.uté. 

tl recommande aux pères de famille ct aux 
Muco.teurs de vt'lller sur l'usage des moyens 
audiovisuels, d'ôolalrer ta conscience des jeu­
MS cL de rnrmrr leur sens criUquc, o.nn de 
leur apprendre il réagir en chrétiens. 

11 rnppellr à ceux qui occupent une fonction 
publiqur le devoir de vigilance qui Incombe l 
l'aut.o!'ilé dans ln sauvegarde de ta moralité. 

A lous, Il demande do développer aulour 
d'eux une opinion qui, attentive au jugement 
ohr••llcn d'ordre rnornl porté pe1r les orgnnla­
mcs resflonsables, sclcollonno les émissions los 

( • lE • ID • Il. 

plus enrichissantes et attire il des spectacles 
d'un!! Incontestable valeur splrllucllo eL arUs­
llque. 

• .. 
La presse enfantine. 

Le Consoll Confédéral 
consJd~ra.nt 

que l'opinion publlqun se désJntéress-e, le plus 
souvent, des problème·s Mucaurs el morntn 
que pose l'énnrmc production d'lmprlmés el de 
livres pour enfants. 

eonstat.an t 
qu'une prcsso eufanUne néfaste 
prés~nlr des rl'cils où la baJne, la ruse, le 
Msir do posséder el de jouir l toul prix, dé­
tournent dPs devoirs exigés par la vlo réelle 
daos la ramllltl, la patrie ct la soclélé, 
tandis qu'une presse enfantine de Vlllour édu­
cnth~. 
sans excturo lo climat d'aventure adnpté à cet 
~ge, produit loq mP.IJieurs effets pnr les h éros 
qu'elle mel en sellne, par les sympathies qu'elle 
provoque et p11r l'Idéal qu'elle propose, 

invil~ tous les Anciens Elèves 
à aUJrer l'aLlenUon sur l'inlluence qUi! cette 
presse exerce sur l'lmaginalion eL Jo compor­
tement des enfants ; 
il Inscrire oc ~ujet aux cercles d'éludes des 
parents eL des éducateurs. 
et à former ta jeunesse à. une leoturo critique 
ct féconde ; 

n Muhalto 
que les m11lsons d'édition collaborent il l'édu­
caUoo de l'enront moderne par des publlcaUons 
nllrayanlcs et rormatrloes à la fols ; 

u demande 
que les fomlllrR, les écoles, les associations et 
les coll'ln~s de vacances donnent Il ln lllléralure 
onranllno 111 place qui lui revient dans l'édu­
cation chr6Urnnc. qu'elles éveillent le goOL des 
.teun~s lecteur~ pour des JeoLures d-e qunlité, et 
qu'elles répandent largemçnt dans le publio les 
lilre!' !el' meilleurs : 

Il e-.:prlme Jo vœu 
qUi! d(!ll Comntl~slons, composées avec l'agré­
ment des Associations de Parents. exercent 
une vlgiiiUlco pr~venUve sur la presse destinée 
0\'.llt enfants. ann de sauvegarder d'une manière 
erncace le patrimoine ln~.sUmablc de ln valeur 
n1ornle rte11 jeunes générations. 

nome Je 1" novembro 19GI. 
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DElJX MOIS EN RÊPlJBLIQlJE MALGACHE 
c .1\11) volol à Mnnnns-aro7.a, une Ecolo Atelier 

Il la poll·lphdrlo da 'l'nmntnvo. Une zano que 
l'urhanlsme promo~ de t1·anstormer : du moins 
les plans existent. 

lnvralscmblalllo ngglomérntlon de cases roo­
Langulah·os typiquement ' m111gnoll1ls : ohllrpen­
tos : des rondins bruts coupés à mGmo la torat 
d'eucalyptus toute proche. Le niveau de l'bnbl­
lation est à 80 cm au-dessus du sol, ce qui 
prot~ge des Irruptions d'cau ct dos moisissures. 
Planeh1lr de branehngos, de bnmbous ou de 
planches. Les prolcctlon8 latdra.les sont <lo 
memes matériaux. Lo toit de paUlo ou de toull­
les de ravenalc soigneusement disposees est Il 
la fois élancbo "!l lsoltlernUquc. Les totes 
ondulée!' quJ c modernisent " quelques cons­
trucUons n'offrent pu do tels avantages 1 

Pas de cheminée : seuls les Europ4ens en 
tppréolent l'utilité. Le c foyer tanUllal " sera à 
mêm9 la terre battue dans un appeotL<; atte­
n:lllt à ln maison, ou plu' simplement sur un 
targe disque de rer (rond de quelque bidon ... l. 
Et Ill fumée trouvera facilement ses Issues, 
sans que personne paraisse lnGommodll 1 Evi­
demment le combusllble esL du bols ... 

La oonstrucUon est ultra rnpldo. Il su!Ot de 
poss6dor les éléments ... Les Frlll'es do Manan­
garez:~ cJu•·ent prévonlr quelques fnmUies d'avoir 
1t libérer un terrain qu'Ils von nient d'acquérir, 
spéc!Onnt blllll que les gens pouvaient y mot­
Ire le temps : le lendemain, tes c m:~lsons • 
étalent toutes démolies ot reMUes en bordure 
de la nouvelle llmlto 1 

C'es t lnoroyablo combien do LOlos jeunes ou 
ohouuos peul nbrl lor chacun do cos toits 1 Les 
meubles, Il est vrai, n'oooombront pas l'espace t 
Pas da ms, mals des nattes de jonc éteod~s 
il meme lo plancher, oL rou lées pendant Jo 
jour ... Il y a dos onronts po.rlout : nux beaux 
youx plucldu d'un blanc vlr, o.ux dents éoln­
lantes dans un sourlrn largn, aux eh~vcux d'un 
noir d'ébène, crépus ou lisses, suivant la tribu. 
n en RorL du dedans ct d'en dessous de la 
case, ~16monlalrcmont vetus do deu>t pièces au 
ma'tlmum : une culotte ou Jupe courte cL une 
ohomlsctle g~néralemcol déchirées el trouées 
~ plaisir. Evidemment, toujours plods nus. 

SIM CA 
FIAT 

1\l. s. u. 
Assayez la nouvelle 

SlltiC"' 1000 
Rêvèlalion du Snloo Automobile 1962 

Co11cuslonnaire : 

Garage LOZACH 
54, 1ue Aris11de · Briand, QUIMPER - Hl. 1.85 

Ch'/ des ventes : Rt~~I .BRIEC 

Los bébés sont maintenus 1t oallfourollon sur 
le dos do 111 maman g1·0.ce o.u c lamba :., lo.rgo 
écharpe voyant1l servant tl tous usages . Ces 
pollts foot vraiment parUe do la môre ; ollo 
''aque Il ses t ravaux sans plus s'occuper du 
poupon qui dodeline sn g1·osso toto bruno au 
gl'tl des mouvements me~torncts 1 La sltul.\tlon 
doit lear plaire, eo.r Us ne pleurent quo lrèa 
rare1peot : avis aux mamans européennes 1 ... 

Je ne sais de quoi vit tout ce monde. Où sont 
les bambins dovo•·ant l belles dents tartines 
ou g~Lcnux : dcor~cs Inconnues, du moins dans 
ne secteur. Tout nu plus, los hnurcux grigno­
tent un bouL de eanne à sucre. Cependant les 
mtn~.s paraissent bonnes et la joie pétUle dans 
les )·eus ct tians les rires... Mals l~s jambes 
5ent malgre.-, eL longues 1 Les petits ventres 
sont-Ils toujours repus de 111 platée do riz quo­
tidienne ? Dans les familles fortunées, ce sera 
trois rois par jour, avec quelque assalsonne­
mcnL de sauce grasse et pimeotllo. Mals au 
pCIRsago l Ambositra (200 ltm. au sud de 
Tan:tnnrlvo). jo voyais des élè~s préparant 
cu.x-mcmes la pllanco de midi : ris cult Il l'cau : 
pour plusieurs, seul repu do ln journée. Ah 1 
si les Frères disposaient de quelques ressour­
ces pour organisgr uno co.ntlne élémentaire 1 

De lemps à aulro. li doit blnn y avoir rate ... 
On en prend alors jusqu'aux extromes limites 1 ... 
Car, tout de même, l'tllovago abonde. Poules, 
canards, oies, dindons, pintades encombrent l~s 
cases et leurs abords, et au11sl les roules et les 
pistes : autos ct pousso-pousso les rospeotont 
lr\ls calmement. De beaux r.oohons noirs. p•·es­
que dos sangliers, errent dans los bols : apJ>O.r­
Uennent-Us Il quoique élcveut, ou au v11111ge T... 
Puis Il y a les zébus, ces bœufs malga.ches à 
la bosse proéminente, ebargée d1l graisse sul­
vo.nt ln qunmô des p(lcaa-os. Une beauté 
et une rlobosse de l'lie. On en dénom­
bre 6.000.000 (plus quo d'hllbllants l vivant 
en demi-liberté, troupeaux errants con­
voyés par de· solides gardiens quJ leur feron~ 
parcourir 500 km. et plus pour aboutir aux 
abat toirs de Tananarive ou do quelque autre 
centre tmportnnt. Pas de fête o.u vlllago, ct 
surtout pas dA cérémonie funéraire, sans l'abat­

. tage de un ou plusieurs zébus, dont on fait 

~URTIUITS 1 · ll!!t_ 
Cinéma 
Travaux d'A m~tteurs 

FOURNITURES POUR AMEUBLEMENT 
TOUT POUR LE SOMMIER ET U MATElAS 

QUINCAillERIE POUR MtUOLES ET BATIMENT 
PLUMES ET DUVETS 

P. tOilNit 
13, rue SI-François • QUIMPER • Tél. 4-68 

lo.rgo rlpo.Uie t Ma.lbeurouscm(tllt, cette source 
de N!veous est tort mal oxplollée ... Les vaches 
z!lbus sonL p1·csquc snuvagcs : nussl tout Mada­
gascar ne produ!L annuellement quo 300.000 
hceloUtres de lall, soli 5 litres par o.n et par 
habitant. El c'est du lai~ condensé de coOtcuse 
lmportauoô qu'li faut consommer dans un pays 
d'Intense élevage de bovins 1 

Ces beaux troupeaux donnent Ucu Il do vraies 
scènes de western, t~l le fraocblsscment l la 
nage de cours d'eau même profonds (le canal­
rtvlè1'9 de Tomata,•e : 6 m. de fond). Les zébus 
sont arcuh!s Il la rivière Il gr11nds renforts de 
oris el de gostes. Le chef do Olo Msltc, puJs 
so lance Il l'onu, suJvl par toute la bande. Les 
ga.r·dlens les •·ejolgn-o..nt sur l'autre rive, mals 
bien au sec, co pirogues. De vraies pirogues 
quo J'admire, Ones cl Olégantes, de 5 il 7 mètres 
do longueur, creusées à même les troncs d'eu­
cnlyplus, tlvoo une courte pagaie A disque ter­
mlnnl presque elrculalro. Le Malgaohn s'y 
trouve parfaitement a l'ai~e ... et Il l'abri des 
carmans qui abondent dans le pays. 

Sur oc mtlme can~l des Pa11galanes ( 6G5 km. 
do longueur Il travers les sables o~ los lagt.J­
ncs), Il d~fe~ut do clllllan<Js Lrop r11rcs, J'al cu 
l'occasion dn contempler les transpo rts prlml­
Ufs... el ac~ucls : radeaux de bambous nrtlste­
tnenl arrimés, soutcnaoL la cbnrge de bOches. 
do charbon de bois, de denrées. votre d'anl­
m!lu.>t. Ces radeaux sommaires ont de 10 il 
Ul m. de long. Un Malgache bronze! en assure 
la marrll~ il l'alde d'un bambou d'une dizaine 
de mètres. !.es mouvements sont souples et 
ho.bllrs : le trajet peul durer des semaines t 
1\ussl y a-t-11 une case de feUUJage il même 
le radrau. D'un de ces abris, je vis un Jour 
110rtlr une jeune femme qui vint aider son mari 
dans une ll'lanœuvre plus délicate. Le lamba 
au coloris vit éla.lt porté avec une élégance 
dlscrNe : l'eosnmble formait un tableau d'un 
charme puissant ct ~trnnge à tra~rs le silence 
des dunes dé~erllques eL sous la vivo lumière 
d'un ~;olen do feu . 

Copentlant, la quasi inuUJiso.Lion de cotte re­
marquahle voie collliD!!rciale de près de 700 km. 
et qu1 t'l.o.JL dc~llnéo à raire de Tamalavo lo 
centre dns 4\ohanges Internationaux do Jlfo.dn­
f!'llACar no la!sso pns qua de poser un grave 
problè~. Pourquoi cc marasmP. qul, prolongé, 
dtouUeralt ta jeune république ~ Le port da 
Ta malnve. tou t coller consL1·uJL par ta Franco, 
ost ccpondnnL remarquable : protection artiO­
ololle porrallo, quo.is sulOsnnts, bel équipement 
c'lu gru(\s élccLI'Ique.•. do camions cl do docks : 
Il y o. tout la n6cessatro pour co faire le centre 
r~gulaleur du romlll9ree international de l'Ile 
Cl ouge. 

Or, l'lmprosslon resscnlla on parcourant à 
diverses reprises les Installations du port est 
plutOL pc~slmlsto. Le mouvomcnl s'établit dès 
l'nrrlvcle d'un navire, animallon qui fait plalslr 
11 voir el Il en tendre ! Mais autrement tout est 
trop ealme, presque mort : et surlout il n'y a 
guOre de p1·odults d'expor tation : la m6v(tlllc 
cs t duc li ln chute des prix du ca ra et des 
épices et à ln surproduction géoérnllséo de ces 
produJts. Par am~urs la dim!nuUoo du nombre 

ltu~io E. tE GRAND 
8, Place Terre-au-Doc - QUIMPER 
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d'EurQpéons, gros consommateurs do denrées 
occidenLales et ba.llleurs de tonds , a durement 
freiné les Importations. 

Il rauL noter encore la faiblesse de l'éco­
nomie ln t'!lrne. Lo .Mnlgache vit pauvrement et 
à pltrUr de ln production looole. l.a faible den­
sité rte la popnlaUon (8 llnblt.nnts au k.m2) no 
permet pas le développement d'un réseau rou­
tier convenable qui serait trop peu ntfiisé pour 
couvrir les trltis cl'lnstallaUon et d'entretién. 
Un g r·os olTort cepondant a 6té Gntreprls dans 
co sens par ht France, mals co n'était encore 
qu'un (\Ommencemcnt. Uls finances publlqucs 
permettront- elles d'achever le programme 
pn1vu? 

De multiples eL g raves problèmes se posent 
déjà iL la IVpubliquo ~lo.lgnche. Ils no sonL pas 
lnsolublrs. Le poys est bien moins pauvre qu'on 
"e semble le dir-e. Le sol, LI · es~ \rra!, a été 
mnlenconlreusement stérilisé ,par le c tavy » 
(ln~endles volontaires de forêts) et par les 
tou:ot de brnus~cs encore en honn~ur 1 tant oL 
si mal qu'Il ne resto plus quo IG 1/ !0• do ln 
superllnle Cie l'lie qui soll terres cOIUvables et 
seulement Z% qui soient cuiLivés 1 l\Ja.ls U se•·ntt 
fnçfle ct urgent dé reconquérir le sol 1 

L'eau abonde. encore qu'elle soit mal uti­
Us<!e. 8aut dans le cas des rlzlèJ•es, spécia lité 
des Malgaches : Ils s'y montrent vraiment 
lngênl'i!UX ct habiles. Le climat étant varié, 
groce aux Hauts Plateaux, la polyeu.lture et 
l'élevage conditionné seraient sources de reve-
nus certnins. . 

Ce no sont pas los richesses naturelles qui 
manquent ;\ la Grand·B llo : CCl serait plutOt le 
capital humain : Insuffisance numérique do ln 
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population et déficience de rendement dans le 
t ravail. 

il1als la population est en voie de croissance 
r·aplcte : la na laillE! est forte :·les fa mUles mo­
yen nes ont do 5 à J 0 enfants. C'est plaisir de 
olreulor dnns les villages encombrés d'une gen­
til le marma.llle brune qui voisine A. longueur 
d'nnné'.l avec Lous les animaux domestiques 1 
Cette forte natalité n'es.L pas un problème 
réeon~: mats, re qui a été un grand effort et 
un réel succès pour la Franco, ce rut l'organl­
saLion d'un oxocll enL Service de Srullé : avec 
vaccinations obligatoires, lu·ttB contN! lo palu­
disme, anUbloUques et désinfectants en masse, 
hygiène générale et individuelle, eto ... ce qui 
a J'ecu.lé la morLnlllé précoce, tnnl et si bien 
qu'on 50 nns ( 1907-1 957) 111 POJ>U iatlon a 
cxncl'l!rnont doublé, pasSiln t de 2.500.000 A. 
5.000.000 d'Ames. Actuellement., l'excédent 
annuel dépasse 1 00.000 habitants. La Franco 
so doit de pow·suJvre cet effort humanitaire et 
dt'slnt~rossé. 

11 sera dltOclle de remédier aux rnlb lcsscs 
dll rrndement humain. Le Malgaehe nlmo être 
son propre maitre, et Il ne travaille guère que 
sous l'in.Ouence d'une oéeessité ImmédlaL'9. n 
y a la saison elu r iz avec sos impératives exi­
gences ... Mals pendant des mols, l'eau féconde 
circule sans effort au mieux dos pentes nrUs­
l om~nL aménagées 1 cL, au lieu de d<!!rlcher 
a.lors les sols avoisinants, ou d'organiser les 
pacages, ou de préparer les fu mures, le paysan 
malgache se prëlasse au chaud soleil et dé­
pen~c lncorlslddromenL l'argent péniblement 
omass6. D-.l plus, Il en est encore, le plus sou­
vent, à la cultu re primitivo, A. l'angndy (sorte 
de bêche étroite ). La charrue est rare et les 
tracteurs presque Inconnus. Culture arUsannle, 
familiale, sans rendement sul!lsanL. 

Des Contres Agricoles sont créés ot com­
mencent leur lent travail (l'Imprégnation. Il 
raudrlllt des écoles rurales adaptées aux ré­
glons et aux slllsons. Mais surtout, il tauclralt 
des Exploitations Pilotes qui puissent démon­
t rer 4 de visu • la renlablllté d'un traval.l 
rationnel l Los « aoneesslons " ne manqueraient 
pas, ou l~s c propriétés" orrcrtes Il des prix 
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dérisoires : 1.000 !ranes CFA ( = 20 NF) 
l'heclare. Mallleureusement, les Européens, 
malgré la sage politique du Gouvernement 
Malgache actuel, ont tendance A qui tter l'De, 
et abandonn-ent des essais riches en promesses 
et mêm<> en résultats. 

Une troisième faiblesse éeonomlque de Mada­
gascar est l'lnsurllsance de ses sources d'éner­
!,>ie. P.ncore rauL-LI s'en tendre ! 

L'énergie 11ydraulique scrlllt abondante. n 
pleut presque lrop à ./lladngasoor : et marne en 
saison sèclle 1 Des deux mols (juillet et aoftt) 
passé-; à Tananarive et Tamatave, je ne repère 
que 4 ou 5 jours sans pluie 111 Or les mon­
lo.go-es et les vallées ne manquent pas : qne de 
LlnrTages pos<;lbl llS cL racHes b. établir, qui per­
met~rnlent des usines électriques et des réser­
ves d'eatJ pour une irrigation développée . .Mals 
à part une (!eml-douzain-s d'lnstn.llations mo­
yennes. Lout BSt à créer sous ce rapport. Les 
capiLaux viendront-Ils de l'Occident en temps 
opportun ? 

Le sous-sol de l'Ile est peu connu ct mal 
exploite<. Les compétitions mondiales ont stoppé 
bien des essais 1 Le gisement bouiller de Sakoa 
{nu sud de l'Ile, près de Tuléar) pru·att abon­
dant et de tacll e exploitation : mals en atten­
dant, lo Malgo.che brOI9 sa forêt et Importe do 
la houille 1 

n y a du pétrole près de Tananarive : la 
_.Jrospeclion n'en est cl'aillwrs qu'à ses débuts : 
rel, encore , c'est une question de capitaux. 

Do nombreux glsemonts uranltèNJs ont ét6 
découverts ; sont-Ils exploitables à rondement 
Industriel ? SI le C. F. Pro-OireeLeur du Ukès 
éLnit sur place, n nous renseignerait... On 
aiOrme que ces rés'9rves sont d'ltn grand ave­
nir, surtout dans les régions d'Anlsirnbé el de 
For·t-Dauphln, 

En pru·courant l'Ile Rouge, si riche de po;,sl­
biiités, si pauvre en moyens malgré le remar­
qnable élan déjà doon<! par la France depuis 
trois quarts de siècle, on craint que l'npalhi'!, 
d'une part, ct d'autre pnrt l'opposition séou­
lltlro des races on présence, ne provoquent 
l'effondrement de l'tvolutlon en cours. Le 
Malgache -sst heureux et fier de sa jeune 
Indépendance. Il commence à s'apercevoir que 
ce la ne résou.d pas les prohlèmes économiques 
et Ononcters, mals les po~e Il l'aigu. Aussi 
fatt.-ll appel Il une collnhoratlon amicale des 
Occidentaux, des FI'IUlço.is surtout, dé.là Gonnus 
ct llppréclés par le plus grand nombre. n y 
raudro.it des capitaux. mais aussi des prospec­
teurs, des Ingénieurs, des e:~c')lloltants agrlcol'lS, 
des pror1lsseurs, oLo... qui solon! dos hommes 
cntreprcnanls eL eompréhcn~lr~. et d1l bello 
valeur morale. tl y va de l'avenir humain ct ohré­
Uen de Madagascar. 

Je reviens à Tamatave. On m'a dit en sou­
J'innt qu'[) n'y n lei que deux saisons : la saison 
des plui'!s et la saison pluvieuse 1 J e ne sais 
que choisir pour ces mols de juLllol at d'notlt. 
Mal~ Il pleut toutes les nui ts eL asser. souven~ 
le Jour. de ces pluies loul'des ct chaudes, buos 
lL grandes lnmpMs par .les dunes sur lesquelles 
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csl lliltlc la ville. Les Ot~ques d'cau ne persis­
tent quo sur le mnco.do.rn des roules défoncées. 
L'nvea·sc ne s'nnnonoo gtaèro : on ck!ux minutes, 
le nungo crève à plclu jet ... puis un cht~ud soleil 
repompe les nuées el sè~be nussllOl le sol et 
les g9ns. Parfois, quelques pulssCUlles lornndes 
d'un vent UOde : ce scrn an été. décembre cl 
jnnvlcr, qu'Il y nurn les vrais orages. lA tem­
pt1a'lllure e~l agréable, rol~Uvomont : de 20 à 
30• C ; mals l'humldll6 pénètre toul : 9:! à 
100 % ~saturation hygrom~trlque toute l'an­
née, d'où wae senteur de moisissure Qui no 
vous quille pas. mOmo dans lo soutrle de I'Ooéan 
Indien. 

Cependant, ce dfm11nchc est exeepllonnel. lAl 
soleil éclate dans un clet très pur. Au loin, tes 
collines sc prolllcn t nellcmcnt. nuancées depuis 
lt' bleu clolr jusqta'à t'Indigo : l'lie Rouge a 
vrnlrncnt do mngniOquns contr.·nstes. 

Je MUI!I ntllr•! llBt' un mouvomenl exccpllon­
nol dans tc CJnu,lllèr•e lndlg~ne qui jouxte ln 
proprléLt! des Pr~ t·cs. 

Il vu y nvola· uno c oxllumaLion •· 
L~s trois clnqulOul'ls de la populallon de 

~ladngo.scnr sont encore pnrons : 3.200.000 sur 
!UlOO.UOO hllllilnnLs. Or la religion primitive du 
Pn}'8 donne une place e:o:cepUonnello au culte 
des ~ lnt·L~<. • OP mGmo que los tombeau-x dolltf­
neul lo pny...agc, do mOrne l'opinion des moa·ts, 
leurs d~~lrs dominent la vie mALc!rlello el spl­
rituollc •· écrivait Renaud Paullan. 

L'lnb.unw.Uon s'elteotue parfois suivant un 
rite singulier. Le ccrcuell est porté sur les 
•'11aulc~. aY!lc neoompngnement de chants scan­
dés, tJc do.H•rs ot de cris. Par moments, le 
groupe s'arrNe. Les porleutll Urcnt le cercueil 
dans tous les sens suivant une soria de ryUtme 
sauvag<J et ur reprennent leur mnrcbe qu'après 
uno libation de r11um. ou mieux, d'une boisson 
rn'pru·f.,. à partir do 111 rermonLiltlon directe de 
lu cnnn~ li ,ur.ro. 

Mnl~ c'c,L l'exhumation qui est ln vraie fêle 
des Morls • On s'y prépare do loln. On b4tlt 1'9 
lolllbcau en ploino nature. de préférence sur 
un monllcuto, l'rntrC!c obllgntoh·emenl orientée 
vers l'ours! : vdrllnble chombro on pierres ou 
en b•·Jques. plus rloho que la case des vtvnnls 1 

l!n ou pJuqJcuJ~ z~bus foa·ont les rrals du 
repas des construcl eurs. 

Voici le jour 110 l'cxhumnllon. Olscrètemcnt , 
Jo ~··nf t~moln do 1 oule la o6 rémonlc : d'ali­
leur~<, Il y en aua·n t>IUMieur~ pnr semaine. à oe 
m~mc ohnoU~re do Mnnangn(·ozn, et toutes, 
sulvauL un r!Le assez unlformo. 

Ln parente! eL les nmls nrrlvonl par ~lits 
groupes, oncllmanoh6s. parlcml haut el galmenl. 
comme pour une roto. P11h1bros lntormlnnbles à 
l'enlr•!c du r.lmotlt' t'O. Puis ln ramille du défunt 
se rassemb:'l nupr6s do ln tombe. On déterre 
Je cercueil et 011 l'ouvre. Le lnanba qui entoure 
le O..'lrtnvre l'SI vlv~ment arraché : tout te monde 
s'ell'orce de s'en npproprltr quelque morceau : 
o·~st un porte-bonheur slngulluremcnt erl\cace 
qui rnotl,•e lllllplumcnt c rts aigus el bouscula­
dP.s 1 

Tunnels de rtSSuagc 
Chambres froides toutes capacités 
Tunnels de congélation ultra- rapjde 
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Le~ ossements sont débarrassés de la chair 
qui Unnt -,nciH'e, el eeln snns aucune répu­
'lnance, puis rnsscmbl~s dans wne caisse en 
ools (quand l'luhumaUon est trop récente, on 
"ntow·e le cadavre d'un lnmbn neur, el on 
ficelle le tout sur une percbe porU-e par deux 
nommes). Il y n ensullc, au cimeUèrc, autour 
des t('sles mortuaires, rorco palabres pour 
exalter Je df!tml, prosu;allons muiUpl'!ls en son 
honneur et de nombrell!le~ llballons de bols­
sons rermentt<es. Parfois cela dure plusieurs 
heures, jusqu'nu.~ environs du coucher du 
sol cU. 

Ln trou()'.~ sc mel t1lora en a·outc, préllédéc 
du dmpeau ntltlonnl, le cercueil porté li bout 
de bras ou sur ln LGLe, les femmes scandant la 
mnr<:he par une sorte de mélopée snns Iris­
Lesse, avec baLLemenls de mains. oris sLrld'lnls 
cl dan~es so.crêes : touLe I'MslsLilnoo dchau­
gennt pnrtois des propos plaisants avec les 
pnssnnts el milme aveo le mort 1 Une sot·~' de 
mo.llre de cérémonle préside à l'cnsomble ; 
souvent, D y aura accompngnerll1lnt do tlùtes, 
tambour, ct mOnio nccord••on, si mnl adapté ... 
,·oir<l, pour o'rtatnes tribus, do coups de rusn 
à blanc. 

Evidemment, l'arrivée au tombeau déllnlllf 
met le paroxisme à l'allégresse hystérique, et 
'a cGrêmon.la se termine duns wne nuit d'orgie 
rll\lelle ! 

NI la ch111sntllln m()()<jrne, nt ln pénétraUon 
nhréllenne u'ont 'encore réussi à supprimer ces 
110tiques lrllditions, el non plus de mulllplcs 
;>r:tUques de sorcellerie : les c ody • ou nmu­
Jolles, le." c fndy ,. : interdits myU\IQU<Js. les 
1rhres !lacr~s ... , etc... loi ct là, on rencontre 
Jans un champ un pieu do trois ou quatre 
mèlres. planta! \'Crllcnlemcnt. et porLilnt wne 
touf!'e d'her~ : ~·est une proleollon contre les 
mauvais gl'nies qui r.~vngcrnlent ta récolle 1 ... 
Aux nlentoul'll meme de t'écolo, J'al répérc! plu­
slct~rs arbres snor~s : on tes reconnafl à do 
mulllp!cs tnmbenu't d'élotre aLLilch<!s aux brno­
elles ~L Il un arno..~ de verre brisé QUI jonche 
le sol : ebaque passant, ~ïl est de la secte, 
doit. era etret, otrrlr wn pan de son vêtement et 
sacrlller Pn llhaUon sur le sol un naeon d'huUe. 
de flllrfum. do rhum ... , puis brlS'Jr solgoeusc­
mPnt tn hout"lll~. 

Population rte contraste 1 Sincère dans sa fol 
orl'lln';", it l'~me naturellement m)'l'llque, aux 
mc~m·s rudPs. gens it ln rota purs et gl'osslers. 
rnnl11 l~l>s ncce~sl lll1ls au divin. 

:\us>l les prog<'~S du ch t•lsttanlsme sont-Ils 
nssf'.Z rapides. En ttrl siècle eMcLemenl, puisque 
1 !lü 1 marque le centenaire de l'établissement 
de l'~:guse Gnthollqu-e 1\ .Madagascar, on compte 
1.200.000 Catholiques ol 800.000 Pro tosLilnls. 

l-e otcr!t~ autochtone CYL encore lnsurllsan~. 
mals lo recrutement s'lntensiOe. L'Archevêque 
de 'l'anano.rh'<! et I'F.,·éque de Mlnrlnarlvo sont 
malgaches. 

r.n outre, on admire une belle ttornlson de 
,·ocallonl' roll~riAuses, hosplLilllères, onsclgnnn­
lPS et contemplatives. n y n déJl une c-enlalne 
je Prères Malgaches dans les écoles tenues 
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(JQr les Frères des Ecoles CltréUennes. donl 
plu~lcul'll licenciés d'Untve..,.llés r~nçalscs. et 
lrN nutrC'Il, llt~eheliers et brevelc!s. 

Cependant. l'f:vangc!Jisnllon des masses paJen­
ner. reste freinée par te man~ d'apOlres el 
l'lnsurtts.'\nee de" ressources. 

Il y raudrnll un système de péné.lrallon par 
lt'S Ecotes do la Brousse, L~nues paa· des Monl­
ltUMl ot Call!chlstes chrétiens. Celo. nécessite­
rai! des Qnanct's considérables, lnul pour ln 
tornuaUon des !llnlla·es que pour leur ~lnbllsse­
lllenl et leur traitement convenables: 

L'ELill. pour le moment, continue d'Ignorer 
l'f.u111!lgnement Llbrc, cl ne subvenllonnc que 
let~ E~olcs Publiques, d'nllleurs peu nombreu­
ses et assez mo.l organisées, saur quelques 
lnsllluliC'Ins lmpo1·t.1nLes jadis sous l'égide de 
I 'Unh·crsl l~ rronçnlse. 

Il l'~t li souhaiter qtl1l les u·avaux d'approche 
notuelloroeu l en cour~ suppriment ~apldomenl 

co~ relents d'un talolsmo ct d'un \)straclsme 
lntlulment rcgretlnblcs. ! 

MOm:l a lors, une nlde mlsslonnalro sorn 
[lldlsjiOIISQUIG ... 

Voll~. cllers nmls du Llkès, un objccur pos­
sible de plus, dans la longue série de vos bon­
nes œuvres. 

:. 
J c vals blentGl <lui Lier. les dunes de Tama­

tave pow· les llauls-Pint~nux de Tananarive. 
Pendant ces derniers jours mnlgaobes, Je me 

pêuètrc à plein de celLe nature essenllelle. 
Puis, en 20 heures de vol (dès octobre pro­

ohnln ce sera en J 0 lleures, grâce aux Jets). 
ln Polaire nurn rcmplnc6 l'impressionnante Croix 
du Sud : tout un ciel sera. changé ! 

Je retrouvernl le cours hablluol du !<Oiell 
o'lt4llc, Lllndls que cehJI de Tamnlnve (18• de 
l<llltudv ;ud), Il anldl, culminera au nord, <le 
qui désoriente touL à rail les nouveaux VBDII!l 1 

(luant à c notre sœnr la Lune ,. qui est dite 
menteu.~e en noire ciel curopl!eu, elle alDrme 
Ici >-11 v~rltcl ... Sernlt-ee quo 111 clvlllsntlon - ou 
du moins 110 quo noll!l appelons do co nom -
nou~ t!ct~rlcrnlt d'un cer tnln nombre de vraies 
valeurs! 

f)eu ltnpoa·to 1 

Eu cr ttc lin de séjour, j'nd ml re lo o mnjos­
(lu9u.~ de l'nslto 

D<lornlssnnt dans les profondeurs de la null 
[australe. (i) 

Fr~re Visiteur CLODOALD 
(M. Louis Ben&lo:m) 

Atrtlttr D lw:urtr d11 Likù 193340 et J9S4-S6. 

( 1) Celle lino le .. t krite ô 11nlenhon du Scoub et 
Rolders de lo 8• Qul.,_ POUr comp~nfl iventuolls 
de notions trop 61f..-tolres sur l'orientotlon b partir 
de1 astre. 1 
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- St:111islas Glou.v (1925), de Concarneau. a vécu 
de lonuues nnntes ~ Cnsnblancn où U ~tait C hel 
d'Atelier 1i la Ma muention Marocaine du Port. Il 
vie.nt de quiller difinitivemeot tc Mo roc pour se retirer 
à Pléneuf, dans les 

1 
Côtes..<Ju-Nord. 

- Quelques jours avant son ma rin:;e. visite de 
Rogrr Bnrlo11 (19~4), de Saint·Guénol~. venu nous 
présenter sn fiancée, Mlle Morle Autret, de Kérlty· 
Penmurc'h. LieUiennnt nu Lon11 Cou re< de la Mnrine 
Marchunde, Roger va sulvre présentement le stage de 
C~pitaine au Long Cours. 

- Seçrétoire du Groupe Rennnis de I'Amicu le, 
G.orgcs Le Pop8 (1958). de lesconil. orjpnisern en 
février un repos amico l oit tous les Anciens de cette 
ville, en gronde mujol'ité des Etudinms, seront <::On· 
viés p~ r circulaire. le prochain « Llkès •, n'en doutons 
p:>S. relntcrn 13 pleine réussite de lu réunion projetée 

- J•~11-L11c Gallat:llltltd (1961), de Snint·Nnuoire , 
suit l:o classe de M3th6mntlques EJémentalres nu Col· 
l~ae Swn is~os de N:onte.~. Les fêtes de I'Amieo le, 
espère·t· il, le ramèneront périodiquemont à Quimper 

- En classe prét>aratoire de l'Ecole Supérieure 
d'Atric ullure de Tou ~ouse, Franci.t {.., S1u ( 1961). 
d'Ersué·GJbéric, prépnre Je certifico't ûe S.P.C.N. avec, 
en outre. quelquCJ> 1 cut"eS de cours de mut éma· 
tique~. 

- Le sous-lieutenant Jeau·Mal'ie Trdlu (1 954), 
de 'Lnndrévnrzee. n passé le mois de novembre dans 
un p~tit poste de 30 hommes, s itu6 l b sor tie 
norù cie Constnntine. Celle oàsis du Hamm3 est 
un l loL où 111 populution indi&è ne vit relntivemem 
bien. « Evid~uwte-JtJ, 1ruus ~~~ crapahutons pas, au 
s~us algérien du mot ; nous 11~ parJlcipous pas tuC( 

opératlo, s, mols uotre trowlil est /inokw~nt beau· 
co11p '' '"·' t1n11gtrttt.\' fJtt~ c~lu/ tl ts II'Ottprs 0/Jér<t· 
llomt•llt.r. Ctln o•ltnt tle dtn.r fa its: l'oasis tJt tr~•· 
brOIIS$1111/•IIU tl bol.t~. ; tl/t o/fi'U Dl/X /t/IOg/lliS 
d~ ·Con.flalllilt~ /~ terrain idéal pour s~ rlfuglel' et 
St! rt1vitai/Jer. Ici le cowbat Jt tlétoul~ exclusive .. 
ment de llllÎI . Deux p(Jirouill~s se reucontrtlll lifll · 
rolem('lll u~t. tl net, llrcmt quelques secoudes ct top/ 
/~ moml~ .1'iwmouit flan.~ la ''igltatlou. Rlc, nmatnt 
lt c';ef tl'lsella (Otl j'al ltl cite/ de poste dttrtmt 1~ 

mois de /llilltt) li eSSII.I'é 1111 cltarge11r eut/er dt l'.M. 
ir 1 m il/u SO. sans a~>oir une égrDtigmtre : 1111e 
chanet! inouï~ 1 Je vmts Dssurt {flle deux lw11r~s 
d:ms l'oa.rl.t. la mdf. dcmamlmu uue ,~,Jiou nt!t· 
''~ll.$t lncroyablr. Vou.f m·nuc~: m1t'C une lt'JIItmr 
so/cune/1~. le doigt .wr /:1 dltmle dn P .M.. prêt tl 
/lllr<' fen 011 moimlre bruit. Il tte /mlf pas se /Jercn 
d'i/lu.tfon.t: /t-J IIIIÎIS ,\'.'1113' fmtt. OU Sf! \!OÏl fÎ 4 Otl 

S m~tte.r. s:om't!lll tl moius. D:ws Cf!J' (OIIdilious. la 
rapidlt6 tilt rlf/uc IJI'illtl! so:tl'a/11 la /IISII!SSI t/11 
/t'tt~ C(J iiiQIJ til' IIOW!Ittbrt Cl IOIIÎOIII'S lti Olt N am­
ma 1111 mois très tlur. Les jels. qlli fUlSS~IIt fitl tians 
le tljébel, prtunelil Otltt§lltm~nl leur quartier d'lli­
w:r tians l'oasis. Ou cle,,il,e p l r/0111 leur prl.fencc. ~ 

Exuclement un m'ois np~ celle description de 
ln auerre dans l'ottsis du t bmmu, nous en parve­
nait ln trniique confJrmation : « J~ pass~ 1111 8 tfi· 
,·rmbrc extraordlnolrtlllt-111 r~cu~ll/1 et loilr tl~s fastes 
liklsiens : 1111 pel il grain de son/france lti-<les.tus 
11~ fait aucuu mal : mte poucJion du g~uou. A 
l'heur~ actutlle. faurt~ls pu a-voir quif/6 ce moud~. 
U ventlr~dl 1•' d~cembre. ''"'" 22 lltll"1, 1~ revt· 
unis d'm'te trmbuscatlt! d~ nuit, m'tc hull de mes 
ltOIIWl~.r. Jt me trouvais cm cleu>:ii.m~ tunltlou, .Hill'; 
dt mou /auce-gremules. Tow à coup, alors que uous 
contournions 1111 gronpe dt mechtas SUSJNcres, uu 
P./rd • . rv mil ù uotts arroser~ Nous tombions d nOi re 
rottr tlan .v tme <mbii.<Cfld~. l'al lu! /o11c.V Il ln l""' 
mi~re m/al~: mnls s ltDt tl tur<' j'ai stt fJtU je tlratt 
dl/<). 

,\<lalheureu~mrur. fal ementlu . mon lance-gre­
umles gémir: c Ait' ! je suis toue/té au cœur ! •· Lil. 
j'of tm vralmtul ptWt'. J~ mr- sui:J tl\'ltncl jusqu'tl l ui. 
10111 ttll faisant orro.f61' lt's bulssotJs ptlr mtr.f gcu·.r. 
L~s jels tll'al~m dé/<1 tlécroclti ; settl 1111 dt mes hom· 
m~s. que foi ân,oyé de fautr~ c8té tlt la piste cou­
trô~er ime ~liu dllliv~llalicnt, a vu deii."C oùtbres 
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s'~n/uir. P~11 après, 1« /~11 a com plètement cessé tl 
IIOIIJ' t'H'OIIS /ait /1: b/lmt~ Mon COJJOrn/, 1111 tmgagl, 
m'a lr4 ' 'rtllmtnt wilt. car /tt ~~~ pou~·als plus me 
déplacer. A premll!re \'lit', fe 11'nvttls pas grallll citou· 
tm rrou dans le genou ; mois à fhôpirol. on décou· 
,.,;r que ce ge:uou ot·ait lré lrllus~rcl complète· 
meltl pnr 1111~ bnl/e, d'où ln perspctcti•·e d'uue lo,~ 
gtte rtih/tJctulott. Q 11attl d mott lattCI!'-Ifrt:ttotl rs, Il a 
1!11 au molu.1 trols bnll~.f. L'tmC' fi trtJIUpercl ln culut 
tlrniœ. L'mltr~ del'nit lui tmvers~r le ''trlltre. mals 
elle s'est icra.Jêe sur le mogasl11 dn /tu·U, lui e n vQ)'(IIIt 

29 éclats dtJIIS la main droite. L ll rroisième r:, 1011-

clté cm pl~iu cœur. a rlcoch~ sur 3'011 pOrte·clgar~IIC' 
m6talllq11e pottr a llt!r lu/ cossu le bras gatJCitP. C'tsl 
un m lradt• qu'JI .roll tlltX>Nr vivnm! 

Vtt la friqutttce d•s accrocltages a11 Hammn. ttotrf! 
avew ure nt m'a gttèr~ surpris. D'ailleurs. tour COlu·­
Uilttillt est pourri : les <tll~ntnts fout plttsieufs victi­
me.~ jouruuliir~s. Uuct heurt! ap,.iJs uous. sont orrh-13 
lt rlt6pltal du .<oltlllls dtt 21• 8 .1. égal•m~lll bl~.•sis Dll 
rour.t de l'r11gng•mem q11/ 11ertu lt la Cllplttrc du Do:· 
teur 8o11rgh011tl ; ml tic ('e.Jt.X-ci aVait qu:ure ou duq 
impacts ». l e 14 décembre, notre camarade était trnns­
féré à l'hôpita l Oégin dt Saint-Mandé. Le 25, il nous 
écrivuit les pré<:islons suivantes: • Nous ot•ons eu 1mr 
Jete d~ NO#I pttt'/ttlt•mrut orgtmis~r i>ottr l.s main· 
tles: couc~rl. messe de minuit, aujourd'J:ul ('Opit"u.'t 

repns .... sons compltr tous lt".s petits cadeaux des mu/­
fiples orgnnlsmious cltorl!rtbles ou philam.hopiqttes. Lt 
cltlmrgi~tt d'ici a tlécitli tl~s 1• 18 (JIIt mott p!ltrrt! "" 
servttlt d '~" : je pbtt.~ ainsi comm~ncer mtt rllducn­
tlott a!'altl l'ottk)•los< •·h/tobl• dr III<'S arrlculntlous. 
Je tle••rnis m• rltuiJIIr rapld•m•nt : 1• pli• défit mott 
geuou bl .. sd d• pl11s de 45'. 

Vruimcnt, rai {' Il flltC cluwce (!XIrllorditwire: 111/t 

balle qui traverse la jambe de part "" parr. Cil st 
/tm/llmu ttlfrc les O.f, sons ~u a/Jimtr un seul ! 

Ainsi, 10111 ,.n pour lt mlttll.~ el fcspire "'" tr'OII1'tr 
tm Brttague avant / ln jot~t1ier pour ,,,_ lougue cotn'tl· 

lescence. Eusuite, je poursuivra; m ou temp.ç m llitairt, 
à moins qu"uuc réforme. sur laquelle j~ compte peu. 
mt' clau~ ùwpt~. Dt toute fa,·on, /'A/girie Ill' ,l!ra 
plll.t p:mr moi qu'1m mauvoiJ· .. ft)tt1'~"''· » 

- Actuellement militaire, JfiCqtt~s S11JtytJc/J ( 1958) 
de Vannes. a couronn~ ses étudts supérieures à 
Nancy par le Brevet de Techn icien-Géologue.-P ros· 
pcctcur: le C. F. P ro-Directeur du Likès continue 
d'a voir des disçiples! 

- Jtatt La11rtc ( 1959), de Snint-Yvi, constute que 
ln pt'~pllr11tion d'une licence de Physique ~<''~sr 

disons, assel dl/flcilt ... •· A Rennes. il n comme 
vooson de palier Mie/If!/ Gestin , autre likésicn 
100% : 1 uit nnnécs enlre les mêmes murs. ça ''OUS 

mnrque! 
- Georges Mn/tl (1958), de Cnmoc, est n13rin 

depuis juin 1961. Après un st~ge il Hou rtin, puis 
à Saint-Mandrier, il a étê affecté au sous-marin 
• Lnubie », Centre Bé:lro. à Toulon. IJ se trouv3.il 
il bord lors de ln collision ovec le sous-marin c Espa· 
don » : il a eu très peur et il y avnit de quoi 1 
Début 1962. nornonlement. le • Lnubit • remontcna 
sur lorient. ce qui rendrn rucilcs les visites 1l ln 
fum ille e< au likès. 

- A l'issue d'une première nnnée dnns l'enset· 
anement à l'éco le Saint·Joseph de Vannes, Alaitt 
Ptltiur (1960). de l'luudren, en~c.igne le français 
duns la nouvelle Erole Techniqu~ du SJcré·Ctrur de 
Saint·Bric:uc. Il sotôoil~ le bonjour à tous Jes m~m· 

. . 
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bres de ln Promoùon c Maurice-Herzog • et spéciale­
ment nu.~ anciens de Sc.iences-Expérimenlnles. Etant 
nil~ ~ Paris pour pnsser un concours d' Eiève.('hef 
de district à ln S.N.C.F.. il y n rencotmt J~att L~ 
M ettr (1960), d 'Elliant, actuellement à b S.N.C.F. 
de Dieppe, el Y•·es Cosquéric (1960). de La Forêt· 
Fou.esnant. Les Bretons el les Liké:siens se retrou­
I•Cnt partout 1 N ou•·elles souhaitées de Paul Furie. 
Jacques I.e Roux, Jean Bul'iou. François de Kcrou· 
lns, Jean-Noël Chevalier. Ado·esse: Ecole du S.leré· 
Cœur. rue de Genhe, Saint-Brieuc (Côtes,du-Nord). 

- En troisième aruoée de ses études de médecine, 
M ie/tel Piton ( 1958), de l e Tl't~ou, a présentE le 
16 novembre le ooncours ~ I'Externnl de l'Hôpital 
de C3en. 

- Au sortir de ses t mdes de gMio&ie S\1périeure 
1o NJncy, M arcel Le Gttyader (1953), de Melgven, 
u rommencê son service militaire en juillet. Après 
ses classes, il est entr~ ii l'Ecole d'appUcution du 
Gtnie. see1ion E.O.R .. a ln cnserne Elbé d'Angers. 

- Nouvenu Secrélltirc nu llkès, Roger Pillllpp~ 
( 1946). de Quimper, préte un précieux concou"' Ull 

t ravnil administratif de l'Amicale : les oceasions ne 
lui manqueront pas de rencontrer des figures connues 
cl de nous en donn"r des nouv.,lles. 

- lltr~ Gullcltu (1957), de Ille de Seil1. novi· 
gue sur le • Cap-Blaue •·· de ;l'armement S.A.G.A. 
de Rouen : il exprime son grund bonjour ~ ses camn· 
rades de Seconde Industrielle. 

- Le Frère (iùord Soudée (1956), de Rennes, ii 
présent milit:o ire, n quiué I.e camp d'Auvours, où il 
ét : it tnoniteur de peloton. pour devenir E.O.R. Il 
Tours. 

- Féli.t Clteo·ert (1961), de J'ile de Sein . se plail 
énormément i\ l' Eçolc de Navigotion de Kersa. 

- Au Sémù1aire de Kerlols. Jeou-Pi«rrc ù Scottr 
(1959). de Quimper, se recommande ou souvenir cl 
aux pr~res de ses anciens J)rofesscurs et de >CS 

cnmnrndell. 
- Toujours Chef de subd ivision A I'E.D.F .. Emile 

Lelzo11r (1942) . a récemment quitt~ B:u--le-Duc pour 
Vesoul. 

- V~itc l:elnir d'Yve•· L.c /ids (1943). représen. 
tnnl des produlls d'entretien c Tip-Top >, ll prr· 
sent domicilié à Redon. 

- Pi<'rrt Deutl< (1961), de Penhors, est élève à 
ln nouvelle Ecole T echnique du Sncré.Cœur à Saint· 
Brieuc. où il suil le Cours Commerciul. 

- Y••o11 M tttler (1950), de Brt!>t, •·lent de termJ. 
ner son service militnire : il l'u efTec'lu~ en tiêrement 
comme phnrmacien ~ l'hôpital Bégin de Saint­
Mand~ Il n'n p as quiu6 pour outant ln region 
parisie:nne, puisque le voic i en stntte ii l'Insti tut J'3s. 
teur jusqu'nu 15 juillet environ. 1~ s'efforce de par· 
fnil'e 'a formntlon de biologiste en se pénétrant de 
microbioloaie et de sérologie, nu berceuu m!- de 
ces sciences. 

- Le sous-l ieutenant M atfwritt L'H m•mlte (19SS). 
cie Saint-Yieaux, B.'!Sume octue!Jemelll les fonctions 
de chef de poste dans un petit villuvc situé à 20 
km au sud de Biskrn. 

- Btrtlartf LA Bom (1954), de Ca1hn ix, n eu Jo 
joie, peu avant Noël, d'apprendre sa mutmion nu 
< M iuistùe des Armées • à Paris, à l'Inspection 
Centrale Tech nique du Matériel, 11 titre d'ingénieur 
de 3• classe. Ainsi, il a pu pa.sscr en fnmille les 
f~tes de fin d 'anr\ée, chose bien nsrénb le uprès six 
mois d'Algêrie. 

- leau Jottco11r (1960). de Gourli>.on, est mili­
taire depuis avr il 1961. 11 a été d'abord canto~ à 
Montluçon o(o, pendnnt deux mois, il n efJectut ses 
classes : c Les pr<!micrs jours sont un ,.~rltablc 
en/er pour les fetmrs recrue.,, Pol suivi tllsuile 1~ 
pclo1ou dt bl'lgadlu d M~tz. Quarriu d~s Vali~ffs. 
A ctrtoins points dC' vue, la caserne rappelle 
récole ,' JI /(Jill à 11011\~tlll éfuc/i~r ~~ subir dt!S Îllter­
t'OSOIOir~S oraux et lcrils qni u·~, flnl.$.ruut pos. 
(]rllu li 1'/tabltutlc tltt travail blm fait acquise ott 
Lik~s. Il m'n lt~ ulallvmoqut facllc dt m 'ndopttr 
n11x e:xigeitc~s tlu pdoton. Je n'ai pas mouqu~ de 
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Deux membres du Bureau de I'Amlcole, Henri RAHHOU (l 947) ct Joseph MARCHALOT (1946) opporton.t leur prideux concours aux oc.tivitC:.s 
du patronage quimp41rols • Lo Pholongo d'Arvor ,., dont le prôsident n·'est outre que M. Joan GO UIFFiS, Pr~sldcnt do I'AmicoJe du LikOs,, 

Void Henri RANHOU dirlgoont I'Ho rmonro ou cours do lo r.o1"'• fo n,lllo le du 5 d6cambre 1961, ou ciné ma .. Gtodlon •· 

faire valoir mf!S diver.fes quai/th. A_tt cours du srage 
de Momluçon, i'al éti pendtml trois stmnines 
• planqué • dons litt s~rvfct d'eulrotim 1 je jounfs 
à Nlectrlc/~11 avec trois autru camarades: 011 fl,toll 
des prises tlt coura111 oins/ qu'une lll,rtallatlon élee· 
trique. .Pendant tmtt semaine. j'ai fait de la pro­
iection cinématographique , le r~sponsabl~ rtQJll para 
e11 permission. Par contre, d Mel;; , fe n'bois plls 
du loul sur ma bronc/tt: 1• voulais les omos-cltars 
et fa/ ét~ vent tlpus l'llrmemtm p•tit ca/lbu! AJJrèS 
m-olr es1>érl mte aJJectatioll tl Reii(I~S ott tl Totti'S, 
j~ me trmn·e à présent au Fort~Nenj th 'Vincen­
nes. • 

Jeaii.CitOrles L~ Goaro/11 (1961) , de Cor.car· 
nenu, 11 r6ussi deux concours d'e ntr6e : l'Ecole Supé­
rieure de Cotnmeree d'Angers et l'&ole de Kiné­
sithérapie de Rennes ; il a préféré cette dernière oii 
il est entré 'Je 17 octobre. c Ci!S étudt.s laiSSI!IIf peu 
d~ loisirs car le programme d'anatomie, lr~.s cUve· 
loppi, doit êtr~ vu ell dtltJt ans. N 4anmrlitas le mf· 
titr mt plait ~tlorménumt • · 

- Pcndnnt qutlquc semaines, Jetm-Pierrt Piffl. 
lott (1955), d'Ergué·Anncl, n'a ce.~sé de p~rcou rir 
locaux et couloirs du Likès: les nou~•u• b.lti­
ments ont, en effet, exjgé une nouvelle inst ~Uatiun 
du téléphone int~rieur, cependant que sonneri:s ct 
horloges élcc:triqUCll surgi~uien: un peu panout d:1ns 
l'école. Le dimanche, Jean-Pierre re~te le l>ril l:>nt 
arrière central du Stade Quimpéroi.s où se distinguent 
égnlement G11y C.~t Gra11d (1956), Jeàtt~Ciattd• Gaguettx 
(1960) et Y>•ts C.~ Berre (1955). 

- Toujours étuditmt il Rennes, Amlri Savttr)' 
(1954), de Saint-Nnznirc, esJ*re terminer en 196?. 
sn licence de Physique. Par ln suite, il a l'ambition 
de réusSir Je plus d'cxnmens possible dans le mi· 
nimum de temp5 : il ~aiern sans doute un diplôme 
d'Etudes supérieures et le C.A.P .E..S. En dehors de 
son trnvoil purement scolu.ire, il o fait en 1960·61 
l'opprentlss;~ge des r~potUnbmtés corporatives, étant 
membre du bureau l de$" Etudiants en Sdenoes : 
c Cést toujours très intéressant, cat· on y appreucl à 
\'OÎr 1.111 petl au-delà cfës bouquins :.. 

- En juillet 1961, Marcel L~ Saux (l9S8), de 
Le Trévoux, n suivi un stage Industriel Il ICI Télé· 
m&:anique Electrique de Rueli-Mnlmnison. Après 
des V3COOOCS...pas5ées..i-;atr ... la .c.ôte.. .b.ast~UF~.PCit:licu,llè~ 
remnt à Saim-Jcari-di-Lùz. il a retrouvé Nantês 1-et 
ses camut udes Plerr~t L• Pa/lee et Jean-Yves Gui/lou : 

ce soilt des anciens maintenant et cil ~sr pllis ùtlé· 
r~ssam d~ bluu!Jer lu mfcrdns qtté d'itr~ bizut/ri 
foi-même! • Comme lui. Pltl're L• Poilee (1958), 
de Lisieux, est en seconde et dernl~re année O.E.S.T. 
de l'Ecole Nationale Supérieure de M&:nnique. li 
(ern pl.r la suite un stage post-scolaire qui lui per­
mettra d'avoir son diplôme d'Etudes Supérieures 
Techniques. Normand, mais restant fi~le ii ses atta· 
c:hes morbihnnnnises, le 27 décembre, il s'est morit! 
en l'église Saint-Pntern de V;1nncs. 

- Jea11 Abgrn/1 (1957), de Sizun, et Alfred Lou~ 
dec (1957), de Bénodet, som maintenant en 3' année 
de l'&ole Vétérinaire d'Alfort, suivi spar Je!III·Y•es 
Hilitts (1958), de t>enhl\rs, en seconde année. · 

- Encore quelques mois et Reni Gaouac·;, (1958), 
J'Ergué-Annel, sortira ingénieu•· chimiste de l' tns· 
t itut des Sciences Appliquées de Villeurbanne. 

- L ucien Pacf:eu (1960), de Honfleur, surveill:u:t 
à J'I nstitution Suint-Jean de Falaise, continue d'y 
,>r~pnrcr son C.A. !'. Dessinateur, qu'il pense réussir 
Il ln fin de cette a.nn&:. 11 n étê reçu l ln l'répara· 
lion Militaire Sup<!rieure 1•• nnnée : ou cours de la 
pél'iode d'été fuite ~ Meudon, il n eu la surprise d'y 
retrouver Louis Letty (1951), de Pluguffan. 11 garde 
un merveiUeux souvenir dl,l mois et demi passé en 
Sc:nndin:•vle, en compagnie d'un cnmarade. • Nous 
sommts tJtll'tls en tuuo .. stop ct nous .,-,•ons fait 7.000 
kl/om~trf!S. Voyage lmlressnm et t llriclti.lsant . J'ni 
parriculi~remem goûté la Norv~gc qui est 1111 pays 
splendide a>ec us fiords majestueux, ses villes pltto­
r.squcs (Bergm, Mtt11daf) l!t se.r lgll.r~ts curieusf!S. 
J'Cil moins olmi les Suldols qui som tm peu trop 
nrrlvistes er matlrlall.rtes. Pelll~lro "otts lcrlral·/e tm 
art/cl• dé tai/li sur ce ••oyage. A mitlu tl mts cnm•· 
rades». 

- Après une permission en Bretaene en septem­
bre, le brigndier secrétntre Joël Nt••m (1960), de 
Quimper, a retrouv6 satU trop de Cb!nrd le S.P. 
88,1 16, et son clfml t de guerre et d'inskurité, ovec 
des occupations qui tournent maintenant à une cer­
taine routine : toujours les mêmes p3piers à rem­
plir, les mêmes ges tes l faire. Ln f~Le de Sainte 
B(trbc, patronne des anilteurs, s'est clérou lte dans 
toutes les rèaJes de l 'on: ctr6monles >ux couleurs. 
pr6sentnùon d'nrmes, revue pur le Ueutenllnt-c:olonel, 
banquet ... 

- Jean·Noil K~rguérro (1956), de Paris, a inie(· 
rompu ses études d'architecture ,j)our faire S?,n ser· 
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vice militaire au camp de Satory, à Versailles. En 
y arrivant. il a eu ln surprise "de se trouver sous les 
ordres du lieutenant Lttci•n Marc (1952), uncien du 
Likès luJ nussl. ~ lA proximil~ de Paris me 11ermet 
de ret'enlr souve1u cllet. moi, pour Ct1tllllr les pr~­
miers .sourires de Kergulllo hmior, qui ,,·eraf par 
la suite. i~ l'espèce. rainé d'rme bonn.e clemi-dou-
1Pille de pelits frères ou petites sœurs. 'Et peul--il" 
1111 jour lu battes du Likès .rerom-1/s rués t>ar ""' 
rrolsii:m-t glttôrnrion, puisqtt'll )' o dlid qulll(luts 
dfz.alnes tfannles vint s'a.uef?ir là un jeune gar· 
r.,·on quj maintcuant est grand-pùre ... ~ 

- Au sortir de sa 2' a nnée au C~ntre d'Etudes 
l'sycbotechniques de Rennes, Claud• L<J Bot (1957). 
de Quunper, passera son annEe en divers Stlll!t'!< 
de PiYchotecl.niden. Il a commencé par · les c Trtfi­
leries Cl wminoirs du Havre •• à Montreuil-Oeffroy, 
près d 'Angers; Je mois suivunt, il était chez Thom­
son-Houston, à Angers. 

- Comme l'unn~ dernière, Je.n-l..o•tir Dt•vout 
(1956), de Lo rient, est surveillant A l'&olc S3int· 
Je.m-Boptiste d'Arnldon, sous la sympathique auto­
rité du Frère Joseph. Il prépare son Baccalauréat 
Pi. ilosophie plr correspondance. 

- Fr::~tçolt Gonidou (1957), d'Audierne, nynnt 
réussi son Ottcc .~ lnuré~t Technique ~n 1959, vient 
de sonir de l'Ecole de Mnlstmnce; son fr~re Rettl 
( 1954), marié, père d'une petite fllle, Aude, nous 
nnnouce son succès au premier eertific>t de Mathé­
matiques Supérieures. 

- Jocquu Le Roux (1960), de Quiberon, ne gar­
dera pas un mouvais souvenir de s.' prem i~rc nnn&: 
d 'Etudiant Il Rennes, en c:ompngnie de son comp;t. 
triote Jean-Pierre Wa1:0tr, Président de la Pramo­
tion J959, de . François de Keroul:.s et René Lo\1$­
souarn, de lu Promotion Maurice-Herzog, et de tllnl 
d 'autres Likésiens. Aprh son suce:~ nu · S.P.C.N. 
(A.B.), il pr6tl3re a Nancy de$ certllielts de 11éotoaie 
pour avoir accès n l'Ecole Supérieure de géç>logie 
de cette ville. 

-- Nouvelles• d'Y•••s Gui/lou (1960), dé " CarbaiJ<, 
en l' année de l'Ecole Nationale d'Ingénieurs de 
Strnsboura : c Milleu tris lmértssam. Nou.r .wtmuts 
400 tlè•••r riswrtfs eu 5 stctlons: Arcltlrocw rt, Mi· 
cwtlqwe, Electrlc/rt, Trm•au.< Publics, Topograpltlt. 
{t(,l!lllhte de t •tte.. d(mU{e, ~i. 10111 .{e, P.a:t,fl! , bien, ie 
serai l nglnierir-Géomltre dtm:S trois ad. itmlÏimtcé 
.tpnpathlq11e : nous logtous J1N!Sqtte tou.< rfa11s u11 



Foy~r bie/1 omiuogi' tn) nous sommes trù libres, 
Strasbourg ur ""~ belle ••Ill,. Je coutluu~ ft scou· 
ris111e 111-bos. Eu 1961, j'ai fait de la ro111e : fBUJis 
chef d'une ~guipe de six j~w,.s Rotlli.rs a/socims. 
A 23, irous avons organisi tm comp de Comnm~ 
nolllt en Ard~ch~: A pre.< o••olr descendu le Rhône 
.,, pb•lcltt de Lyon à Donùrt, rem onté les gorg•s 
de I"Ai·dèclte à pied, nous o.-ons trttvn/1/1 /mit jours 
tl rlpartr utr pe11 l'fglise de fv(ucuer. p.rlt village 
de 370 Omes. J'of tu /(1 joie dt rtncDIIIttr les Rou­
tiers du Likès ou Cnrrejour Natioual, :Rouu de- Gre­
•toble. Au mois · d'a01?t, j'of ftlit tm stage citez le 
rlomitre de Carhaix: très itrtlres.rtmt d" prmdra 
un contact prnrlque m•ec Jo pro/esslan. Ma11 lm/· 
grotiotr ô Srrosbaurg lte m'a pas dAtncltl tle lu Br·e­
.tague, bien âu contraire. A cltoqu~ retour ad pays, 
j~ suis ,-;;, membre actif ~~ non polul t: honoraire » 
d11 Cercle Celtiqlte tic Car/taix. Aux Uklsit'ltS qui 
'"Otldrnlent du rmselguemmts détaillés s11r I'E.N. 
I.S .• it commw1iqu~ !~ton adr1.ut1 tl'ltudin111: FOJ'4r 
de I'Itlgénlmr. 54, baulevnrd d'A nvtt's, Strasbourg, 
Ba.s·Ririn ». 

- Excellemes nouvelles du sympathique groupe 
likésien présentement nn 3' année de l"Ecole Tech­
nique Su~ricure d'Electronique d'Angers : Hotvl 
Ramrou, Pit-rr~ Fe1mteuu, Jtau Lon lellec, Jeou·No~l 
Gui/lou, Alain Klraulret. Ala/11 D ouguer et Paul 
A/lioux. Tous ont profité de !'~té 1961 pour faire 
di\lers s tages pratiques dans rïndustrie. Ainsi, a\' 
o.!partemenl T~hniquc., Nouvelles de ln Compnanie 
06n~rn]e d 'Entreprise.~ Electriques de Parb, Plure 
F~wllttm (1959), de Landrévarzec, n pu se fnmi· 
linriser avec les problèmes complexes appon~ par la 
science moderne dans l'nutomntisme. leau-Noël Gùil· 
lou (1959), de S.~int-Yvi, n trnvu illé pendant trois 
semaines il la répnrnlion des oscilloarnphes • chez 
Leln.nd R.ndio Co. il Pnris; puis che~ Philips à Brive, 
il s'est initlé A la fnbriention des tubes d'6nission , 
des photomultiplica teut'S, des tubes a;edresseurs ~ 
gaz et au mercure et des thyratrons (triodes à gaz) : tl 
éirut affecté nux essais sur ces derniers tubes. Alain 
Doug11et (1959), de Quimper, u faiL ~gnlement son 
premier . stnae chez Lelnnd Radio C~; il n en$uite 
travaillé à la Cemrn le Thermique de Chumpngne­
sur-Oise (groupe de 250 M.W.). 

- Voici des prEcisions sur le trnvail de René 
Donal (1961), de 8annnlec, à Rennes: c Je suis les 
cours tl~ prlporotlou Agri·Agro 1 ait /J•clt de celte 
vi/1~. Courm~ Jos~plt Pohtr, 1~ n'al pu y trouvt!r 
qu'uut! place d'externe. Nou.t occuj}on.s d'aille.I.rs 
deux clwiubres dans la mlme maison, mais c•est 
osse: /oiir du L)•cée Ô ,5 km) <t assez· c/,.r {10 N.F. 
par m ols). Maigri celle dl//irmce de rAglme avec 
celui des tltmies prlcéllelllts, 1• u 'ttl pa.< itl lrOJJ 
dlpay:6. Nous ava11s tm /toro/ri!- auSsi chargé l}uc 
rn11nie dtrnièrt tl IIIÎ T}'tJ,/11e COHiriJ/é par des 
eollts lreb!lomadaires, •des devoirs et dtf compo­
sitions éch~lonnb sur toul le trim t!stre : fe-11 arrÎl't! 
tl passe,. une bonne partie du d;mtmt:he et du jt'mli 
cl travailler, surtout en plrlocle d'examen. JI )' a 
rm~ iqu/pe /~ciste dn11s ln elo"sst (6 1/tvu s11r 36) 
~t j'en fair partit. Jusqu'à présent nous u'avons 
pos ~ntrepris grand cho# trinlpoftnnt : i~ tn'DJ>er· 
çois cependntll qtte Nquipe l'SI amende cl /otter "" 
r61e o.rs«t dl/f~uut d'tmt lquipt de classe tians le 
secondaire, e11 particulltr au sujdl tlu S)•rtdlcnllslltO 
ltudla111, Mes rlsllllms scolnlrt>s du prtmier trimes­
tre s0111 sotisfoisD/1/S ; ceux dt Joseph Poher sont 
eucore. rueilleurs: sans doute se classera-t-U dans l e.Y 
premiers de la classe. l'o11bllais de l'OtiS dire gue 
Alolu Le Bor111e est t/lllltmtJtl avec IIOIIS : Il ttc 
semble pas plus dlr-otl/1 que IIOIIS p{lf' cc dJbm 1/t 

vie i wtllaltfe, d'autant plttS que lu/ cw inter11o. Notr• 
classe forme . u11 groupe bit11 sympatlrique dortt les 
2/3 pr01•imn~nt de i:'ollèges prlyé$. u ptogrommr 
sclmtifique Ût 1111 peu trop po11ssé pour mol: ;mr 
catltre, 110 11s lit faisons qu'u11~ lteure de Phi/a ct 
11~ Frnltt;llls par scmillllt. Pas de sports: Jose111t 
Polttr a tOIIIt/ols signé 011 Stade Remtnls otl Il joue 
en Juuiors. Bitll que sortant · os-.ser. peu, j~ reucon­
I U jréquemmmt Luui.r u Gall et Jean-Pie"• u 
Pichon. qu/ n'/robitttit pas loin de md cltombre. 

Cut t>mt~tre pour la I'Îe splrllllelle Qllt rblllc 
ta plus gra11dt d/1/lrtttce d'111•ec le Likès: //Otis som· 
mts totalement livrés ii nou.s-mêmes, ce à quoi nous 
ue soum,.ès pas habiJués. Il exisle, bien eultndu. 
quantilé de mouvements, d~ groupements. auxquels 
JlOIU pOII\IOns ad/tirer. mais nous outrt!s prlpara ... 
tiomtoir·es, 1tous sommet quelque peu coupis du 6111· 
dluii/S de Fncultl. J'n f panic/pt au pilerlltnge du 
Mani Salllt-M icltel: ce po11vait être e~trichissa11f, 

~ tltois .iJ m<a •• uiri81é~qm;;•Ja R ow é ''l./'e . Rrmîellgol . eu· 
1961 l'a ' él~ da••atOage. 'Plus/lurs Auciens faisaient 
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iga/eme111 c~ pt/erl11age, do11/ Alal11 Le B01·gne, 
dt la Promotla11 .1 961 •· 

- En arrivom en classe de Mntl~matiques Supé­
rieures du Lycée Clémenéeau de Nantes, Jacques 
Bompa.< (1961), de Quimper, pensait y trouver quel­
o.ues têtes likesiennes. c Mes est>irnnces Jurent 
cil.fii.S. A part DÎ1t1/el Scavltter, ile•·,. de Sclences­
E.\·périm~utal~s, pt:rsonutt. En/in , j'al trotw~ t/'a, .. 
rres gars trù sympathiques et ma solitudt tle nou· 
vea11 n'a pas duré bien lot~gfnllps. Certes, le travail 
ne mauque pas et le t~mps tle déteure est assez rare. 
En tlehors d~s jettdis et dimancltu, il )' a grtmde 
sortie rous los quln~t jours, cé qui correspond att.Y 
« wa.k·tlld • /lkJsieus: mais VIl que Nn11tts est à 
240 kms de Quimper, celle perspcctillt est de pm 
d'imporumce. Ces renseignements, je vous les com· 
uwniqu~ pour le cas oi'i. des Likésiens \'ieutlraielll 
s·~n/erluer icî l'au JlrOCII(JÛt, comme ln trt1dition 
umbl• s'e11 2trt i tabllt •· 

- Mlclttl LA Gr·aml (1961). de Plogonnec, nous 
rappelle l'aide que le Président du Groupe Rennais 
de l'AmiC<\Ic, M. Louis Guéguen, peut appor.~er nux 
étudiants en quête d'une chambre. On peul le con­
tacter ch~ lui 5, rue de Léon ou au centre de Tri 
des P. et T., boulevMd Bellumont. 

- O~torges Coac/ou (1958), cie B~nodet, lrnvnille 
mlintennnt au restaurant du c Bow!Ùlg de Pnris • au 
Bois de Boulogne (.1 ~'). 11 habite a u 13 bis, n•e Vin­
cent-Couturier à Noisy-le-Sec (Seine), mais pour 
très peu de temps cnr il pan prochainement nu $tr­
vice militaire. • 

- Y ves K~rg11ino 11961), de l'nris, est Lyonnni$ 
depuis le 18 septembre, en M.T.I aux La2.1ristes: 
aupûavant il qvait passé quinze jours en famille à 
Quimperlé pour se• reposer de vacances assurément 
bien occu~es : c Lit Bocca/ourlnt fini, follrClfJtJis 
nu vol lt tto/11 tic Pori&, pttis ctltd de Colis/aue~. 
puis celui de M Ullfclr (aprts avoir rrm•nsl le Lac 
dto Cotlstancc), puis celui tl'lllsbriick, de Solszbourg. 
de Muuicll, de Paris ... J~ suis resté d~u..-c mols da11s 
tme bo!lrgodl! dl! floute-Bav,.r•: '"· ci11q /rw,.s dt 
c grllnulrt11ik i nl111mnntlr por jour, tJI coe>:f~·ti/IC~ 
pncl/iqu1 Ol'tC tl«s compaguOitJ (rtlntl••ttmt/11 vlttu):) 
tl'tm pett partout: Europ~t, U.S.A.., Chili, l 11de, Corü 
(toute une colonie) Hong Kong, wt peu plus d'une 
c.~ura;ue eu tout . •. L'ou s'npl"imoil Jo plupart elu 
ump.v tm anglais. Br~/. p~ttdaut cts deux moü-. j'al 
opJ>rls 1111 peu d'al/emntld (dt joçott que fe lit p11lss~ 
parler ni ttll ang/nfs ni ~~~ nllenumd. mais 1m mélange 
bit.Orl'e avtc prédomillattcc d'anglais qua11d Il fallait 
parler allemondJ el m.ointeuanr prédomillance d'alle­
mand qltand it faut parler n11glnis ... ). C est quoud 
mime beo11, le.r lnttllllts 1 A li X La ;;ariste s. je doi.< 
poitvolr "'" situer dtJitr la balltiC morerme. En t>ltl· 
ltlSaplrle, "" Pire Domitlic:olu !IOIIS fait le caurs clc 
psyclrologie. Eu mttli~res t~chniq'lltS, c~/a JU! vtt pas 
tont seul. mais el/t>s 11e m'enipêcll~roul pas! je 
l'est>ère, eNtre lughtie11r E.C.A.M. daus cinq ans. 
J~ pense f>r~lulr~ lei dtts cours tle piano ; j'y llttoclltt 
pas mn/ d"lmporloltce •· 

- Au Petit·S~m innlre de Kéraudren à Brest, JeDII· 
Micltel L~ Graud (1961), d'Ergué-Annel, oublie 
insensiblement «la petlte vie tranquille d•un extert~e 
liklsie11 •· M:lintonant il snil ce que sianifienl un 
week-cnd, un d~pan en vaçnnces. mals il n encore 
benucoup de choses Il apprendre. En preml~re CIM­
sique C, il espère réussir hl première ponie du Bnc­
calauréot en juin. Le 8 dé«mbre; il n b~n pen.sé au 
U kès d31ls ses prières : c Mo/heureusement le Petit­
Simluaire n'est pas didii il Sn/nt~ Mari~ m ois il 
Sal1tt Paul (~t Il sc lite pendant l~s groue/es ••acon· 
us: c'est sûr<me111 calc1116! •· 

- F utur ~t31onneur vérificateur de compteurs et 
relals, A lhcrr K<rovec (1 961), de Guiler-sur-Goyen, 
est entré à l'Ecole Nationale des Méûen E.D.F. de 
La Péroll~re oô il a retrouvé un au1re ancien du 
Lfk~s : Jea11-Yves Corntc (1959), de Kerfeuntcun. 

- Jcot1../ocquu Mmn (1959), d'Eiel, 3 rendu 
une sympathique visite nu Likès avant de commen· 
cer son nnn~ à l'E.S.M.l.A. de Saint-Cyr, Coëtqui-

dan. Autres Snints-Cyriem actuels·: Reni Le F/oclr 
ct Renl Jocq, d'Ergue-Annel, et Jeau-Rm~ Ga~tller, 
du Pouliguen. 

- Le second-mrulte navigateur Pn11/ Gour/aol/~11 
( 1957), de Le Trévoux. 3 accompagn6 ses vœux du 
Nouvel An d'excellentes nouvelles : « Arrivl le 2S 
aotit à la Bau Alrotio..,Jie Bel-Air de Dakar pour 
1111 s~jour tle dm.< ons, le soleil m'a tolo/em~/11 
conquis: mts ltmres de loisir, je les passe routes à 
lit plage. l'ai /'im prtssiotl que je 10h>raf on Sénégal 
llti ité sons j ill, CDr rll fait froid ttl France, à 
DDkor ft me baigne toujours sous 1111 soleil plus 
cltoud que celui d« la Br#lagi~t m ltl. Depuis qua­
tre ons qtte j'of qu/1tl le Llk~.r. fe n'al cmtmt q11e 
le.r pars chauds, mis 11 part mou réctltl sé/ollf dt 
six mois il la Bose de Lan11-Biltoué. J'ai fimpres­
sion que la réocclimatatiotl en 1963 sera difficile. 
J'ai quitti l~s terres/les dt la /loti/le 23 F flOur les 
H,vdrav/a/1$ cie ln 21 F. Ptt•.tol!n~/lemmt je prl/ir~ 
los tuustre.r mals le dlmDI de Dllkar m' t lllt>Rche de 
regrellcr quoi que ce soit. M u qumrtt m ois dans 
cette vi/le m' onr dlià pertuis de mrvoler la c61e 
ajricai11e dt Port·Etiemte à Ahidja11. C'est mte c6te 
tr~s ptll pilloresqn~ : nu 11ord d~ /11 Gaml:Ji~. rk11 
(JII t dtt SIJblt : titi sud, rlttt que des /ar6ts; nuc•m• 
rtusemblmrce ovec /~1 b~toux rlvngez br~lon.s. Jt me 
mis pod à Port-Etlemrt en deux occosious : uue 
ville mauritanienne, qui n'tsf en rlalité qu'un gros 
villctgc, u'o rieti d'atlirallf. Par comre, Abidjalt est 
1mC! ,,m~ tri.r accut/1/oJJte et plus moderne que Do· 
kl1r; b~aiiCOII/1 de cifls frcmçal.res peuve111 l' tmofu. 
J'al ~goltmlltl .wrvo/1 les !les J>Ortugolses du Cap· 
V er/. A port ces qutlques linismrs, 110111 nous mtrol­
umu à lutte nnti,.tsous-m orbte. » 

- Le C. F .. Visiteur Clodoald (M. Lottls Bm· 
gloàlt), ancien directeur du J..ik~, a pnssé l'~t6 1'1 
Mndagnscnr, pr~idnnt diverses retraites de Frères. 
Il nous communique ses impressions de voyage. A 
son retour à Rome, il a accucilll deux Frères Dre1ons 
dan~ ln promotion 1961-62 du $e(:ond , Novic:iat 
lnternotionnl: lous deux sonl d'anctens profcsseum 
du Likh : le Fr~rc Ren~ Bothorel, directeur de 
l'Ecole Technique de 111 Croix-Rout;c jusqu 'en no(\t 
dernier, et le Frère Fmnçois Kerdoncuf, sous-direc­
teur du scolasticat d'Hérouville. Ce dernier vient 
d'organiser une petite exposition . sur les activités 
des Frères de Bretagne ; les Palmarès du Likès et 
les disques cnre(lisLtés p<~.r hl ohornle du Fr~re Frnn· 
çois Matt y Etnicnt en bonne plttce. Un re11ret lou· 
tefois : le manque de documents pholographiques 
sur les nouvelles bâtisses el les laboratoires du 
Lil:ès. ch goiite pour quelques mois e11core l'am· 
bltmce rmiqur d'un~ corJwumartté lnternatlonaltr, foc· 
reur dt joie 11 cl'iponoufsum tllf : notr• brassag~ dt 
2 1 natla11Diitis pullltt taclltmtllt de foire le 10111 

de l'ltori~o11 polir/que ~tf social d~ts poJis les plus 
reculés. ùs journées culntrelles tt :rplrituelles 1o11t 
sorte de uconstitutiou d~ ce month. outique oii le 
cltristloni.rme, oprl.s nvoir çomw les augolsse.r tt 
/e.r souf!rnltces des Cotacambu, /luit par trlompll~t 
des lneampr~lwmlom tt des pers~cutions. Grat/f/1 
d'tm billot d•e11trée pour la 11e/ de lo Basllil}ll<' de 
Saint·Piene, il m'a étl donné d'assister en bonne 
place aux grandes cérémonies de BiaJI/lcaJ;ou d'w1 
religieux copucllt Italien (/11uoc~u:w da Bew): le 
m oment le plu,r solemrel o 1/ett quand le ricltnu dl· 
couvrt l'effigie du uouvtntl Bltttlttttreux datu Jo 
gloiu du Bernin, sous /~ IOJtllerrt de rorgue el d~ 
opplaudissem~nts ;' mais rapparition de s. s. }~011 
XXIII , av~c tolll son cortège de nobles et de gar­
des. est l'i11stnnt le plus émouvant. Rlcmtilltnt. S.OOO 
t1Merlus espagnols .rom 'llemt.r d Rome e11 recon­
naissance de la promulgatlou de fEucycl/que Mnter 
et Mogjslra. L'attdieuce qtte lmr accorda le Pope 
fit naître dans cet/~ /oule une ambiance cltaltll· 
t't! ll.$1! extraortliunirt •· 

- II'DJt-l.uc L~mauau (1961), de Quimper, em­
ployé de bunque 11 ln Socié16 OêMrale de Quimper, 
ne risque pas de craindre le dEpaysement en quit· 
tant le Lik~. 

Une Cuisinière AGA a u CHARBON ou au BOIS 
avec 

eau cha ude à discr étion 

E'" Y. LECERF ~'esl seosalioonell... 
1 .. y .. ~ ~- Ka:gos, QUIMPER - J~ 8.·18 
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lnstoUo"tion solennelle de M. 11obbé Maurice ORVEH comme curé.cfoyen de Plonévez. .. Porzoy, oU il succède 
ou thonolno Joc:quos Thomas, ancien élève du liki.s, 

Aumôni"r du Likh do 1941 0 1954, M. 1-'obbé Orven é tait depub c:ette dote re:deur do Penmorc'h. 

- C(Jimmu G11yomord (1906). directeur hono · 
raire de la Caisse d'Epargne de Pontivy, a connu 
une année 1961 plu tôt pénible: opération de ta 
catarnote à l'œil droit. A l'aube de 1962, cela ultait 
mieux. Souhailons que l'onn~e nouvelle con6rme l.a 
disparition totale de ces ennuis de santé. 

- Au cours de l'été, le second-maitre électricien 
Raymo11d Le Mc11r (1943), de P)ougastei·Dooulns, 
o porticlt>é A ln crolsl~re d'essJ i de l'escorteur • LI• 
Oallssannl~u • · r~cemment 1ermin6 à Lorient (lon· 
gueur : 130 mètres : lurgeur: 12,SO m~ttes; tirant 
d'eau : 4,SO mètres). Escales à Dakar. Sruna C ruz 
de Ténériffe (C:Inaries) ct il H:tïfn. Accueil enthou· 
sinste des lsroëliens aux marins françois : en rade 
du port. le bateau o tl~ les 21 coups de cnnou 
traditionnels du protocole mnrilime. Apr~ que le 
navire eut jeté l'nncre, le 6 septembre, le long du 
nouveau quai construit pnr la c Dunkerquoise • , M. 
Eug~ne Haget, consul de Fronce à Hllifa, et le 
colonel Olivier Masson. nthtché militaire Il l'Am· 
bnss:tde de Fmnce, sont mont~ à ~ord o~ ils ont 
été salués par le capitaine de frégate Raymond Suzy 
et les ofllciers de l'éun.ml\Ïor. Ln mnrine militaire 
israëlienne a organisé des ~cursions et des réw1ions 
sportives A l'.intention des membres de l'équipage. 
Po11r be<1ucoup. ce rut l'occasion idcl:tle de f•ire un 
~lcrinn~:e aux lie11x soinl'l où vécut le C hr ist, il 
Jérusnlem ,et a Noutreib. Expérience tr~s intéressante 
aus.~i que l'org~tnistnion socialiste bien p9rticulière 
aux étonnants pionniers de l'Etat d'Israël. 

- Après Se$ cJmpngnes d'Indochine et d'A lgérie, 
le licutenonl llo11rl Cam (1939), d'Ergué-Armel. se 
trouve a0'ect6 à la Caserne Aub,·y de 8our11·en· 
Bresse, ot) il remplit les fonctions d'olf.cier du 
matériel du 2' Bataillon du l" Régiment de T i· 
railleurs Mnrocain.~. Il est revenu voir le Likès eo 
comp:tgnie de !IOn 11mi G~orgos Hcrvo (1934). Ce 
dernier - qui fut onr~ nn.\ Likés len. cnpitJfne •le 
l'6quipe de Cootb<lil et tambour h 1'11 mrmonie -
n pris sa retrllite ~ Dinan. dan~ les Côtes-du·Nord. 
25 o.nnées de vie militait·e en France, en Indochine 
cl en Algérie. au cours de la pédodc tourmentée 
que nous \•ivons depuis 1939, ne peuYMI lni:s.-.e•· <tue 
d"intcnses souvenirs. 

- Jeo11-Yv~s Lucas (19SS), de Quimper, est venu 
revoir le Likès avant d'aller suivre à Clt5te.Uerault le 
peloton d 'élhe-gendarmc. 

Cllch6 • Ouest-Fronce • 

- J~a11-Pi~rre Robarrl (1961), de Pornichet, envi­
sage la spécinlisntion de Mécanicien Navigant à 
l'Ecole des Apprentis Mécaniciens de l'Arm~c de l'Air 
à Saintes. 

- Ja~qm:s dt Triglodl ( 1961), de Quimper, a 
trouvé un emploi de dessinnteur industriel à Paris. 

- Après un long périple à t rnvCf"S la Suisse et 
l'Italie, Bnmo Shwrd (19S9). de Maromme. en fidèle 
disciple du Frère François Mnzé, n voulu visiter b 
pntrie des grands compositeurs : l'nctlvitt musicale de 
Vienne est nssex fnible en août; par contre 1~ Festi­
val de Salzbourg procure bien des sntishctions unis· 
tiques. 

- l'our quel9ues mois. le Frère iOJ'tph CaiJÎtllùte 
( 1939), de Qulrnén6ven. a quitté le Coll~ae De l..a 
Snlle d'Oung~dousou, en ~l nute-Voltn. pOur suivre 
en Italie. A Bordighero, les exercices du Second-No· 
vicint. Ce lui Cul l'o=ion, au cours de l'été, de 
donner dans sa commune une pel ite conférence ~l!r 
les Fr~res des Ecoles Chrétiennes en ACrique N <'ire, 
c.1userle tr~ suivie qui rut agrément~ de lo proj:c­
tion de dbpositives et du rrtm • Kisito • · So·1 direc­
teur, le Frt~ Loul.< Purin~. uncien professeur du 
Likès. 3 profité des grandes vocnnces pour reprend r~ 
contl cl quelques jours avec Quimper et notre Fcole. 

- Jtun· RogiT Bourllis (19S7), de Kerfcun teun, 
pen5nit avoir terminé ses études A R~nnes nvec lt s 
certificnts de Ct.imie Minérale (A.B.) et de Chimie 
Générale Il (A.B.). couronn~ par le titre d'lng~­
nieur C t.imiste E.N.S.C.R. Un sursis inespéré lui r~r­
met d'y préparer encore le Diplôme d'Etudes Su~ 
ricu res de Chimie, nvnnl de pnrtir ou service mili­
tulre dnns un on. 

- M. Gabrltl Mml)'. ancien proCesseur de philoso· 
phie, mène de pair la direction de sa mlison d'éd ition 
à Nice (5S. avenue du Ray) et ses 18 heure< hcbdomo­
dnires d'enseii:nement a Angers (10, rue S ' ·Jose1>h). Il 
est hèu~ux de nous unnoncer deux nouvelles : t• Mme 
Mony, de son nom litt6r~ire Morcelle Denetlx, est 
devenue cltJJIT~Ote ~~~ r Acodimie Frallça/.ru. (prix 
de 20.000 anciens francs) sur la fondation Lnbbé­
Vauquelin, paur son recueil de poèmes : c Les Chants 
tl~ !tt <11/ttissü •· Elle a obtenu en outre, au Con­
cours « Jt11 tlts Tr·ot~bodours • a Moustiers-Sainte­
Mu rie, en Provence, le titre de c ChtWJlkr lits D11cs 
cie 8/acas •· avec Etoile de vermeil & 16 brnnches. 
pour son pœme « La Roude cie M o11stitrs » ; égale­
meni, Premier Prix du Sonnet nu Concours de • Midi-

CIIOIIt<. a Toulouse. - 2") ln parution aux Editions 
O~briel Mony Il Nice : a) DtulS une nouvelle collee· 
lion indiquée c Le cahlu d'étude •· d'un ouvr.>Je de 
psyc" ologie : • LA fiUCe(Jtlou • · b) Dans ln collee· 
lion des • Petites Etudes G .M . • · d'une Explicntion 
et Commentniic de • Ciuua », qui viem s'ajouttr aux 
fnscicules déjil p:u'US sur • L• Cid • et • Horac~ • · En 
préparation, commentaire de c Brltamtlcn~ •· Tous 
ces ouvrages sotn pré$entés par M. Gabriel Mony. 
Apprennnt la nouvelle destination du • bâtiment du 
1111111~" àU Likès. il ajoute : cJ~ me rappelle fort 
bit!n /~ grand ~~: vtrisseau • · où, au secoud étagi!, tm 
p/elu t:ltl. uot classes dr pltilo s• />IISSaiulll, llf!rclts 
par 1~ \'~Ill dr lttlll/)2/t• qnl ~'l!llnit du smi·Outtst. Ct!la 
C:IJm•/enl t/OIIC pat/OiltiJit/11 t) fusag~ d'lOI dortoir ... 
L~s 1/iw_s y .\'L'fOIIf bercls et ril~TOIII tle grandes 
m·eurur~s! » · 

- Le C. F. Pitrrt 8irieu (1902), de I'lomodiem, 
u participé a ln fête pntronnle du Likès, le 8 dé· 
cernbre, joie c1ui hu fut longtemPS reCusée nu cours 
de ses S2 années d'enseignement en E&Ypte. Toujours 
il l'Ecole Soint-Louis de Gonzague de Saint-Evanec, 
on peut dire qu'après une si longue sép~rntion, il vit 
désormais 11 l'oinbre de son ancienne école où le 
I'Um~nent les fStes et Cettnins déplacementS de la vie 
quotidienne. 

- Maur/ct Ftuwtuu (1896), Ingénieur des Ans •t 
Métiers, srut que Brest est bien proche de Quimper. 
Assez souvent il nous rend discrètement visite. tan· 
di~ qu'il va remuer de bons souvenirs avec un vété· 
run de l'Amicale, Eugèur Cutoll (1896), de Kerfeun· 
te un. 

- Surveillant en Cinq uième Divi.•ion elu Likès 
depuis septembre 1960, Pierre M~rciu (19S7). de 
Quimper. vient de commencer son se-rvice miJiuire. 
Le 2 jnnvier, il o rejoint le Camp d 'Ins truction du 
Trnln n• 1 S3 Il Auvours, pr~s du Mans. 

- Pierre Le Tomer (1923), est cher de service i 
lit F~rtttion Nationnle des Travaux Publics et du 
Bâtiment à Paris. Ses études d'ingénieur à Erquelinnes 
l'avaient conduit & ... faire carrière d:ms l'armée: colo­
nel jwqu'en 1959, il a pris une rettnite anticipée. 
Etant du 11roupe de Llkésiens qui vil ln modeste 
réouvertu~ du Uk~ en 1919, jugez de ses d~u­
venes lorsqu'il u longuement parcouru notre ~le. 
en compagnie de Madrune, au cours de l'été. Le 
18 novembre dernier. participant pOUr l:t première 
fois à la ~ncontre oraonisée par le aroupe t'arisien 
de I'Amicnle, il :1 eu 'ta surprise d'y retrouver l'ingé­
nieur Yves Ava11 (1924), qu'U n'avait pas •·evu de-

puis 3' ans... 1 
- Jem1 Marc, de Riec-sur-Béton, n'a été ancien 

du Lik~ que pendant six mois. Il a pris des cours 
par correspondnnce et a pnss6 un examen de I'E.D.F. 
Suchnnt le ma nque de professeurs dont !IOu iTre ta jeu· 
nesse de Frunce, il est redevenu Ukésieo dès qu'il 
<1 appris l'ouvenure d'un Cours Normal en Seconde 
Moderne Prime. 

- La1c Goadet (1961), de Questembert, est él~•e 
en Seconde C lassique B du Collège Snint.StM ,slas de 
Nantes, depuis le 4 septemb~e : rentr~e sérieusement 
préparl!e par un séjour d'été en Angleterre et des 
cours particul iers de mathématiques et d'espagnol. 
Les conditions de con[on de cet internat sont excel­
lentes et l".lccueil des nouveuux camarade.~ s'est fait 
très sympathique. Son ami Jos~pl! Hl/1,,. (1951 ) est 
d J M lo mème section au Collège Snint-Yves de Quim· 
per: assez souvent il retrouve le et emin du Likès 
où son frère Gabriel est él~ve en Cinquil:me Cl:.s­
s lque. 

- Jeo11.Jacquus Burel {1961). de Pont-Aven. sur· 
velllnnt a l'Ecole Tee'.nique de 1.> Croix· Rouge de 
l3r<$t, connn1t le rare bonheur de mnnger c haque jour 
devnnt 186 dem i-pensionnaires, en compagnie du C. F. 
Cyprien-Joseph, oneien sous·directeur du Likès. 

- Le coporul J~a11 Ca/vez (19SS). de Quimper, 
militaire ou S.P. 86.723, o eu la chance de btrif!llcier 
de 15 jours de petmi<;ion de d6tente 11u bon moment: 
en erret. il n vécu parmi nous les festivités du 8 dé­
cembre, après uvoir cu tout le loisir· de constater que 
les Ukkièns de Sixi~mes et de Cinquièmes sont di­
Gnes de leurs devuncicrs, ses onci<.ns élèves. De 
retour 11 la Compugnie depuis le 13 <lécemb t•e, il con­
tinue de consacrer a l'étude le temps libre quj n'n 
pns mnnqué jusqu'a pr~ent. «Noël a été lité k• 
de di•·trus façons ... u 24, à 20 ltn~r~s. /tt mess~ a 
~lé céltbrie par M. /~ Cur6 <fHerbillo11 (notre poslt 
d'Alli Hol<ra 6SI ,,~ /JJIII~x• de cel/~ paroisse tk 16S 
EnropltuJ ttlvÎron). Ensuite, clracmt a organis~ rm 
Jldtlt réveillon à ns /rais • · 

- Adrie11 Ken·el/a (1960), de Plougastel-Daoulas, 
n été admis à l'Ecole Supérieure d'Agricullure ct de 



Viticulture d'Angers, en compJ!!llie de deux camara­
des de la Promotion 1960. H~tiii Quéré. œ Tour'ch, 
et Cuillt111111e Hlttot, de Plon~Ï$- Ce succès a ét6 po·é­
porl par deux stages prruiqucs en milieu ogricolc dont 
Il nous donne les Impressions: cu ~rage d'loiv.r 
1960 eu CtJte-d'Or /ut lobt d'itre lies m eilleurs. M ais 
i~ m~ suis roclteté au stage d~ J>rinttmps, dtws 
r Yomte. Je me trouva;s dons wr milieu idl.al, entouré 
d~ patrous tris sympatlriquts dolll je n'al tmrporti 
qut tl ct bons souvtwlr.r. Eu rttour, lu croit leur nvoir 
dauui plt i11t satl.r/nctlou. D• pltu, j e Mnl/iclais de 
la présence dt deux aulrt .t stagiaires d'Angers tout 
pr;s de moi ; qui plus e_st, dtux BreiOIIS: fun de 
PlôllgliCI'IU~OII, routre de Châlto_ubrimu. Je crois que 
c'est celle prlstuct cleJ· comorodes masculins qui m'a 
mauq11l le t>lus duro111 le stng< tl'hlvo1·. • 

- Hormnuo Juliau Ramiro est toujours professeur 
lU Colegio La Salle d'Abr:mtes. au Portugal. Il ne 
manque aucune occasion pour nous dire )•excellent 
souvenir qu'il conserve de soo séjour dans la région 
parisienne et en Bretagne: il n'oublie pns non plus ses 
nncicns élèves nctuellcment en Secondes ou en Po·e­
mihes d u Likès, ainsi que cert&ins qu i nous ont quit tés 
~n 1961. 

- Deuls Trlg1der (1960), <k Névez, m~oe de front 
ses études scientifiques <M ses responsabilités de sur­
veillant i\ l'Ecole Snint·.J~cp!l de Caen : • L'~xcrclce 
de raotOI'ftl, /ts COtllllCIS ÎOIInltiJitl'.f llVt!C J~s t n/tlnf.f 
sont amant Je focreurs qui conu·ibmwt d plus de 
mawrlté, à plus de pérsOJmalitl. Er quelle cht1nce dt 
;011ir t/1un cadre- accueillollt e1 SJ'II;pathique, d•nue 
bo,mr atmosphùe tle trtH•ail rt tle l'ambiance c/1ré· 
tl•11111 1 L • p<lnluag• 1961 d Clwrtros m'a /ol$s4 1111 

boil •• OIIVtllft•! j'y td b tuuCOIIp DJ1/11'6c// fn Jlf0/011-
dtmr tl<.v disc1wfons 111r le th~mt de la fol ; les céré­
monies qul s'J' déroulaient m'ont paru g,.andioses dans 
leur simplic,iti. Pe11dtm t l,ltl, j'ai été monileur (( lo 
<'Oiouia de lu t>nroisse Saiur-Pierrè dt Caen. • 

- Henri M om/ort (1958), de Trtaunc, hnbite Ker­
feunteun depu is deux nns mais n'y r6sidc pns ~uvenl 
car il [ait la grande pêche sur les côtes d' Irlande : 
dur métier dont il a donné un très intéressant repor­
tage illustré dans la revue c Scouts • de juin 1961 . 

- Rcn6 Trlguler ( 1960). de Kernével, trnvnille à 
Bayeux, dons une usine de 300 ouvriers : la mécnoti· 
que de précision l' in té resse beaucoup. 

- Jean-Claud~ Le Pemp (1961), de Sainte-Marine, 
est venu conduire son jeune frère au Likès à la ren­
trée du 18 septembre el nous f~ke ses adieux. Pen­
dant trois mols. h Hourtin, pui5 six mols ~ Porque­
rolles, Il vo préparer le dipl6me d'électronicien d'né· 
ronautique. 

- Louis R enot , ( 1948) de Pleuven, est professeur 
de dessin d'an dans la région parisienne. Au sortir 
de notre Première Moderne, en effet, il s·e.~t lancé 
dans les Arts Décoratifs ct y ft connu de 1r~s beaux 
rlsultats: Prix du D irecteur, Premier Prix de Publi­
cité, Second Prix de Décoratio n, Quntri~me Prix de 
Dessin ; à !'&ole Supéri<:ure d'Art Déçoratif, mé­
daille d 'or et Prix de la ville de Tours. 

- Voici prts d'un an que leau-Jacques Luca.v 
(1!155), de Douarnen~~. u terminé son service mill­
taire. Il u trouvé son affectation nux P. ct T. de 
Vannes : «De ce fa it, la riadopratiOII tl la vie civile 
a lté trèJ' ropid~: naturelll'llt~nt, après 27 mois d'ah­
s~nc~, 011 trouve plus tl' un changement 1 J~ mc suis 
tJp11rç1t qltt la ()Opulation 1/kbltmle avait considlm­
bl•mem augmtllli depu /.1 111011 <lipari t/11 fleole : où 
trouve:-vous d~ la JJ/acc 11011r tout c~ monde ! • 

- Licéncié en Droit de la Faculté de Rennes, Jac­
ques Le Meur (1957), de Saint-Renan, trouve pas­
sionnante 13 vie au Coll~ge d'Europe à Bruaes: • L'ar­
most>ll~re lllftrllfiiiOIIIII~ (15 nntionallt6s poltr JS bu­
dùwfJ) e.~l 111111 dlco11 verte StJIIS c-.s• rt~~Oitvelt• • · Il 
a participé comme stagiaire à ln troisibne pttnie de 
b Xl ii' session du Conseil de l'Europe à Strasbourg: 
expérience du parlementarisme supra .. nationaL 

- Mlc!1el Lt Doar4 (1960), de Pcnhars, n été reçu 
au concours d'entrée ou C.R.E.P.S. de Dinard, m:ois 
il doit foire son service milit aire avunt d'entreprendre 
ces trois années d'études. 

- Georges R o11ault (1948), de Paris, n quitté son 
poste d'enseignanl ù l'Ecole Techn ique Snint·.J ean· 
Baptiste de lo S1ùle de Saint-De nis, pour devenir 
directeur d'un internat d'ensei&nenoent général, le 
Cours T romos-More, uu Ch-ltcnu de Villeneuve-sous­
Dammartin, par M it ry (Seine-et-Marne): c Les so 11cis 
t!t lt travail nt manqmmJ pas. mais. heur~usemeul. 
je ne :mis pas (/'un tompéram~nt passif ! • 

- «,LO w~ mliltolrp ,tf.'(/ . mqnoroue, m8me IOtJ'Qti'(JU 
rrtlv.?lllr tluns /Ill ,1/U:rttflriat, Cj)DSU\IÇ le sold~t M tn·cel 
C O!'t:t ( 1952), de Pa ris. Ln Btigade ahl~tme do11l je 
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dépend.f a fait mouvem~nr, d~puis plusi~urs mols. de 
Cognac à Borde!WX; m~ roicl doue 011 P.C . Ser· 
vices tecluoiques de M érlg112c-Air. Lt! mortll est bon, 
ln stmtl. ~salemtut. A vec d~.f camaratl~1. je mets :mr 
pitti till ciul-club qui tJtnutflrn de dl\•etlir sainement 
tt d'iÏ,strulrt par l'tut tltS beJie.r images. • 

- Elève-officier de l'Air de Salon-de-Provence, 
FraJIÇ(Iis L'Hdgouac'l1 (1951), o épousé le 29 juillet, 
en l'église Sainte-Bernadette de Penhnrs, Mlle Jean­
nine Schiariull, ins titutrice A l'Ecole Notre-Dnme des 
Oliviers de Meknès oll elle est également membre du 
l!.roupe folklorique breton de cene vllle : le fait mé­
rite d 'être signalé. bien que de famille corse et née 
à Meknès. elle parle en effet le breteiL Le P~re Héliès, 
aumônier de la Base A~rienne de Meknès, a béni ce 
mnrinae; tkux B retorr.; en costume du puys, origi­
naires de Saint-Quay-Portrieux et membres de l'Asso­
ciation bretonne c. Annor de Fez. », :avaie,nl lenu à 
donner une aubade en l'honneur des nouveaux marié!: 
qu'ils connurent au M·aroc.. 

- Y••tf Cl/1/xm (1960), de l'loudalméteau, • été 
nomm6 bripdicr le 1•• ao01 à Essey-les-Nancy : un 
mois plus tard, Il n p•ssé avec s uccès <On Certifictu 
lnter-Annes. 

- Les congés d'ét6 comme les fêtes du Nouvel An 
ramènent fidèlement à Kerfeunteun et au Llkès 13 
sympathique fisure de Clwrlts Daniel (1947), In spec­
teur de_~ télkommunicatioM. Après ses affectations il 
Cnsnblapœ, puis à Bolbec, en Normandie. il trnvuille 
présentement au Central Téléphonique de la Roche­
sur-Yo~t- Son frère Jean-Pitrrt appnnient au 3• Esca­
dron de Gendarmerie Mobile de Chartres. 

- Le 2 jnnvier, une journle 'd'nmitié a regroupé 
Ju LIHs les jeunes Amicalistes Quimpérois qui !>Our­
suivent actuellement leur formatôon dans les Juvénats 
et Petits-Séminuires. Etaient présents: Cia11de Cué­
ve/, Franço/J Richard, Jeau-Midoel Le Grand, Jtan­
Fraurols Mo11deg11a, Frau;ols Sa/v11rt. Jean-Rtnt 
Murcllnlot, Paul Cor11ec, J11rquu.< Flchou et / onu­
A la lu Lt R oux. Une belle excursion 11 la Pointe-du­
Raz, en compngnie des Frères Josepl1 Morvan tt 
Luc;eu, leur laissera plus d'un boo souveojr. 
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- Charles Le Poflitr (1956) , de Saint-Guen, expé­

rimente une vie militaire assez douce depuis mai J96L 
Il est actuellemen t a ffecté à Ch~lon-sur-Saône, au ser­
vice des essences et travaille au gnrnge comme chauf­
feur. Si rien ne change d'ici li\, son dépnn pour 
l'Algérie se situe ru fln juin ou début juillet 1962. 

- Andri Pellay (1959), de Pont-Croix, et Rog., 
Salaii11 (1959), de I'Ue de Sein, sont quartiers-mai­
tres depuis Noël 1960, nu sortir de leurs 18 mois de 
cours ~ Maistrnnce-Machine. Andrt est embnrqu~ sur 
le C.A.A. • De C ras.>'<! • à Toulon ; Roaer. npo~ 
six mois sur l'eReortcur d'escadre • Culcl1en • · est Il 
présent sur le c. CllnJ~attreJutu/1 » : . ces embnrque· 
ments l'ont amené· en Norv~ge, Suède. Pologne, Angle­
terre, Espagne et, en tout dernier lieu, en Amérique 
du Nord ; c'est de Norfolk qu' il envoie son bonjour 
Il IOU\e l'éeole. 

- Hero·6 Prud'loon1111t (1958), de V:1nnes, militaire 
en J\lgérie c pmse sauvem 011 U lds mals d t111s ft 
bled il est quelque/bis dif/icil• de faire parveuir quoi 
que ce soit Q ses uml.r •· 

- Arrivé en Argentine en 1953. le P~r1 llervé Le 
Lay (1925), de Quimper. n mille mnn~rcs d'y me­
ner le bon combat dans un immense dioc~e (1 SO.OOO 
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km2) où le clergé est si peu nombreux. Depuis 1957, 
il est cbef d'une pauvre paroisse de campagne, Tnln. 
qu i fui dix ans ssns prêtre, paroisse relativement 
petite maÏ'I qui compte cependnnt 3.500 6mes sur un 
ttrritoire de 100 kom de long sur 15 kms de lnfie. 
Ceux qui voudraient lui venir en aide dans son mi­
nistère peuvent adresser leurs dons à son nom , Il 
M. Chochon, D ofuainc de . J'Etoile, Pessicart, Nice. 
C.C.P. Marseille 2-318-42. Centre S:ûnt-Benoîl. 

- Edmond Rog•r (1961), de Saint-Maur, espère 
que ses c2marades de ln promotion Abbt Pierre sll\1· 
ront se servir de cene revue pour donner fidèlement 
de leurs nouvelles. Qunnt à lui, voici comment se 
sont passés les premiers mois qui ont suivi son dtpart 
définitif du Likès ; cA pri s 1111 mols ~~ tleml do11s les 
Alp•s. parrog~s • utre trois .rtmaln•s d~ co/(mle, /111/t 
/o11rs de camtJ a~•oc lt.f R om/ers dt Quillll><r, trol.r 
jours dt Cougrès à Creuoble avec 3.000 Rowius de 
1011s l~s cobiS tle Frmzct, IJUO(I'I.! jours de moutagnt 
~t huit ;ours de rt!pOs itinérant av~c 1hes parents, je 
ltlt! l'tlfOII'ofe tm J'lOg~ d rtl J'iUt LorrQÏtli!-ESCOIII de 
Tlliom•il/t, m ''OIIIf>ntul# d• .JeQn Le Cnrrc. Nou.• fol­
stm.t 1111 mols de sljour ou .<relu d'mt~ sidérurgie qui 
u'est pas COIIIIUe eu Bretague. L'odoptariou liu dibul 
fut o~z dure. mais /~ r~m1>s orronge tout. N011S 
cohabitons. arr cercle dts ouvriers. avec une majcr 
rlré d 'Aiglrl•us 1111 p•u bm )'tmts mals bous t)•pes 
maigri tout ~ on r~ucontrt 6golem~nl d~s 1 tollttlt$ d 
tl es Po/ouais. • 

- Roger Püo11 (1960), de Querrien, après avoir 
ob1enu le Certificat de M.P.C. en 1961, se lance dans 
la préparation d'une licence de Physique à la Fa­
cult~ de Rennes. 

- Jeo11-Louls fUnalf (1961), d'Ergu~-Arn1el, n'o 
pas été trop dépaysé en entmnt à l'Ecole de Naviga­
tion dè Kersa : atmosphère très franche e1 amicale 
et grande liberté inlérieure ; tout cc que l'on peur­
r:til souhaiter pour un premier contuct nvec l'in· 
termu! 

- Jocqu~s Roux (1960) de VItré, ovnnt de partir 
pour l'Algérie, région de Constantine, a suivi avec 
succès à Toulouse Je cours de rnd io-gonio de l'Ar­
mée de l'Air. Il garde un excellenl souvenir du Likès 
dont l'enseignement lui a permis d'oblenir le B.E.I. 
électricien. 

- Jean-8apti.ff• et Dt uis F ouchl (1961) habitent 
désormais la Loire.Atlantiquc et sont externes à 
Nan tes: leurs cama rades de QuatriWte et Cinquième 
C lnssjques ne les oublient pas. 

- Admis 1t l'Ecole spéciule des Trnvnux Publics 
de Paris, Et/moud CtJratlo (1958), de Vannes, a eu 
la chance de trouver une chambre à la Résidence 
Uniworsilaire de Cachan_ c Ici 11011s bb1é/icions dL 
ront le con/OI't mod~rltt tl 11011s sommes vraiment 
/avorltts par rapport à i>i~11 d e.< lllldla11ts. A fEcolt 
tlts Travaux l' ubllcs. romblaucc es/ SYIII/UIIhlqut el 
les matières tllselgutu, pour la plupall IIOUv.tlu paur 
mol, sont généralem~111 intéressant~s. le me ferais 
tl'tlill~urs 1111 plaisir de fournir tous lu rms~ig11ements 
sur 1101n «cole aux Liklsitus qui lt di.sireraicnt. M nn 
tulresse : RlsitltllC~ lutunatiollol' dts Etudia11ts, 
Cltambn 418, 36, 0'''111" tle la Dlo•bloll Ltclerc, 
Cachan (Stlue). • 

- En pèlerinage au Mont S;ûnt-Michcl, Viuunl 
Le Plocll (1959), de Plobannalec, ancien professeur 
de Sixième, 3 fait parvenir il ln Chorale, aux F~= 
Mnt6 et .Jean, ~ M M. Pondaven et PhiliPI>e, tous ses 
vœux pour la Sainte-Cécile 61. Etudiant ~ Rennes, 
il y continue ses uctôvil~$ musicales du L ikès : cha­
cun faisant de son mieux et remplissant son rôle 
avec cœur, on y obtient presq ue d'aussi bons résul­
wts.' 

- Second-maitre ~ Brest. Of/bert CollaJ• (19S7), 
de Douarnenet, tennine son service er nvril pro­
chain. Cela ne lui Mplairait pas de devenir éduca­
teur de la jeunesse surveillée : Yves Uhel. de Lorient, 
qui l'a précédé dans cette voie, se fera un plaisir <k 
le rensei11J1er sur ces perspectives d'nv~nir. 

- Reçu nux Ecoles Supérieures <k Commerce d'An­
gers et de Nnntes, Philippe F/o11olll ( 1960), de Quim-
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~r. a choisi œue dernière. P:u aUJeu~. il continue 
l $'uuEn:uer • la compœition muslcnle, l b arapho­
toaie et il la UuErnture. Son f~re Rltu (1957) est 
IOUI(Iurs ~the officier à l'Ecole de SantE Militaire 
de Lyon. Qu:uu ou lieuten31ll Girard ffano111 (1.947), 
gprès ses sEjours co lndoclline, en Tunisie, en Allcmn­
IDC, Il retrouve une seconde fois J'AlaErlc (S. P. 
88.509). 

- Guy Normand (1961), de Rouons, avait d'nbord 
~nsE fnirc mothEmntiques supérieures nu LycEe Clé· 
menccau de Ngnt ... Finalement, il a opté pour la 
préparation du M.G.I'. à Rennes où il pense Cail'e du 
bon truvuil en compnanJe de Raymoml Pm·ec cl de 
Louis Le F'loc'lt. 

- Ap~ ses su<:œs 1961 en Propédeuuque Onssi· 
que et l.P .E.S. Latin, Jean Le Floc' il (1960), de Plo· 
aonnec:, poursuit ses études supérieures d'Histoire à 
ReM cs. 

- Le F~re Mldt~l Ort~bitt, Cllpotal·inslltuteur ou 
S. P. 87.013, voit approcher b tibc!rouon (nu 1., 
)a.nvacr, plus que 45 jours de vie militaire !). U nous 
porte de ~on dernier Noël d1UlS le bled : • Ici nous 
sommts sons la rreige. Elit ut cesse dt totubtr dtpu/s 
le 20 ddumbrt tt t:trtalns endroits uni blm lems 20 
CIIIJ : 1/ /I d /alli pas OIIOfitr f/11<1 11011$ SOm/liU 1) 960 
mltrts d'aflltml~ 1 Nons préparons sérlm~.totlltttl NoHI. 
D~ma/11 OJJIÙ·milil 23, je jais mon arbre de NoHI à 
rtcolt, J'al soll/cltt la gétîirosûé de (JaS mal d'au· 
lorltls ouni bitn civiles que militair4.t1 ~~ Je pensa 
faire qnelque chose de pas trop mal. J~ croit que 
les tn/oms s~ront couumts. U 1101 mo,-c~au ttrtJ 1~ 
roflttr que fal obttll/1 de ID S.A.S .. 11011 StiiiS 111111 
d'atlleurs. Chat:un aura son perit paùt au chat:olat, 
SOli ornuge et Ullt poignit th boubous, tliitatiX, caen· 
hulttJ... Pour rux "''~ telle abo11da1tce es/ si rar~ ! 
De pltu, lu dix premiers de chaque ciiJJJ<' attrOIII 
,.,,. rlcomp.,trse: ll•res cl'ûiiOfts (Ils a/meut tant avoir 
1111 li• re b/~11 d eux 1), f/ûus, ballu, ctinturts, bou­
elu d'orel/lu et bracelets pour lu /illts ... Lt tom 
distribué dans l'mtt des classes de uotre uouvelle 
Jcole m (111/abriqul tl'uu coll! toini de l6 mllllo11S 
d'aut:lcus /talles. Le .rapl11 dicorl el eurubntml Stt'lt 
prlse111, et le capital~~! de la compagnie me prlte sou 
llectrOJIItoue : mt /oud, ce som m.- vml• /}tlltr 
/étt. ·- A part cela, rien de neuf. Le coin est tOI/· 
jours aussi co/mt, maigri qutlque.r cas d'lnt:J'''fl· 
met(ts I'C/111111 dt la part du ltarkls : 011 ~111 quand 
mlm• qu'If ''" '" passer qutlque t:ltose salis tardrr •· 

- En compaanre d'Alexis K~wlOI (1961), de Poul· 
dreutie, Lo1c Alltour (L961), th V3nnes, n.t ~tudiant 
à l'Ecole Supérieure des Sciences Commerciales 
d'Anacrs. • ltrsqu'tl préstlll 10111 est parfait ~r je 
P'-'1.1' m~ maiut~nlr au bon IIÎV<nu durant ,,, troi.r 
tlnlll~s tl'llltdes, quo/que c~/a dll/ire totaltmmt tl• 
ce qu~ nou1 pouw:ms voir ~~ app~tmclrtJ do1u le s~cOII· 
dalrt. C' esr a/us/ que 110tu <n'Ons du Droit Civil, tl tt 
Droit l'uiJ/Ic, de la Comptabililé, de rEcouomie Poil· 
llqttc, tle la Correspomltutce Commert:inlt, dt la Stn· 
tlst/qut, tlts Motltlmatlqu•s Flunuclèr•.r. tlt la D<tct)'· 
lograpllle, dt ln Ttclwologie, d~ I'A,uglol.r, dt /'EJ[Ja· 
guo/, tle ln Cym1111stique, tfe la Géograpltlc, tt t 11/l11 
ete la Morale. E11 plus de tolll ct/a, 011 110111 douue 
1 IJeur~s de Tra•·aux Pratiques par semaine. Jusqu'cl 
Nol/, /lOUS 0''011S •u d jaire! le UCCIIStiiUf/11 de lOUS 

les magasins d'Angt~·s. du simple cn/1 d flt6ttl: 
tllqultt tris lwlrruanlt! maiJ qui obll1talt d courir 
asstt lolnl• 

- Aprb une c:=pagne de 36 mois en Alaérie, le 
lieuten3nt Chrûtian Co/lober (1953), de Lorient, est 
atrec:t6 depuis le t•• ooOt A rEcole S~i:tle Mlli1oire 
do Col!tqulc:lnn. Son fr~re JtttJ11 (1956), ayant ter· 
min6 ses t1udes d'ing6nieur d'a~ron3ulique l Paris , 
accomplit son service mllit3ire en AUemasne. 

- Le seraent aviateur Uon Lt Brun (19S4), d'Etel. 
vient do rcn~.rcr en Frl\nce, il la B.E. 709 de Coannc, 
nprb nvoir pnssé six ons à la B~~e 707 de Mol'· 
ralcoch. 

- Louis Ta11g11y (1960), de Kerfeunteun, l'an 
pass6 ~ Brest, sc trouve élève au Lycée Tec:hniquc 

LE LIK~S 

de Ville-d'Am1y ct compte se spécialisoec en aéro­
nautique. 

- Au Lycte K~richen de Bres!, F'rmrçols Jal!rt1 
(1961), dt Quimper, cnvlsuac soit l'I.P.E., soit 
1'<\rm~e de l'Air. 

-Michel Bouché (1959), de Vanrws, est éiève •offi. 
cier de seconde année A I'Eçolc Supérieure de S3nté 
Militnire de Lyon, oprk des vacances d'E16 ti$SCl; 

t'CmJIIirs: un stoac militaire oblfan1oire prb de Cler­
mond-Ftrrand, un examen s~ial militAire et méde­
cine mllitllire, b.uit jours de tourisme en Savoie et UM 

boMe sem:ûne de Cllmpina du Mont S:ûnt-Miebel 11 
Quiberon, en lonacant toute la c6te bretonne; à Van­
nes le 9 septembre, mariaar de su sœur Maryvonne. 
Michel nous donne des nouvelles de son camarade 
Quiberomuis Jean-Pierrt Waruu, Pr6ident de la Pro­
motion 1959: reçu au S.P.c.N., il poursuit ses tnJ. 
des de ticcnce à Rennes. Aux vacances de J?âques, 
rendez-vous est donné aux membres dt la Promotion 
Rcn~·Coty dont plusieurs. malheu reusement, sont 
déjà perdus de vu~. 

- • Elan , • S • vous a lonauement parlé du grand 
voyage de fin d'études en U.R.S.S. des 70 nouveoux 
ingénieurs E..C.A.M. Parmi eux, cinq Amicalistes du 
Likès : Fra11çoil Callo.:'lt , de Pouldreœic, los~plt 
Grottlr«l el Rottr Lastcmtll, de Comoret : Alltfr1 
Guilm/11, de Vannes Cl JtaJt Lo)•«r, de Camors. Jos~p/1 
Grou/rtl se spécialise actuellement 1t l'Ecole Supé­
rieure des Moteurs de Reuil-Malmaison. 

- Rogu Mtstrlc (1960), de Lorient, 3dmis en 
Tec:hni<:iens A l'Ecole Notion.11e Supéneure de M&:a 
nique de Nantes, prtfère redoubler l'aM« prc!pat:l­
toire pour tsS!Iyer d'ëtre odm.s en lngbûcurs l'année 
prochaine. Ses grandes voc:ances ont bé marquées p1lr 
le mariage dt son frère Louis. nncien ~lhe du Likès 
1951-1954. par des excursions dnns le Jum, en Suisse 
(Berne), en Alsace et en Allemn~ne et, surtour, p3r 
un intense travail il i 'entreprbc pulernrlle de déména­
gements. Jean Picnrt (1960), de Morlaix, redouble éga. 
lement en classe p réparatoire de I'B.N.S.E.M. Moni­
teur de Colonie, Il n passi un mois en Savoie au 
cours de t'Eté. 

- ltan-Pitrr<! Slmo11 (1958) (pharmacie, Languidic, 
Morbihan) voudrait des nouvelles de son ami Yv<'s 
Dofl (1959) qu'il a tOOilement perdu dt vue. 

- Depuis e.xactcment un an, Louis ù Gall (1958), 
de QuimptT, a quitt~ ses oecupnùoos d'employe! •u 
Crédit Lyonnais pour faire $0C1 servu dons la M•· 
rine. Ap~ deux mois • Hourtin ct quMre ~ Cher· 
bourg, il se trouve cmborqui s ur l'escorteur d'escadre 
c Maillé-Bri.J •· à Toulon. Quand on n'est pns en 
répnrntioos •u bassin, le temps se passe en survciJ. 
lance mnritime ou en excreicn inter-alli6. La (in de 
1'~16 n'a pas manqu6 de $0veur cnr c'ttoit !'~poque o~ 
les marins donnnlent Ill chnssc nux. blousons n6lrs 
méridioo3U< gui ov•icnt eu la mauvaise idée d'alto· 
quer un groupe d'entre eux. · 

- Alain (.., ·Borgne (1960) a tcrmloE $on 'Bdcoa­
IJ:Iur~at Technique en j~ln dtmicr. Pour la suile de ses 
itudes, il prévoit deux choKs : ou l'Ecole Supérieure 
de M&:llnique de Nantes, ou I'E.N.S.E..E.H.T. de 
Toulouse. Assez coupé de ses c3m3rodcs bretons, il 
leur cof'llllliJDÎque son adresse permanente : Domaine 
de Malportel par Montolieu (Aude). 

- Frarrçols de KlrouiiJJ ( 1960), du Juch, a &t 
pendant qud.qucs Semaines, en septembre-octobre, 
professeur de aéolope dans les Quatrl~mcs du L ikès. 
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Aprb son suceEs 1961 au S.P.c.N~ il prépare l 
Rennes une lunee de Cblmie. 

- M lcltd Rolland (1961), de Nantes, 61~ve • 
l'Ecole Technique Supérieure de œtte ville, pense 
comp~ler son B.E.L Elecuicien par Le Brevet d'Eicc· 
tro-Tcchnicien. 

- Oipl0m6 de l'Ecole d'Agriculture des Trois· 
Croix de Rennes, Louu Joubert (1956), de Lorient, 
esl actuellement 6i~vc-lospeclenr stagiaire à 111 R~prcs­
s ion des Frnudes 11 Forbach. 

- A11drl Morl'au (1958), de Camaret, noviauc 
comme ~l~ve-offlcier-mkanicico sur le p~lrolier 
c Pnlon1rr • : Il o 616 reçu comme ofllcicr mécani­
cien de 2' dosse (Théorie). 

- ùtltl Magul (1959), de Varèse, est toujours 
élève de l'Ecole des Tr:lvaux Publics de Cachan , en 
section préparatoire supérieure 1,. année qu'il redou­
ble brillammcnL U envoie son boo)OUr a tous. mais 
pJrti<:u~rcment à ln troupe scoute. 

- Aprk 28 mois d'Aig~rie, Fnmrols Bouu 
(1956) est redevenu en 1960 footballeur de l'UniOn 
Spor'tivc de Pluguffan. Employ~ aux Ponts-et.Ch3us­
s!es dt Quimper comme dessin3leur-projecleu r, il 
réside depuis le 2 octobre à Odet, en ErauE-Onbtric. 
Cc fut pour lui un ;rand plaisir do rencontrer rEœm· 
ment Fruuçols Ct~lloc'lt, de Pouldreuzic, nouvel ina~· 
nieur E.C.A.M. li tr1UlSmet ses bons souvenirs à 
<cS camarades de Première Technique 1956. 

- Seul 6tudiant llkEsien dons la rc!aion du Nord, 
01/b~rt LA F'ort (19i8), de l'louoy, vient d'enlrer en 
Quotrimlc nnn~c de l'Institut Supérieur d'Electron!· 
que dt LiUe : il nous donne d'exetllentes nouvelles • 
de son tr.lvail, puisqu'il a obtenu le Certifient d'Etu­
des Supérieures d'Elccl.toniquc Génûule avec ln Men­
tion Bien et le Certüicat d'Etudes Supérieures d'EI«­
tronique lnduwieUe uec l~ Mention Ass« Bien. 

- Jra11.Ciaucle Blrihouc (1961). de Quimper, ~u 
10rùr de l'a.nnéc scolaire, s'est nussit6t engna~ pour 
S nns dans ln Marine N3tionale et s'est trouvt affec:IE 
h ln 8' compagnie, 82' section du Centre de Form•· 
lion d'Hourtin. Comme srécinlisation, il envisnae 
l'électronique d'néronavale. Il sc trouve ocLuellcmcnt 
ou C. B. de Rochefort. 

Jtnfl Poupou (1959), de Tourch, brillant 
élève de 2• Ann6e 11. l'Ecole d'Ingénieurs Electroni­
ciens de Grenoble, donnerait volontiers tous rcnsc•· 
anerncnts aux LlkEsiens que tcnle l'électronique. Son 
adresse: chez M. Money, 14, ch<min des Marron­
niers, Grenoble (Isère). 

- IOS<plt Culgurn (1958), de Mes13.n, est depuis 
le 3 octobre étudiant pour 9 mois au Centre de 
FotmlllfOCI de Techniciens de la Vu'-arisation 
d'Angers. • 

- Aprts une non&: • l'Institut Supérieur d'Electro­
nique de P3ris, ff~nrl Porotlo (1960). de KernEvel, 
n'élnit admis qu'à redoubler : ii n priféré ëtre plus 
modeste et venir tout simplement préparer le Certifi· 
cnt de M.O.I' . 1\ Brest, où il rEside "'' 57, rue de 
Olnsaow. 

- En seconde nu Juvénal de Kérozer en Saint· 
Avé, Jeon-Frauçois Mofldeguer (1957). de Quimper. 
n répondu la Messe de Minuit 1961 dans la chapelle 
du Ukb. Les vacances de Noël lui ont peqnis d'ap. 
prkier l'heureuse tvolution des chantiers lik&iens. 

- Pl~ru Lt Rt1 (1958), de Plouauerncau, :1 obtenu 
en juin le dipl6me dt 6n d'études de Notariat th 
Rennes. Pour rater ce SU<X:ès, jJ a &~ l'un des mem· 
bres tes plus ocills du Club Nautique de Plouauer­
nnu, oubliant nu cours dt ses randonn&s en vaurien, 
l'upprochc imminente du service milliaire: son sur­
lis expirait le 3 1 octobre. 

- Sorti 5• de l'eumen d'élève-officier de ln Marine 
March3ndc à N 3nles, J~a11·Ciaud~ Riou (1951), de 
Lorient, est embarqui pour une dudc de 8 a 10 
mois. 

- Y••u Elattno (1961), é!ève·g6omhrc 11 Cnrnl>C, 
se pla.rt da.ns ses nouveUes études : il se l'roposc de 
passer da.ns deux ans le CA.P. opérateur. 
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Depui\ de longues ana~es. ngeni commercial à 
ltt S. A. Lévitl\ll de Pttris, Guy Klrourldau (1947), 
d'Ergué·GnMrie, à ln date du 1"' janvier, viem de 
tr:tasf érer son domicile au 1. rue de Veidun ~ Massy 
(S.-et-p.). 

- Jeau-y,,., Le Floc'lt (1956). de Quimper, pour· 
suit ses études commerci~les, tout en dcmeur.un sur­
veillnnt 11 l'Ecole Sa inte-Croix de Neuilly~ur-Seine : il 
vient de réus$ir le Brevet Professionnel de Comptable. 

- Jér6111e Dnvail {1957), de Toùreh, n terminé en 
juin ses qun1re années ~e formation ~aricole à l'Ecole 
du N ivot en Lopét·ec. 

- Ayant réussi le deuxième exnmen de l'lnslitut 
de Topométrie du ConSérvaJoire des Arts et Métiers 
de Paris, Claude Joummic (1955), d'Auray, prépare 
le titre de géomètre-expert. · 

- J~ttu·R•u~ Mt;rcltnlot (1959), de Qoimper, .1su il 
la dnsse de Philosophie de l'Institut .Snin1-Jean-Bosco 
de Cont·An-Doc'h. 

- Jea11 Le Potlier (i957). de Sa ini:Guen, se· trouve· 
militaire au S.P. 86.357, à la bordure de la crnnde 
et peille Kabylie. Le coin n'est pos u·~ bon, mois 
pnr conlie ' il tfi beau' et grandiose: ln monto1111e nveo 
ses sommetS ondes el sur les tluncs, le~ oliviers, les 
figuiers e1 les villn&es plnn16i 1~ on ne sait com­
men t. ba ville la plus proche est Akbou, à une dizaine 
de- kilomhres por ln pisle. En ce début de fEvrier, ce 
sero la 1 ibération. el ln reprise du trnvnil à Paris. Un 
grand bonjour nux Amicnl istes connus. 

- Après un Echec à un concours d'nEronau1ique, 
Poul A/lioux (1961). de Lorient, a pensé un momént 
prendre • un •engagement dans .Ji-a~iatiQil lEgèr.e , de 
l'Armée de terre. Flnnlement. il n débnrqu~ le 15 
octobru à ~elms, t!lève en 'f.M.A. I du Lycte Techni­
que de cene ville, immmst ~tablissement de l.SOO 
élèves où il p~are le Brevet de Technicien Supérieur 
de la Mécanographie. Ainsi. à défaut d'avions, il se 
fomilinrise avec les machines électronique$ à cnrtes 
perforées. Assez Improvisée, celle orientntion le 
satisfai t pleinemenl : deux années de travail, nprès 
quoi il disposera des copncitês de chef d'atelier d'cx­
ploit;ttion en mécanographie, Dons sn classe de 27 
élèves, on éwdie ég:ilement la comptabilité, le droit 
com mercial et les muthémotiques stot istiques, ce qui 
pc:met de briJiller le 1i1 re envié d'Ingénieur oommN· 
ci,l, Cc lycée technique de Reims est unt énorllle 
• u.~ine • Il enseill"er. On y trouve de tout : enseigne­
ment moderne technique, cours spécialists de coiffure. 
d'aolomobile. Plusieurs cours de tec:O:niciens y com­
plètenl les écoles Supérieures de Commerce el les 
ciJ.><Ses pr~paroloires nux carrières 1echniques : élee­
Ironique, burenux d'~tudtf, trnitemellls thermiques' des 
mEtaux, traitements de surface, fnbric~tion ptécnni· 
nique, el, bien sûr, mécanograp:.ie et comptubilité ... 
c JI est probable que plusieurs Likésiens nctuelle­
m~nt en s~cond~ partit du Baccalnur~at trouveraient 
Ici lt1lr orlt>llntloll : s'ils ''OIIitllmt fllus d• priclslons 
sur ces multlpl~s SJ>Jcitlilsot/ont, je me /trab 1111 pla/­
rir tle les r.nseigtttr. Mo 11 otlr<'s.lt: • T.M.A.t, Lycée 
Tecbu;que, 10. ru~ Franklbt-Roo.~eve/1, R~ims (1\t/ar­
m) •-

- Herv4 Co/gue<" (1960) de Quimper. o ob1cnu le 
Brevet d'Eiève-Mécnnlcien de la Mnl'ine More~ande en 
juin 1961, 11 Solnt-Mulo. Aussitôt il s'est embnrqu6 sur 
le cm1·go mixte c Wn,,.'lillgtott •· do l.t Compngni~ Gé­
nérale Trn~tlanûque. Du 15 juin nu 18 août, il :l 

fait deux ,·oyages en Amérique : Le · H avre-New-York-

M.écanigue ûén~ra.Ie 

Bnltimort-Norfolk-Philadelphie-New-York.-u Hnvre. Le 
19 octobre, il e~t entrt A l'Ecole Nationale de ln 
Marine Marchande du Havre-Suinte-Adresse. 

- I:cuis Mw·ie11 (1956). ·d'Ergué-Annel, a ter­
miné ses études supérieures à Bordeaux avec le titre 
d'ingénieur chimiste. Avant de pnrûr nu service mili­
ln ire. il est redevenu Likésien pour quelques semaî­
nes, ensei&nant les sciences dons nos classes de 
Secondes: nous le remen::ions ,une nouvelle fois de 
nous avoir apporté ce concour~ pour résoudre les 
mille difficultés de la rentrée 1961. 

- Le Fr~re espagnol Ftmmulo Nistnl est présen· 
temeJll ou Collège La Snlle de Valladolid : pendnnt 
un trimestre il fut surv~illant ~u Llkés o~ il étail 
venu étudier l'organisation de notre enseignement 
technique; immédiatement après, il fut nommé direc­
leur d'une école professionnelle en Espagne. 

- Admis aux Ecoltf Supérieures des Mines de 
Nancy et de Saint-Etienne, Atulr6 Sovi11n (1959), de 
Penmarch. a opté pour œue dernitre ville. 11 sernit 
heureux d'avoir des nouveUes de Jea11-Noël G~tillo•f 
et de savoir ce qu'il pense de ses études d'électro­
ni~lle à Angers. 

- Le 17 oclobre, visite du Quimpérois Pi~rrc Btd~­
ric (1948), domicilié à Nnntes; plus que jrunnis c'esJ 
un grand voyageur : ses fonctions de directeur eom­
mercial le conduisent régulièrement en Espagne, en 
Belgique, en llolie ct en Allemagne. S'il nvait mieux 
élitd ié nu Llk~s. nous confie-t-il, Il ournit etl plus 
d'éloquence pour vnnte.r en ce$ divenes lnngues les 
ven ùs de l'ail et des semences sélectionnées ! 

- Aumônier de marine successivement affecté' en 
Indochine, en Algérie, ~ Toulon et à bord du navire­
Ecole c Jtll>m<·ti'Arc •· l'abM Jran F~lml<llll ( 1925), 
de Quimper, pourri\ méditer sur ses deux tours du 
monde en remplissttnl son nouveau minist~re commt 
recteur de Lesconil. 

- Gérard L~ Dév~nuc (1961), de l..An<:Sler,' él~ve ~u 
Lycée Technique de Rennes. es1 dans 1~ classe prt­
pnrntoire Du concours d'entr~c aux Ans et ME1iers. 
Son cousin Pierre Le Molng (1961), aide-secrétoirn 
de l' Am:icllle pendnnl trois ans, vient Egalement de -
quiller le Likès, après avoir élé ~l~ve en Troisième 
TechniQU!: ~i:1le au roues du premier ~rimeslre de 
cene année scolaire. A ln bnse Ecole 722 de Saintes. 
il 1rouve que ln vie ressemble bnueoup à celle du 
Likès, mail> ovec une pllH gronde libeni!. 

- Jack Laugnr (1959). de Lorient, a suivi pen-
1am deux ans le Coll~ge Technique de celle ville, 
snns, malheureusement, réussir le second Baccnlour~a• 
Technique, Il n été ndmis ô l'nrsennl de Lorienl, b 
l'Ecole préparatoire nux Ecolrs Techniques de Urest. 

- Le 18 septembre. Dmls Masso11 (1961), de Oi­
~nrd, n passé à Rennes, avec succès, l'examen d'en­
trEe à l'lnstitui Libre d'Education Physique Supé­
•ierc de Chartres. Aprb les ~preuves de frnnçois et 
de sciences, il 11 r~al is6 les performances suivantes, 
•ntlsfnisantes quand -on s:ût qu'elles n'ont été précé· 
tlées que d'un .·seul entr.ûnement no cours de J'été : 
le 100 mètres en ll"9, son meilleur temps, et le l.OOO 
mètres en 2'49 ; t m. 53 en hauteur, 5 m. 50 en 
longueur, S mètres en grimper. Un d6but de tnloo· 
onde nu pied gauche n été bien ~;ênont pour les 
Sfluts. 

- L'inscription à l'Amble nous a valu la visite de 
deux anciens de ln classe de Sciences Expérimentales 
196J. Françols·Xovirr D~l~t:OIIr/ et G11y Cond<m: tous 
deux !;Ont étudiants à Nantes, le premier en Méde­
c ine, le second en Droit. 

- Le Nanï;.is· Jouplt Stognol envoie son pleilleur 
souvenir « d wus ceux tilt temps dt A1. Vincelll 
Jamf!f •· 

- Jrnn Cutli•c (l9S2). de Peumerit, est ingénieur 
n&ronome nu Génie Rural de Lons·l.e·Snunier. Venu 
au Likès acheter un disque de la chornle, il nous a 
annoncé les suc~ès récent, de ses deux frères : 

Rectification Automobile 
Revision complète de tous moteurs (essence - diesel) 
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Allée (ouchouren, QUIMPER, Têl. 12.33 

L~s fOnds que rous nous con/i~z r~stent dans 
le poys et servent d aider il ln ronstrurtion rt d 
r omlllorll!lon dt l' Ht~bltat Ruro/ et Urbuin, 

Consultez nos Secrélaires locaux. 

Ambroile ndmls 21' 1 l' lnslitut Nnûonul Agrono­
mique de Pnris, et Jocq11es ndmis à l'Ecole Natio­
nnle des Ponts-et-Chaussées de Paris. 

- Le 3 octobre, sympathique visite du Ïieuteoant 
Lllcif'TI Marc (1952). de Tt'é~arvnn, quillalll le co.mp 
de Satory À Versailles pour ln r~Qlon de Colomb­
B~ehar; son fr~re J•on (1955) l'neeompag,nait: ser­
gent navigat<u r en Algérie, il poursuit actuellement 
1111 stase de six mois en France. 

- Michel Riloièrt (1938), horloger à Nogent-Le­
Rotrou. tient à nous dire le plaisir que lui ~pporte 
chnque num~ro du • Llk~s • . c bitu prrci<IIJ< pom 
uous comme pôur rou, cen.v qui ~~~ sont p/Ju tl 
/'ombr• des flèches dt Saiut-Co,.nriu •· 

- Elève de 4" année ii l'Ecole Nationale des ln&é­
nieurs Ans et Métiers de Pnl'is, G11y Bariou (1957), 
de Meilars, nHendnit avec une eertaine impntienee ln 
poru1ion dnns ce c Ll~s • de Jo liste des suce~ de 
ses c:.~marndes. 

- Apr~ un premier Certificat de Sciences Econo­
mique, Georges Fouch•r (1954), de Quimper, pour­
sui! ses itudes de Droit et de Sciences Economiques. 

- Cnvnlier tlu 3• Escadron de Compiègne depuis 
plusieurs mois, Y•·t!S Rumul (19S8). d'Etel, a aagné 
l'Algérie début jnnvier. 

- Etudiant à I'Univer$ilé de Rennes, Raymond 
Pav<c (1961), de Pluguffan. envisage d'y préparer 
une licence de mothématiquC!I, Le voici Amica.liste 
nprés ~voir élE oide-secréiaire b6\évole de I'Am.ieo.le 
pendnnt plusieurs annûs. 

- Michel Le Gui/lou (1 960), d'Ergué-Armel, télé­
l~piste e11 Algérie., nous donne de ses Jlou•·clles. 
Depuis août 1961, il se trouve :tll'ecté aux trans­
missions ~ la Redoute d'Allier. Il n fnil ses c.l3sses 
11 Comp~ll"e en février-ma rs·nvril, puis li a suivi un 
stage technique de trois mois à Toulouse.· 

- Alain Tlwmé (1961), de Quibtron, futur officier 
mécnniciei\ de Prem~re Classe. est enlré à l'Ecole 
Nationale de la Mnrine Mnrchonde de N11ntes. 

- Tout en continunnt de préparer le Bnccnlnu· 
réut Teelmique, Rogu Hnz~tvis (1961) n trouvé un 
pOste de surveillant à l'Ecole Saint-Jœep~ de V30Jles. 

- Apr~ un silence assci prolongé, Alaiu ~ Bu 
(l95S). de Plovan, signale ~ ses oneicns cllmnrades de 
Seconde-Classique-Moderne-Prime qu'il se trouve 
netueUement cnporol-secrétnire à I'Etnt-major de 
l'Armée de l'Air à Pttris : il profite de ses nombreux 
loisirs pour visiter la capitale et les différents $3IOns, 
fréquents en colle période de l'année. 

- Quelques orientations de jeunes de ln Promo­
tion 1961 : Yt•es L~li~vr<', du Loroux-Bottcrenu (S.P. 
C.N. il Nantes); Alain Prig~tll. de Quimper (tapis­
sier décorateur) : Michtl Le Jonrour, de Douarnenez 
(S.P.C.N. i\ Rennes); Maurico }OIIDIIIIIC, de Vannes 
(Prépnrruoire lnsénieur Arts e1 Métiers à Rennes); 
Daultl Folqu..,.u, de Quéven (M.P.C. il Rennes); 
Mnrcol Rnn11ou, de Corny Q>réparntion Teehnit:ien 
Moteur Diésel 1t Saumur); Lo11is L~ Floc'h, de Plo­
z~vet, et Rolaud Qu!~é. de 'Morlaix (él udinnts à 
a~~ ' 

-Nombreuses visites de 'Jtnu·Y··~ Hllscnjjt (1960), 
de Ploaonnec, élève en Premi~•·c ~ l'Ecole de N~vi;.•· 
tion de t<ersn. Amres visites de ces derniers mois: 
Jea11 Corio11, de reumeril; 1/nger (}11lri, de Coray; 
Maurice Gautier. de Locminé. ~ compagnie de 
Douitl K~rshéro, d'Etd : Jer.11- Yt~J Bariou et Mi­
cliC'/ G~stln . Etudinnts ~ Rennes ;' y,.,.s L•' Bri.r (1941), 
de Kerfeuntcun, ing6\ieur ~ Aubière (Puy-de-Dome); 
Clnude u Bris. de Quimper, militaire nu S.P. 89.54S; 
Jeon·Cia11de Moëwrer. d'Ergué-Armel; François Ctt· 
r>iraiu~ (1954), agriculteur à Quéméoéven; J.an­
Picrr~ Borte)•m. Maurice Stéphon, ~tudinnts li Nan­
tes; Louis Le F!uc'll. étudlnnl li Brest : l'•·es Le 
Clech (1945) cl Jeatt Cosquu (1939). de Coroy; 
L11flo••ic Malwt (1937). de Prizine. 

- Un &•'~nd merci à tous les Anciens qui, des 
divers coins de Bretagne. de Fr3nce et du monde. ont 
exprimé nu l..ikès leurs meil lcur5 vœux pour 1962. 



3(1 LE LIK~S 

EXAMENS ET CONCOURS 1961 

Q!!elques résultats d'Anciens Elèves 
Y vrs Gull/ou. de Corh3ix: Admiuion en 2' enn~c de 

l'Ecole NatioMic d'ln~nieurs de Str.a.sboura. 
Rrnl Goo/lac'lt, de Quimper : Admwion en 4• année 

Chimie de l'IIUiilul N ational des Sciences Appli· 
qu~es de Villeurbnnne. 

Alaretl Le Sau~. de Le Tr6voux : Piorre LA Pal/tc, 
de Lisieux. et lllw-Pitrr~ Gull/ou: Admmion en 
2' nnn6e D .E.S.T. 6 l'&ole Nationale SupErieure 
de MEcanique de N antes. 

Htrvl Ron11011, de Cast : Certificm de M. G. P. el 
admission en 3• nnn6e de l'Ecole Technique Su· 
périeurc d'Electron ique de 1'0uest. 

Alain Dougu•t. de Quimper: Piorro FtwlleUII, de 
Lnndr6varzec : Atoll• Klrautret, de Landerneau : 
Jean -Nol/ G•lillo11, de Sailli· Y vi: l eon-Pierre 
' 11/ioii.Y, de Vnnnes: lto11 Lorvclltc, de P16vin : 
Admission en 3' nnn6c de l'Ecole Technique Su­
~rieure d'Eiecl ronlque de l'Ouest. 

lo.rtph G 11lg11m. de Meslan: Admission au Centre 
de Formation de Tech•ùciens de la Vulgurisation 
d'Ansert.. 

Frmand Gomf/#s, de Scalr · Adml'ISion en année 
pr6pnra10lre A l'E.N .S.E.E Il. de Toulou.se. 

l..Mg/ Magni, de Vnr~: Admission en l' nnnée de 
l'Ecole des Travaux Publics de Caçhan. 

G11y Ration, de Meilars : Admission en 4' aMée de 
l'Ecole Nationale des ln~nieurs des Aru et Mé­
tiers de Paris. 

Eugin~ Totmkm, de Quimper : Admission en l' onn6e 
Section lnaénieur de l'Ecole de Radio-Eiectticilé 
de Porjs, 

ltan-Franrols Jou<WntaiiA, de Pont-de-Buis : Diplôme 
d'Etudes Techniques Sup.!r~urcs. 

François C<J/Ioc'lt, de Pouldreuzic: Joseph Grouflel. 
de Camaret: Roger I.Aste~~ntt, de Crunarcl; Andrl 
Gui/mill, de Vannes: /~011 U>yer, de Camors : 
Titre d'lnaénieur de I'Ecok Catholique d'Arts et 
Métiers de Lyon. 

Itou-François 8rOt111ec, de Quimper : Admission en 
4• année de l 'Ecolo Catholique d'Arts el Métiers 
de Lyon. 

Alain Tym en, de Plogostei-St..Cermuin ; M a11rict Gtm· 
ticr. de Locmlné : Malt lloscoi/t, de Quimper : 
Admission en 3• nnnée de l'&ole Catholique d'Arts 
et M6tlers de Lyon. 

Rager Le Fol, de Vnnnes : Adml\slon en l' a nnée 
de l'Ecole Catholique d'Am et Métiers de Lyon. 

Guy Ja//rmnou. de Quimper: Titre d'ln&~nieur de 
l'lnstilut Nationnl des Science~ Appliquées de 
Villeurbanne (Spleiolh6 Mk:aniquc Appliquée). 

Jean-Claude M olnncr. de Quimper : Certificat Natio­
nal Je Oéconuion ; Diplôme de Peintre en DEcor ; 
D iplôme de Décornteur Publiciste : Premier Prix 
Publ iciste C.M.D.P. 

Pan/ Lt M~llu. de Vftnnes : Admission l l'Ecole 
Nationole du Cadastre de Toulouse. 

Jack um~or, de Plc:tmeur : Admission Il l'Ecole Pr6· 
p"atoire <lUX Eroles Techniques de Brest (Arsc· 
nol de Lorient). 

Edmond Carudo, de Vannes : Admission l l'Ecole 
de~ Travaux Puhlics de Cachan. 

Joseplt Croult~l. de Camaret : Admission à l'Ecole 
So~riture des Moteurs (Rueii-Malm:ùson). 

/0<1/lltt l.Jmrltt, de Coulaines : Admission il l'lnsti· 
tul Su~r~eur des Mlléri•ux et de lo CoMtrue· 
lion Mécanique (Soint·Oucn) - Admissibilité A 
l'&ole Centn~le. 

ltat..Citmde Struillo11, de Saint.Jenn·Trohmon : Ad· 
mi:lsion à l'f,..;ole des Mines de Saint-Etienne. 

Gilhttt U Fart, de Plouay : Certiflcat d'Etudes Su· 
p~rieures ~'FJcctronlque Gén~r11 le el d'EJcctroni· 
que indu'lridlc. Admission en 4' nnnée de l' lns· 
tltut Su~rieur d'Electronique du N ord. 

Gilbnt Raul/, du Huut.COrl&y: Titre d'Ingénieur de 
l' lnstîtut National des Sciences Appliquées de 
Villcu rbonne. 

Rogt•r TtiiiJ;IIy. de C hft tcnulln : Adrni8.,ion en 3• nnn6e 
Tcchnlclco tic l'Ecole FrMçoi~e cie Rodio-Eiec· 
tri.cité de Park. 

Miel!~/ Tf)lllltrrt, de Lorient: Admission à l'Ecole 
Notionnlc des lnaénieurs de Strasbourg. Admissi· 

1-ilitE l l'Ecole Nationale des ln,6n~eurs Aru et 
Métiers et ê l'Ecole Nationale R.E.A. de Paris 
(Section Mécanique). 

Girard ,\fallot, de Lorient : Admission i l'Ecole Spé­
ciale des Tmvnux Publics de Paris. 

Citmde Jouannlc, d'Auray: Second Examen' de l' lm· 
tilut de Topom~trie du C·>Mcrvotolrc des Ar!$ et 
Métiers de Paris. 

Roger M utric, de Lorient : Admission en Section 
Technicien de l'Ecole Nu lionnle Supérieure de 
M6cnnique de Nontes. 

Jucq11t.r Gutll~c. cie Peumerit : Admission a l'&ole 
Nntiollllle Supél'ieure des Ponts-et-ChauMées de 
Paris. 

Ma11rice Btmard, de Quimper. et L11cim Tlrl/ly, de 
l'enmnrcb: Titre d'Ingénieur des Travaux l'ublics 
de l'Etnt. 

Gr~y Douniou et Gu)' lA 1'/cilor~ , de Quimper: Cer· 
tifieat de P.C.B. 

A11dré Sa>-ary, de Saint-Nazaire: Deux Certificnu de 
Sciences : Thermodynamique et M6eonique (Bien). 
Optique (l'rh Bien). 

Ro.~tt Piron, d" Querrien : Certificat Pro~deutlque 
..,t-i .P.C. 

ltall Poupa11, de Toure'h : Deux Cenific:ats de Scien­
ces : T .M.P. et é lectricité (A. B.) : Admission en 
2• année de l'Ecole d'lnatnieurs Electroniciens de 
Grenoble. 

.Audrl LL M<'lln, de Quém6néven : Examen de Cin· 
quième année de Chiruraie DentDirc. 

Gtorgts Fouclttr, de Quimper: Premier Certifient de 
Sc:ienees Ecor.onùqucs. 

lacquu S:m,ocJt, de Vannes : Brevet de Technicien 
&éolocue. prospecteur de l'&ole Natlonnle de 
Otologie de N nney. 

ltaii·Pii!TT~ Bortt,VTII, de Quimper: sucœs en Pre­
mière Ann~ de M6decine Il N antes (A.B.). 

Mor~rlt:# Albert, de Bnnnalec: Succès en 4' Ann~e de 
M6dccine ~ Nantes (A.B.). 

G:ty Le BUtml, de Quimper: Sueeh en $' Année de 
Médecine à Rennes. 

Dullit l Dnniou, de Quimper : Licence complète de 
Chimie. 

Jea11 8olflorrl. l,te Plouvien : l'remier Certifient de 
Sciences Economiques et Admission en 2' Année 
de I'Scole des Sciences Politiques. 

U>uls Cu;ard, de Quimper: Diplôme d'Etudes Su~­
r ieure.< de Sciences Naturelles et wccès nu C .A. 
P.E.S. 

Ü>!lis Merrlen, de Quimper : T itre d'lnaénieur de 
l'Ecole Nationale Su~rieure de Chimie de Bor· 
deaux (second de promotion). Cenilical de Chi· 
mie-Physique (B.) el Cutifi<:ut de Chimie Indus­
trielle M in6ralc (B.). 

Jacquts L~ Rouit, de Qw'beron : Retll J..o•usouom, 
de Quimper: FrOII(OÛ dt Klronlas, du Juch : 
Jean·l'inrr · Wagnu, de Quiberon : Certif!CIIt de 
S.P.c.N. 

Plrru Brrll~t. de Quunper : Cenifical de Chimie 
Gtnirale. 

Audri Son11a, de Penmare'h : Certlfi<:At de M.G.P. 
et Admission nux Ecoles Nationales Su~rieures 
des Mines de Saintt-Elicnne et de Nancy. 

M khtl PIIOII, de Le Trihou : Sucx:b en Seconde 
Année de Mideeine 6 Cnen. 

Dmis Masson, de Dinacd : Admission A l'Institut 
Libre d'Education PhY$ique Su~rieure de Ch3r· 
tres. 

Jra•t-Rogu 8ourltl.r, de Quimper : 'lltre d'lna~nieur 
Chimiste E.N .S.C.R. Cenlfleot de Clllmic Min~­
rule (A.B.) et de Chimie G6nérale Il (A. B.). 

M lcltel Gtstin. de L.•ndudal : Sueœs ou Concours 
I.P.E.S. Chimie et Cenifieat de S.P.C.N . 

Rtnl Con/Jo11, d'Audierne : Premier Certificat de 
Mat~matiques Supérieures. 

Maurie~ Fiche, tle Sc:ai!r : Certifieol de M.G.P. 
G uy ù Bure. de Concarnea u :' Certifléal$ de Mathé· 

mathiques l et Mécanique Générale. 

Roger Gadotma. de Plomelin · Certifleats de Mat~· 
moth~ques 1 et Thermo-Mécanique. 

Clattdr lA Bot. de Quimper : Seconde annEe au Cen· 
cre d'Eludes Psychotechniques de Rennes. 

kan Lr Floc'h, de PlOgonnec: ~utique elu­
sique et l.P.E.S. latin. 

Jacqn'S Lr '"'' '"'· de Saint-Renan : Licence eomplhe 
de Droit. 

Hrrvl Gutln. de Quimper : Second Certificat de 
Droit. 

ltan-Yvrs Bariou. de Beuzec.O.p-Sizun : Propédeu­
tique· Lc:urcs. 

Ra1 monJ M ich•l. de Gourin : Certl6cat de G6o~t~~· 
phie RéaionaJe. 

Pirrre Lt Ru, de Plouguerneou : D iplôme de fin 
d'6tudes de l'Ecole de Notnriat de Rennes. 

Philippe H a11011l, de Quimper : Admission nux Ecoles 
Su~rieurcs de Commerce de Nantes et d'Anaet~. 

Jutm..C/10rltJ f.p Goaralll, de ConcarneAu : Admission 
à l'Ecole Supérieure de Commerce d'Angers et 
à l'Ecole de Kinésith~rapie de Rennes. 

Itou· Y•" Lt Floc/•, de Quimper : Brevet profession· 
nel de Comptable. 

o,,. Kusttnl, de Pouldreuzic, et Lote Allll>IIIC, de 
V onnes: Ad.mlssjon à l' Ecole Su~rieure des Seien· 
ces Commerciales d'Angers. 

l eon Abgra/1, de Sizun. et Al/rtd J..ouidte, de Btno­
det : Adml8.<ion en 3• ann6c de l'Ecole Vtrtrl· 
naire d'Aifon. 

lea11- Yves Hl/las, de Quimper : Admission en l' 
an!lée de l'Ecole Vétérinaire d'Alfort. 

Adrim Kefl'tlla, de Plougaslel-Daoulas: Hmri Qulrl, 
de Toure'h: Gufl/aun1e Hlttat. de Plon61$: Ad· 
minion à l'Ecole Su~ricurc d 'Aariculture et de 
Viticulture d'Anaers. 

Jrnn Hlmtry, de Châteauneuf-do-F:>ou : Admission 
en se<:onde lliUl6c de l'Ecole Supérieure d' Agri· 
culture et de Viticulture d 'Angers. 

Ambrols~ Guellt•c. de Peumerit : Admission A l'Ins­
titut National Aarooomique de Paris. 

Lottl.r IO<tbnt. de Lorient : Diplôme de l'Ecole d'A&ri· 
culture des Troi$-Croix (Rennes) : D iplôme de 
Contrôleur-Laitier. 

N,rllmc D11vail. de Tourc'h : Diplôme de Rn d'études 
de l'feole d' Ag.rieulture du N i vot. 

R•n' lacq, de Quimper. et Jeall·lacqttes Mtn~t. 
d'Etel: Admission à l'Ecole Supérieure Inter· 
Armes de Saint-Cyr..Coëtquidnn. 

Ho)'llland Vo/1/nm, de Quimper : Titre d' lna6nicur 
r rincip.•l de ln Marine Nntion~tle. 

Micl~tl Bo11cM, de Vannes : Succès en Prem~rc 

Année de Médecine Militaire à Lyon. 

A/oi11 Mafll, de Vannes: Brevet d'Officier M6eoni· 
elen de 2' Cla~se (Th6orie) de la Marine Mar­
chande. 

Pierre l.olltrOII, de Locronan : sucœs l l'Examen de 
Capit:ùne nu Long Cours de la Marine Mar­
elunde. 

Audrl Mori'OII, Ile Camaret : Succès à I'Exsmen 
d'Officier Mleanic1Cl1 de 2• Clll!ise (l'Morle) de 
la Marine Marchande. 

Jran.Ciaudt Riou, de Lorient : Succès à l'Examen 
d'Eiè•e·Offieier de 1:1. Mnrine Marchande. 

Hui~ Coltnrc. de Quimper· Bre.-.,t d'Elève-M&:a· 
n.cien de ln Marine Morchande. 

A lam LA Borrn•. de Malportel: Bllccalllurént, seconde 
panic. 

ÜOII·l.oms Duvolll, de Vannes : ltœr-Rtnl M archD­
Iot et ltan·Noil Marclta/ol, de Quimper : Baeça­
hou~t. prem~re panie. 

Cl/bat lltllo, de Rlnntee, ct kati-Français M ondt· 
'"''· de Quimper : Brevet d'Eludes du Premier 
Cycle. 

Pépinières J. PÉNARD 
B.ue du C•·AnLI, LOC-MARIA -QUIMPER 
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LE LIKES 

ILLUSTRÉS POUR ENFANTS 
Le~ lll uRlr(l~ ' ~·c~l ·ll nn>< \'l'Ill qu'Ils l'nu­

seoL i1 hien des rn mille• un t·•'rl ~OUCll ! 
Que cJ(l plnhHrs Il 11lur ~ujoL : « Mon , ,, est 

iouJours plono6 dans ses Illustres ... Comment 
l'en arracher ? ... SI encore Il llsalt des livres 
instructifs ! ... • 

PloJnlt>s "lt'rile~ sl on ~c horne à les formu­
ler. ou sl on oroiL rt'soudre le problème par 
une lnl crdlcllon ealt1gork)uf' 

Mieux vaut es•ayrr. ~ rorth· des falls. de 
nomprendre l'allltude dt> l'rn!ont devnnl l'Illus­
tré. puis d'envisager un• aollon positive. Car. 
on est vile dc!pa.s!<é en •'tlueollon si l'on ne n 
au-devant des pt•oblêmr• qui se posent, ou si 
on les ~hnpllne lnoonsld~r•'mcnl. 

DES CHIFFRES ET DES FAITS 

Chaque mois, Il sc Vf'n1 en France 26 mil­
lions d'illustrés pou•· •nfanls. 

D'après certaines enquete~. 90 "4 des publi­
cations cnfontln~s sont lucs pnr plusieurs 
enfants ( pN'l. (lcnnnge. revente). ( 1 l 

Un livre récent Clfnrme quo « deux enfants 
sur trois lisent cinq ll luatr6s par semaine "· (2) 

Pour une vlnglllinc d'llchdolllndnlrcs actuels, 
on compte 18 0 mcnauels. NoLons eo cll lllro. 
C'est. dnns o'! rnyon tourru <les mensuels. g~ n(o­
rnJemehi prësenl~s sous tM·mo do dlgllsts, fJliO 
le choix se rév~l e le 111us dltoclle, 

Que l'cniant s'i nl t.'rc>se nux lllustt·és. cela 
ne !!Il l pour 110118 aucun douto. El, avouons- le, 
notre nUIIudc dov!lnl les jout•nnux d'enfants 
est sou\'ent de les consldc!Mt' comme un mal 
oécessnire. Toul nu plus. pensons-nous pouvoiJ· 
l'O limllr.r le nombre, sacllanl trè~ bien que 
certains. preltés par des cnmaradrs, éch.appe­
•·onl à notre vlgllnnco. 

Il fo.ut pourtant rema•·que•· que l'enfant 
acquiert par les lllustr(s une somme Impres­
sionnante de connaissances. C'est par eux qu'il 
apprend les caraclérlsllquts de la toute der­
nière automobile. les moyens envisagé!! pour 
le r:~vllalllement en carburant dell rust.'es lnlcr­
plilnétolrc.~. 1-!s performances du • Suj'ler­
Snbre • ou du • My.t~re IV •· elo... Toutrs 
lnformaUons qui ne figurent pas au Jlrogremme 
de sa CIOI'Se 1 

Une observation allcnllve do l'enfant nous 
montre aussi qu'Il cxl~l c u.,. rein lion entre son 
comportement et le carnelèrc do s es lectures. 
Avons-nous J~tmals const.alll que t~l geste, telle 
habit.ude <k langage, ne •ont que transpositions 
clans sa vie de~ aventures do ~cs héros préf~­
rés! 

L 'ENFANT DEVANT L ' ILLUSTRit 

Deux éléments <Ju journal. on ciTel. soll ici­
tent parUcullèrement l'enfant : les Images ct 
le hforns 

Nous sommes, a-t-on dit, dans Jo clvitlsatlon 
de J'lmaoe. l,a !lornlson des ntms, des atnohes, 
des mRgnzlnes, est lh pour nous on eonvalncre. 
Or, plus .4!le no,ùs, Je~ J~uots, m's. peul-on 

oJh·P, dan:< c~ l lo t'ivillgallon, ~onl senslhh•s ;, 
ce qui se voit. Un coup d'roll - dont, t rop 
~o u vent. Il• ~P coMentenL - Jour donM nur 
conn !lls~once. ou moins ëlt'monl nlre. de co que. 
il y a vl!tgt nns. nous aurions appris dans un 
le~\l-9. 

Par la simplll1collon des 11'1111~. J)llr ln onu­
leur , j'Jar le t·Od t'QgC, pat• l'~mplol de plans dlf· 
t~rcnls flolll comme au cln,•ma !) , flat· lo. su­
llrlét f! du le:tl c. ln han de ll ln •lr~e parvient à 
~n'N' l'Uiu~inn de la vie cl du mouvomanl. 
,\ insi s'explique son l'!lccès auprès des cntnnls. 

Quant au héros, 11 exerce sllr les jeunes un 
Qllrnlt irr•'slsllble. Quel Mucllteur ne souhal­
lcrnit o,·olr ~~~ mnlns. ta mollie des atouts qui 
toni ~on JlreSUge : Ph)-slque avantageux, jeu­
ne>'Re. dynaml~me. rorce et ndresse qui se 
jouent del' ohslacles. tgaJittl d1lumeur, sang­
froid flans 1~• pit'C'I diflleullvf, '!lo ... 

:"i h'r•·rlle qu'rlle soli, une tolle porsonna-
111·' ~·impn~t il l'lime rt1oepllve de l'enfant. 
plll'ce qu'elle satls/oJL son besoin d'évasion, son 
goi;L de J'a\'eniUN'. son lnJ<Iinct d'lmllaLion. 

QUE FAIRE ? 

Il e~t hien •' vident qu'Il fout limiter Jo nom­
bre des illustrés : peu. mal• rholsls en raison 
de lenr valeur éduc:a\lve. ~s af1lches, del' 
revues. donnént pt'riodiquemt>nt une apprét·ln­
llon lmr les nombreuses publications enfan­
llncs. (3 ) 

L'enfant, on l'o vu. apprend par les Image~ 
qu11nuté de choses. Mals les Images ne peuvent 
su!f!re à sa formation lntellectuelle. Leur abus 
comporte un risque. celui de tormer des esprita 
superficiels, Incapables de se fixer. Ils ne sont 
pas rare!'. r~s élàves - su•·lout.. peul -elrc. 
parmi le!' plus jeunes - Qlll croient sincère­
ment sa\•olr leur leçon pour l'avoir lu'3 une 
fols ; ou dont la capacité d'altenllon s'tlJ'Iulse 
après dlx minutes cle cours ; ou qui, un tc xl e 
sous les )'eux, ne j'leU\ICnL en copier deux llgnrs 
sans !autos d'orthograph'fl ... Films eL 111uslrt1s 
y sont souvent pour qunlque chose. 

L'illustré Mucallf oriente vcr·s la lecture du 
li vre, où l'enf:tnL trouvera un n'cil plus com-
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piPI, des Informations plus preciSes ou plus 
nmplts ... Mals ne croyons pa.~ que celte orlen­
tnllon se fera Ioule seule. C'est li nous de la 
fnvori-er. Quelques ouvrages de prt!senlaUon 
solgnl't>. romme Il en ~:dslo aujourd'llUI. oaerts 
i1 l'ocro•lon de fêtes ramU.iales, coosUtuent 
Jl.lrfois p01u· un enlant un début de blbUolhè­
<JU" 11ersonnellc, qu'il s'empressera d'enrl­
dtlr ( 1) 

Xnn~ nlm~rlon~: \'Oir nos enfants moins ~nU­
l'lu'• de eow-boys. de coups de plslolel, 
d'e~J'IIm-alions inlerplaut'laires. etc... et plus 
souriNt~ de leur tra\1111 scolaire et des services 
h •·endre il ln malsnn. Bien snr ! N'oublions pas 
I>Ourloot qu'un etlfan t n besoin d-e Jouer. de 
~·<'·,·aM•· dans l'hnnglnnlr e. l'~ qu'il a besoin 
d'Imiter. l)uels Mros !ni présenterons-nous qul. 
lout en le (!lstrayant, raidcronl ·à grandir mo­
ralement. olll't'tiennemcot ? ... 

Enfin, que lle que soit ln I'RJcnr •'prouvée d'un 
ll lusll·é. Il nou~ !'era bon d'on lire partols un 
nu J'IIU•Ieut·~ num•'••os. J>er le dl' tcmpR ? Nulle­
mun i, si ce tl.e l~eture nous donne rocoaslon de 
parler à nos enfants de ce qui les intéresse, et 
d'élnbllr aiMi ovcr rux un diaJogue confiant. 
Qui salt ~~ c~t échange, amorcé à partir d'un 
lllustt·t'. n'at·t·nchcrolt pas l'adolescent - celui 
cl'~ujourd'hu i et ll'.!lul de demain - au repli 
~ur lul-m~mc qui risque de le rermer à toute 
innuenee familiale ! 

••• 
• Pour ? ... Conll'e ? ... le Journal d'enfant ... "• 

inl erroge E:llsnbelh. Gérin il la fln de son ou­
vrage. déjà oit~. (5) 

:\ quoi elle rèpond : 

• La question n'est pas "· Elle est • pour 
l'enfant "• pour tout ce qui te laisse s'avancer 
dans la vie en respectant son éla.n personnel ... 
A chaque parent, chaq ue éducateur, de faire 
parmi les « auxiliaires d~ l'éducation • te choix 
qu i leur semble nécessaire ... L'esaentlel u t de 
faire ce choix du point de vue do l'enfant en 
marcha vers sa • le d'homme. • 

1'elle est nolrt> responsabillté. 
Qu'allons-nous clloisil· ? 

Fr~re PIERRE. 

(Il LOISIRS JEUNES : • Lo pr .. .., lllusl r•o ot les j..,_ 
nes • · Contre 2 NF. en timbres, odresüs: ... avenue 
Sultv.f>IYCI'hommo, Poris, 7•. 

(2) Eliso~th GERIN : • Tout sur Jo J)<esse enfantine •• 
Bonne l'Tesse. 8,85 NF. 

(3) On t rouvera ckts lndieotioru de ce genre dons les 
doux ouvrooe• menlionnfs on (1) el (2). 

(4) Voir More SORIANO 1 • Guido de lo IINéroture 
onfontlne •. Flommorlon. 9,50 NF. - et HOt\r .. lte 
CLEMENT : • Mon enfant oimero Ure •. Bonne Presse.. 
(Brochure de 32 poges). 

(5' c Tout sur lo P'"e5S4! enfantine •, p. 177. 

Pour les 10-14 ons 

Un nouveau magas ine ca tholique 
c RECORD » 

n n'e:tl~1olt pa,; ju.•:qu'lcl de mensuel catbo­
llqu~ pc111l' II'S garçons l'l les tilles de 10 A 
14 ans. Oem: grands mouvements : les Scouta 
de France, le!' Guides do France, et la grande 
centrale de pre~<se catholique. la Malaon de la 
Bonne Presse, \'lennent de combler cette la­
cune en publiant le m&ga%1ne RECORD. dont 
le numéro 1 est clal6 de janv1er 1962. 

Le~ mensuels ont connu depuis quinxe ans 
un suoel'~ foudroyant (2 en 1946, 180 en 
1 !lG 1). -'lallleureu,;cment., ln qualité ~ ces 
J'IUblleoUons n'est pas toujours à la mesnre de 
leur succèR.1 Désormais. les parents peuvent 
oiTrlr l'l leur-'> enfants une publication il. la fols 
ollrn)llnte el imj'lrégnée dos valeurs ohrélkm­
nes et éducnUves. Ce magaYJne est en etrot 
.:ompos6 par une équipe de dessinateurs et de 
J•édactilurs ayant tait le succè!o des meilleurs 
,journaux d'enfants, collaborant étroitement 
ltvec des éducateurs, des prêtres. des dirigeants 
do Scouts el de Guides de France. 

Prt!scnl~ souR un !ol'lnl\t nouveau ol prati­
que, chaque numéro oonllendra 68 pages. dont 
52 en couleur~<. Une grande place est évidem­
ment 1·~servëe aux· b.lsloires en bandes (38 
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CLASSEMENT ET 
0 1/ CA TACHISME 

La vie moderne nous oblige de plus en plus 
à ranger, classer, ' cataloguer. Sans ordre, la 
marche d'une association, d'une . eob·eprise; 
d'un atelier de fabrication sero.it Inconcevable. 
De même, darus le domaine psycho-pl'o!esslon­
n'el, la récente p.rollrératlon des centTes de fo•~ 
matlon pour ead•·es o. conduit à une certaine 
mise en équation des relations . humaines. 

Toutefois, dans ce dernier domaine, nous ad­
mettt•ons qu'U est nécessaire de se méfier 
des •·eccttcs toutes faites. Il faut, en ctret, au­
delà des clasliements, savoir teni~ compte de 
la mùltiplicité des comportements huml,tins . et 
de leurs réactions et interréactions. Ici, le clas­
sement doit Cacilite•· le jugement, aider ii. une 
meilleure comprénonslon ct action. 11 no doit 
pas devenir un cadre l'lglde auquel on se r~pot~ 
teralt d'une façon n1athématlque et à partir 
duquel on agirait avec des œillères. 

Ilétude des relations humaines sur le plan 
professionnel est dev~nu presque hne science: 
avec ses écoles, ses peuscuo·s ct ses dootl'lnes. 
.Te voudrais, dans ces quelques· lignes, relier 
cette discipline nouvelle aux plus anciennes tra­
ditions .du christianisme et des religions. Ce 
travail de classement permetb·a peut-être aussi, 

mustrés pour enfants 
(suiu) 

pages pom· Il' 11 \ltt"'",'' 1) . mals l'équipe (le 
r~dMIIon n•o JIU• pou1· autant uogllgcl la 111'1'·­
l!entntlon et la qunlltl> d'lS tc,xtcs qui voisinent 
avec ces histoires. On v Lr·ouve ' de gro.nds reJ 
portages d'actualitG, des rubriques sut· . les 
leohnlques, les ar ts, les ~ports, des arUeles de 
formation religieus-9, des jeux, ote ... 

•rour Il toUl' sûrle\IX, passionnant, color~ , 
HEC0!1D ost apfoel•l il dc,•enlr rapidement un 
journal do jeunes de trè.-< grands dlltuslon. 

RECORD sera pour nos enfants. en· même 
temps qu'u.oe distraction. un vé ritable lnslru­
nt1!nt da progrès. 

RECORO, S. rue Boyord; Paris, 8•. C.C.P. Benne Pr0$$0, 
Paris, 1668. ~ numéro :. 1 NF. Abonnemen1s : 'l on~ 
Il NF,; 6 mois, 6 NF. 

~ ........... ~ 
A la Fédération Nationale des Anciens Elèves 

des Frères des Ecoles Chrétiennes · 
• 1 

L't\sKcmblêe C•i narole do~ Présldenls tl" 
Croupomcnls cl O~l égn6b cn:n~lllgnerncnt~ · '"''! 
t\nclens Elèws des f.'ri:rcs l!'esl tenue à Po 1'1~ 
le 25 novembre 1961. . 

Elle avaiL à dtJn ner Un SUCCC:>SClll' a M. Mau­
rice SfNI':UX. démh;siQUIIIIlrc il la sulle de ~c·n 
61ectlon comme Pt·ûsldnnl tt\l hl I" Nlèrtlllou J\111 11 -
dlale. 

M. Henri DERYCKtRE, Pi·ésldcnL de 1',\ml­
oole des Ancl9•~~ .Elèvcs de Lille, a été Nu ù 
l'u.naoimilé P•·ésldcnL de hl l'l!dé.ration Nal io­
no.lo l•'rnnçalsc des \nciens Elèvcs. Eu m•1•n~ 
1 lllPl!. ronl dll! ùiUll . 

Pl'Cmler Vlco-Prô$ldont : M. LACOMBE (Dê­
zlei'S) ; 

SOOl'<'l.aire : M. FAUCON (Saint-Denis) 
'fn'sorlcr : M. CAil.H OL ( !guy) . 

LE 

IDENTIFICATION 
POUR ADULTES 
d'explicite•· des notions jusque-là vagues et mal 

définies. 
Nou.s vivons et nous agissons parce que nous 

sommes stimulés p;u· des besoins et que nous 
sommes naturellement po1•tés ii les satisfaire. 
L'homme vit, côtoie ses semblables et chet'Che 
à s'épanouir. Saint Paul, dans ses lettres, nous 
parle du Oorplls et de l'.ll.1tim11s et du Spiri­
tus. En termes plus à notre portée, cela pou•·· 
rnlt $e traduire pnr les besoins vitaux et bio­
logiques, par les besoins at'feotlts et par les 
besoins spirituels. 

Les besoins vitaux, sont ceu.x qui nous 
conduisent vers l'activité et la o·echet·che 
d'une sécurit6; l'homme est fait pout· vi­
vre, le suicide est anormal. Les besoins bio­
logiques, concet·nent la nutrltlou et la se-xualité. 
Ces besoins, qui sont ceux du corps, ne sont 
d'alllèurs pas sans in.ftuepèè lès uns · sur les 
autres. Le besoin de se nourrir peut être un 
stimulant du besoin d'activité. · 

Qu'Il s'e.glsse des tendances, des puiSions ou 
des Instincts, Il est aisé de les classer dans 
l'un des quatre ot-dres ci-dessus. La pulsion 
combative est du vitaL Les instincts de puis­
sance et de domination sont du vital (activité 
et sécuxité). Ceux de reproduction ct de conser­
vation sont du biologique. La tendance altruis­
te concerne l'ot·dre affectif et la tendance idéa· 
liste concerne l'ot·dre spirituel. 

Nos nombreuses qualités· et nos multiples dé­
fauts peuvent, de la même façon, se t'anger 
dllllS les colonnes dél!nles par nos besoii\8. D 
s'agit, loi, des formes de comportement• dM­
nies •Par la moraie et même par les courants 
modernes de la ' tfl,nue contemporaine. Nous 
pout·•ions facilement classet· : le courage, le 
despotisme, l'honnêteté, l'avarice, la générosité, 
la société, la dépravation, la phllanu·ople, 
l'humilité, l'égocentl'isme. 

Ouvrons maintenant notre petit catéchisme 
à la page des vertus et des péchés. Nous y 
b·ouverons, comme le montre le tableau ci-des· 
sous, une magnifique Illustration du comporte­
ntent de l'homme !ace à ses besoins. 

1 Vital 

Activité Sécut'llé 

Prudence 
Ver tus Force .Justice 

<Travail) 

Péchés Paresse Avariee 

Pour chaque besoin, les vet·tus et les pêchés 
\lonnent les deu>; ,extrêmes, cela ne veut cepen­
dant pas d.lre que la bonne solution soll le 
juste milleu. Le christianisme enseilrnc qu'Il 
faut tendre vers la pratique toujours meilleure 
des vertus. La recherche du juste milieu lis­
que. de conduire à la médiocrité. Cette recher­
che conduit l'Individu à repousser l'etrort, alors 
qu'Il en faut beaucoup pou•· monter vex·s les 
sommets. 

Dans tous les grands courants spirituels, une 
classtlication similaire se retrotrve. Ainsi 
pout· l'hindouiste, les voles qui mènent à la 

vérité correspondent auss i nux trois grands ty­
pes d'hom.mas : les actifs, les émotlts, les •·é.ftll­
ct,ts. EUes correspondet\t au.x troiS voles qul 
sont : travail, amour, conna issance CKal'mayoga, 
Bhaktlyoga, .)'nânayoga). On y retrouve une 
classification ,qui est 1)t-atiquement celle que 
nous avons mentionnée ci-dessus, car• Ici, la 
connaissance n'est pas le savoir COI\lme nous 
l'entendons généralement, mals la science ln té· 
r.ieure de l'àme, autrement dit c la spiritualité ». 
Pour l'Hindou, ces· trois' voies ont animé l'éclo­
sion de la quatrième : l'énergétique (rayayoga) 
qul est la sclertce des for ces inté•·icu•·cs cons­
cientes el maltrlséea. Cette dernière force ;>et~ 
inet même dè percevoir Dieu, puisque pour 
l'Hindou : « Si Dieu e.xlste, n raut arriver à 
lui ,., C'est là, des étapes successives, le som­
met qu'atteign ent très peu d'hommes. ,Pour les 
catholiques •·omall\8 ce serait rruu'Chel' sur les 
traces de l'auteur de I'Xmltntlon ou de Saint 
François de Sales. 

Quelles doivent être les relations enb·e 
les dlfférents besoins de la nature humai­
ne ? Pour revenir en Inde, Vlvekanan­
d:t., qui pratiqua les quatt·e yoga, prêcha 
aussi la solution Idéale de leur parfaite har­
monie : êb·e l'homme complet qui c associe 
en sa vie un Immense Idéalisme et un par­
tait sens pratique ... n raut donner une égale 
importance à la triple culture de la tête, du 
cœur et des mains •· Ln culture des mains est 
le travail, ta11t sous la fox•me intellectuelle que 
manuelle. 'Nous croyons t•·op souvent que la 
mystique hindoue est pure . rêvasset·le. « La 
t'eligion n'est pas pour les ventres vides • (1) 
et cela Implique tout un programme social et 
un plan do production que ne peuvent reniCT 
his spiritualistes équJUbrés, 

Pour revenh• à des considérations plus pro­
ches de nous, notons que l'utilisation du vital 
dans l'action mauvaise résulte généralement 
d'un manque de développement de l',affectlt et 
du spirituel. Pou•· reprendx·e une exp1·cssion po­
pulaire, c'est le propre de ceux qui ont c mal 
tourné. "· 

L'équilibre horizontal entre les tendances en­
traine également un auh·e équlib're aussi néces­
saire, c 'est l'équilibre entre nos activités fami­
llalell, po•ofcsslonnelles et publiques. Le verbe 
« entralner » semble juste, car il est dif­
ficile de concevoir un équilibre horizontal entre 
les tendances sans qu'il apporte un équlllbre 
entre les activités. Les devoirs famlliaux du 
père, les devoirs d'aide spirituelle du px·être, les 
devoirs sociaux de l'homme d'affaires, peuvent 
être dltrérents, certains aspects restent cepen­
dant subordonnés au développement de la ten­
dance affective. Le pèr~ de famille pnrtagé entre 
son foyer, son tt-aval! et son engagement social, 
doit répartir son énergie vitale entre ses dl.f­
!éo·ents champs d'action. Il le fera ha~"monlcu· 
sement si le biologique et l'affectif restent 
sains, si le spirituel reste capable de lui ap­

. porter l'alde nécessaire pour persévérer dans 
ses devoirs et pow· sux·monter les épreuves. 
Ln vertu de prudence lui donnera ln. limitation 
judicieuse de chaque activité. 

Biologique 

1 

AtfecUf Spirituel 

Nutrltlo'n Sexualité 

.Fol Tempérance Ch:?.rité Espérance . 
Gour- Impureté Envie Orgueil man dise Colère 

La nécessité de J'équilibre peut d'ailleurs être 
considérée comme une loi universelle. Cette loi 
se vérltle darus bien d'autres domaines. Dana 
celui du savoir ct de la pratique par exemple, 
.l'absence d'équilibre, c'est-à-dire l'absence de 
bon sens, n;est également pas souhaitable. 

Après ce •tow· d'ensemble, revenons mainte­
nant au domaine psycho-professionnel de l'ac­
tivité du endre ou du respon~~able. Allons-nous 
y retrouver, pour les manifestations du compot·­
tement, une classification qui puisse · se rappro­
chet' de celle que nous ;venons d'analyser ? 



Au lieu de nous lancer dans une cluslfica­
tJon fastidieuse, cherchorus seulement ê. déftnlr 
lea caltscs d'échec. · · 

Lee causee d'échec du vital ·co sont ceiiQa 
qul cntralnent une absence d'activité ou une 
activité sans efficacité. C'est le manque de cou­
rage, de persévérance, du désir de réussir . 1 
c'eet nuasl l'absence de l'entretien et de 
l'enrichissement des connalasances profeulon· 
nellee. Cc aera aussi l'absence él'eaprlt d'onh•e, 
de précision, d'autorité, de décision, de coordi­
nation, de synthèse. Le cadre doit : pouvoir, 
savoh·, savoir faire, savoir faire faire, Caire 
savoir. Lea valeurs doivent étre penonncllee 
ct non de ftctlon. 

Le vital peut auasl entraiDer l'échec par son 
~ct sécurité. Celle-cl peut être lnsuiD.Iante: 
santé personnelle déficiente, in11uence néfas­
te du milleu e:'<térieur, !am!Uaj ou soc(al, OS· 
traclsmc religieux ou politique, obstruction Iles 
eup6t•lcut'll, lnaécurlté du lravall, de l'emploi, 
fll.)ah·c lnsulftsant. Ce sont• des causes d'échec 
par absence de sécurité, mals principalement 
d'origine extérieure. Qu'est-ce qui corrcspon­
dralt à l'avarice dans le domaine qui nous 
lnt6resse : c'est le comportement de celui qui, 
dan11 le bul d'ueurer la défense de see préro­
gatives, brimerait ses collègues ou subordon­
nés, en ne les Informant pas, en lee privant 
de leur champ d'initiative, en leur conftant 
des tâches pour lesquelles on associe l'auréole 
d• l'Important il. la talble ullllté r6elle, on 
voulant •·égler tout sol-méme. 

Le défaut n'est pas toujours facilement )den­
tlfiable car, dantl certains cas, les répercussions 
sur les proches peuvent être sensiblement équl­
valentee pour dllférenls défauts. t.'orguell, la 
haine, l't\goïame, l'avarice peuvenl entJ•nlnor 
des comportements quelquefois très pi'Ochea l'tm 
de l'auta·e. Parallèlement certains cas peuvent 
être du ressort des déréglementa pathologiques. 

Pour le biologique, l'lncondulte eL la bonne 
chère condulaent généralement à une diminu­
tion : de la capacité de travail, dee connais· 
sances, de la conscience PI'Ofeeslonnelle, de 
l'autorité, etc.. 

Nous anivons à l'alfecüt. Le cadre est en­
gagé et aolidaire, il doit donner satisfaction 
à ceux qui lul font con11a.nce, mab Il doit 
&WIIII vlv1-e en bonne lntelllgenco avec acs col­
l~guu, see aupérleurs et ses subot-donn6s. n 
doit Ure équitable envers tous. Celui qui ne 
réussit pas à créer ce climat rencontrera géné­
ralement l'échec. C'est le cas dea at.olus et 
des mauvais ooucbeu1·s. D faut savoir a'at1aptc•• 
et ao jusUtler sur le plan humain. 

Peut-litre poul-on Ici ouvrir une parenthèse 
pour le cas des fausses positions adoptées pou•· 
palller une perte ou une absence de potentiel. 
Ce eon t, en général, <les cas d'attitude agressi­
ve ou tatillonne ou le cas du tataeur de vent. 
Ces catoaea doivent en réalité êtt·e alfect6ea au 
vital ou au biologique. car le palliatif qui per­
met de conserver l'autorité ne doit pas dissi­
muler la ralson de leur emploi. 

Pour le croyant, · la. nécessité de tendre veu 
un Idéal aplrttuel va de pair avec a fol; pour 
l'Incroyant ce sera un Idéal personnel. L'un ct 
l'autre y an1veront par l'observation, la lec­
ture et la méditation ; d'autres voles comme la. 
pénitence et l'oObl! de soi sOnt plus ardues 
ct moins communes. Tendre ve1·a un Idéal lm­
plique une transformation: devenir mellleut•, 
plus patient, plua juste. Les critères seronL sn 
propre uttltude intérieure et celle des aubot~ 
donnés. L'Inquiétude, l'avidité, l'anlmadvel"lllon 
ne sont paa des signes de succès, n1 de •·éall­
saUon totale de l'être. 

Le chef •ur le plan vital eat celui qui cat 
branché sur une plus grande surface du concet·t 
(2) et le plus en rapport avec un plus grand 
nombre de personnes; à cette autorll~ Pl'a• 
tlque doit s'adjoindre l'autorité chariematique. 
Certee, l'aboutlaement pa.r!alt n'est pas mon­
naie courante el 1\nalement ce qui compte c'est 
la alnc6rlt6 ct l'elfo•·t vral mis pour y tendre. 

SI clans les quatre ordres nous avons des 
causes d'échec, pour reprendre une Idée émise 
plus haut, le manque d'équlllbre entre eux peut 
également en être une. Une réussite appn•·onto 
duc nu vital peut être un échec humain en 
l'absence de l'111fectlt et du spirituel ou pnr ln 
simple absence des fi'Uita d'une culture qu'on 
aura. omis d'enrich ir . De même, une trop grande 

LE LIK!:S 

Incidences du développement du secteur tertiaire sur l'enseignement 
Lo m<!cnnisme de 1'(1\'olollon de la population 

nclive d'un p:t)·s ost si connu malntenont, que 
nous ue Youlons ici, en guise d'Introduction, 
({\le rappeler quelques cllllfres pour mieux sl­
lUOI' l'c:-:post'. 

En 1830, écrit Jean Fourasllé, dans tous les 
pnys du monde civiliSé, 75 % au moins de la 
population actl,·e élalt agricole ; aujourd'hui, 
les pa~-s les plus lechnlquement anncés ont 
moins de 1:. ~ de personnes acllvts dans l'agri­
culture. En 1!180, ellts en auront 75 ~ dans le 
lerUalre. 

\'oicl mnlnlt>nanl tes cllllfl·es français (J) : 

11150 11160 11170 

Population ncti,·c 
totale (2) .. 2UOO 21.200 22.1!00 
primaire ... 32% 29% 25,(i% 
secondaire 36% Si% 38 % 
tertiaire .... :l2% 34 % 36 % 

Soit (2) ........... o.sou 6.150 5.850 
7.700 7.850 8.ï50 
6.900 7.200 8.200 

(1) \"nes sur l'économie eL la populaUon de la 
FrtUlce jusqu'en 1910. J . BENARD, Cahiers IÙ 
l'I.N.E.D .• n• 17, Paris, P.U.F. 

(2) Cbl1Jres en mllllo06. 

Ain:;!, en vingt ans, 1 million 300.000 emplois 
nuront été créé~ dans le seul secteur tertiaire, 
en [ll'l\,nCC. 

prédominance de l'aft'ectl! et du spirituel peut 
amener la perte de l'efficacité et l'oubli des 
lntpératifs de la production. Parfois cet·talnes 
rormes d'ab.ence ll'~ulllbre vont JUSQu'à l'ou­
bli de la nécessll6 d'un minimum de soclablllté, 
tant pour le vital que pour le spirituel. 

Plutôt que de chercher à conclure, laissons 
la porte ouverte à la méditation et à la re. 
cherche. Un bon exercice conalateralt à taire 
une classlfication almllAire pour l'une <lee 
autres multiples mlsea en condition de l'homme 

Oo peut également falre cette recherche pour 
des groupes sociaux ou Idéologiques, le compor­
tement de ces derniers revenant à celui adapté, 
consb'ult et développé par un ensemble d'hu­
mains. C'est ainsi que l'lmpérallsn>e rellgieux, 
Idéologique, éthnologlque ou 6conomlque peu­
vent être considérés comme étant le résultat 
d'une absence d'affectif et de spirituel. Cela 
conduit à deux ell'ets : 

a) Le reniement des voleu•·• humaines et spi­
rituelles de ceux qu'on pourch&llle; 

b) L'hypertrophie du vltol mis au service de 
la force et de la sécurité. 

Cette recherche de la sécurité, confondue sou­
vent avec l'orgueil, est le r6sultat du déséqui­
libre dû à l'absence de l'alfecllf eL du spiri­
tuel. 

Louis BOTHOREL C1942) 
de Plouvien. 

(l) Cet axiome <le Rsmato·isna est l'équl-
\ valent d'un nutt•e ·plua connu des C3thollquea 
et qui noua a été formulé pat• salnt. Thomas 
d'Aquin : c Il faut à l'homme un minimum 
de bien-être pour pt·atiquer la vertu • · 

(2) Ne pas confondre concret et détail. 

Qui ~onL-11~ dont ··es lcrUnire!s 1 
C'eot assu rément le commerce qui fourni~ les 

plus gros cffcciHs : IP commm·ee nu sens large, 
en y comprenonL ln. b30qi!C, l'assurance, lo com,­
mcrc~ de détail, et les guncts mogaslns. 

Puis 11'1 transporls et les eommunlcallons : 
1~;, P. eL 1'., la radio, le téléphone. 

Pcnson• nus;:.t nux pro{csslolls 1/btrolcs, nux 
lnstiluteul'l', prof~!urs, hommes d3 loi, acteurs, 
homme~ de lellres el de $<'1enees. musicien-. 
hommes d'égllsr. 
Le~ • !K'rYices •, personnels eL domestiques, 

sont essenllellement terliaire~. comme les Adml­
lllstMlfons, en général : celles de l'EtaL. mais 
nussl celles des Entrtprises industrielles, qui ne 
ce~sent de s'accrollre. 

' Ainsi la ptnnlncauon dl• progrès Lochnlque 
exlgœnl do plus en pl\1s de travail ln tellect.uel, 
Il pourra poul-Otre s uffire d'un seul manuel 
pou•· cent lntelleclue.ls ; mais ce qui cs~ extrê­
mement Important c'est que de ces cenL lo.tcl­
leclu ~ls. dont on pottrrall dire, a priori, qu'Us 
sont lnullles ( t ), la suppression d'un seul pe.r­
Luberalt plus gravement la marche de l'ensem­
ble, quo la supp~on de dl:or manœuvres sur 
cent de l'économie actuelle (2) • . 

Tel est, sommairement brossé, le tableau du 
R~cleur ttrt.lalre. E't déjà l'on dlsoome des 
accroissements nouveaw:. 

C'est <lans le domaine qui \'lent d'él~ é,·o­
qué, l'Importance accrue dE's services compta­
bles, des services de précisions, des service~ 
onéCllllograplllques, le foisonnement dans les Dl­
l'Celions commerciales des services spéclt~ll• : 
s~n·lces d'éludes et de recllm·ches commerclllles, 
service d'élnborallon des j)Olillques commercia­
les, do prépnmtlon des ncUons commerclllles, 
da réallsllllon. Et l'on conçoit oi!émenl que la 
perspecth·e d'un marché comprenant 165 mil­
lions d'habllnnt.s, !20.000 entreprises lnduslrlel­
les, 2.300.000 entreprises commerciales, larg&­
ment ouvert au p3ssage des biens, das techni­
ques, d~ services, en accélère la mise au point.. 

C'est ·le besoin nouYeau d'assurer c ses ,. 
nûlltoru publique•, qui n'est plus l'apanage des 
grandes entreprises, mals de certains eervlcea 
de l'Eut, de l'armM. de l'llgrlculturo, des 
el\treprlses nnllonnlisées, \'Oir.! de le~ Oalsse dts 
OépOls et Consignations. 

Comment nr pas remarquer le développement 
néc<'!Salre de ln • sécurité • : la plus trndlllon­
ncll~, comme ln pin~ moderne : assurance contre 
111 IJiulc ct los mnu,·ntses vncancos. 

EL allant pt·eS<IUe de pnll' avec les progrès de 
ln médeci~ el de pharmacie, le développement 
des lndu~lrles pharmac!'UiiiJUCS, dn commerce 
corrC!'pondant, mals aussi des lMraJ)('ullques 
nou,·elles : de la rtla~atlon aux cores de som­
meil, dts techniques p~rehologiques proresalon­
nelles aux conseils malrimoniam:. 

L'Importance de la recherche fondamentala et 
appliquée n'est plus à souligner dans l'évoluUon 
technique d'un PlY"· Nos elfcctlrs de chercheurs, 
en France, comme en d'aulrn pays d'Europt, 
Font lnsurnsants ; Os ne pcu,·enL que s'accroltre 
consldérablemen~. 

.\ussl esJ..il qua!'i nécessaire que celte expé­
rl~nce unique dans les annales de l'humanité, 
s~ Mroulc dans un clhnnt d~ liberté cL qu'y 
IIAI'IIclpMt Iou les l?s forces vt\·es de nos paya. 
Ge n·r•t qu'(\ ct>lle condition que nous verrons 
Mitre les protoL~·p~ nudncieux correspondant 
aux br!'oins \'1\l'i~~ tl!' notre époqut>. 
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LE LABORATOIRE DE SCIINCES NATURELLES DU UKts 
mentionné depuis moi 1961 ô rmvontaire cM t'Auoctotjon IAternotionole de Minôrok)gte. Cflché • Le T élêg:romme • 

Nous cllorons en terminant, cc see:nur qui n'n 
pas Oni do nous étonner : le s~ctcur dl!S lolijiJ'ij, 
qui sero. ddvoratcue de terUair es. 

Loisirs du corps : éduco.Uon physique, sports, 
etc ... qui exigeront des errecurs accrus, ptu• tr 
seul orret dos vag~tes démographiques actuelles. 

Loisirs de l'esprit, dont on sent dès malnto­
nanl., le développement : cinéma, musique, tou­
risme, théâtre, musées, etc._ pour lesquels Il 
faudra bien former des artis~s. des musiciens. 
des 11nlmateurs nulturets, des guides, des con­
.servatours, etc.. .. 

Il n'est pas possible qu'une telle transfortua­
tion Interne du monde des • emplois • ne réa­
gisse pas de quelque manière sur les structures 
mômes(do notre enseignement. C'est dans coLt.o 
pcrspoc Ive quo nous voudrions malnt.onont nou~ 
plD.Oet•. 

Il o.ppualt d'abord que • tout enseignement 
devra Glr\\ normalement couronné par une sptl· 
clalltd, propre à quatUier pour une acllvlttl Olt 
un mdtlor déterminé, car If n'y a plus d'acllvl t~ 
prorcsslonnellc dllcac-1 94llS inlllallon pnrtlcu­
llère à celle acllvité • (PODI\ASTI.t, /le~;ue tutcr-
114llonate de Ptdagogie, n• 3, 1958). 

Les modiOcations intervenues rt!<lemment dans 
les baccalauréaLR du ~çond degré. en France. 
14!molgnenl de cello évolution. On peuL épiloguer, 
sans tin, sur la dlspariUoo de la notion de cul ­
ture désintéressée : Il est plus Important sans 
doute, de se demander quels éto.Jent les fruite 
• ll.ctucls • .de ce désintéressement., cl s·n no 
vaut pas mieux chercher à retrouver los pt•ln­
clpes qui anlmn.lent nu départ cot cnsclgncmonl 
de oufturo. Alors, on s'apercevra que la spô­
clallsatlon bion comprise (ll!Ut e:•·c sout·cu do 
cuiLW'O • par l'effort qu'elle provoque pour 
mallriscr t'objet de son étude, cl par les col­
laborations qu'elle r equiert. Elle n'exclut pas, 
d'alncu•'S, tes vues d'ensemble cl la synU1èsc ... • 
(R. P. 1\usso). 

ConfccUon • sur mesure •, pa•· cons;lquent.. 
d'ell6eignements nou,·eaux, pow· préparer de 
manlôre convenable, les Jeunes gens qui Cet-ont 
carrière dans tes secteurs réservés, Jusqu'Ici, 
aux seuls gens • doués • : cinéma, tourisme 
culturel, par exemple, voire • administration des 
affaires •. 

Dans celte recherche d'une plus grande ern. 
caolté dans des domaJnes où Jadis seuls 
joualonL l'intuition ou lo don, il est exLrémomont 
lnlét•c•~nnt do voir s •amalgamor, pour ainsi di ra, 
des dl~clrllncs ou des techniques, en un fals.­
cco.u cohérent. 

c.:·~st di!Jl te co.s de 111 pub llclld, qui nécessite 
de plus co. plus. ln mal!rlso des arts gt·~plllques, 
une culture liUéralre pousséo, ct de bonnes con­
naissances psychologiques. 

l>l, plus récen tes ('ncorc, ces • sclttnccs ltu­
maiues • qui sc COil$Utucnt, • Il COUil • de 
fl')'chotogle. C-es sciences humalne.<~ qui, selon 
Fout-asUé. seront au:.iSI n~cessaires Il la dlrecllon 
d~s industries, des entreprises el de l'économie. 
co général, qne la chimie organlqu~ rest aujou•·­
d'hul à une usine de texUies arunclels. 

Exemple enna de ce qu'on est con,•enu d'ap­
peler la sct~nce de t'admfnfstrallon dts affaire., 
qui s'élabore progrcssl\·e111cnt et se consUtue son 
corps enseignant de ~péclallsles de la fonction 
commerciale, des roncllons do geslloo. et de con. 
tr()te, etc ... 

:-lotons maintenant quo toutes ces nclh·ités 
lorllalres ont tm point commun : ce sont des 
métiCI'S dans lesquels un homme n'est eq. conwct 
qu'a\'ec d'autres hommes. C'est donc qu'un 
nomb•·e de plus on plus grand de nos 
contemporaJns auront une vie uniquement faite 
de contacts humain•. 

Une conséquence découle lmrnédlatemenl de 
cette observation : l'orientation professiollQelle 
de eelt.o catégorie d1ndh·idus devra etre parti­
cuhèl't'menl soignée, CD.J les erreurs d'a.iguli­
IQ.ge risquent d'Nre rort coOlouse:~ l la Soelélé. 

L'ne deuxl~mo con!l4!quunco est plus réconfor­
lonto : l'li!osclgnomenl dcv•·a red~couvrlr (s'il 
l'avait par hasal'd pe•'du) le primat humain -
rP.décotl\'erte o~cessalre de l'humanisma - mais 
aus•l la nécessité d'une cerwlno e((icaclté dans 
l' expt•csslott éor11 a ot orale do la 1>ensic. 

1::~ ceci, pour le plus gt'!Uld nombre. ll ne suf­
Dt•a donc pas dn revenir à l'humanisme - loi 
qu'on \.'P.ntendalt eo 1885, date à laquelle la ré­
Ulorlque disparu t des p1·og••ammes scolaires 
rmn~nls -. mnl11 Il faudra, do toute nl!eessll~. 
con"P\'Oir d~ t'lélhodes de (Jensée el d'c:tpres. 
~ion lnt~;;'l-nnt toul le oo~P poslllf et toujouN 
actuel de l'éducation gr~eo-latlne, et toul l'ap­
pot·t ~é!;t'nl dP la per.iée s~ienlinque et t!conomi . 
qt.:P moderne. 

Devant l'l!volulfon rapide des connaissanc.15 
n~ccs.-;aJr~~ à l'action. quotidienne, comment ne 
pas marquer Ici qu'Il l'avenir, ce sera cerlal­
nell'N•l moins lo • dlock • des connaissances 
:lcquiEe~ que /'aptftude 1.& acqutt'lr des eonnais­
~m• ces nniH'elles qui pormclli'O de juger les 
qujot~ d'ollilo. 

L' • lnl!lrucUon • devra donc t.ondrc do plus 
nn plus vers une • éducaUon • soucieuse pour 
toutes les raisons. que l'on devine (angoL'Ises dl-

verses tenant aux conditions do vie, de travail, 
publicités contralgM.nles, visuelles ou sonores, 
etc ... ) de fol'fner des 4!tres équilibrés, pllyslque­
tncnl el mcnwlem2nt, r iches de vie Intérieure. 

Onns cette s)·nlhèse qu'il faudra faire, on 
n'aura garde d'oublier les beaux !ravo.ux de nos 
~duco.teurs européens talques el religieux, sin­
gulièrement de ceux qui ont réfléchi aux condi­
Lions d'afrrontemen t de l'Orient el de l'Occident. 
Il apparolt, en toul co.s. que ces recherches de­
vront ~lre conduites en ayant sans cesse en 
léle tes eondllfons nou,·ettes de cette • aventure 
pddngoglquo •. 

Il semble, en premier lieu, que l'école devra 
de plus en plus relayer ta ramille, ta nt en rai­
bOO de l'éclatcmenl des cadres familiaux, que de 
l'a04umulallon des connaisso.nees. quo l'on na 
pour•·a acqull•·tr qu'à l'école. O'o(J responsablllld 
accrue des éduco.t.ours, ct nécessité c.l 'une llo.J.. 
~on plus lnt.lme encore qu'au Lrelols -enll·e école 
r t ramilles. 

L'élluoc.llon du tertiaire se déroutant sans 
grancb contacts avec le réel des c chose~, el 
sa!l~ grands errorts physiques. Il faudra certai­
nement trouver une compensation. Les psychla­
trts modernes sont formels sur ce point. 

l:'nlln, le dé,·etoppemonl du secteur tertiaire 
tillant de pair O.\'!'C une prolong&Uon de la seo­
huild, Il t11l de plus en plus évident qu'on. verra 
su1· les bancs d~ nos établissements scolaires des 
adot~co>nls de plus en plu~ âgés. Leur compor­
lt.>menl S<'ra très dllrérenL de celui des Jeunas 
gnr~oos lrndltionnels. Et cela Imposera. sans 
nucun doute, des techniques et des struetures 
(16dngoglq~tos nouvolll!B. 

Oovant ln multlpllclld des l4cl1es, la nouveauté 
des enselgnornents à me ttre en place el nu 
point., l'originalité de certaines lontaUves, Il v 
a place pour toutes les bonnes \'Oicnlés. 

C'est cncot·e J. Fourastié qui la souligne avec 
force : • les problèmes à résoudre sont trop 
cornple:.es, tes caractères el les temp~raments 
de 1,1omme lrop mal connus, el les mOl/tM 
1lld4gogiquts eux-memes b-op peu assurés, pour 
qu'une nation puisse metlrc aujourd'hui • tous 
s2s œufs dans le meme panier • . 

M. CONQUET, /11gjnl~"' A. tl M .. 
Diuct.ur dr r Ens~lgntmtm 

de la Chambre de Couu11erce de Paris. 

PR•ss~ l..teÉRALE - Baur ' 
IMPIUMf iUE Co~UMLI.AISE - QUIMJ'Sll 
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LES OU~RIERS DE LA MISSION 
C'est le titre •de la lettre de Carême 

de Mgr Fouvel, EvêCJue de Quimper : 
c Ouvriers de lo mission, responsables du 
salut de nos frères, nous le sommes tous, 
ch·acun à notre place et à notre manière, 
selon la vocation que nous avons reçue 
de Dieu : prêtres, religieux, chrét iens 
dons le monde ;.., 

Et il attire notre attention sur un point 
qui nous intéresse particulièrement : le 
rôle de ceux qui portent. N'est-ce pos lo 
condition de beaucoup de nos anciens, 
élispersés à travers tous les coins de 
fronce et du monde. Choque ànnée, envi­
ron une centaine d 'élèves quittent le 
Likès pour s'en olier dons les universités, 
les écoles spéciales ou vers le service mili­
taire, è Paris, Toulouse, Noncy. Rennes, 
Nantes, Lyon ou ailleurs. Quand on 
voyage, on peut trouver des anciens du 
Likès dons toutes les régions de Fronce. 
Déjà nous avons des échos de tout le bon 
travail réalisé por des étudiants, des sol-

. dots, des ouvriers ou des cadres partis de 
chez nous et qui travaillent à sanctifier 
le milieu où la Providence les o condu its. 
Par le témoignage de leur vie chrétienne, 
ils sont· de vrais missionnaires. 

N'est-ce pas lèa le but de notre école : 
fournir à l' Eglise les chré tiens qu'exige 
notr,e temps, des chrétiens qui croient 
vraiment ou Christ, des chrétiens engagés 
ou service de leurs frères, des chrétiens 
qui trouvent leur force dons les sacre­
ments et dons l'enseignement de l'Eglise. 
C'est une atmosphère favorable à ce dé­
veloppement que nous cherchons à met­
tre .dons notre école : comment préparer 
à une vie apostolique ceux qui doivent 
nous quitter bientôt ? C'est le sens des 
habitudes re ligieuses que nous cherchons 
à foire acquérir après en avoir expliqué 
le pourquoi, c'est le sens de la liberté 
progressive qui est accordée, des prises 

de responsabi lités, le sens de l'apostolat 
et de la vie spirituelle solide que nous 
voudrions voir en chacun. 

« Quel magnifique levain ce serait 
pour l' Eglise si ceux qui portent étaient 
assez équipés du point de vue humain 

pour se foire une situation solide et assez 
1 

formés du point de vue chrétien pour ê tre 
là où ils vivent les témoins de la Foi ! ~ 

C'est le but pour lequel nous travail­
lons, nous qui sommes avec les jeunes ou 
Likès et vous, les anciens, qui savez 
accuei llir et soutenir les jeunes quand· ils 
a rrivent là où vous êtes. 

Abbé Henri LE MINOR, 
Aumônier du Likès. 

DlllfANCfiE 20 MAI 1962 : 

HTE DES PARENTS DES EUVES 
(Une circulaire donnera Ioules précisions 

en temps voulu) 

11, 12, 13 MAI 1962 : 

CONGUS NATIONAL DES ANCIENS 
ELtVES DES FURES A ANGERS 

Secrétariat : 
16, rue Grandet, ANGERs (Maine-et-Loire) 

u 

Au sujet 
de la rentrée scolaire 1962 

Depuis plusieu rs années, Le Llkès a raiL un 
effort consl<lérablc pour accueUiir les nornbrnu')( 
ôl ~ves Internes ct externes qui se pressent b. ses 
pm·l.es. 
· '•'il nombl'e tl'élôvcs en 1 955-J 95G ûU!.lt de 

1.000, Il est aujourd'hui de 1.277. Le nombre 
d'Internes est p.assé, pendn.nL ce temps , de 700 
environ à plus de 820, celui des externes de 
300 b. 450. 

CeL accrolssenltlnt es t oaus6 moln~ par lu 
admissions plus nombr~uses quo pnr les départs 
sensiblement plus faibles. Ainsi, no 1955 eL 1956, 
ont quiUé l"Ecole respectivement 294 el 29.0 
élèves, alors qu'en 1960 et 1ln 1961, ces nom­
bres son t lomb~s respeoUvemont b. 208 eL 231. 

Co ph6nomône est une marque do ln oon11ance 
pL do la Odôlltll des ramilles d'élèves ; mals n 
a rlto· oau55 d'un accrolssemGIIL d'efTeotlrs, alors 
que le recrutement eo personnel enseignant, 
specialement en ce qui concerne les Frères, do­
vient de plus -on plus dimclle. 

D'autre part, le diocèse de Quimper nous 
ayant demandé) notre collaboraUon pour ln créa­
I ion d'un cours normal dans le but de rormer 
~e fu turs enseignants. cette formation s'harmo­
nise trop bien avec la anal ité el les ll'adltions 
de l'Institut dos J1'tères des Ecoles Chr<lUennes 
pour quo nous ayons [Ill nous dorober b. colle 
demande. 

Le Lfkès a atteint, sinon dépassll, en 1961, le 
maximum d-e ses possibil ités éducatives, tant du 
fnit des locaux (t.outes les classes neuves sont 
oocuplles ) que du rn.ll de Ron personnel ensei­
gnant. 

Nous avons donc l'obligation absolue de limi­
ter, pour cetw année 1962, le nombre des élèves 
nouvoaux à admettre, au nombre probable des 
(,lèves qu1 nolfS quitteront cette année. SI, en 
1961. nous avons admis 311 nouveaux élilves, 
dont 210 lntcmos, on 1062, nous no pourrons 
admettre que 240 nouveaux, dont 1 66 Internes. 
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La rentrée scola ire 1962 
(Suite) 

En conséquence : 
1•) Los eondtllons d'~ge requises pour l' en­

tr6e dans tes diverses classes se•·ont rigoureu­
~.~menL exlgtles. 

2•) Dovo.nt, par prtorlt~. rccevoit' los candidats 
de notee tll'Opt·e t•tlglon, nous seront obligés do 
t·eruser Lou le demande venant d'auLt•es dt!pa.t·Le­
ments que to FintsLèt•o, 1~ Morbihan et les 
COtes-du-Nord. 

3•) l" es examens d'admis;<ton a~u·ont li~u plus 
lOt, llOL'ItUl!Omenl lo JEUDI 7 JU IN. Oc OOLLe 
maniè re, lM rttm lllos pourront, en CilS d'échco. 
s'adresser aisémen t iJ. une autre école. 

4•) Les élèves actuels devron t so rendre 
compte de la gravite\ du problème el être pet·­
:;uadlis qu 'on on poul leut· tJcrlnoLtro de Nldou­
blor une clllSSO qlto sl leur appttoaLion ct tour 
conduite lo mdr!Lon t. 

5•) D'après les perspecUves actu~lles, je crots 
devoir signaler que les seules clllSses où des 
admiss ions semblcuL possible en i 9G2 sont tes 
sulvo.nl es. (L-es clltll'r es Indiqués expriment le 
nombt·e ll i>t>roxhn~~ttr de places. ) 

Gm" : 180 
5md : 20 - 4.wue : 5 
3mu : nêanl. saur la 3'"' Tecilnfque Spéciale 

d'accueil pour los élèves Ms en 1947 ou apt·ès, 
munis du D.E.P.O. (10 b. 15) 

2••• : néant, saur la 2•• M' ( 3 ou 4, on 
plus des Normaliens) 

1 "' : néant. saur ta 1" Industrielle ( 1 ou 2 
peuL-GUe) . 

LI! Frère Oil'llchlUJ' : 
E. LE VlAVANT. 

c .J'ni ôt6 longtemps onselgno.nl .. Ce ruron ~ le~ 
ann,\es les plus belles el tes pius pleines de ma 
vie. D'autre parL, j e suis père, et mGmc aujour­
d'tlui S't'llOd-père : o'osL diro quo je connais aussi 
rautro polnL do vue, oclui do la ramille. J e sais 
quelle es ~ l'lnfluonco du maitre sur l'enfant, 
quel quo soit l'ensotgnemcnl dispensé. Jo mb 
souviens de mes propres gosses- e•ost aujour­
d'hui le peUL-Ols - m-s disant le soir en ren­
trant de l'école : • Papa. le maitre a dit ... » J e 
snls donc quelle en ta puissance du maitre s ur 
l'Ame éternelle ... » Guy MOLL-E'r. 
(As.emblêe Nationale - Séonce du 24 décembre 1959.) 

Blanchisserie de l'Odet 
5, rue d• l'Hippodrome, QUIMPER - Ul, 0 . 19 

Confiez le linge de vos enfants 
à la b lanchisserie de l'établissement. 

Vous terez des économies. 

les séjours 
éducatifs 

en 
Angleterre 
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DATES ET LIEUX DES StJOURS D 'ÉT É 1962 
ORGANISÉS PAR LEi S.E.C.A. DE PARIS 

1') POUR L-ES OARÇONS 
4 semaines: 

- du 30 juin au 28 juillet : 
• OAKDALE- POOLE (Dorset ) 

- du 3 au' 3 1 julll'!lL : 
DEXHIL-on-SEA (Sussex) 
PORTHCAWL (Glamorgan) 
SWANSEA ( Glamorgan) 

- du 17 juillel au 14 aoOl: 
P LYMOUTII- PEVERELL ( Oevoo) 

-- du 2 au 30 aoot ; 
1.-EAMINOTON-SPA (\Varwlck.shll·e) 

OAKDAL-E-POOLE ( OorscL) 
BRIDGEND (Glamorgan ) 

6 semaines: 
-- du 2 aoot au 1 a septembre : 

OAKDALE-POOLE (DorseLl 

2•) POUR LES JEUNES FILLES 
4 semaines 

iL NEW t.ULTON-LYMINGTON (HamtlShlre) 
-- du 30 jutn nu 28 juil le t 
- du 3 au 31 julllel 
-- du 2 au 30 aoOt 

6 semaines 
1\ NEW Mll..TON-LnilNGTON (llampsl1il'!l) 

du 2 aoOL nu 13 soplembro. 

TARIFS DES SllJOURS 19G2 

Afin de [Mil iter au." parenLs l' esLhnaUon tot.alc 
des frais do séjout·$. nous avons ûtabll su t· les 
donn6eb connues au 1" janviClr 19G2. un prix 
rot•fru lalro noL, tout compris de Paris à Paris : 
voyage collectlt nccoml'agné de Parts à Paris 
".!Il 2• classe par traln et bateau, pension com­
piMe, blanchissage, assuranoo, cours quotidiens 
d' AngJa ls. cxcltr~tous, ole .. . 

Soul l'llt',.:cnL cio 1>0che remiS ohaquc sem:>.lnu 
pat• tHIS l1olns ct le courtage de la b~nquo pour 
le cltan!,"S sooL e 11 supplément. Il rauL compter 
pour l'argenL do pocue environ f 1-0-0 par 
scmntno. t = maximum 14 NF. au 1-1-62. 

Lè t•églcmcot s'elfeotue on francs fronçais, 
o.vce la t•cmlso. dl1but JUIN, du pllSscport indl­
viclucl toujours indfs~sable pour le change. 

a COURTAGE ..Jean LE GAAS a. Cie 

0 NÉGOCE Route de Coray • . QUIMPER 

1 Tél. 0.97 
IMPORTATION 

s DU NORD et VENTE DIRECTES 
--

RlSUURANT OU COMM(8C1 QUINCAILLBRIE - OUTILLAOB 

lh:s k Q UÉAU COAOOU- OUILLAMBT 10, rue As~or, QUIMPER - Tél. 2.73 
( ftlil!tt- 015 VIIILLI. I H•LLII) 

12. rue du Froul, QUIMPER- Têléph. 4.56 
Ser•ic~ tl prix fixe et tl la carte --Dégustnlioo d'buitres el crustacés à toute beure 

" MONAG~Z " Salle pour réunwns et banquets 

' l'out compris du Paris ll Paris aveo oow'S eL 
excursion~ cvrnmo précis~ cl-dessus, quels qu~ 
;(tlcnl ICfi dal~S OL 101\ liOUX dO séjOlli'S : 

-· .\ Slllllalnos : 795 1'\F. 
- G semaines : 1.025 NF. 

Pour Lous renseignements : Ecnre en joigoanl 
une otweioppll llmbt•ée, il s.E. c.A., ao, avenue 
d·~ ln Bourdonnais. PAI\ tS-7•. '1'~1. : SOI..férlno 
~3-99 (heu res des t·opas ou le soir après 18 h.). 
No pa.<> se déranger. llécopllon el renseignements 
sut• R. v. seulement 

N. B. - P011r clooi~lr le• <lat•• <1• •~Jour., IL faut 
lr.nll• comptt. tle ce qnt. l "orat da ~utr~l~ du bacro­
lO.III'Inl <1 le JJT!l'C ne ••roui termtn~• quo le 13 
juillet. 

l.es localilts tJta.r-quir.s (•) sonl conseillées plus 
.spêciale.nu nt aux moin• de 15 ans. 

Toul lu u~u;c; d~ 1#}our, sont au bord de la mer 
(1!111• S-11' ou N-W) ou 4 pro:x;tm!U, •au{ Leamtngton­
St>a. 

PËLERINAGES 

Le 15 août : 
à EPHi:SE, Mère des Cités · mariales, 

de Paris à Paris en autocar ; 

Du 5 au 24 août : 1 
à travers: la SU ISSE, l'ITALIE, 

la YOUGOSLAVIE, 
la GRtCE et la TURQUIE : 

les lieux des Grands Conciles d'Orient. 
Inscription avant le 20 juin 

Prix sans précédent 
Ecrire : 

POU R l 'UI•UTt, 1, place Saint-Sulpice, PARIS' (6'). 
~oindre 2 timbres ci 0,25 NF. pour Jo réponse. 

Pèlerinages individuels en Terrt Sainte 
Voici une rot·mulo do p~ l-9rlMgo qui r llpondca 

aux vœux de ceux qui ne peuvent jamais rwendro 
leurs vacances pendanL los périodes régulières : 
médecins, hôteliers, commerçants, industrl<.lls. 
e te.. . Ort\ce iJ. ce programme permanent de 
Ptller inages Individuels organ isés, 1ls pour·ronL 
liot·~navant visite•· la Torre SalnLo 1\ l'é1•oqll1l ln 
plus lratlllulilo et lo. mieux adaptée {t leurs ser­
vitudes proressionucUcs. 

Ce pl'Ogrammo permel de visiter Chypre. 1>e 
Lii>D.Jl, ta Jordanie eL Israël en 13 jours. Oales 
do MparL : 1 .. eL 24 juin, 1'7 jullleL eL 9 sep­
tembre. 

Services mni'IU mes assurés par les paquebots 
do la ZIM. 

Lo programme des Polerinngea ind.ivlduels 
organls6s est envoyé graoieusnmenL sur s imple 
dOtn(IJldo. on so r ecomn1andant do oe Journal, 
pat• lo S'!lt·vioo 'rcrro SnlnLo 1 nrormaLions, 5. ave­
llUo do I'Opura, Parts-1 ... 

ÉTABLISSEMENTS' 

J. GOUIFFES 
QUIMPER 

m s.o6 
el 18.9 S 8. P. 3 

PATÉS PUR PORC SALAISONS 
PLATS CUISINtS :·: CONSERVES DE VIANDE 
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Du 1 8 ou 25 janvier : 
Semaine crie Prière Universelle 
pour l' unité de.s chré t iens. 

Avec une rerveur redoublée pm· l'nu­
nonce de l'ouvertur e prochaine du second 
concHe œcuméniqtie du Vatican, les Liké­
sieus participent tl celle intercession 
an nuelle. Ils partagent avec leurs rrères 
caUJoJiqncs, protestants el Ot·thodoxes, 111 
souffrance de la déchirure que les siècles 
ont npportéê entre les disciples du Christ, 
dépositaires d'une même pnrole de véril~ 
ct de salut. 

2lfânvier : Cercle cries Parents 
des Elèves crie Seconde Division. 

Cc septième Cercle de l'A.P.E.L. du Likès 
groupe 75 personnes, parents ct maîtres des 
6lcves de Secondes, dont 42 parents d'inter­
nes et 1 G d'externes. Le débat, présidé par 
i\f. Eugène Coëffic, de Lorient, Vice-Prési· 
dent de I'A.P.E.L. du l.ikès, 1>orte snr le 
thème d'année c Le sens de l'autorité ct 
l'éducation de la liberté:.. Le C. F. Gui!, 
laume Stévant, sous-directeur du Likès, (lans 
un remarquable exposé, après avoir étudie 
ln diversité des comportements des jeunes 
de ces Ages, en dégage les constantes ct sug­
gère des principes d'Mucatiou·. M. Adolphe 
Catto, cher d'entreprise· à Qtùmper, père de 
deux Likésicns et ancien élève lui-même, 
nppol'lc le point de vue des familles. 

Participent à cette réunion le C. F. Dire'c­
leur du Likès, le C. F. Paul, Cher de la 
Seconde Division, le C. F. Dominique, Direc­
teur des Œuvres, l\1. l'Aumônier JaiTré, et 
M. l'abbé Floc'h, Inspecteur diocèsnin cl 
•·espons11ble du Cours Normal du Likès. 

-24 janvier : Le ;ude métier de ' êcheur. 

Le H. P. Frnnciscnin l\lnrie-Gilbert pro­
pose nux alnés des Likésiens une conrérence 
d'information sur les conditions actuelles 

LES BOIS DU NORD 
.ont ltt me-lUe-ur• 

e.\ pntlquemenl le. BtOI•• e.llera 

Ets D. BLOC'H & Fils 
à QUIMPER - Tél. 8-14 
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des diiTéreoles pêches :. industrielle, artisa­
nale ct coquilles S:ùnt-JaCQ1.tes. Son langage 
dit·ect, \'OIOnUers réaliste, leur rait partager 
su longue expérience de cc métier exigeant 
et ùnngeretlx .. fnsqu'à une date récente, ne 
fut-il pas 7 ans prêtre-matelot embarqué sur 
les chalulicrs dieppois ? Tantôt sur le poul, 
tantôt aux cuisines, tantôt aux machines, il 
il connu, sous tous ses aspects, ln vic du 
bord. Les Likésieus aimeraient bénéficier 
plus souvent de témoignages de cette qualité 
sur la vie professionnelle. 

30 janvier : « Ben-Hur ». 

Les Likésiens descendent uu cinéma 
c L'Odet-Palace» pour assister à la v·rojec­
lion de c Ben-Hm·:.. Œuvre très counne qui 
:1 len té plus d'une fois les rénllsateurs du 
septième nrt. litais le présent film ne peut 
runnqucr d'étonner p11r l 'énormité des mo­
yens de production. Coût· total: 8 milli~rds 
d'anciens !ranes ; 476 rôles 'parlants, 100.000 

figurants ; dix ans de préparation nu Jour­
nage ; pres de 4 heures de projection. Tour 
tl tour i\roïse, Ben-Hur e'J l;c Cid, Charlton 
Heston, qui émerge de ce lot d'acteurs, col­
lectionne avec bonheur les grands rôles. 

1" février : Championnat Régional 
de Cross-Country U.G.S.E.L. o Quimper. 

Collines cl sous-bois du StnngaJn connais­
sent une effervescence inaccoutumée dàns cc 
coin de campagne si paisible, essentiellement 
ft·équcnté par les promeneurs cu quôte de 
poésie, les chasseurs ct les chercheurs de 
champignons. Six districts bretons pnrlici­
pent à la compétition : FinistèJ·e-Nord, Finis­
tér.e-Sud, Côtes-du-Nord, Morbihan, Ln Côte 
d'E'IIJernude ct Rennes, soi t 56 établissements 
libres et quelque 500 éièves. Les distances 
sont les suivantes : benjamins, 1.400 m. ; _ 
minimes, 2.200 m.; cadets, 3.500 m.; juniors, 
~.300 m. ; séniors, 5.000 m. L'ot·ganisntion 

Tous les Bots - Parquets - Caisses 
Isorel - Parkex - Panneaux laqués 

Les U kisiens St'touristos au Champio.nnot R.é:gionaf de Cross..COuntry ô Quimper 
Cliche • Lê Telégromme. 

GPaines d'élite ''Cb~USE " 
LES GRAINES DES ACHETEVRS DIFFICILES 

23, rue Saint•Fruçois • QUIMPER 
Til. IS-27 

2, sven. P.·Ouépet~ • CONCAR.NEAU 
Tél. &-l!B 

P. NICOT 
Déposltallrcs 

5, avenue de ln Oare • ROSPORDEN 
T". 2-0J 

et MELGVEN 
Tél. 1·•• 



4 

générale de lu journée repose sur l'Associa­
lion Spor tive du Likès. Le directeur des 
épreuves, le Frère Nicolas, est assisté d'un 
jury ainsi composé : juge-arbitre : M. Mau­
ri ce Souchu ; juges de parcours : M.M. Bodel 
(SI-Yves, Quimper) et Paugnm (St-Louis, 
Ch!llcaulin) ; starters : MM. Le Héno (SI­
J oseph, Vannes) et Marc (SI-Charles, Quiru­
per) ; j uges à l'aa·rivéc : les cinq secrétaires 
départementaux e t la commission technique 
régionale. La Croix-Rouge de Quimper et les 
secouristes likt\siens de la 8• Quimper ossu­
rent le service médical. La monlfesln tlon 
est honorée de la présence de M. Pinson, 
Directeur du Service Départemental de la 
Jeunesse et des Sports ; de M. l'abbé Floc'h, 
inspecteur diocésain du Finistère, et de M. 
Le Ludcc, secrétaire régional U.G.S.E.L. de 
Bretagne. 

A l 'issue des ê1>rcuves, un vin d' honneur 
est servi nu Likès où le C. F. Eugène Le 
Viuvnn t, Directeur de l'école, ancien direc­
teur des sports et uncien secr élnlrc dépnr­
tcmenhù de I'U.G.S.E.L., accueille ICll person­
nalités et les dirigeants sportifs. M. l'abbé 
Beulze, secrétair e do district Finistèr e-Sud, 
souligne le déroulement en tous points satis­
raisant des compélltions, puis il exprime le 
vœu aue le nouveau stade municipal qulm­
pérols soit Inauguré par le Championnat 
National d'Athlétisme. U.G.S.E.L. qui aura 
lieu à Quimper en 1964. Adjoint spéciul de 
Kerrcuntcun, repr ésentant M. Thépot, maia·c 
de Quimper, M. Guéguen regrette de n'avoir 
pu assis ter il cette manifesta tion ; avec lm­
mour, il rappelle que c'est au cross qu'Il est 
r edevable de l'une de ses plus gt·nndes joies 
sportives cl qu'aussi il remporta, en 1919, 
dons cette spécinllté, le Utre de J'a rmée d'oc­
cupation à ... Constanllnople. 

Apr ès avoir présenté Jes excuses du Pré­
sident de l'U.G.S.E.L.-Bretagne, M. Le Lodec 
tient à remercier tous les organisateurs de ce 
championnat réglonnl et termine en déOnls­
snnt les nouvelles structures de I'U.G.S.E.L. 

Au totnl, une grande journée sportive où 
les Likésicns surent sc distinguer comme il 
l't1ccoutumec ct sc qualifier en nombre pour 
le Nutlonul. 

7 fév rier : Ciné-Club : « Dou~e hommes 
en colère ». 

LE LIK~ 

durant les 90 minutes que nous passons 
dans la salle de délibértltion du tribunal 
nvec les jurés qui doivent juger un jeune 
garçon, meurtrier présumé de son pèr e. 
Henri Fonda, le co-producteur uvee R. Rose, 
domine noe iu terprétatiou de hau te classe. 
Cette œuvre remarquable a été primée au 
Festival de Berlin en 1957 ct récompensée 
par le Prix 1957 de l'Office Catholique Inter­
uatioual du Cinéma. 

14 février : Congé de février. 

Ces quelques jours de repos sont les bien­
venus pour refaire des santés compromises 
par la grippe e t l'biver rigoureux. Les élèves 
de Sixième ont mème bên6ricié, le 12, d'un 
départ anticipé : plus d'un Likèslen nurni t 
volontiers rajeuui pour la circonstance ... 

20 févrie r : Réception par Jo Direction 
du Ukèe dea croasmen chempions de 
Frence 1962. 

En leur offrant un vin d'honneur, le Frère 
Dir ecteur du Likès tient il réliciter les élèves 
qui ont brillamment représent6 l'école aux 
Championnat de France de Cross-Country à 

Saint-Etienne, ainsi que leurs dirigeants dont 
les efforts nous out familiarisé uvee le 
succès. 

.22 févrie r Nos cousins du Canada. 

Agent du Service ~xtérieur, Altnché 
ti'Ambnssndc du Canada il Paris, M. flenè 
Marleau, qui fut tauit ans élève des Frères 
des Ecoles Chrétiennes, offre une conférence 
d'in{ormation aux inter nes des troisième, 
seconde et première divisions. Cette cause­
r ie est agrêmcutée par la projection de trois 
bondes documentaires : · c Mosniquc cana­
dienne •, c L'industrie de la bauxite au 
Cano do ,. , c Carnavnl à Québec "'· 

25 février : Cercle des Porents d'Eièves 
de Troieième Division. 

Deux exposés étoffent cc 8- Cercle de 
I'A.P.E.L. du Llkès, celui du Frère Pélillon, 
Cher de ln Troisième Division, et celui de 
M. Maurice Cndic, Chef des Services-Gaz du 
Centre E.G.F. de Quimper et père d'un Liké­
sien de Troisième Classique. 48 personnes 
y pnrticlpenl, dont 22 parents d'In ternes et 
Il d'externes. M. Jules Lemasson, Sous-

Dons cc programme d'année consncr6 nux 
œuvres importantes do cinéma étrnngea·, 
c Douze homme$ en colère ,. , d'après la pièce 
de Reginald Rose, représente un aspect pnr­
ticlùièrcment nouveau et briUant de ln pro­
duclion nméricaine. L'intérêt psychologique 
ct drnmnlique ne faiblit pas un instnnt lo C. F. Directeur f411cite lu a on:mt:n Wsloftt, champlon• do Fronce U.G..S.E. l . 1962 

TOUS REV~TEMENTS DE SOLS et MURS 

Bijouterie 
Le Roux 

T.L. 9.71 

16, rue Astor (pr~s des Halles) - QUIMPER 
Agent officiel ORFEVRERJE CHRJSTOFLE. 

Linoléum - Tapi!fex - Gerjiex - Bu/gomme 
Dalles Thermoplastiques 

Moquettes et Tapis 

4, rue de locr011an, QUIMPER - Til. 20·92 
DEVIS GIIATUITS SUR DEMANDE 

BOUCHEIDE- CHARC~E 

Hervé Hénaff 
3, ru.c de Kerfeuntcun, Q UIMPER - Tel. 8.S3 

Viandes de p o qualité VolallJes 
Cassould - Tri~s • Toates lu gammes de pâtés 

OicM • La Té16Qramme • 

~AISSE D'EPARGNE 
DE QUIMPER 
P'OfiiDII IN 1e 17 

IICCOIUI.II • 
IIDUIEIU :-: lDIERIE :-: BISPOWI 

Int6rit a 9' n et de tout imp6t. 
Maximum par llVTet : 10 000 N.F. 

Rembounemeot Immédiat. 

• 
Caine ouuerte 

8, Douleft.l'd ' de lterp6len 
tou.t Ica jour3, sauf le lundi 

SÉCIBn& - BENTiBILITÉ · DISPONIHILIT~ 



Directeur de l1 Socièté Générale de Quimpe•· 
ct père d'un élève de Troisième :\lodcrnc, 
exerce la fon ction de P•·èsidenl-Animntcllr. 
I.e secrétariat de sé:mce est nssuré par M. 
Jean Gourvéncc, Ingénieur du Génie lllu·:il 
ct père d' un élève de Trois ième Classique. 

I.e Frè1·c Dircctcu•·. le Frère Pro-Direc teur 
cl le Frêre Sons-Directeur du Liki:s, M. l'Au­
mônier ncm·i I.e Mino•·, ~\1' Bonthonncnu, 
Président de l'A.P.E.t.. tlu J,ikès, sont pré­
sents nux débats. 

l" mors ; 
Fête du Sienhe11re ux Frè re Bétl i:de. 

1.' 1 nstitut des Fl'i•r<'s des Ecoles Chrcllc.m­
ncs vcnêrc aujOtll"cl' hui un t111mblc dh·cclcur 
cl'écolc populaire du diocèse dn Puy que 
S. S. Pic Xli a béatiO~ en 1948. Voici bientôt 
JO() ons, le 13 noill 1862, le Frère Bénlld(' 
mou rn il ù Snugucll, Il) nnl su trounr dans ln 
fldNilé ù sa Hêglc religieuse et au c lcn·ihle 
quotidien ~ le c:hemin authentique de la 
~n i n t c:té. 

Uno visite. 
Au cours de ln mutini•r, nos nlelicrR rcçoi­

vcnl la Yi~ile des J·eprésent:mts de l'Union 
1lcs lndus:rics i\ lôlnllurgiques et ;\linières cl 
des Syndicnts P•·orcssiounels des Mét~ux : 
I'XCcllcnts contncts école-proressions. 

4 mors ; Cercle des Pare n ts d'Eièves 
de Quotrième Division. 

l.n sC.:nnce est Ou\'CI'Ic l>nl' Je C. F. Dlrcc· 
tcur du Likès qui bOuhnlte la bienvenue ntiX 

Tunnels de rtssunge 
Chambres froides toutes capacités 
Tunnels de congélation ultra-rapide 

Cbnmbres de congélation 
Congélnteurs à plnqucs 
Vitrines - Armoires etc ... 

froid G:yader 
19, rue Aristide-Briand, QUIMPER -TB. 21-11 

Distrlbut6ur : 

RbRI6~RATEURS - MACHINES A LAVER 

"VIVA" 

LE LIKI:S 

LE FUTUR INTERNAT 

DE PREMIÈRE 'DIVISION 

+- Côté cuur du tunnel 

Côté cour $'.Joseph -+ 

Parents. 55 pe•·sonnes participent nu Cercle, 
dont 20 parents d 'internes et 21 d'cxtemes. 
~1. Jean Marchalot, ancien Président de 
l'Amicale des Anciens Elèves du Likès el 
pél-c d'un Likcsien de Quntrièmc Classique, 
exer ce ln fo nction de Président-Animnlctu-. 
I.e Frère Divitien, Chef de la Qua trième 
Division, pnrlc nu nom des proresseDJ"s; 
:\1• Jean Bonthouncnu, Bâtonnier de l'Ordre 
oies Avocats, pl:re d 'un Likésien de Quatriè­
me Classique t•t Président cie l'A.P.E. l •. du 
l.ikés, an:~lyse le comportement des adoles­
cents en m ilieu rnmilinl Le secrétnriat de 
~~nnce est assuré pnr l\Jme Catto, Viee-Prési­
tl<>nle de l'A.P.E.L. du Likès. Assisten t nux 
flêbats le F1·ia·e François Le Onll, P ro­
Direc teur du l. illès, i\1. l'aumônier Ilem·i Le 
)!inor, ainsi qne plusieul"s membr es de 
I"Ettnipe responsable des Cercles. 

7 mors . Mercredi des Cendres. 

En fin de matinée. l'imposition des cen­
dres rappelle il tous les Likésiens la fragilit é 
de ln condition humaine, sujette Il tnnt de 
111nludics, d'uccidcnts, sans p:trler des con­
flits qui peuvent nlle•· jusqu 'il lu s uc•·re 
,totale n,·cc de~ moyens destructeurs qui font 
t'rémh·. c L'homme vasse conune une om­
IJI'e • ; mcllons il profit cc court pülcrinogc 
tlt• quelques diMinc~ d'onn6cs ici-bns pour 
produire des f•·uits de salut. De telles ri'­
rtcJ.ions nous préparent il nn Carême cou­
rnttcux cenlré sur l'l Campagne contre la 
Fn.im dans le :\londe : conlèrencc11, exposi­
tions, alfit-ho~. tracts, quêtes sollic ilo•·ont 
thmtnt ces ~cmulncs ln gé nc.\J·oslté dl's J.lké-

Mécanique Générale ··­. 
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siens, désormais plus ouvert' il tonl de mi­
si-res insoupçonnées. 

« De l' or en barres :o. 
Le ciné-club c Film ct Cultu re » (lU i ne 

peul foire endre•· sn progrnmmolion 1tvec l!'s 
incidences litm·gi<tnes - nous offre une fine 
étude de l'hmnoDJ" anglais avec c De l'or l'n 
bnrres », t•omédic policière tic Ch:wles 
Crichton : 1111 petit employé de bnnqne mo­
Mie (Alec Guiness) n ponctuellement con· 
,-oyé pendant 30 ans l'or de la B:•mrnc 
d'Angleterre ; mais un jour il se lnisst'ra 
Lentrr .. 

11 mors ; Cercle des Parents d '61èves 
de Cinquiè me Division . 

Le Ill"' Ccrde de l'A.P.E.L. du Li l<ès groupe 
06 personnes, dont 31 pnrcnls d'internes cl 
22 d'e,. lcJ•ne.~. Rxposés du Frère Dnnicl, Chef 
!le ln Cinquième Division, et de M. J ean 
Loz:'lcbmclll·, Cher de Section il I'E:.D.F. de 
Quimper el père d'un Likésicn de Cinquième 
Tccbnique. I.e sccrétnrint de sênncc est 
ussurê 1101" i\1, Denis 1\lontuy, Directeur de ln 
B.li.B.A. do Quimper e t pè•·e de deux Liké­
~ icns de CiJUJllième Moderne. M. Adolphe 
Callo, Clwf rl'I::nlrepr ise à Quinlpor eL pète 
cl'un êlévc tic Cinquième Cln~siqnc, rxercc 
les fonctions de Présiclcnt-Anlmutcur. I.e 
C. F. Directeur, le C. F. Pro-Oh·cctcur du 
Likès ct :\1. l'Aumônier Le :\liuor a~istent 
anx débats, le tb~me générnl du Cercle élant 
celui d" tous ceux qui se sont ~uccèdt! celte 
nnnéc : c Le sens de l'oul oritè ct l'C<Iucnlion 
de ln li ber l~ :.. 

Rectification Automobile 
Revision complète de tous moteurs (essence - diesel) 

F. MEUNIER 
Rue P ,-Br'oaao\ette , Q UIMPER (T.l . -19 .66) 

SEGMENTATION " GOETZE" Exclusivité Coneessionnnire "PERKlNS" 

le 10arbre 
DANS TOUTES SES Al'f'UCATIONS 

A. REGGI 
34./'lven. du Spotll. QUIMPER- C:él. 17.04 

lhrbrerla do batlmeot - Agencement de maoasiDs 

JJ " ~AfJt~-Ellf Il 
S . Quéré 

19, rue du Chapeau.Rouge, QUIMPER, 161. 22.05 

Horlogerie - Bijouterie - Orf6vrerie 
Maison sp«Jolisée pour lo r~porollon 



14 mors: « L'Avare ». 
Les rlèvc~ de Qunlrièmes descendent nu 

Th6l\trc )lunicipnJ pour nssistec· c\ cette re· 
présontntlon dass i<1uc donuéc par ln Troupe 
Jcnu-Pierre Mnrtin de Paris. 

15 mors: 
Retour du C. F. Michel Orgcbin. 

Ancien professcu1· de la Sixième C.lassique 
elu Likès, le Frère 1\fiohcl, ayant lenniné son 
service milliaire en Algérie, de,•ient titulnire 
de la Cinquième Moderne 1. Pendant 21 mois 
il Tincsouine, au sud de la vallée de ln 
Soummam, il a été responsable d 'une école 
primaire de quatre classes tenue par l'Ar­
mée. Souhaitons qu'il soit aussi satisfait du 
ll·nvul l ct de l 'espdt de ses nouvenux élilvcs 
qu'il l'n étë do ses 230 jeunes musulmans du 
Illet!. 

19 mors : Fête de Saint-Joseph. 

Pour ln première rois, elle oc scrn pus 
cbciméo . au Likès : exigences du control 
d'association ... La solennité liturgique est 
reportée nu l" mai, fête de Snint Joseph, 
Arlisnn. Une sénnce de c inéma '·ient toute­
fois clore ln journée. c La Vallée de la Pou­
dre », sans rico sacrifier des violences tra­
dilionocOes du western, saura les assnison· 
ner d'une savoureuse pointe d 'humour. 
gri\cc 1111 jt'll extrêmement nunncü de Glenn 
Ford. 

25 mors : Concert Spirituel des Petits 
Chanteurs de N.-D. du Likès. 

Au cocn·s de ln messe de 10 hcuc·cs, M. le 
chanoine Le Vey, curé-nrchlpc·êlrc de ln cn­
lbédrulc Saint-Corentin, remcl â 25 petits 
chanteurs likésiens la croix mnrquanl sut· 
leur aube blanche leur apportcnancc il lu 
Féd~rullon lnlcrnntioonle des c Pucri Cnn­
toc·es ». l\1. :Michel Hénaff, de Poulcfrcm:l<', 
ancien élève 1947-51, es.t le parrain de celte 
nouvelle promotion. 

A 17 heures, un nombreux public quimp~­
rois vient goictcr le concert spiritud oll'erl 
ptu· notre choc·n lc, sous la cllrcclion du Frère 
François Mnzé, :1vcc Mnitre lic!c·urd Pondnvcn 
nnx 11•·nndes orgues. 

L'Assemblée Départementale des A.E.P. 
et A.P.E.L. du Finistè re. 

Salle de l'Hermine à Concarneau, elle 
réunit qncl<tue 2.000 délégués. On remnrquc 
la Jll'~scncc de S. Rxc. )lgr Fuu,·cl. évèqul' 
de Quimper ; de S. E. ~lflr Fnvé, év~quc 
au:\i linirc; de M. le chanoine Prigcnl, vi­
cnic·e généra l, directeur diocésain de l'ensei-

CR[OIT INOUSTRIU Dl l'OUlST 
QOIMPER 

Guic/tdl du Sud-Finùtèr•: 
CARHA IX • CHATI.AULt N • CO HC ARNCAU 

DOUAII HIHU • P OHT•L'A8 8t • QUIMI'IIILt 

BANQUE • BOURSE • CHANGE 

LE LIKI:S 

Le aouvtfte fo(odt pth•clpote du LUtH u t te,..hMe dopuil Hvrier. 
L'entrepriM Le Sr-fa procide mointenoftt o rornt" otc:m•"' de to cour d .. h.o.nnev r. 

~;ncmcnt ; de l\1111. Orvoën, Ficheux, Crouan, 
Nuclcr, Colin, Hucnon, Mon teil, TrcUu, parlc­
nccntoic·es, M' Bobet, do Nantes, pc·ésidcnt 
uolional des A.P.E.L. ct A.E.P., est l'hôte de 
marque de celte assemblée. 

l.n journée sc conclut suc· le vote de la 
motion suivunte : 

Les Parents d'Elcve.s de l'Enseignement 
l.i!Jre du Finistère : 

« Protesten t énergiquement contre la len­
teur iMdmissiblc nt>porléc ii la mise eu 
upJ>Iication de lu loi scolaire du 31 cléccm· 
brl' 1 !159, lenteur duc à ln ~urcncc cie cer­
tains seniccs administratifs. 

« Exigent, avec les droi ts que leur donne 
lcu1· qunlité de l'ltoycns rncnçnis, <tu'il soit 
rcmécliè à ce tte situation pur l'nppllcaliou 
loyale el immédlnlc des dlsposllions d e cette 
loi en ce qui concerne : 

- La signature des contrats en sour­
frunce, conLJ·n tll des écoles, contrats des 
lli:CÎircs, 

- Le paiement régulier, à leur échéance, 
des frais de fonctionnement :tux écoles sous 
contrat d'association, 

- I.e ,·crscmcnl rtlgulier c\ leur échénnce. 
de leuc· truitement nn:\ Ul!lltres ugréés t t 
contrnchcels elu primaire, elu secondaic·<- ct 
cln technique. 

«Décident, au cas oit sat isfuclion ne leur 
scc·::it pus clonnl'c :i cet égonl nvant lu rtn­
lrêc de Pitques, tl'appuye t· leurs revcnclic:l· 
lions par tous les moyens l6g:111x, y compl'is 
la grève scolnic·c. 

Sun LE C.A.P. : c Ils pc·ennent ncte du fait 
que l'examen elu C A.P. n'n été qu'une paro­
die d'eA.'Illlt'll, indigne ck no~ ncnltres el tl:: 
I'Uuivers1tê. 

« Ex.igenl que soit supprimé le C.A.P. 
(écrit ct oral), pour tous les mailres ayan! 

Cliché • Le T616oromme • 

nc tuellemenl deux années complètes d'en­
scigncmcut, ces mni tc·es ayant donn6 sn tis­
ruction uux fnmilles cl il I'Univcc·sitè pnr les 
succès de leurs élèves a ux examens. 

cEt que, tlLlllS les nu tc·es cas, les épreuves 
the C.A.P. soient subies devant un juc·y pari· 
luire compose de repr~scntnnts de l'ensei­
gnement public cl de l'cnscigucmcnt libre. 

c Cburgenl leurs rcprést'nlants 11 l'Union 
Départementale de prendre toutes mesure'! 
cu.\ce.uuires, y compris la grève, nu en.~ où 
t·cs cxcgenccs ne seraient pns entcndur~ 
a\·anl la rentrée 62-63. 

Sun LI! CAI\ACTÈRR rnorRR : « Ils dénon­
cent les utlcintes que ccr tnins fonctionnaires 
clc l'Education Nationale veulent porter uu 
Clll'nc tére chc·Nicn ûe nos école~. nu mépris 
deK nssm nuces forme lles de M. le Premier 
"tlnislrc, ussurnnces q ui , seules, on t pccmis 
le vole cie lu loi. 

c En;oigncnt aux cuseign:cots de leurs 
ècole~> de coutinucr ù dispenser leuc· cn~ci­
gncnccnl avec le méme cnrnclcre ttn'nvant la 
signature des contrats. 

c Car, usant du droit qui leur :t été re· 
connu. ils ont choisi pour leurs enfants 
l'école l'ln·éticnne, ct entendent fermement 
tpc'e11 ces étublissemcnts leur soien t donnès 
une éducation ct un enseignemellt chrê­
tiens. :o 

Optique- Orthopédie DELBENN 
16, ru• kc!rc!on, QUIMPER 
-- nc.6.73 --

Thermomètres 
Baromètres 

Jumelles 

Quel que soit eon1bustibles Kervir-Huella, QUIMPER - Tél. 0.03 

votre 

mode de chauffage ••• Quimpérois .•• à votre 
disposition 
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PETITS CHANTEURS 
DE N.- D. DU LIKÈS 

Sous l11 prlriJwce tle M. le ChalloiJte LE J7 E Y, Curé- Archiprllre Je la CatftéJrale 

• ETIT5 

NOTRE 

CéMMONlE D'ENGAOI?-MENT 
DES NOUVEAUX CHANTEURS 

Le dimanche 25 mors, 1l 10 heures, les parems tle~ Pelil$ 
Chnmeurs et le Buteau de l' Assoc:iotion des Petits Ch~ntcurs $C 

trouvaient rnSS<lmblés li ln chapelle pour ln messe de communion 
qui innugurnit celle journée de ln Chorale, suivie de J'En~:ngement 
des Nouveaux Chanteurs, nu nombre de 25, dans la Fédération 
l nternatiooale des Pueri Cantores. Uu programme polyphonique de 
qualieé donon à cette messe un climat très particulier de prière, 
tnndis que M. Jos. Mnrchnlot commentai! lo lec1ure des tex1es 
llturalqu., du jour. 

• Nmre Père •, 4 v. m. (J • .S. Bach) 
c Jésus ma Joie •, 4 v. m. (Bnch) 
c ltttlll pegt:n luos ve •, 4 v. :n. (G. Pondnven) 
c Jlstt.• veilla sur ta.< /rilr~.< •· 4 v. m. (Daclt). 

M. le Chanoine Le Vey dégt\I:Cn ensuhe le sens de l'Engllgomcnt 
tles Petits Chanteurs : service de D ieu. por le chant qui ~lève les 
.'tmes. générosité, purett, rcsponsnbililé individuelle pour un plus 
louut service. U reçut alors Jo promesse des 25 Chanteurs, os.,isté de 
M. Michel H~naiT, de Pouldreuzic, Parrain de ln promotion, lui· 
m~me ancien Chanteur du Likès dC$ nnnécs 1947-19S I. Puis ln 
Mnnécontcric 1111 complet nvec ses 83 exécutnnts, termina ln eért. 
mouic par le chant à Notre D:tmc : c Vo11s iu.s sans pnr<llle •· 
4 v. m., et le • Final de la Passion stlon S. Jean • (1.-S. Bac!.). 

Une courte réunion rassembla les p:trents et les Chanteurs ninsl 
<itlC les membres du bureau, sous ln présidence de M. le Doc1eur 
Antil6 Quillec. cnrdioloaue. Président de I'Asso<:i3Lion des Petits 
c;;onleurs de N.-D. du Lik'ès, et en présence du ,C. F. Directeur 
qui adressa aux Parents les souha.ils de bienvenue. M. le Docteur 
Quillee, M. Michel Hénatr, M. Jos. Marchalot, secrétaire, prirent 
tour ô tour ln parole pour d6gagcr les leçons de cene ùnportantc 
journée. Puis on se donnn rendez-vous au Likès pour le Concert 
do 17 heures. 

Furent admis prendre 

Ynnnick Arthur, 
Philippe Bélec, 
Pa1ricc Doué, 
Joseph Boulic, 
Cl>ude Cornot, 
Bernard C:u-o, 
Benoit Chanccrclle, 
Bemnrd Collorec, 
Pierre Drun, 
JCAn-l':.ul Esvan, 
Patrick Gnrgom, 
Jean-Paul Gergaud. 
Thierry Helleux, 

l'Engngemcu1 1des Pctils Chanteurs : 

louis Hémery, 
Jean-Yves Le Floc'h. 
Hcrv6 Le Gall. 
Edmond Le Gotr, 
Jcnn·Frnnçois Le Heurte, 
Roger Le Marree:. 
Yannick Le Quéven, 
Pa1riclt Le Quinquis, 
Jean-Yves Le Reste. 
Pierre le Roch, 
Scf:e Pavie, 
Abin Philippe. 

~CITA!. DE 17 HEURES 

.4 fOrgue : Maître Gérard Ponda ven, T iiUloire des Grandes 
Üf!!UCS de ln Cnlhédrnle. 

Cltœurs : interpn!tés par le., l'elils Chanteurs de N.·D. du likb:. . 

Ce Concert cl6tut'3 la journée dans un climat de beauté enthou­
siasmant, ob il faut souligner la qu31ité ttonnnnte des voix si jeunes 
qui n'hésitent pas il afttontcr les grandes œuvres de la musique 
classique, avec une spontantil6 qui conqujert toujours le public. 

M nflrc G6rnrd Pondaven fUI comniC IOujours l'interprète moais· 
1rnl qu'on no se lasse pas d'entendre, et qui nous fait redécouvrir 
avec le même bonheur la richesse du répertoire de la musique 
d'orgue. en même tt,mJl$ qu'il apporte aux œuvres vocales la richesse 
d'tm occompognement sans défaillance. 

5 DISQ!,!IlS DES PETITS CHANTEURS DE NOTRE-DAME DU LIKÈS 
1. - AV E MARJA jVotOitol: MUSETTE (f.·A. Cavo~rt): ADO.ROM O.LL (G P0t1doven) : NOËL POLONAIS tG. Poodovon) - ~.S tours. 

2. - i\NC~LU$ Dll BRI!TACNil : TROIS ANCilLU$ O.RilTONS (Ho•m. G Pondovtn) - 45 toura. 
3 - NOTRE 3• CONCERT SP JIUTUIJ.t (CHŒUR ET ORGUE) - 33 to~<t 2~ cm. 

~. - C HŒtiR DllS CRASSilli.RS jWtMr) 1 LA. NUIT t ~omoou); Mi\TU UIUN L ' AVEIICtll (J.· R. Ou~gnordl: l i.EAV' N (NEGRO SI'IRmJAL).- 4S oou••· 
~ - L.ES PETITS CHANTiltlltS D E N.•D. D U UKÈS et YVO N tE MARC'HADOUR don• • 0o fetz HOI\ Toôou Koz • et • !ln> Co: ••o Z<>d0<1 •.- 4S 10<1n 

So-JrNser eu Mcitre de Chapelle 



8 LE LIKtS 

PROGRAMME DU RÉCITAL 
ENTRÉE SOLENNELLE 

Improvisation ..... . ... .. ..... . ....... . ...... . O. Pondovon 

CHŒUR. - • lauda Jerusol•m Dominum , . . . . . . . . . . . 1. l.onglol• 
(1 vOlx ,.Jxt.,) 

FOUlf : c Oui Pacem penit fine.s fcdesi• frumenti oclipe sotie' noJ OominuJ:~ • 

ORGUE.- Où s'en vont ces gois berge(s . . . . . . ... . . . J.f. Oondrteu 
(168H738) 

CHŒUR. - Roi des Siècles Eternels .•... ... .......... 
(4 """' ........ } 

ORGUE. - Chaconne en Mi mineur ................. . 

CHŒUR. - Regina Cœll .... .... .......... . ........ .. 
(1 VOlx rniXlOI) 

0 ( ~:':"1':&} 
1.·0 wd-.er 

(1684·1?~) 

o. Alchlnatr 
( 1564· 1028) 

17 HBUilES 

ORGUE. - Choral : Celui qui laisse agir le Bon Dieu • 

CHŒUR. - Rendons grâce è Dieu .... ........... . . .. 
Chœur do lo 29• Conloto. <• YOix mlxloa) 

ORGUE. - Andante ... . .. . ...... . . . . . . ....... •.. . . ... 
( EJCtrOII du 14• Concerto 

CHŒUR. - Chantons la Gloire ("David el Jonalhas ") . 
(3 • 4 • 5 vOlx ....... , 

ORGUE. - Suite Brève ... .. ..................... ... .. 
Orologue sur les Mixtures 

CHŒUR.- la Gloire de Dieu ..... ... .......... ... .. 

(4 vor. """"') 
ORGUE. - Triptyque .... .. ....... . .. . . . .......... .. . . 

Schtr10 - Ued - Fwol 

J ·S. Boeh 
(1~··7~) 

J.-s. Boeh 

C.- F. Hoêndol 
(1685·1759) 

M.·A. Chorpende.r 
(1<134-17041 

J. langlolo 

l. von Beethoven 
(ln0-1827) 

L· O. Pondovtn 

LE GROUPE • VARitTtS • DE LA CHORAU DU LIKts Cllchê • Le Télé9romme • 

De <:ostcle)• à Jean La11glals, en m:trqunnt des 
puuscs Sllr la vivncil6 Cl 14 aracc d'Aichlncer Cl le 
jnlllissnnt fuau6 de son c Recinn Ctell •. l'lll16aresse 
de la 29' Cantate de J.-S. Bnch, ln somptuosité un 
peu théâtrale de M. A. Charpentier, les Man6chantres 

de N.-D. du Likès présentèrent un ensemble vocal 
1rès homoaènc, de tessiture Curt 16gèrc, d'expres5ion 
finement nuancée, o~ les alti c cruchcnt• à plaisir 
ct mordent comme un ttombone. 

En scmtme, ceuo soirée nous o ffrit d'excellents 

En •·eme chn 

WOLF -LE NOAN 
4, rut> Astor - Tél. 0.69 

37, rue d'-s RCl,'Uaires - Tél. 12.09 

QUIMPER 

moments musicoux qui m6rilenl les cordiaux re.mer­
ciements de lous à Maître G6rnrd Poodnvcn el aux 
PetilS C' .anteur~ de N.·D. du Likb. (Compt.eS-ren· 
dus de: ~ Ouest-France ,. el c Le Tél~ramme •). 

N. B. - Les Petits Chanteurs de N.·D. du Uk~ 
remercient spéc'inlement ceux qui, pnr leur pr6sencc 
t\ux Manlfestotlons de 1• journée, leur apportèrent . 
leurs sympathiques encoumgemellls. Qu'on nous per· 
melle de mcntioruter spéei•lement : le C. ·r:. Directeur 
du Likès, M. le Curé-Archiprêtre de la Cath6drale, 
le chanoine Le Vey, qui voulut bien pr6sider notre 
journée, M. le chlUloinc Cadiou, doyen du Chapitre, 
M. Hervé Nader, député, el Madnme. le Bureau de 
l'Association dos Petits Chnntcurs et notre sympn­
tbiquc Président, Jo Docteur Andr6 Quillec, toujours 
prêt à meure leur dévouement au service dè nos 
Cbnnteurs. 



LE LIKËS 

CROSS-COUNTRY 

Les Minimes et Cadets sont Champions de France U.G.S.E.L. à Saint-Etienne. 
Les Sé-niors sont Champions de Bretagne U.G.S.E.L. à Quimper. 

Minimes, Juniors et Séniors remportent le Challenge du Nombre A.S.S.U. 

BASKET·BALL 

Les Minimes ,sont Champions de Grand District A.S.S.U. 
Les Cadets et Juniors se qualifient pour le Tournoi final U.G.S.E.L. 

ATHL:STISME 

Les Minimes remportent la Coupe de Printemps A.S.S.U. 

FOOïllAlL U. G. S. E. l. - l 'oqulpe des Juniors. 

9 

Football (A.S.S.U.) 

Juniors 0 

le Ul<ès ct St·louls CMI..,ulln. • • • . • • • • • • . 1 6 1 
le Ll~èo et C.E.T. Plouhinec ............ , . 2 à 2 
C.E.T. Pont-de-Buis bot le Llk~s . . . . • • • . . . 2 ô l 

Codais B 

Le Llkès bot C.E.G. (2) Qulm~r. • • . • . • • . • • . 3 à 0 
lo Llkk bot Lycée T .A. Quimper • . • . • • • • • . 7 6 1 

Minlmc!> 8 

Le Ukès bot C.E.G. (2) Q\Jim~r.......... 1 6 0 
Lycée T .A. (l) bot Le Likès.. . ............ 3 à 1 
Lycée Oouamcnaz bot Lo Llk~s • • • • • • • • • • . 2 à 0 

Football (U .G.S.E.U 

Juniors A 
CHAMPIONNAT 

La Likèo bot SI-Yves ................... . 
Lo Ukk bot St-Biolsc .. . ... .. .. . .... ... . 
St-Louls Chétcoulln bol le Ukès ....•..••. 

COUPE DE FRANCE 

5 il 0 
fa<foit 
2 à 0 

1(16 de! Finole. Lo Uk~•. bot Externat Enfants 
NantaiS . . . • . • . . . . . . . . . . 3 a ' 

1/8 de Finale. SI-Joseph de Mor loi>< bot Lo 
Ukès ..... , .. .. . • . 11 à 1 (àQc) 

Codch A
1 

CHAMPIONNAT 
.Le L1kès bot St-Yvos Quim~r .. ,., , ...... , , • 
to Llkès et St-Gabrlol Pont-l' Abbé .•..•.•• . 
St·Louîs bat Le Li kils ..... ... , ......... .. 

COUPE DE FRANCE 
1/32 de Finole. SI-Joseph de Landerneau bot 

le Llkès ............. .. 

Minimr:s A 

2 il 1 
2 il 2 
2 à 1 

1 
1 à 0 

St-Yvl'S bol Le Llkès • • • .. .. .. .. .. • • .. .. . 1 il 0 
Le Llkès _bot St-Gobrlel .. . . .. . .. . .. .. .. .. ~ à 0 
Le Ukès et St·Louis .. .. • .. .. • .. .. .. .. • .. 0 ô 0 
Lo Ukas et St-Biolse .. • • • • • • • • • . . . • • .. . . 1 à 1 

BenJamins A 

St·Yves bat le Llkès .. .. .. .. .. .. ........ 6 6 3 
Lo Llk.b bat St-Gobrlel • • • • • • • • • . . • • .. • • . 3 à 0 
Le Likè$ ct SI-Louis .. . . . . • . . . . .. . • . . .. . 1 à 1 
Le Likès et St-Bioise • . • . • . • • • • • • • • . • • . . . 3 à 3 

Basket-Bali IA.S.S.U. ) 

Juniors 

Lo Llkès bot Ecole NO<malo 1. Qulm~r . . . • par forloit 
Lycée Douarnenez bor le Likb • , • • • • • . . . par forlolt 

Codets 1 

Lè Ukè. 1 b<it L• UkM 2. .. . .. .. .. • • .. 67 à 23 
Lycéo Douamen~z bol Le Ukès • . • • . • • . . . par forfait 

Cocfoto 1 
Le Llk.ès bot Lycôo T .A. Q.Jimpor • • • • . . • • 17 à 16 

Minimés 1 
Le Ukès bot Lycée T .A. Quim~r . • . • . . • . 42 à 8 
Le Likès bat Le Ukès (2) .. .. .. .. .. .. .. 47 à 15 

Minimes 2 

Le Llkès bot Lycée T .A. Quimper . • • • • • • • 20 il 1 .. 

LEROUX-EORLAY (ftD ~,,t - ~A,, ... s 
1, place Terre-au-Doc · QPIMPBR - Tél. 3.83 

Tous les Vêtements 
pour les jeunes 

~UGANCE 
QUALITt 
S OLlDITi 

Dépositaire MAYA 

SPÉCIALITÉ D'IMPERMÉA:BLES 

Ancien ~lève du Likès 

.JEAN CARNOT 
26, Place Saini ·CoreaUa. QUIMPER - Tèl. 13- 11 

Son CHOIX, ses QVALITÉS, ses PRIX /ont sa renommée 

L'ECiliJt 
Horlogerie Ets BELLI ON & cie 

Bijouterie 
40, Quai de l'Ouest, BREST 
ni. 44-33-43 ( 4 lir••• crowplts) 

11, rae Sablt-Matblea, ti Orfèvrerie 
FOURNITURES INDUSTRIELLES 

FOURNITURES DE PLOMBERIE 
QUIMPER 

Ollt '-O • t o•lTAT 
ACIERS..fflTPBES- POMPES 

MAT. RIEL ÉLECTRIQUE 
1. 111 . M, 8 UAIIIÇOH -- VENTE EXCLUSIVE EN GROS --



10 LE LI KËS 

Au Dé portcmontol U.G.S.E.L. 
t 6 Cl01H.ment por c!qulpcs (sur .C premiers orrlvonts). 

Bcnjomlns : 2• - ~~ pt1. 
Mlnunes 1 or - 20 pt$. 

3• - SOpts. 
Cadet$ Jor - 22 pt$. 

4' -62 pts. 
Juniors J•r- 23 pts. 

4• -65 ph. 

2• Meilleurs indlviclvels. 
Ben)omtn:s: Bvrel 1er ; Gukhoouo 7' ; Cornot JJr, 
Mirumes Oréou 2r ; Le Gors 3" ; Moofic, 6• ; Prig~t 

tor; Tanguy. 12~'; lstin IJ•. 
Cock!ts : GL1ilfcmot J•r ; Joul'dr~ 2'; Kerloch 8•; 

Chiron Il• ; Le Bion<: 12'. 
Junlot'$ : Hé flos 2• ; Gooscoz. 4'"; Goudedronche 8• · 

Kcrvorec 9-; TouJ)in 13•. 

Au Régional U~G .. S.E.L. ô Quimper. 

1'' Clcs~ment par équipc!'s (~Ir lèS 4 premiers orrlvonl's). 
Benramlns : 3•• - 95 pts (16 équipa à COI'ICO<Jrlr). 
Mln•mes : 4' - 96 pra ( 14 6quipos il concourir). 
Cador, : 1" - 49 pts (16 ~qulpes il concourir), 

Juniors 
Seni<H's 

Champions de Bretagne. 
2• - 61 pts ( 14 équ1pes ô cot'lcourir. 
1er - 25 pts~ Champions de Bretagne. 

2• Melllcvra Individuels. 
Benjamins: Burol 14•; Louët 16• (sur 109 clossêo). 

Persan 21• (sur 101 d0$$M). Minimes 
Cadets 

Junlcm 

Son lors 

: Gvilfemot 4' ; Kervarce 5*; Thomos 14• 
(sur 96 dass<\s) . 

: H61la.s •• ; Ke-r var oc: 15' ; HoiiO<ou 1 7• (sur 
90 cloué), 

: Le Grand '" ; L'HoiQOUorch 3• (sur 19 
cla5Sés). 

Au Notiono l ô Sa int -Etie nne, 

Lo Championnat Régional de Crou ·Country dons tes bois du Sta ngolo ô Quimper Clœsement par Equipes. • 
Ml l'limes : 96 pts - J•r, Champions de Fronce (sur 

20 6qulpos clos~os). 

Fina le du Distrid : 

le Ul<ès (1) bol C.E.G. Q>Jiberon 26 à 19 
Champlons cl<! Grand District: A. S. S. v. 

Basket-Ba li ( U .G.S.E.L. l 

Juniors 

COUPE DE FRANCE 

1/16 de Finale : Le Llkl!s bol Coot·an · Dac'h 46 o 32 
1/8 de Finale : le Ukl>s bol Sr-Stanislas 

NoniC$ . • • • . . • . . • . • . 61 ô 43 
1/ 4 Cie Fl.nate : L.e Likès bot St-Genî!ls, Sor-

deaux .••••••• , . , . • • por forfoJt 

Cadet s 

COUPE DE FRANCE 

1/32 de Finale : l<> LlkC. bot St·Maglol,.., 
0o1 . . . • . . . • . . . . . • • • 55 a 2?. 

1/16 do Finale : Le Llkès bol N.•D. d'Avron· 
Che!'S ............... 73 0 29 

1/8 de Finale : Le Llkès bol 1. Richelieu 
la Roche-sur· Yon . . . .. 38 0 22 

1/ 4 d• Flnalé: Le Ukès bot SI· Michel 
Château-Gontier ..... 59 ô 28 

Afnsf los Cadets ot le• J...,..rors $0nl Quallll& pour le 
Tournoi des Demi-Finales or Final.,. <tul se ~rouleront 
les 13 e t t• avril ou Mans.. 

SIM~.l 

F I AT 
N. S. U. 

Assayez la nouvelle 

SIMCA '100 0 
Révélation du Salon Automobile 1962 

Ccncessionnafu : 

Garage LOZA CH 
54, rue Aristide· Briand, QUIMPER - Ul. 1.85 

Chef du ventes : Re~té BRIEC 

Clich6 • Le Tblo!grCJmrn" • 

Volle y- Ba li (A.S.S.U. l 
Ju-niors 

Le LlkO. bot le Lyccie Quimperlé •• . .•• 
l<> Llklos bot Ecolo Norm. 1. Quimpor (2). 
Le dkbs bot Ecolo Norm, 1. Quimper (3). 
Le Llkès bor Lycoo T.A. Quimper ..... . 
Ecolo Normale 1. (Il bot Le Likès . ... .• 

Codets 

Le Lik!ls bol le Lyc6o Q>.olmpctlé 
Le Lyc6o T .A Q>Jimpor bot Le Likbl ... , 
Le Llkès bot l'Ecole Normale 1. Qulmp.,. . • 
Lo Lycée T .A. Quimper bol Le Llkès .. .. 
Le Likès bot l'Ecole Normale 1 ••• . ..... 
le Lycée Quimperlé bot Le likès 

Mlnfmo1 

Le Ukb1 bot Lycée T.A. Q>Jrmp<!r 
Le Llkèo bol Lycée T.A. Qufmpet 

Fina~ de District : 
Lyçée de Lorient bot Le Ukà 

--.-

Cross-Count ry 

lsetsôO 
3 ô 0 
3 6 0 
3 à 0 
3 à 1 

3 sots à 0 
3 à 1 
3 à 0 
3 à 2 
3 ô 0 
3 à 2 

2 •• ,. à 
2 0 

2 sets êl 

Au Cha llongo du Hombro (A.S.S.U.) 

Minimes : l•r. 
Cadot• : 2•. 
Juniors l •r. 
Sc.nlort : 1•". 

:~:~ITN~ 
T ravaux d 'Amateurs 

FOURNITURES POUR AMEUBLEMENT 
TOUT POUR LE SOMMIER ET LE MATElAS 

OUINCAILLERIE POUR MtUBLES ET BATIMENT 
PLUMES ET DUVETS 

P. tORNit 
13, rue St-Fronçois - QUIMPER - Tél 4-68' 

Cadets : 61 pts - 1••, Champions de France (sur 
13 équipeS classées). 

Juniors : 167 pts - 5'. 

CIOSS4:Mcnt individuel do nos sélec-tionnés. 
Min1mes : 0r6au 3•; Gourmolcl'l 27• ; Pei'SOn 29t ; Ca­

novel 37• (sur 161 c.lassés). 
Codet·s : Guillemot Je ; Jourdren 15-; Kervorec 19-; 

Thomas 2-4•; Ntwéu 6t~ ; Scotet 66• (sur 
128 cla.sés). 

Juni01$ Hélios ... ; Kervarec 27•; Goudedronc:he 65t; 
Oo Koroullos 71• (sur 93 class<\s). - HoiJc>. 
cou ot Goalc~z ont obondonno!. 

Au Championnat Inte-rnational (Univen:ftoirc.s ot S6ntor) 
Troyes. 

L'6quipeS SéniorS: 11• ou clos$ement internationaJ de 
la F.I.S.E.C.; S• ou cla.....,.,nl national (10 êqulpes das­
Sécl). 

On notera parmi 1<ts lndovlduels : Le Grand 30• ; Le 
Carro A6' ; L'Holgouorch ,.7,; Moû 6~ ; Youinou 66t ... 
et parmi tes anciens : Mœson Denis : 23• (1 LESPS Char· 
trcsl. 

Athlét isme 
Coupes de P rintemps (A.S.S.U.). 

Minimes: 1 u, pour Jo 2'.année Gonsécutlve. (La Coupe 
remportée on 1961 devient propriét6 de 
1'6cole.) 

Codet$ 2•. 
Jun.lon : 2•. 

ltu~io E. LE GRANI 
8, Pla« Terre·au·Duc - QUIMPER 

TÈL. 4-17 

Pour vos Lunettes 

JlltOUEf LE BIJIIIN 
OPTiCIEN 

8, boulevard de Kerglltlen • QUIMI'El · Tél. 11.14 



Du 1 5 ou 18 février : 
Cliompionnot de Fronce 

de Cross-Country à Soint-Etie nne 

Tôt le motin. 0 7 heures 30, te-s coureurs likt,~.ens 
embarquent dci'G un cor a.péc;K)I tr•s confoncbe. quJ ocr· 
<Mitra de """"""~ la bo<vw fom,. "" déprt «M la d .. • 
tonce. Arrft à Vonna p.our pt"''ndte doux·~ d~Arrodon 
•• un de KiroUt. On s.o r.-toure a Cl1ss.on, à une treon· 
totne de ki'omètres oprè• Nontei L1o rrivée à Clermont 
étolt prévve pour 9 heura, mo•& lo neige. te verglas 
otdcnt, un retord assez consJdéroble intervient, ouisQv'il 
est Il h(!utes 1.$ quand te cor s•arr61c devant lo c-oiiOoe 
de< Frtres • Godefroy-de-Souillon •. 

Le k:ndemc"' melin, tempo hbre jusqu'(\ 10 heures pOYr 
v ... ter la voile. Pud cop our Solnt·EIItnM où ln Ukl•l­
or-rwent vers 2 heures. Le pt..,._, soJn est de reconnoitre 
sotgneu~ 'e parcours du chotnpiOI'V'WOt ; le rwe de 
la journée, on se permet de falre ln touns11!5. 

Samedi 17 février, volcl le orond laur 1 • Gordor la 
chambre Jusqu'ô 10 t>tures •, tello est la con.tone. Pula 
quel(lve 500 $p()ftl(s se trouvent unis dons lo t>tfi:re ou 
cours d 'une mesoe cêl6brée dona la chapelle des Frères 
MorlJtes. L'après-midi, fo.s ér:>r~rUVes de-s minîl'l'lln, codets, 
iur'liOfs se dhouiMt sucuulvement et chOQUe" coureur 
s"efforcc de défe-ndre cou,~l les a:~Uf.eurs de ton 
'-:ole. LA ct>omplonnot H l sulvt d'une rfc.ption Q4n4rolo b 
rH6rel dt V•lle «M Saint-Et•...,. où M. 14! Moue OI>P<end 
OU>C L.Jkêsoens qu'lb -• ~ de Fronce Mlnomc~ 
et Codeu~ tondis que lo coupe dn Juniors s'en vo en 
v~. 

LA c:h~in du rc.tour pcnl>4tto por Vidly, Roanno, TOI.Mt, 
Ano«• et vonne .. 

Un M lnimo. 

LE LIK!:S Il 

CROSS-COUNTRY - Oéport-tnlol U.G.S.E.L. ô Qulmpor - Bonjontlno et Mlnlmoo du Llkèt. 
C'id" • Ouest ..fronc~ • 

CROSS-COUNTRY U.G.S.E.L. - Les o61octlon"ôs du Chomplonnol do Fronce de Solnt-Eiienne. Cliché • Le Télégramme • 

7, Rue des Ocotilshommcs, QUIMPBR 

MACHINES A lAYER 
~CR~MEUSES - MACHINES A TRAIRE 

ALFA-)AVAL 
BARATTES - 1t1 tcu oa 'llCIHAfiiOtt o•O••• •,.• 

Marcel LB PBRRU 
23, rue J~, QUIMPER -Tél. 13-04 

TOUS IMPRIMÉS TYPO -OFFSET 
FOURNITUR~S DE BUREAU 
POUR MACHINES A ÉCRIRE 
= DUPLICATEURS = 
REGISTRES ET CLASSEMENT 

ELITE CLAUSE 
-§. LES GRAINES du acheteurs difficiles ••• 

ft~~. Loaet-Larvo/ 
.... 21, rue fa Cllai~U ·Bouge OUI!IPRR 

Tt&... 1e·s• 
Dcm<llldc notre Ca14l"!!u Géniro/ 

à la bonne maison 
• ;tt• iS ·% t; ·"' • • %\ ·SS%\S4 

7, Rue du Guèodet, QUIMPER - Tél . 7.15 

• 
CHEMISERIE BONNETERIE 

1_ 

LAINES DU PINGOUIN 
MACHINES A TRICOTER 

Chaussettes STEMM 



1-~ LE LIKËS 

L' IMPRESSION 
1 

~...::.::.=-==::::;::...=::.:...~ ! DES Tl M BRES-POSTE 

Un peu d' histoire. 

Le d61ni l courir entre ln loi du 30 août 1848 
lnstilunnl le tirnbre.poslc en France cl son en116e 
en viaueur à p:>rtir du 1•• janvier 1849 ét:lit trop 
coun pour permeUre la cr&tion et 13 mise en 
pince d'ateliers de fabrication. Ce fut findustrie 
priv6e, et p:u"tieu~rement Anatole Hulot. 3djoinl nu 
arnveur a6n6ml li ln Monnaie, qui sc cbnrac<~ d'en 
:~Murer l'impression. M. llulot venait de mettre ou 
point une nouvelle moni.bm de clichage par galvano· 
plastie. Les premiers timbres furent tir6s sur des 
prcs.'ICS ù bnlS d'un type l/è$ primitif. Ils furent 
vendus nux prix mpec:tlf$ de 20 c., 40 c. et 1 Cr. 

En 1872, ct fut l'Etat qui se charec:a de l'ex6cu· 
tK>It de toutes les vnleul\ fiduciaires, et la Banque 
de Fr.mce en assura ln fobrication à partir de 1876, 
dans tut melier de la nte d'Hauteville. 

Ce n'est qu'en 1880 que l'administration des 
Postes pl'it la rel~ve dnns les memes nleliers. en sc 
rendnnt rropriéutlre du mnl~riel et, depuis 189S, Jo 
hbricntinn dos tlmbrc~·t>OSie se ftlit dnns une lm· 
primcric occupont Ulla •pnrtie - 10.000 m2 - des 
bâtiments de: l'administration des P. et T •. bou le· 
vard Brune. 

L' impression e n taille -douce. 
L'impression en taUie.dcuce qui, avec ln typogra. 

phie, constitue l'un des deux proc6dés netueUemcnt 
employ~ pour l'impre.<~ion des ümbrcs-poste, e~l 
1~pur6c pour ses h~utcs qualités s i apprécic!es d~s 
phtl:llélisu..... , 

Les douze rotatives tnllle-douce de l'irnprlmcric 
des timbres-poste b6n6Acicnt de toutes les amtliorn· 
tion.< qui le\Jr ont lté successivement apportées et qui 
sont le fnoit de l'expérieoc:e el do l'inlassable re· 
chcn:he. 

Le prodd6 c SerJ:C Benune •· ndopt6 depuis plus 
de .,n&t ans, équipe maintenant la plupart des pres· 
ses Uille.doucc de l'atelier. U permet la suppression 
des étoffes sel'\'lllll à l'essuyaae du cylindre ct per· 
n1et l'lmpre~sion en troi• couleurs avec un :r.eul 
cliché ct une seule l"ossion. 

l'rès du cyclindre poo·te.clichés sont dlspos6s trois 
encrie~. Ch;~cun des rouleaux toucheurs corrcspon· 
d:tllt a un encrier est découpé soigneusement au 

poéaluble sclon un MeAlque et !l'encrera le cllch6, 
n•ec lequel il est rlgouretL'-'ment repér~ qu'aux seuls 
endroits devnnt recevoir s:t couleur. Le cüc:hé rece· 
vm ~insi ttcis encrnaes soccessifs, dont l'ensemble 
repr~>~ente l'cncraae toini de ln aravure. 

En ce qui concerne l'essuyaae, il est obtenu pu 
un cyli'M'.re qui ra...e la surrace du clicb6 54ns vider 
les ta~Jes ni milan&er ~ encres. Le cylindre est 
nettoy6 par des bro;scs qui tournent d•ns un bas 
(fe trichloréthyltne. 

Et maintenant : six couleurs. 

Un nouveau type de machine a conquis d'embl6e 
une ploce de choix dnns les nteliers : ln rot~tive 

toille.douc:e six couleur\, dont deux unités $Ont 
nctuellement en service. 

Ce11e nouvelle presse taille-douce six couleurs, 
dont ls conception est due a la Société des proc6d6s 
Serge Beaune. compone deu' élémenl3 d'impression 
de c hacun trois couietu'l. · 

Le premier est un ~16ment repol'l lollle.doueo qui 
utilise un procédé d'impression d~riv6 de lo tnllle· 
douce et de l'offset. Le cliché d'Impression n'est pas. 
en contact dire<:t uvee le papier, mais il dépose l'en· 

MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION - APPAREILS S ANITAIRES 

SOCIÉTÉ QUIMPÉROISE DE MATÉRIAUX 
Kervir -lzella, en ERGUÈ-ARMBL, QUIMPER - Tel . 23.69 e~ 15.69 

AOIH CII 1 
CONCARNEAU CAMARET DOUARNENEZ GUILVINEC 

Rue l'ulatin - nt. 3..$6 t.. Stgud - TiL 1-1~ QD4/ PMI·Rhu - TiL 3-21 Rur Juut.Jaurà - Til. 1-21 

cre sur un cylllndre interm6dinire (cylindre de repon 
en mntl«e plastique) qui ln rapporte sur le papier. 
Il s'ensuit que ln lnlvure du cliché est Cnitc A l'en­
droit. dk se décAlque l l'envers sur le cylindre 
report pour être ensui~ irnprim6e l l'endroit sur le 
papier. A pnn le crlindre inrermidiaire, l'él&oent 
d'impression t<l identique ii celul du s«<nd 616menL 

Ce demoer est w• tlément taiUe-douee directe, 
sombinblc Il celui dc:;c rotatives trOis couleurs, mais 
il ne comporte t~ns de dispositif d'bumidiflclltion du 
papier avnnl impression. 

Ln presse six couleurs imrrime uols feuilles de 
timbres-poste p~r tour: elle est 6quip& de plu,ieun 
dispoo.nif~ panirullers. 

Tunne l de séchoge por rayonnement 
infra-rouge. 

Le papier pns:r.e. à tmis reprises, do~ le nonnel 
c!e sécha~. 

Tout d'abord, O>llltl l'impression, le p~pler subit 
un pr6 choufTnae pour lui foire perdm le mrutirnum 
d'humidité. Celle ~nltion, qui provoque un te· 
tmil impOrtant du popier, permet de limiter Sots 
variatio~ dimensionnel~ au cours du s«ho1e de 
l'impression repon ~ouce. 

Ensutte, apr~s l'impression report talllo-douœ, un 
second PQS.1!111C dans le tunnel permet de s~cher les 
enctcs ofin d'éviter tout mncu loge Cl m61onae des 

cot:leufl' ou c<Jur. de l'Impression de ln t~illc-douce 

directe. 

Enlin. opr~s l'imrrdSiO[I sur le second 61ément , 
un troisotmc pa55op ~he les encres de la ta~le­
douec, permell~nt olmi de procéder ouA op6rotions 
terminales (num~rorace des feuilles, perfon~ec: et 
coupe), sans risque de maculage. 

' 



Dau aolre Régloo, 

la Banque SURE 
et SERVIABLE 
c'est le 

CRÉDIT LYONNAIS 
Place Salat-Coreatlo - QUIMPER 

se ~ont déroulées le 16 mars en 1'6~;Jise paroissiale 
de Fouesnant et l'inhumntion s'est fnite à Landudec. 

- Mme MarqMr, m~re de Anuol, nncicn 6l~vo 
1946, de Fr~r~ J~arr et de M. Pierre Marqu•r, nn· 
c,iens professeurs du Lntès, à Questemben, Je 15 
mars. 

- M. cr Mme Falc'lum, grnnds-porents de Joau 
Blz.lm (Quntri~me Clnll.~lque), Il Bourg-Oinnc, les 12 
et 22 mars.• 

- D(lllicl Grandi/, 21 ans, de Crozon, ru>cien 
élè,·e. frère de Gérard (1956) et de Alaiu (1956), 
d~df ~cddentcllemcnt il Cncboo (Seine), le 2:2 mnrs. 

Daniel avait rr~quen l é les Six:ième, · Cinquièm'e et 
Quatrième Classiques de 19SO 11 1954, puis il nvnit 
!ait une demière année au Lilcès en T~oisième Tech­
nique 1954-55. Ses obsèques ont eu . lieu le 30 mars 
en l'église Notre-Dame du St-Rosaire des Lilns 
(Seine) et, le lendemnln, en 1'6&fisc paroissia.le de 
Croton. 

- M. Y1•u L' Grtllld, oncle de Reni. l..oul$ et 
Roger Pftilipp,, anciens élèves, à Plogonne~ le 23 
mars. 
· - Mme Frlnnt, 11rond-mère de Glllas Frinnt (SI­
xième Technique). il Quimper, en mnrs. 

- M. Drium, grand-père de Alaflr Plro11 (Sixième ' 
Ol.<sique 1), 11 Penmnrc'h, en mars. 

- Mlle Amm L~ Dou~. 71 ans, sœur de M. 
Corf11tiu ù Douu. professeur au Lik~. et tante de 
troi.< Amlcnli<teil (]~nu, Gcorgr:.r et Robert ü Doucc), 
11 Quimrer, Je 29 mnrs. 

LE LIKËS 

- M. Modllon, pè~e de Yves (Seconde lndus­
trjelle), le 4 avnl: 

- Alain et Rmi Tfrilly, frères de Jrnn·Yves (Si· 
xième Clo~ique), décédés ~ctldentellement 11 Lopé­
rec, le S avril. 

ln Memoriam. 

Le dernier • Likès • annonçait que notre cnmil­
rndo Jeau-PIIUippit CATESSON, de Quimper, âgé 
de 2l ans, Wlit mort pour ln Fronce en Algérie, le 
29 janvier. Sa famiUe nous éc•·it les précisions qui 
suivent. 

Les trois années passée~~ nu Likès, de 1951 il 
1954, pan.iculièrentcnt sn clnsse de Sixième Modeme, 
ont jet6 les bnses, ont pr6pOI~ le temlin il ce qui n 
fait le fond de la personnalité de Jean-Philippe. Son 
esprit d'apostolat pormi ses <"nmarades, son dévoue­
ment pour etL,, qtû ,ira jusqu'au pécil de sa vie. 
se sont surtout manifestés à l'Ecole d'Antibes. A 
partir de ce moment, son ascension a ~té surpre­
n:mte et m:~gnifique, précbant d'exemple et déplo­
yant les qualités militaires les plus grandes dans les 
commandos d'intervention rapide. Un · e.nrait de la 
lettre de son colonel 11 50 famil le nous dira ce que 
fut la vie ct lo mort de Jean-Philippe en Ala6rie. 

c ... Votre / Ils Jettu, qui lrnit tU'1'/1·I nu Corps e11 
mal. l9C>t , o participA ll\Jec son rm;Jé, ln 2• Batten'e, 
a des uombreuses opératioru dans le quartier d'El­
Mndher (Auris). Remnrqul pour .res qualités Jlhy­
sfqucs, If /Ill alf•cté tl la Premldre Ba/ftrle (com­
lllfllltio tft chasse V 33) d Mar-Mo/lou, otl If assura// 
les /t111Ctio1u di! Clio/ de Groupe et d'adjolut au 
CM! tic Sectio11. Il s'>· dépm.ra pcndmtt trois mois. 

Le lundi 29 jn11vier. aux environs de 14 Il. 30, 
lors d'uue opüario11 dans le Djebel Taouclteril. le 
comma11do replrn u11e mechllt occupée p<Jr 1111 Ill· 
ment rtbt/1~. Dès le dlbut de l'allnque, ln sectlo11 
/Ill prise .rous le feu de.r /tors-la-lo/ qlli bless~rcnr 
griève11Îe111 le .rous-fleutt)taJII Fuclts, cite/ de sactlou. 
Celui-ci /Ill évacué par votre fils qui, malgré le feu 
de l'e1111emi, n'Msfln pas d porter secor~rs 011 blessé 
r:11 le pteua11r sur ses éi>Dulu tt en remmmn11t hors 
de la tout dnngtrreuse. Jen11 prit ttlars le commnmle· 

4, Cité de Kerguélen ' 

Vous trouverez toujours 

LE:PLUS GRAND CHOIX 
DANS LES 1 - -=-! 
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:POUR= 
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ment tlt la sectr'on: avec ses hommes el eu /falsou 
avec lu uctlorts ••olslrte.r et les chars qrtf nvoienl it~ 
a/erlls, Il COI/IInençn ln rlductlo•t de ln mec/un oil 
le,, re'"ll~s se dé/endniellf déJespblmmt. Au cours 
de c•lle action, Jean r~çut de lrès près tme balle en 
plein cœur qui le te=, pertdanl qu~ deux de ses 
adioiuts. tles brigadiers, 6taiertl ble.rsis. La mort fut 
lns/anronl• . , Son corps fm lmmidfatement transport/ 
tl Batna en ildlicoprare 111 placé do11s la cltapelle 
urtfeme de rlt/Jpftal mlltraire ml il fur vcJ/lé •u per­
mâlll'IICt! par les càdr~$ du Premi~r Régiment d'Artil­
lerie. 

Celle disparition sttbirr. hroflendue, met benucoup 
tf'amerwme dous Nimt de su cfle/s et de ses cmno­
todc.r. Jt!atr ital/ w1 ucellem sa/ls-o/ficfer, consclert­
cieux. db'Oul, plei11 d' stmg-/rold, très bon cttmarade. 

.4u cours d'une émouvante céréJnouie rellgitmse el 
luilitairt qui s'est düoulte à Batna le 31 ;nnvier, tl 
laquelle fa/ a.wlsri pnsomte/leme/lt ofnsi (JIIe 1001 
ctlplff1fnc, e11 (Jrba11ce du d6/égmlons d' o/flciers, de 
sou.r-o/lfders cr tle cnnomriers till Groupe ·el d'ou/ru 
wdtû d~ ln Place, ta dépouille de ••otre /ifs a reçu 
les ,honn6JifS militaires. Monsieur le Glnéral comman ­
tlam ln 21' Dil'isioll d'luf0111uie er ln Zone Sud 
CoustallffiiOls s'liait /ait roprésullfcr pot~r Of/pOrter à 
la c6rémo11fe le supr2me ltommage de l'Armée. 
l..'auml!uiu milliaire o/flcla, le cnp/laiue comuJO.Il· 
dalll ln Premièrr Boiterie ntlressa l'adieu de se1 cltej.r 
et de sts cama,.adcs ~~ le c~rcueil recouvert du 
drt1peau tricolnre, sur lequel /'6piuglai.r pcrsomteUe­
melll ln Mldaffle Militaire er la Croix de /tt Valeur 
Mflirttfre, /Ill /)Qr/4 dnrts le reposoir provl.<ofre. • 

Un vêtement NETIOYÊ ou TEINT 

Toutes les minutes ... 

Dep11is SO ans, la 

TEINTURERIE 
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2
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1·1 LE LIK€5 

L' IMPRESSION , 
~--==~~ ! DES TIMBRES-POSTE 

Un peu d'h istoire. 

Le d61tli l courir entre ln loi du 30 août 184R 
lns1itunnt le umbre.poste en Fronce et son cntr~ 
cm vlnueur ~ punir du 1"' janvier 1849 ~tait trop 
coun pour permettre ln création ct ln miso en 
place d'nteliers de f:tbric:ltion. Ce fut l'industrie 
privée, cl pnrticulihement Anatole .Hulot. adjoint nu 
anvcur ~~~n~ml Il ln Monnaie, qui se dl3raen d'en 
:wurcr l'lmpr~ion. M. Hulot vennit do mettre nu 
point une nouvelle manière de clichage par gnlvano­
plostie. Les premiers timbres furent tir& sur des 
presses à brns d'un type très primitif. Ils furent 
vendus nux prix respectifs de 20 c., 40 c. et 1 fr. 

En 1872, ce fut l'Etat qui se chargea de l'cx~u· 
uun do toutes les V;tleurs liducinires, et la B~~nquc 
de Fr:1nce en assura la fllbric:ttion Il panlr de 1876, 
dans un ntclier de la me d'Hauteville. 

Cc n'est qu'en 1880 que l'administration des 
Poste"~ prit la relève dans les mêmes ntellcrs, en se 
rcndnnt l'roprl4!tnlrc du mnt6riel ct, depu~ 1895, lu 
fnbricoti<H1 des tfmbreS·JlOSte se fnl t dttns uue fm· 
prim urie occupant uno •partie - 10.000 ml - de. 
b&tlmcnts de l'ndministrntion des l'. ct T., boule· 
vnrd Ononc. 

L' impression en taille-douce. 

L'impression en t~ille-douce qui, ovec 13 tYJIO&rll· 
plue, con,rüue run des deux proc6d6i 3CrueUemenr 
employés pour l'impression des tlmbres-pos~e, est 
r~put~ rour ~~a houles qu:.Ut6i si oppr~m des 
phoiJtéllstc:<. 

Les dou1.e rouuives taiUe-douce de l'imprimerie 
des timbres·rostc bénéficient de toutes les nm~Uorn· 
rioM qui leur ont été successivement ùppon~ et qui 
&ent le rruit lie l'expérience et de J'Inlassable re· 
cherche. 

Le 1>tocéd6 • Serge Beaune •· ad01>16 depuis plus 
de vln{\1 uns, équipe muintennnl ln plupart des po·es· 
ses t~ll le·doua: de l'atelier. D permet la suppression 
des éto!Te• 'lef\'llnt à J'essuyage du cylindre ct per­
me! l 'im~r~ioo en rro~ couleurs avec: un ~~eul 
cliché ct une teulc pression. 

Prè' du cyclindre porte-clic~ sont dbposés trois 
encriers. Clwcun des rouleaux toucheurs correspon· 
d:uot à un encrier est ~oupi soigneusement ou 

poé:riDble selon ton d~nlquc cl n'encrera tc elich6, 
nvec lequel il est rÎI!Oureusemcnt repér6, qu'aux seuls 
endroits devant recevoir sa coulour. l e cliché rece­
vra :tinsi crois encrnges successifs, dont l'ensemble 
rel'fésente l'encrnac tOt:ù de ln gravure. 

En cc qui concerne l'essuya;c, il est obtenu par 
un cylindre qui rose la surface du clicM sans vider 
leo tailles ni mél~~nger le:> encres. le cylindre est 
ncuoy€ p:tt des bro;ses qui tournent dans un bas 
de trichlorbhyl<!oe. 

Et maintenant : six couleurs. 

Un nouveau type de machine a conquis d'emblée 
11ne pince de choix dall.!! les ntel~rs : ln rotative 
taille-douce s rx couleu", donc deux unités sont 
uctncllem•nt en seo vico. 

Celte nouvelle presse lnille-doucc six couleurs, 
dont la conception est due il ln Socié16 des proc&lés 
SerJ?;e Be~une, compone deu~ élément• d'impression 
de chacun tro~ couleurs. · 

Le prcmict est un tlémenl report laille-douce qui 
utilise un proddé d'imrorc<Jfon dcrrv6 de lli t4JIIe. 
douce et de l'offset. Le cloché d'impression n'est p3S, 
en contact direct avec le p~pier, mnis il d~e l'en-
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cre sur un cylilndre intermédiaire (cylindre de report 
en mat~rc ploslique) qui ln r:.pponc sur le papier. 
Il ~·cmuu que ln grnvurc du clich6 est Cailc h l'en­
Jroit , elle se d6ealque a l'enve~ sur le cylindre 
o·eporl pour !!Ire ensuile imprimée :l. l'enclo'o lt sur le 
pnpier. A pan le cylindre inrermédinire, l'élément 
<l'impression e~l identique à celui du second él6menL 

Cc dernier c\t un ~lémont tante-douce dlrecce, 
semblable à ce lui des rotatives trois couleur>, m:tis 
il ne comporte p:>s de dispositif d'humidifieotion du 
papier or.~nt impression. 

La presse ;,i< coukurs imrrime lro~ reunies de 
rimbres-poste par tour; elle esl ~uip6e de plus~ws 
drspoonif• pnnicuhers. 

Tunnel de séchage par rayonnement 
infra-rouge. 

Le popier pnsse, & crois reprise;;, d:tns le tunnel 
de s~chnge. 

Tout d'abord, avant l'impression, le papier subit 
un pr~ cluluiTnse pour lui 'faire perdre le mMimum 
d'humldh~. Celle oplrncion, qui provoque un re· 
trait Important du papier, permet de llmirer se<~ 

vnriatoon.< dimensionnelles au cours du ~chace de 
l'irnpr~ion repon taille-douce. 

Em•Juc, après I'Rpression repon UliUo-douce, un 
second pas!lnae dans le tunnel permet de ~cher les 
encres :lfln d'6viter tout moculnce et mêlnn~~t des 

couleur- ·ru cours de l' lmpo•cssion de ln tnillo-douce 
directe. 

Enfin. apr~s l'impressiop sur le second élément, 
un troisième J'l~"-\alle $èche les encres do Jo raille­
douce, permettJnt ainsi de procEder 11nx optrallons 
tcrmonales (num~r01a;e de• feuilles, perfora11e et 
cou~). san.• ri~roe de maculnge. 



Repérage longitudinal. 

Apr~• •&:hnfe de l'impression rcpon taUle-douee, 
ta bnndc de pnp~er pnsse, avant d'atre tniJicc!c dnus 
l'c!l~mcnl raille-douee directe, par des rouleaux ln rer· 
m~dlalrc;,. 

Le déplucemcot d'un de œs rouleaux, commandé 
ilcetroniqucment, n pour effet d'n Dongcr ou de rnc· 
courcir le parcours du pupicr, de !elle sorte que 
l'lml1rcs.~lon tante-douce rurecte s'applique trb exac­
tement sur l'impression dc!jl faite par le premier 
~lément. 

Le poincipe du repérage électronique est le sui· 
not: 

le premier éttmcnt marque un trnit de contrôle 
sur l'une des tr- feuilles de limbres.poste unprlmées 
l chaque tour du cylindre. u p:wn&e de ee repère 
dev:.nt une cdlule photo-.ilectrique Oeeteur de 
papier), plncie immédiaterr~ent nvnnt l'entrée de la 
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blnde de papj.,r dlns le second él6nent, provoque 
l'envoi d'une impulsion étec1rique dans un circuit de 
contrôle qui est le cerveau du syst~me. 

Un lecteur de cylindre, pincé en bout d'nrbo·e de 
l'élément taille-tlouce directe, transmet, & chaque tour 
également. une im!)ulsion indiquant nu circuit dt 
contrôle la posilion du cliché. 

Les deux impulsions sont reçues simulw nm.cnt 
lorsque tes imprc~5ions du poemlcr et du second 
él~1nent coïncident. 

S'il n'y a p~s de coinc:odence, le circuit de con­
trôle o~re une COI'l'œtion c.n nlimenll1nt, dans Je 
sens voulu, un servo-moteur qui commande le dépl• 
cernent du rouleau ontermédfnfre place! sur le par­
cours du p1lpier. Lo pr&:~ion obtenue est de l'ordre 
du dixième de miJlim~trc. 

Un second dispositif électronique, semblable nu 
premier, contrôle le r~;e de ln perforation. 
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VASSE LET 
QU I MPER 

15 

Repérage latéral. 

Au cours de ses passn;es successifs dnns Je tun­
nel de séchugc, ln bande de papier se déplncc 
lntérokrr~ent. Elle est remise cxncternent dnns l'oxe 
de ln presse nvant chncune des impressions du 
r1remieo· et d u second élément et avant le J)crfornae 
p11r trois dispositif< identiques fonctionnant de la 
mnnière sulvnn te: 

Un palpeur l'met un fikt d'nir coupé en partie pnr 
l'un des bord' de la bande de p3pier. Por un tube 
fixé A sa p:trtie supérieure. le palpeur unnsmet une 
pmsfon d'air variant suinnt ln position du papier 
i\ un rcl:ûs pneumatique qui nssure. par un dreuil 
d'huile sous pression. le déploœment d'un piston 
commandant les rouleaux de remise en pince du pa· 
l)ier. 

Le s~ttme est efficace cL b correction instnn~ 

Au lrrme de ccl aperçu SU l' le ronctiOIIIltment de 
ln rotative toiile-douee six couleurs, il n'cSI peut· 
être t:OU< i~llli le de rappeler que ses qunlités tcchni· 
q11cs snnL tr~ heureusement complétée! pnr ln vnleur 
nrti~tlque des rénllsmions qu'elle compte d6JA A soo 
po lmnrè\, Gr~çe ~ die, en eiTet, les pbUnt~l lstcs ont 
1>11 con<tituer l'nmorœ d'une collection pictumtc, mi­
nl~turc certes, mais comprenant ces œuvres ~res 
que <ont '-~ "f~ssoxu de Braque. les Nus bl~ru de 
M3tio;se, !co l011e11rs de ctll'tes de Cbnnne. ct U lldl­
ltt de Roser de la Fre!in:lyc. 

R. MARAlS. 

llh~trcnt cet article quelques émissions récentes 
de Fmnce et de l'Outre-Mer fmncopbone. 
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Le passé. 

Deux sorties de Troupe intéressames nu cours de 
ce second trimestre. La premi~re, te' 21 jtmvier, sous 
le siene de 4t [)lui<> (encore et toujours: tennces 
trnditious l). Cc:st d'nbord, des bnuteurs qui domi­
J>ent en un abn1pt Impressionnant ln sauvnge vnlléo 
du St'éir, une boUc descente en rappel. L'important 
est de vaincre la première l:tésitation du départ, 
tout en essa..vnnt de bien suivre les sngaces conseils 
des C.l'. soucieux de · réenp6rer leur effectif Ql1 com­
plet: «N'nie pns petlr, on • t'assure •· Les jo.mbcs 
bien porpendieulrures à la paroi. .. Vas-y 1 •· En fnit, 

re f)4ïhil sine labo le " 
Au bout de slx mols druls l'en~eignemenL du 

Promlet· Cycl'.l en l?nUJco, jo crois l)lcn o.volt ou 
Jo tomt>s d'nno.lyaot·, puis de I'Odlgcr lilllS 
Impressions sur l' ol~vo français . (du moins, lei 
qu'il est représenté par les élè1•es du Llkès 1) 

11 serait utile de constat-sr dês Je début, que · 
les éludes secondQit·cs en Ft·o.nco sont tllus 
pouss~os (davantage pour les mnLhémo.llques 
ot les sciences <tuo pot1r les tangu·9s) quo no lo 
sont los oOLres, on Angleterre. Par oompru·al­
son nvec notre équivalent, la possession ·du 
Baccalauréat est la garn.nue d'une éducation et 
d'une formullon plus complèt'tls. 

lA pt•ésentaUon dos cours lllllsl quo la pt·é­
seo la.tlou des llvi'QS sont en règle gdnérale supé­
rieures à celles de nol' cours e~ d-s nos Uvre~ 
scolaires. Ccc l me. semble etre S}Jéolalement vrai 
des livres seienLitlques. 

M6!1H) pou1· les langues, unt été cnvfsag6s un e 
présentation et ut• pt•ogro.nune L'allonnels et qui 
sont . tlléorlquemcnt sans reproches, mals mal­
ll~ur~usement pas toujours pratiques. 

Le jeune Frn.nçals tel que je le connais, c•est­
ll·dlt'e <.lans les oln.sses du Premier Cycle, est 
dans 1 'onsemblo plu tOt symp,aLhlquo. Il est q.sscl(; 
splrltool ; ct s'U ue Larde pas à s'Impatienter, 
il ne garde pas rancune. Il est r emun.nL. 

A la différence d u jeune Drltannique, U est 
lndlvlduaJiste ; 11 a ses Idées iL lui o.lnsl quo ses 
oplnlons et Il n'a pas peur do los dM9nd L'C. 
Drei. ln ~uno Pranc;nls me semble plus 
compliqué que son équivalent britannique. 

Cependant, la différence entra Je r..une Fran­
çais et le jeune Anglais, c'est, par exocllenoe, 
la dlCfcrellCC do Jli'OnLalllé, la dltréronoe d'nttl­
tudo vis-à-vis do son lravall. Dans ce domnlnc;­
ol, le jeune Britanniqüe l'c•nportc tacuement 
sur lu!. Deux comportements t-eg rett.a.blcs me 
semblent souligner cette atmu·dc. 

l'ramlèremenl. les r6oltaUons cootrOiées. En 
principe, oellcs-ci n'exlst-9nt presque pas en 
Grnode-Bt•etagne, où les cîlèves no sont norma­
Lement tenus qu'à passer une composition ( dll115 
chaque matière) par trimesLre. En Frn.nee, si la 
leçon n'est pas conLI'ôlée, le pro!esscur o. perdu 
son tcm11s 1 Il rau l au jeune FrD.llçalll, pour 
qu'li trav(l!llc, Jo stimulant d'une bonne ou mau­
valse note ... ou d'unt~ consigne 1 Je ne dirai 
pas, par conLraste, que l'Anglais LravaUle in ten­
sément ~ous les soirs, mals je dlral qu'U tra­
vallle plus l'âgulièrement. Peut-être applltiUe­
t.-11 la maxime : « 'l'ous tes jout'S, un peu ». 

Ensuttc, 'IlL c'es t Il mon avis p lus domma­
geable, sévit le culte de « la moyenne» ! ~i. 
dans une récitation ou dn.ns une ' composition, le 
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rien de périlleux. En bos, les Putrouilks rcaroupées 
procèdent 11 ln i>OSC (peu commode) d'une ligne 
tflér>honique. Br:mchements. Petite anJdété. du pre­
mier appeL sourires :'ça passe ! Troisième épreuve : 
ln trnversfe do la l'ivière. Sous Jn pluie qui redou­
ble, il !out se l1Ater : cnnot et vn-et-vient sont 
promptement luncés, bmssières oussi vito que possi· 
ble gonfl~ et enfilées. Le courant aidant, on est 
trop tôt arrivés sur la berge d'en face. Au total, 
malg1·é un retnrd npprfciable, le bilan de la joum~e 
est solidement positif. 

Les 10 ct Il mnrs, exceptionnel weok·cn<.l ,de 
Troupe. Trodilions heureusement boulevcrs(-es: le soleil 

A _l'Ecole Catholique 
d'Arts et Métiers de Lyon 

L'école d'ingfnieurs tenue pnr les Fr~res des 
Ecoles Chreticnues à Lyon vient de bénéficier d'une 
heureuse décision. Voici le texte pâru nu ·JoumtJI 
0//icl.! du llO m;•r~ 1962 : 

« Pnr dfcret en date du 26 mnrs 1962, la rec:on-
• nnisso.nce par I'Etnt est •nccordéc à l'Ecole Cntho­
c lique d'Arts ct Métiers, 24, Montée Saint-Banhé­
• lémy à Lyon, à charge pour cet o!ublissement de 
c se conformer nux obligntions prévues nul! articles 
c 73, 74 ct 77 du décret n• 56·931, du 14 scptem· 

jeune 11rn.nçais a «sa moyenne •, Il est heu­
NlUX 1 n esL content de lui ; el sc fait des 
compliments in térieurs s ur « Roo travail o: 
• Par· contraste, s i l'Anglais n'a que sa moyenne. 
U a presque honte l Il n'ambitionne pas d'avoir 
10/20 mals plutôt 20/ 20 - 1J est jaloux que 
son voisin rut 19/20 et lui 16/20 seulement. 11 
-exlsto dono un csprll do oooourrcnc4) ct d~ 
rlv~lilé Intenses, que Je n'al polnL trouvé el\ell 
le· jeune Français. 

Eln conclusion , tl s'opère en France, pour la 
montée dD.llS les classes supérieures. un'll eli­
mination plus r igoureuse qu'on Oro.ndo-Breto.­
gnc, J'al l'Impression qu'li y 11 un gaspll lngo 
de l.alents qui ne ~ produirait pas si 1 'él llve 
avait une dl!Iéreote attitude vis-à-vis de son 
t1·avail On ne construit rien sur des bases peu 

est avec nous ! Agréable décrassage t\11 ruisseau d:IDS 
la petite lratcbeur llllltùmle. , Rénlis3tion de ce qui 
était pr6V11 : un parcours baptisé « Tarzan •· Un peu 
d'effort. un peu d'émotion : le filet de c l'anûgnée • 
est un nccueil coofonable i\ l'arrivée. En fin d'aprè$· 
JU(di, impeccabJcmenr nu cnt"té, la Troupe reçoit lçs 
Prom~ de Guy ct Jcnn-.Fraoçois. 

L'aveni r'. 

Ce, sera d'abord le Camp de Pâques. A l'heure où 
l>nnûtront ces lignes, il n'existera plus qu' à l'ébt de 
(bon) souvenir. Camp de Paques en deux étapes: le 
Rnllye C 378 (?) avec toutes (t:j~ Troupes du Finis­
tèl·e.Sud; puis camp de rn trouille nux objectifs 
depuis longtemps prévus, et • neufs dans leur diversit6. 

Plus lointain, bieo que déjà ncljvement préparé, le 
Grand Cnmp. Les :unbitions de ln Troupe sont de 
trnverscr ln Ot•ctugnc dons le sens sud 11ord, puis do 
piquer les Lentes sur un éclt.'lJIIillon du • p3t3dis 
lranquille des petites iles • · Les idées ne manquent pas 
qui proposent des itinéraires pittoresques, touristi· 
<iues, bi•nrrcs... Les di(ficu ltés fleurissent; elles sont 
raites, dit-on, pour atrc V:IUICUCS. Le CQJitl) n'en sem 
\lU< meill<ur. 

IL 

• bre 1956, portant codification dC$ textes J6glslnti!s 
• concernant l'enseignement technique. • 

Co décret esl ln conclusion npportfe à de nombreu­
~es démorches qui ont suivi Je dépOt, en m:ti 1958, 
de ln demande de reconnaissance pnr l'Etnt. 

Ln p~entc' c!écL~ion n'CJ•lève pliS à I'E.C.A.M. son 
cnrnct~re d'Ecole Privée, ni celui d'Ecole Cntholique. 
Elle impose quelques obligations auxqtJolles l'école 
"' soumet volontiers et sans inconvénients. Elle oura 
surtout d'heureuses consêquences pour les élèves qui 
bénéflCicront désol'mois des avantages réservés aux 
élhes des éco)cs reconnues, ou qui pourrnlent leur 
être accordés dnns l'avenir. De plus, blcn des dé· 
marches se fero11t dans de meilleures conditions. 

ltappelons, en terminant, que I'E.C.A.M. n 6té 
hnbilitée à délivrer le diplôme •. lng~nieur E.C.A.M. • 
par décision d.e la Commission des Titres d'ingO. 
nieu~. c:n dnte du 19 octobre 1943. · 

Mlldes ; même les pslilcs ·classes sont impor­
tantes 
, 11 raut qua l'élève comprenne ennu qu'li Lra­
vnlll~ pour son propre Go mple e t que seul l'of­
tort personnel apportera de bons résultats. 
Rieu de grand. ne se rail sans peine. 

W. J . S. FAULKNER. 

Perle likésienne 
Les peuples qui entouraient les R~breux en Terre 

Promise étaient les Chonnnéens, les Moabites et les 
Jésuites. 

(Sixiime Classique 2.) 



LE LI KËS 

CHRÉTIENNE 
source de vocations sacerdotales et religieuses 

c L'mstlgnemmt libre iumt 1me ~uree 
prM/Iglte dt vocatloru, pritru et faYet 
doivf'llt 6tre dl/111/t/VtllfMI COIIVOUICIII dt 
sa n!ce.tsifl, de s011 lmporttJJrce et tle sa 
jko1rdit~. • (Vœu de /'A,rs•mblie tJii· 
11/lrt de l'Episcopat, 1957.) 

Le d~slr du don lo~l. Ci'nglle el dépendnnl 
eomme l'enfnnl lut-meme, ne peuL nnrmalcmenl 
s'eurneiner et s 'épnnoulr que si Je climal taml­
llnl eL le climat Fcolnlro sonl chrêllens. 

POU l' lo climat fallllllnl, Lous sonl d'accord. 
J'our lo ollm11L soohllro, on roncontr'l aujour­
•l'hul oe1·1alns Clalhollqu~s qui on conleslcnt ln 
uècossll.~. 

C:'osl fermer le$ youx à l'évidence des fll lls. 

CONi)ITION NtCESSAIRE 

0>! L ' tPANOUISSEMENT NORMAL 
DES VOCATIONS 

•rani que Oieu rut pré.enl d:tns les écoles d~ 
l'rnnoo, Il n'y cul pu11 do JH'Oblèmo des voeaUon~. 
Slins qu'11ucuno œuvre spéCIIIIo M s'appliquAI h 
les ~ust)llur, lous les diocèse~ ëto.Jenl surosam­
mcnL pourvus de prOtres. 

Los lois qui exeluenl Olou d~ l'école otn­
t'lcllo sont do 1882 cl do 1886. 

Quatorze ans aprcls, e'est-l-dlre quand arrl­
,·èronL à l'dge d'I!Lro ordonnés prêtres les enranlS 
qui avalent dix ans lors de la laJelsaUon de 
l'écolo, commença en J>ranco le déclin du re­
r•·ute •nonl sacerdotal. 

Lo ohiiTro nnnuol dos ordlno.Uons jusqu'à 
colLe ô poque él.aiL en moy~nno de i. 700. A pu•­
th· de 1901, ce chiffi'C baisse chaque année de 
presque 100 : en 1914, Il n'y a plus que 700 
nouveaux prêtres ... 1.000 de moins qu'avan t ln 
laTCISIILiou de l'école. 

A oeue bni:>Se, Il y a d'autres causes. Mals 
l'""'''hl oorrespondauco des <!aLos montre bion 
qur l'c'colo est la première. 

t.n vc'riLci inscrllo d11ns l'histoire d'hler so 
Ill c1uss1 clail'cmonL dans tes st11UsL1ques d'au-
Jourd'hui. 1 

C:on.·lclérons d'ollon! nos grands sémlnalros. 
Su•· 4.912 grnnds s6mtnarlstes de 70 diocèses, 
3.G511 viennrnl des pclllS se!mlnnircs, so!L une 
pruplll'l lnn dl' i3,4 % : 9:>G grnntls •f.mlnn rl~­
lc s vlruuoul des colt~g~' chJ'~IIcns, ~oll une 
lll'oporllon do 18,9 %. 

Ainsi, 92. % de nos grands sémlnarlsles dont 
rormés par les pelils sémlnlllres eL l'enseigne­
ment secondo..lre ch l'éUcn. 

I.e~ ohllfres sont cloJJ's ol so po.sscuL do com­
n•ontah·cs. 

Los petits sémlnnh'rs nous per mellont de 
jolcr un regard sw· l 'cn~elgncment primaire. 

::.ur l.QOO élèves do l'ense(gnemcnL ehréllen, 
1 G.~ HOIIl 1111<'8 aU peUL ll~mlnnlJ'O. 

l:illl' 1.000 élèves do l'cnsolgnemenl public, 
4.1 ont pris ln m~me vole. 

Là aussi, c'est clo.Jr, el la. conclusion s'Lm­
pose. 

S. l!lxo. Mgr do Oo.:r.elo.Jro, dans son rappo•·t 
Il l'Assemblée plclnlèro de l'EpiscopaL do 195'1 
- r11p port dont oos oblttros sonL clllro.JLs ·­
&lgno.l e parmi les co. uses do la crise des vooa­
llons quo ln large enqueLo, menée dans Louto 
ta France, a mises on relier, J'école laJque. 

Comme on pouvait s'y o.LLcndro, bon nombre 
de rapports signalent l'lntluenco lo.Je1sanLe de 
l'éeolo publique qui, si elle n'est pas Loujours 
hoslllo, empeche pourlant l'éclosion des voc6-
llons (Auch, NJcc, Perigueux, Clermont, Mau­
rienne, Orléans. Reims, Amlens, Ornn, Rodoz, 
Dordonux, Aulun). L'lnsUluleur oriente vers l ~s 
doolcs pro!esslonnellos ou vors l' l!lcole Normale 
les meilleurs 61èvos. L'allro.Jt des bourses pro-

)ltoSt'e;; pnr nnslllulcur est le plus ~ou,•ont d,•. 
lc•·mtnanL. DIJon signale l'lneonvéntenL do l'écolo 
gtlrulnéo. C'est lo ollm11L Jo.tque lui-même qui 
csL dangereux (PaJ'lS). Il l'est d'aulSnL plus que 
manquent les écolos Hbr'ls. Plusieurs dJocèsos 
sc lamentent de GOtlS absence (Aix, Fréjus, 
Nice, Tulle, Mnurlenne. Amiens, Auch, Sal:.t­
PloUt·, Nevers, A,ulun, Langc·es, Angoulême) . 

On a \'U plus h11ul, par les slallstlques, à 
quel potal l'école chrétienne est source do vo­
cauons. La ea\l>'e esl donc jugée. 

On parle de plus en plus du secours des 
dloe~ses riches en pretrcs è. ceux qui en sont 
pouvres. Le co.rdlnlll Suhnrd, en ërlgoo.nt la 
Mlsslen de France, M. le chanoine Boulnr·d, dans 
• Essor ou déclin du clergé f rançais •· volent 
dans eetlc cntr'nldo l'un des axes de nOLI'c re­
lèvement. 

Qu'est-ee qui oondiUonne ces espoirs t 
Tous les dloeèses dont l'lndlgenee demande 

un secours lmméd1a~ sont des diocèses oC! 
l'éeole cbréllenne, au stade pr imaire, est praU­
qucmonL lnexlstanlo. 

Tous los dlooèsea qui peuvent, dès matnlo­
uo.nt ou dans un proche nvoolr, devenir « dou­
nours de sang" pour los transfusions qui s'lm­
posent, sont los diocèses où les écoles ellriltlcn­
ncs, au slado primaire, son t noulbreuso• ct 
nortssanl8s. 

C'csl l'enseignement llbro qui cemmnndo elles 
eux l'abondance du recrutement. Leurs écoles 
supprimées, Us d~vlendrnlent rapldement pau­
vres el nécesflteu'<. EL l'on verrait aussi s'cf­
rondrer nombre do congrégations rellglouscs oL 
mhlslounalrcs qui vivent presque uniquement de 
lCLil'S apporlS. ' 

Ces rMIILés, que ccrtalus co.lllollques voulcut 
igno•·er , les ndver~D.ircs de l'Eglise ct de la roi 
cln·(ollennc les connaJssenL bien. C'est POIITQUOI 
Ils i>OursulvcnL lnlnS>'IIhlemeuL la dest•·ur.llon de 
l'école libre comme du basLion prinelplll qui 
IteM eneore en ~ehee leur enlroprlsr de 
dc'rluistianlsiiUon. 

Pourquoi l'écol' ehréUcnne commande-L-clle 
.1 ee point l'o.venh· du recrulemenL Slleerdolnl 
et r eligieux t 

•rouL •lmplon•ont pareo qu'elle est normnlo­
men l, : 

CONDITION N t CESSAIRE 
D' UNE EDUCATION 

PU:INEMENT CHRt TIENNE 

La splendeur de fol eL d'amour, sur laquelle 
no•·mntement se gr~rre Je dclsil· du don tolnl ne 
rt'~utLe, en loi ordinaire. que d'WJO l!ducallon 
l'hl'~llt'llnO piCIIHllllNil r~USSI~. 

Il f(Hll, pou1· ct•Llo l'I!Usslle, ln oollabot·allon 
du prêtre, de paronts ch•·t!Llens at d't!duea tours 
qui soient les lld~lcs prolongements de Jo !li­
mUle dont Ils sont les lllllndatalres. 

C'en la doc~ino constante de l'Egil••· 

S. S. Pie Xl la résume ninsl dans l'Encycli­
que sur l'édueaUon cllréllenne de la jeunesse : 

c L'écolo diLo neutre ou laTque, d'où csl 
exclue ta r eligion, est contrair e aux proml~rs 
principes de l'ddlloo.Uon. Une deole de ou grn•·o 
est d'ailleurs prnllquement trréaUsable, car , en 
raiL, elle devient lrrëllgieuse. 

• La fréquent11Uon des Clcoles non eaUloll­
ques, ou neutres, doiL eLre lntordil8 aux enfllnlS 
eatttollques : elle no P'UL être Lolérée qu'liU 
jugement de I'Ordlnatre, dans des clrconslSnees 
bien déterminées do lamps el de lieu ct sous 
de spéclo.les garanties. • 

Le Pape Plo X 1 déclare encore : c Le tait 
qu'on y IISsuro l'lnstruoUon religieuse no sur­
nt pas pour qu'u ne école puisse I!Lro Jugée con­
forme au.~ dro!Ls do l'Eglise el de ln ramille 
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et digne d'êtl'& !réquent~e par los enfanlS 
callloUques. Il est nécessaire que LouL l'ensei­
g.•emenl, Loulo l'ordonnance do l'écolo, per­
~ onnel, progt·ammo el livres, solenl réglés par 
un esprit vraiment ohrëllen. ,. 

Bu de multiples eirconstanees et en 1958 
<lncore, druls 1111 discours à des lnslllut'urs 
ealhollques, S. s. Pie XJi 11 repris lo meme 
thème: « L'école, diL-11, on ensolgnllnt cllaque 
jour. toul au long do l'année, agil comme une 
f~rce naLuroll», lenl8moot mals consLnmment, 
dune façon presque impereepUble eL par là 
ù'autant plus profonde. ,. 

« ... li csl raoll& de comprendre, aJoute lo 
So.lnL-Père, que l'Eglise lull'lra Jusqu'au bout 
pour les éeoles calhollques eL la tormo.uon ca­
Lllollque des mallres, de façon à assurer J'e%19-
tence eL le blen-etre des ramilles catholiques 
<'t de leurs onfanlS. :. 

Celle doctrine orOclelle do l'Eglise n'a eessé 
d'eLro répé tée par J'Episcopal !ranQals, speclale­
luenl en ses assemblées plênlères : 

1951 : • n n'y a pour un chrûLicn d'école 
plelnem9uL sallsflllsante que l'écolo chrétienne. 
Le devoir quo l'Eglise ro.Jt aux parellls oalholl· 
quas de teur oonrtcr leurs euta.nta est da.us la 
logique même de leur tot. C'est pourquoi nous 
devons <liA l'impossibilitê où nous semmes d'ad­
mettre d'aucune m11nière que puisse légiUme­
menL ~tre mise en doute lo. nécessité de l'écolo 
11hr<'Uenno. ,. 

1 954 : c L'Assemblée regrelle el condamne 
toutes ldt!os qu i Impliqueraient un rolO.chement 
uu un désaveu de ta doctrine constan te de 
;'Eglise t. cel ~gard, de quelque milleu qu'eUes 
viennent.,. 

193i : • L'écolo ehrétlenne est le milleu nor­
mal d'édueallon pour les enfanlS chrtllcns eL 
doil garder sa place daos toule organisation de 
l'l!dueallon no.Uonale.,. 

Lo ComiLu t.hclologlquc de Lyon cJonno une 
no le dooll·lnalo dans c Lo. Scmo.Jne Rollglouse,. 
~~~ Lyon du 4 jnnvler J 957 : 

« Pour d'au~res ro.Jsons que les lnoroyanlS, 
certains catholiques nu!connalssont l'Importance 
do l'école ehréllenne et en o.rrlve.raJcnt à croire 
exagérées les revendlcallons de l'Eglise. Ils con­
eevraJenL volonLiers la conduile des on!anlS 
chrétiens en maUère scolaire comme celle des 
adultes dans l'Action catholique. Los onfanlS 
dlls tamlllos ohréliClnncs lrntont dllns los écolos 
neutres, en plolno miiSso, pour y c rero.h·o ohré­
Lieus Jeu•·, rr~ros '"· Celte conceplloo témoigne 
d'une curieuse méconnaissance de ln psycholo-

• gle enfo.nUno. Que cerla1ns enlants soient capa­
ble de so comporter en apOtrea da.ns les milieux 
splrltuellemenl dclshérilés, d11ns les c tOMS • ou 
tes oonlleucs sous-prolétariennes, c'est un raiL 
d'expérience. Mo.ls ces admirables exceptions 
cunllrmcnL uno règle grni\rnlc. Ln plupnrl du 
~emps. J'enfllnl prend la couleur du milleu oO 
Il sc trouve. L'on rance ost uno peULo graine 
rJ·oglle <)Ul (lO ilS!IO OU ddp1I1•1L Sillon 108 ~Ol'l'ains 
ct les cllmllts. O'esl parce que, Odèlo Il. l'exem­
ple du ChrlsL, l'Eglise r especte la fragilité de 
l'enfant qu'elle demande pour lui une lerre et 
lill ellmaL ohr~llens ... • 

SI eo ollmaL esL néeessalre à la sauvegarde de 
la fol, Il l'est bien plus eneore à l'éclosion el à 
l'épanoulssemcnt d'une vocation. Plus grave esL 
dono l'llluslon des oalboliques qui so rassurent 
parce que dos prGtres, et des meilleurs, vien­
nent de l'onsolgnemont publio. Ainsi, au lende­
main d'une gelée de prln!&rnps, quelques fruits 
plu$ d6vcloppés ou plus résfslSnts ont triomphé. 
Qui osera dire au jardln1er pour aulSnl que la 
gelée n'a pas été néfaste ! 

Avez-vous lu : 
c CARACT tRE ET VOCATION " • 

do P. GRf~OER 
Adresse' vos oommandes : 2. ptaoo de la 

VISIInUon - MoniiGO-Vllle. 
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1.-ES C::OHPLEXES 
t:ca·Laln. moLs sont Il 111 mude. t.:ertninn11 

exprcsslo.ns ront fortune. l..eo> wtcs ne veuleut 
rien dire du Lout, d'nulrc• en voulant êlre lrè• 
JU'cclscs se pet'd'lnl dans le vague. 

U'uutres sool cmphl)'écs Il. toutes lill> Muees 
~~~~~ que l'employeur en comprenne le sons 
cxo.ol ni JlUisse en tlonnor uno déJlnltlon précise. 

Ptu·ml ces mols qui ronL CorLune, retenons 
« ln ~~omplext: •· Oepuls rot·t longtemps le mot 
ulalt utllls6 comme adjcotlr quo.llllcatil. Lo dio­
llunnnh·~ Larousse diL : ooutploxe, o.djecur. «qui 
embrasse plusieurs choses •· 

AhtRI une :Jluallon comple:te laisse supposer 
dlll'ércntcs solutions devunt lesquelles on rcsl'l 
plus ou moîns en expect.atlve. Devant une situa­
lion complexe l'individu reste pet•ple:tc. 

Mals d'lpuls quelques années le mol oomploxo 
raiL ror·luno non oommo adjecLI r, malb commo 
un nom « 'riens , Il a un complexe... C'est 
~ueorc ses complexes qui la reprennent • · 

e Qu'est-ce qu'un oomplexo ? 

C'u8t un sentlmonl qui domino toute la con­
.tullc d'un nnranL ou d'un ndulte, el dont les 
urfb1•~• êeb:.pJleul !1 1.1 çoahcieneo parce qu'elle~> 
rrmontenl 11 une situation o.treelive lolnlalno. 

Le senUmenL d'lnf(lrlorllé produit la Umldlt~. 
le llllliiQUe de oonllane~~ en hUI, le lliD.IlQliO de 
per·:ttl vckaneo ou do courage, Jo lr:lc ou la potu• 
tuaLiol pdo d'éehO\toa·. 11 causo do ces comploxos 
d'lnfér·lorltê, le sujet est ballu d'avance. 

Ce::. complexes onl on général des racines 
lrh nncloones : souvent ce ser·a à cause d11 
l•l•rc qui c·cra.;all phu; ou moins son enfant par 
'" 1 nul nrlll' ou ~n pcn.onnallté. Le p~ro CJUI 
rc't•Hc• it ltmgueur de jnnrn<'e : c Tais-loi : tu n~ 
comprendras jamais rien ; Propre à rien ... • 
pruvoquc~ à coup sOr une perte de conftanec 
rn ~ni de l'enfllnl. 

f)•:s lors. toutes les rot•. quo son ms. onrnnl 
un nrhtll~ . scrll c'lnllft tl~~ rlr·c·o ustan~" n(t Il 

Vulcanisation de Cornouaille 

~~~ F.llE6DT j~J. ft 12, rue de Brest, QUIMPER 
{~,~ TIL. 8 .33 
~ !'·~~ -

,,~~W~~ 1 PNEUS 
~~.,. To•tc• ••r~•u · Tu cu .._._.,lou ~~~·~".~ ACI'AIOAT ION8 - IUCHAPAO& 

f:./ EQUIUBREUSE ElECTRONIQUE 
Co11~~M.tliu : 

•· BAROAHL " 
PI<ODUITS " FICHIER " 

pour traitement glU-oiJ Cl rueJ domestique 
et nunooa~e chimique 

Joseph LARZUL 
PLON€0UR-LANVERN 

LÉGUMES· PO.ISSONS • VIANDES 

LE LIKËS 

tlcna aJTronlèt' (JUI)lqu'u r un quelquc: cllusc. 
uommc Il devait niTrontcr son père autro!ols. Il 
rolt·ou,·ero ,.~n· nu•mt> "'Nt ùunlrr •·r 'onllmcnt 
M panlqur. dt• tH'Illr"'r nu d'lnf•'rlorilc!. 

Corri8er sont bf'fsor une pefsonnolit' nolu ante, 
olt difflcllo. 

e Développement du complexe. 
Un c·o:. l'"''~ rrc nnll 11aS •l'un seul COUJI : 

<l'Obi 1~ n''liiiDl cJ'uM IIONIII\Ulllllnll d'C\pll­
rlonee:; dt> l'cnrnrrl ; Il ro.ut elu lemps ri urr~ 
corlaine r•'pHIIhllt d~ coups d'algunll' pour qu'un 
~en liment ou une t'motion se tran. roa·mc rn 
comJlle~~. 

Co n'c,-1 dmu· 11a8 parce que l'l'Marri 11\11'0 
• nh l une ro•l~ uu •' r.hrt• qu'Il aUt'll le CI' IIIJli0\0 
tlt• lll pers•'~IIIIOII. I.e,. r•1rnplrxes no so rol'ment 

POUJt VOS KERMESSES 
VOS SALLES DE SPECTACLES 

VOS RÉUNIONS SPORTIVES 

FIIGI e CBIIIE 
le s uper bâtonnet glacé 
Ruselgnu·IUII' : 6. rue de Ceu~·e. DDirlP&B - Tel. 22 ·Il 

(C A 1 1[ (() ID 
A LA VILLE D.E QUIMP E R 

RUE OU CHAPEAU·ROUG l 

QU I M PER 

HOMMES ~ JEUNES GENS ~ GARÇONNETS 

IMPERMÉABLES 
HOM MSS DAMES ENFANTS 

que Ionttlll'lonL nu milleu d'une ~I Lunllon quJ 
persiste el so prolongo. 

Oe plus, un complclto no nall Jlllll lncJlsUnete­
mcnt dans n'Importe quo! œraclèrc ; lts tcn 
danecs et les réacllons de l'enlanl varlcul selon 
abaque tempérament. Deux caractères dllférenls 
pourront rorL bien avoir deux N!aellons oppo­
sées : l'un nccul!cra le coup, l'autre au contJ-alre 
ft·onchira l'ohstacle. 

e Les complexes possibles. 
Restons uu stade de l'~:nlanec pou t· ddcellu· 

les complexes lob plus courants ltu l peuvent 
s'~lahllr la oct tige rragllo. 

Complexe de rrus\l'ation : c'esL pour l'euranL 
l'impre.slon de manquer d'aJI'ectlon : lei, Il 
importe d'insister sur le moL c impression •· ü 
~e fiOUL en ciTel que renranL soit réellement 
almé par ses parents, mals sur tolle ou telle 
ntt lludo ramlltalo l'cnranL sc rorgcro dos lcJ~~w 
qui le ma .. qucrnnt ensuite touto •n vlo. 

Complexe d'abandon : l' eufo.t. l sc croit dt-­
laissé. les JID.rcnts pa..sanL leur tcurps nu cJehor:~ 
du ru rer C'o8L •••uvcnL le cas d'wt on raul qu'on 
rr·avall ll11S Vllulu ; des cu runt' dnul 111 pr~sence 
g~ut• le Jlêrc nu la m•'rc qui JICn~cnl tt bC roma­
•·ier ; deb enranhs dt'Jlciculs dont ln romille a 
un vt•u hnnlo. 

Complo:e d 'inririor it ) : ,.Jgnail' Jlr~céd~m­

!111'111 ~1 <Jill uall qnU\'011 1 clcll eorr tJiolraJsons : 
• ~lot, à ton lige...... « rcgurdc lon cousin 
<'r·nn<;ul~ !Jlll (1 l'llJIOII(ill nL •IX 111111' do IIIOIIIR ... » 
Le principe de~ conapa.mlsons esl sotlvcnl très 
da gcr~ux : ol l o~ cxcilcn l lt';, fntl' mnl~ l•at·a­
l)''cnt les rntblos. 

l'a reni•. allonllon ; Diou \OU~ çouJio~ une 
mallêt·e c~tr~mcment dc!llcatc. S<lYCY. rc<pec­
tueux do ln eounanM aeçordc!f'. ELre père ou 
mère Pst le plus beau mêller •lu monde. C'f'~t 
nn!'Fl' le plus diiTkll~ .•• 

Un mvioe d'information des fami iles 
de I'Er:seignerr.ent Privé 

Le Stc.r4t4r'aL v~n6ral de l'Enseignement libro, 
la Féd6rallon nationale des 1\mioalea e~ l'U nion 
nationale dea A.P.E.L. viennent de réunir leur 
documentation et de crâer un Servico destiné 
à l'information des familles. Co 13rvlce, le 
S.I.F.E.P., o. été confié au Secl'4:arlat d'Etudes 
pour la Llbo1•t<l d'Enseignement, 1 2 1 , rue de 
Grenelle, Paris (•). 

• ' 
lA NOUVEllE 4 cv 
4 PLACES 5 PORTES 
Suspcuion TOUS CIIEMINS 

est viJlble au 

GARAOB OB L'ODET 
QUIMPER 

n1. t.OJ 
1.86 

HAl. LE DE L \ CHAUSSUIŒ 

y ve J. Lefèvre & C'e 
2, rue Astor 12, rue Saint-Frnnr;oos 

CHAUSSURES (luxe - fatigue - chasse • travail) 
S,Utlallt.i• lltuntut.r rt GartonndA 

GRAND CHOIX de BAS et OIAUSSETI'ES 



LE LIKt:S 

Michel Cosmoo (1944· 1951) l o C<oizou, 
19136 Plooonnt< - M.O. 8 A, 1380 ,,,,. .. 

Joequu Le Brun (1962-1971) 19, rue 
Solnt-Fronçols, 29000 Qulm P<>r - l4ol, 
ru. Jean Jouris, 29200 Brest. 

Joseph H61io& (1959· 1961) Coat-•K6roli<, 
Tr6m6oe, 29120 Pont-l' Abbé - 1, r~.~e 
do Gascogne, 76350 Oissel. 

F~rolnand lefôv,. ( 1934·1943) 8.P. 661 
Polnto Holro - Oiro<teur BICIC, B.P. 
147 Broz.ZDvl.. (Coo\oo). 

R09*r Conhtt ( 1956-1963) K~rfloc'h, 
Paon,ou r•LonYem - • les PeuplterS • 
Porc Soint·Morhn, 35000 Rennes.. 

Joon·Ciovdo Corfou (1953-1 961) 39, 
route do Pont·I'Abbi, 29000 Qulmpor 

- 60, rouit do Callac, 29210 Mor loix. 

Bcmard Coofflc (1958-1965) 82, rue 
kouvols, S61 00 Lorient - Direction 
Oiportemontolo do I'Equi~ment, B. P. 
340, 97~00 Solnt-O,nls (llo do lo 
R6unlon). 

GiiiH Grfmoud (1957-1965) Ruo Aloin 
le" Grand, S62JO Questembert - 44, 
rue lomortone, 49500 Segre. 

Jocquot Guitton ( 1957- 1964) 4, rut 
d'Aiombort, 29100 Brest - 79, ru. 
dv Calvados, 14 500 V~<t 

Gvonhai l Lo C.hoton (1959-1968) JO, 
placo de la Moi.W, 56620 Pont Scorff 

- :Jo Golot, BPM 103, Soint-Jocq~.~e~ do 
lo Londo, 35998 Ronnu • Arm6cs. 

Chrf• llon Rlvool (1 9$6-1962) lo Goron­
ne, Roud ouol,.c-, 5611 0 Gowrin - 9, 
rue Goml>etlo, 92420 Vaucresson. 

Joon ·Piorro Rollond (1 959·1965) Koroomot 
Plou4dorn, 29220 Lond~rn~ov - 6, 
tU4 dos Glooeuls, 29220 lanclemeou. 

AJoin Thomos (1966·1971 , 2 BEP Mée.) 
CwrMhors. Ma lan, 56320 Le Foouét 
- • Let Bruvira • , Moison Sorutaire, 
56420 Plumelec. 

Jeoo-Ciaudo Golou ( 1968·1970, 2 BEP 
Comp.), 2l, rompe d~ lo Plog·e, 29160 
Crozon - 29, NI! d~ la Chofottois, 
29160 Crozon. 

Joan Slnqwln (1967· 1970, T 8), Ké rfnoot, 
29130 Qulmpt rl6 - Eocoo, oYOni.IO do 
Provence, 29200 Brut. 

Pl<rTic Lo Fur (1968-1970, 2 BEP Ml), 
lJ 8, ruo JoOJ Le Voguer~, 56100 
Lorient - Br'OQdo dos Sopeurs·pom· 
PM ra, • 7, rue So•nt· Forgeau, 75020 
Pori a. 

ho.n.frons:ois Rodt:ftCic (t967-19T1 , T F3), 
32, boulo•ard do lo Mam.,, 22200 
Gwins~omp - dlez Modomo H~ry. 
P"" K•r Yvon, Brilivéne<, 22300 
Lann .on 

Goorou StronJCorff (1967-1970 TC) 
Sointe-Chrktlno, Locmalo, 56160 Gu ._ 
mén6.aur..SCorff - F.J.T. 174, rue 
Michel Ange, 62100 Colo is. 

SUCC~S AUX EXAMENS 

- Louis · Marie Mondeguer (1966· 
1971) de Quimper, élève de Lettres Su· 
~rleures su lycée de Cornouaille, fils 
d• Monsieur Mondeguer, prolesseur au 
Uk .. , reçu ,,. année DUEL, alnsl que 
Jean-René Gentrlc (1962·1970) de Lan­
dudec, surveillant au Ukes. 

- Gustave Jourdren (1945-1952) de 
Loctudy, CommiSsaire Ueutenant-Coio· 
nel do I'Arm6e de l'Air, vient de sou· 
teni r uno lhbe de Doctorat en Oron. 
avec 10 menllon • TRËS BIEN •, le 20 
juin dernier à l'Université de Droit 
d'économie et de Sciences Sociales 
de Paris. 

- Ron6 Ooaré (1960·1969) de Oulm· 
per vient d 'être reçu au concours 
d' élève-Inspecteur des PTT. 

- Pierre le Goué {1959-1966) de 
Kerfeunteun. rrn~ilrlse d'Enseignemen1 
Histoire et Geographie. 

DEUX F8 ES 

Le ûim~tncho 16 juiOet, Il 10 h, 30, 
a Edco n, S'C$1 d6roulée ln c6rémon le 
d'Installation du nouveau recteur de 
to porolsse: M. l 'abbé Q UILLE VERE, 
aumOnier du CSC Saint.Charles de 
196S ~ 1972. L'Amicale souha ite i\ 
l'abb6 Quoll6~rt un ftJ)OllOiat fé· 
cond dans sa nouvelle p:uoi'Se. 

Le dimanche 16 juillet égalemenl , 
I'Abb6 Yves LE BERRE de Q uimper, 
ancoen ~t~ve de l'école Saint· Yves, or· 
donné pr~tre le 24 juin demie r p:u 
Mon.>eianeur S•monncaux, évfquc de 
Vonaotcs, en la cn1hédrale Saint-Louis, 
célébrah sa première grand'mdSe à la 
cathédrale S3int.Corentin, l'église de 
son bnptemc, entouré de $8 !nmille 
auxquels 1'~1oient joints de nombreux 
Quimpérols, amis du jeune preu·e el 
de so famille. 

Après ses études secondaires 3 Saint· 
Yves, il étudia le D roit à Ant;ers, puis 
fid~le A une voc:a1ion qui s'étau manl­
fe..téc de boMe heure, il d«:idn d'en· 
trer dans la c:ompa11nie <ks prEtrcs de 
Saint..Sulp•œ et fit ses étu<ks ecelé· 
siastiques au arand séminaire de Ver­
sailles. Les prltres de Sain1..Sulpiœ 
~ent l la di<J)Olllion du Snm1-Siè;e 
et de l'époscopat pour diverses tAches. 

ou nombre desqueDes la formation du 
Cler&é dans les séminaires el l'uni· 
vcrsité. 

L' AbM Yves LE BERRE, comme 
il eM de règle dnns la compagnie, va 
e(fectuer un stage pastoral do deux 
ans dans ln pnroisse de Saint-Sulpice. 
A Patis, aprts quoi, il poursuivru des 
élUdes de Droit et de l Molot:ie l 
Rome. 

PROFESSION REUGIEUSE 

La cérémonie de profession reh· 
aieuse de Frùe Gilbert GUlLLO s'es1 
d6rouléc le IS aoOt en l'éfllise Saint· 
Vincent Ferrier de Vannu. Professeur 
l'on dernier nu Uk~s, Frère Guillo 
ensel&ne ceue année à Kerpiouze h 
Auray. 

Mise à jour du fichier 
1949·1957 BERNARD Paul (1938) 

Sous·Préteeture de Pontivy 
Ttl 25.0008 

S4H:rttaire en chef de ta 
Sous-Préfecture de Pontivy 
Ministère de J'Intérieur 
CELG Modernes 
c~rti/lctu dr littlratur~ 

Fl'a,çolse 
Certificat d'Histoire 

Economiq11~ et 
instùwioturelle 

Concours tl' Attaché de 
Préfecture 1969 

1960· t967 BESCOND Jean · Frençola 
(1 948) 

Mêoez·Meur 
Gourlizon 
291 43 PLOGASTEL· SAINT· 

GERMAIN 
DipiOmê ESSEC 1971 

1959.·1963 BOSCHER Yvon (1 944) 

l'Etache 
22440 PLOUFRAGAN 
AGENT TECHNICO· 

COMMERCIAL 
DEVILLE 
00000 CHARLEVILLE· 

MEZIËRES 

1950-ltse BURELLER Marcel (11139) 

Presbytère 
Rue de la Cène 
16 • CONFOLENS 
Prttre du dlocHe de 

Bordeaux 

Sotlété Bretonne de Matériaux de Eonstrutllon 
Zone lndu•trtelle de l'Hippodrome, QUIMPER • Tél . 9S.l l.4l 

Zone Industrielle du Loseoot, BREST • n i. 80.11. 14 
Rue G ra veron, CROZON • nt. 98 

vous propose : 

Tous matériaux pour construction et aménage• ent lie 
l'habitat rural et bâtiments agricoles. 

La gamme la plus complète en revêtements de sols, 
murs et plafonds : 
• CARRELAGES {gr'• drome, 6moillé, foionce unie el décorh ). 
• TAPIS ol MO Q UETIES. 
• PLAFONDS ACOUSTIQU ES ol D~CORAT1 FS. 
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enseignement 

technologique industriel 

et culture 

suite de la page ZO 

De p;1r s:l profondeur, lu cuhut e 
doit rendre la pensée efficace et pro­
ducti"' dans un domaine limu~. le> 
connaÎ$$:lnces propres aux prob~es 
de son champ d'3Ctivit~ doivent ~1re 
pos~d6Q et constnmment misos à 
jour. Celles-ci prf..entes à l'espdl, ne 
deviendront richesse que dnns ln 
mesure où elles serom reliées les unes 
oux o.utres et constfllites en laraes 
en.emblcs. Or l'ensdcnement techno· 
logoquc offre la J)OlSibtlil6 d'mdwre 
à partor de ens concrets, de iéll~niliser 
et d'org:~niser entre dies les •eUes 
gf.nér.1les, les collSlantes, les rèaJes, 
les lois dégagées. En un mot la 
~ c s'orgaruse • · L'enscianement 
teehnoloaique dans la mesure où 
l'élè\"e qui le •uit est motiv~ et a 
l'allilude de recherche, ne sera pas un 
eoseianement de résultats, mais une 
pnrlicipatioo nux dém>rches de pcns« 
qui çondulsent a ces résultaiS, l'~l~>e 
sc doil de pnrtieipcr h l'élaboration 
des IMe.., des raisonnements e1 des 
connaissnnces qu'on lui proJ)ose. 

Cene analyse Sytlématlque, ~ue 
Ot&ntùsatioo d'élémems ~pars de nvotr 
en un corps orpn;s6 de connatuances 
exphcau! du réd e1 a)'llm une ponéc 
g6!b"ale présente le risque de deYenir 
dessédumte pour l'esprit en r:ùson de 
son c:ar.tetère discursif. C'est ici 
qu'intervient pour le technic~en • en 
auose de c:ompcnsalion • ln fonc1ion 
crbui«. En scienœ$, ~lie-ci donne 
une orientation à la démarche indue· 
tive. D3DS le domaine technoloaique, 
producteur d'objets concrets son rôle 
es1 6viclent. Et si ln production d'objets 
techniques ne peut ~tre que le r6sultnl 
d'une méthode rigoureuse snns rnppon 
avec la fantaisie de l'artiste, eUe ne 
~:aurail se passer d'imna,inblÎOn, in· 
ventant des relations Inédites enue les 
éléments d'un ensemble exi~tont. Ccuc 
1mng•nat10n devient une antenne fournie 
11 la démarche discursive et propose 
au teebnieien des schémas de fonction· 
nement qu'il s'agit d'éprouver p:tr le 
raisonnement. Elk reste sous·jacente à 
lo méthode diseursJ>e, elle la seconde 
en sous-main et lui ouvre des voies 
chnque fois qu'D s'a&it de c:onstruore. 

Ainsi l'enseignement technoJoaoque 
associant l 'nctivilé c:rbtrice h l'nctovité 
loaique snit ouvrir chc1. les ét~ves 
i 'esprit prospectif ct étend re le do· 
maine de leurs (lOUI'bilitts. Qui ne voit 
nlors que celui qui ourn suivi œue 
formation pourra • mainten ir une vie 
intense à sa pensée, enrichir ~ penon· 
nnlh6 el participer aUJ< œuvres de la 
pen « <ks autres hommes • · 

F . Gobnd 

AUTO-ÉCOLE 

MÉNAGER 
,.OflfDtl 1 .. . .... 

el vous Invite en ses halls d'exposition de QUIMPER et BREST 
Cours de code, Mercredi et Vendredi à 20 heures 

2, Ploce A. M11sô - QUIMPER - Tél. 55.23 (5 
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LA SURETÉ NATIONALE 

Elle eccrute actuellement sur Lill·cs 1lL jus­
qtt'au 3 1 d~cembro 1963 parmi los candidats 
n'nrlPUI ' I ouan~ pas <16Jil Il t'Mmlnl$tl'a.Uon : 

- c ommissaires de Polloo: Indices nets 260 
à 620. 

'r•·a ilement lUI 1-1-1962 (fll nclionnaire c.;u-
llatall·e tians ln l't'gion 1>arlslonn1J l : 

!::lève : 948,0:i Nl•'. 
Slngl!lli'O : J.055,0!l l'\1'. 
DtlbuL do MITiét·c : 1.1 OG,C9 i\1·'. 
Fln de Cllrrter·~ : 2.G20,0 1 NF .. 

Le~ Gomantssnh'es Cie ln Sù1·el •1 Nallounlo pau­
\'On~ an UUli'O (ICr-Mcr IIUX cmpl()i~ de Olrccl,ltlll 
'.ll de G11nJ re) le. 

Les Clllldldals, doivc11t é tra 1\gès ùe tJ la 30 
nus ( rce.ul posswlc pour services milliaires obll ­
g:tlolres cL enrnuts ~'• chargo) el. Oll·c Ululah·c de 
la llo~ uco ~~~ da•olt (ancien a·;:gim" ), lloCMo '"' 
drOit pUIJlll'. t'li drOit pt•lv(o 011 Cil ~olic•nces écn­
olomiquos. 

Pour votre chauffage 
adoptez le 

GAZ DE VILLE 
- Pas de stockoge ni de manutentions; 
- C'est un combustible souple, rapide, 

discret et sain ; 
- Grâce au RADIATEUR INDÉPENDANT 

vous pourrez chauffer quand vous 
voudrez, ct comme vous voudrez, 
la pièce qui vous plaira ; 

- C'est le confort individuel de la 
famille ; 

- Vous ferez des économies :en béné­
ficiant du tarif binôme. 

Les servlcu de GAZ DE FRA NCE 
vous (/ocumuucrom sur dama11de 

- à QUIMPER, 2. rue Théodore-le Hars 
- à BREST. 24, rue Jean-Jaurês 

LE LIKES 

- Officiers de Police adjoints: Indices ncl« 
·1 ~5 à 3;0 . · · 

'l'l·nllement nu J -1-1962 (!oucllonoait•o côll-
hu La ire don,; ln région parisienne) : 

!!:lève : 689.00 NF. 
S tngiai~ : » • 
I)C)I!UL Ile cnc·c·iùre : 737,00 Nt•. 
Plu de Ctll'l'lèl'O : l.32J ,00 KF. 

Les candida ts doivent èt re ~gés de 21 i t 30 
un~ ( c·eoul possib le pour services militaires obU­
gaLoil'c~ tlL en ro.nts Il ohuc·ga) et Oh·c Ululai re 
du looro•alclua·~nt comJ>Ict de I 'En~elgnemonL Sc­
conduh·c. 

Viandes de 1re Qualité JS;­
va.cu - RŒOP - MOUTON ""' . 

Boucherie J. DANJON 
2 bt., AY. de la Core, QUIMPER - T~. 3.S3 

Entreprise Générale 

- Officiers do Paix : indices nets 210 à 580. 
'l'mltciHcnt au 1-I-19G2 ( rouullouno.lrc cëll-

lmto.lre dnca~ Ill réglou po.l'lslcnnc) : 
Staglalo·e : 884.94 NI•'. 
UNmt de oarrilèc·e: 961,78 NF. 
l>in de l)!lrriè rc : 2.392,05 NI?. 

t..cs oanditl nl ~ dulvent <ltrc 4gûs de 21 rua~ i1 
~8 uns ( c~eu l Jl(ISslblo jusqu'(! 30 pout• services 
ll tllllalrcs oll llgt\lolres et cnrants à chtu·ge) etre 
Lll ulo.lre du J)acoalaUl'l!nl complet de l'Enselgoe­
l llelll Secondaire, possMer la qunliLé d'Oificler 
tlo c·êscc·ve, avoir une taille d~ J 111. 68 ct une 
U.('.u llé viSUelle dr la/JO• (lVUIIL C<li'I'CCI!Uil. 

N. B. - 11 raut avoir nccumJall son SCI'\'ico 
nl llllnic·e hlg~tl ct être class(; c ~co·v!cc armé :o. 

Les oandida ls pcu,·enL illr c appelés '90 oulc·e. à 
~n hir de~ épr euves sélectives pcrmcL\unt de di! ­
~élcr leurs o.pllludcs tan t physiques qu'intcllcc­
l.uollo;., à. '9xoo·ccr les runul.lonll qui leur sorouL 
ounnêes. 

!,es ca.ndidals ont iotél'êl. à adrosset' d'ores et 
cl•\jll leur demande b. la : 

Direction Générale de la Sùreté Nationale, 
Bureau de Recrutement ot Instruc t ion du Per­
sonnel, 1'1 , rue Cambaoorôs, à Paris (8•) . 

Le.; .;t~ves sont i.ll! l rults il l'Ecole Nulionalc 
rie Police do Sninl-Cyo·-du-~ l on~-d·nr, près de 
l.yon (flh;\no), pendant un o dur<'c de G mols il 
lill un euvil'tJ n, puis arr11uU·~ sclun lull i' olns.~c­
lll cnt a ln so rl.!c de t'Ecole o~ scion leu c· demande 
dans des Commi<lSnrlal~ dll Police. l\11 Poliw de 
HemÏeignemcnls Généraux Olf cncm·~ en Police 
J ud loialrc, tandis que les Orrlcic•·s de Pub:, ins­
lr lllls o\ la môme Ecole, sonL llfliiiMs Il servir 
tlun ~ les Cillll iiOgulu~ RêpuiJIIClline lie St'ct•rll~ 
till cu Ct~l·rs UriJnins (Commissariat:.< tics \'lUes). 

Pour plus ampli!S t·enseignemcnt~. ~·aaress~r 
à rackcsse ci-dessus. 

. i>c·éolslous transanlscs pac· J ean Talloc 
(nnelen E16vo J 9~5-48), c·uc du S l(Ld!l, 1\oh' n 
( ,\ Ige•· ) . 

du Bâtiment 
BÉTON ARMÉ 

1 
IIDOlllJIE tiiTTO 

TRAVAUX INDUSTRIELS ET PARTICULIERS 
19, rue de Brest - QUIMPER 
Tél. 4·88 

LA ROBINETTERIE 
FRANÇAISE , 

VcnPile de Kergos, QUIMPER - Tel . 77 

• FONDERIE 
DE BRONZE & ALUMIN I UM 

s•r atodble•. pt.as o• vlelllu plkn 

ATELIER D 'USINAGE IMPORTANT 
TOUR - TAILLAGE - ENCRBNAGll 

SPÉCIALITÉ 
D ' HÉLICFS DE BATEAUX 

Lignes d 'Arbres et Appareillage 
DÉLAIS RéDUITS - PIUX itiODBRÉS 

INTERLOCK 

• COTON RHOVYLON 

MIROITERIE H. JAYEZ 
Impasse de la Palestine, QUIMPER 

Tél. ,5.31 

DROGUERIE 
SÉCU RIT et TRIPLEX 
REARGENTURB DE VIEILLES GLACES 

Pierre LE GRAND 
29, rue des Regu<ùres - QUIMPER 

Téléph 7·13 

Electro-ménager 
Cuisine 

Lo ~I ,UtQliE UE QVAI.JT~ 

Sanitaire 
Chauffage 



- C.oic Gaud11 (1961), de Questembert, ne ch&mc 
pas nu CoiQae Saint..Stanillu de Nantes : six eom· 
positions ~raies dans toute l'ann6e. n trouve 
cependant le moyen d'6erire l ses anciens camara~ 
du Lik~ (ma.is los r~ponses sc font parfois ntlen· 
drc 1). Ue petite nventure lui est arrivœ nu cours 
de janvier : son vélosolex lui n ét6 vol6 pendant 
quelques jours; qunnd il a été retrouvé au Foyer 
Catholique de Nantes, son ~hleulc n'avMt plus 'ni 
selle ni gWdon: heureusement, l'nssurnnœ était là ! 

- V isl!e récente de Corentin Sa/min (1906), de 
Plonéis', 11 présent en retraite l Ergué-Armel, nprè~ 
avoir trtln016 de lonaues années à la CompnaniO 
d'AMurnnces c Union • de P4ris. 

- Ancien D irecteur de la Cnlsso d'Epargne de 
Pontivy, Constant G11yomard (1906) a ~t r~emment 
dkoré de 14 Croix d'OCClcicr et de Chevalier du 
Mérite Soè:iAJ. Sa vue continue de lui donner du 
souel et limite sc~ déplacements hors de chez lui. 
Faute de pou•olr nous rendrc visite, D 10 rcponc 
souvent au Ll"kà par la pensée oô il s'imasine voir 
les nedvit& de nos 1.277 élèves. 

- Le lieutenant Rogu H11on (19S2), de Jlice..sur· 
Belon, se trouve 4U S. P. &&.349 en ~ Le 23 
février, il l\nnonç.1it son Intention de participer au 
Cbampionn:>t de F rance Militaire d'Escrime l Fon· 
taineblenu. Il se souvient d'avoir ét~. dorant son 
séjour au Likès, deux Cois international U.G.S.E.L. 
contre la Bdalque et d'avoir enlevé, en 19.SO et 19SI, 
les titres de c:h:lmpion de Franoe U.G.S.B.L. l 
l'~ ct au sabre.. 

- Edmond Rottr (1961), de Salnt-Maur, est élu· 
diant à l'Institut des S~iAiit& Industrielles de 
Nancy. 

c C'est une lcole·tlllot•. d11 molm en thlor~. pnrce 
que flOUr le mom•nt uotu SOIIIIIIU loca/alrt.r cl 
rEcule du Mines, tl'ayanl plU CIICOte 11/U bttttmm/1 
propr~s. Uur CO/Istructlon, c:ommetrcie début /ivrltr, 
doit 2tre m t11Ü d bien pour octobre prochai11. On 
nous pt~rlc dt cours t6/6vûls, dt laboratoires d'an­
glais, dt pldngoglc rntlo11nllllt d outrance, etc ... Pour 
le momml, le riglmc ut tr~s tl11r. Les co11rs sorti 
ttouvamtx, mmls avec brio pnr 11111 équipe dt tJro­
/t!Ssettr.r tris /ttmcs. Trois origines dm~J le recmte­
ment des 1/~vts: Baccalau!inl Mnilr~maliquu Elé­
mentalrcs (em•lto11 SO l~turos par sema/nt), Bncca­
ltmrlll/ Mntltimotlqucs el Technique (41 ltaurts), 
tltttltrires du Dr•\'fll de Ttc/mielen Supirlettr (30 cl 
3S heures). Cllte icole n• jonctlomre q11e depttù 
novembu !960. Elle /orn:e til quatre aru du ingé· 
11ieurs qu'rUe veut Il la joù spic/a/isis ct polyvnltllls. 
Pnrtle elu bon plctl, la cou dont elle /tmlr dljil vo 
monter en 1/kh•. 

A Naucy. A ma connaiuanct, nous 1omme.t quarre 
ex-l.iklsietiJ: Jncques Le Roux, de Quiberon, qui 
prépare rEcole de Glolo1w; A11lin Le! Gourriérec, de 
Quimper, qui ltrtnillt stJ lroûtlmt année cl rEcole 
th Glom~tru : Yvon Bochet, de Paimpol, qui effec· 
lttl tm sta1• de mltrolo1k. 

Je tra11mws mon plus amical bonjour cl toru lu 
ca11toradu de /o promotion c Abbi-Pie"e •· Je CDmpte 
bien rtcnoir dt leurs nouw/lu, c:or Ici etlu 10111 
rans. Mon a.drust d'ltudiant: Chtt M . et Mme 
Dorl11, S8, rue Emlle-ZD/a, Vanda:uvre par Nnncy 
(Meurtltt-<I·MOJtlle). • 

- ln§~nieur-MEcnniclen en retmite l Quiber<>n, 
Jos~ph Le S~ntte peut sc noter d'ttre l'un d~ plus 

7, rue J .-Jaurès 

LE LIK~S 

' anciens Anûc.1.1istes du Lîlls; n6 en 1812, Il 1 , en 
effet, quiu6 le Likès en 1888, après son admission 
à l 'Ecole des npprentis~ves-m6c:Anlclens de Brest. 
n regrette de ne pouvoir venir voir les modemisatlons 
de notre kole : du moins, entend-U y contnbuer par 
sa gm&osité. 

- Fiorvi Gourmtltll (1961), de Tr«<ion, fait ses 
~tudes de dessinateur de carrosserie au CoU~ac Tcc:h· 
nique de Pureaux , interne nu Foyer do 1eunes 
c Association Maurico-Mn.ianen >, 29, rue de Lour· 
mel, Paris (5'). 

- Le Frtr~ P~"e Biri, n, de Plomodiern, ~ 
1'6cole Saint-Louis do Oonuauo do Landr6vorzec, ne 
craint pa.• de faire un petit retour sur le passé: 
c'est le lS janvier 1902, en effet, qu'il quittait la 
Seconde Agricole du Lik~ pour le Petit-Noviciat des 
Frères. Un setù de ses professeurs d'alors est encore 
en vie, le F rère CouroMt-Vital (M. Ruoud), l la 
mMson de Retraite de Kérozer : • 60 aJU d< VDYDIC 
sans rctolcr, sans retr~t. non ver1 la luue toute 
prOChl'- nuzJs c Vers le Ciel promû •· au milleu de 
la rrMuantr jettllf.S#, ma /OIIIaltle de f<>uvenu de­
puù S1 ans. • 
.- Le sc:cond-mMtrc armurier Robert Bor~en/ant 

(19S4), de Quimper, a quju6 les Fusiliers-Marins de 
Nemours pour venir terminer A Brest son enanaemcnt 
de 8 ans dans la Marine. Le IS Uvrier, M. Louis 
Mondcguer, professeur au Likès, a cu la surprise 
de voir Ill Prércc:turc Maritime formidablement el 
sympathjquement aordœ par notre camarade. 

- Au Scc:ond-Noviciot lntemat.ional de Rome, les 
Fr~r~s Rnri Bot/ton/ et FrDIIÇOis X.rdo~tcuf vont 
le mieux du monde; so~ la c:oDdulte 6elair6e do 
Friir~ Visitrur Clodœld, ils font une aronde syn­
thèse de lA spirituolit6 de Saint Jean.Bapti!Stc do la 
Salle. Encore quelques mols ct lis retrouveront la 
Bretl\jme, mai1 pour quello on:ectatlon ? 

- Marc Guicluroua (1931), ancien scc:r6talre de 
l'Amicale des Bretons d'Agadir, conseiller municipM 
de Le PalMI, est directeur des Conscrverlca Petit· 
jet~n à Bdle-l~lc·en·Mer. Le 26 février, il est venu 
montrer lon$lnement le Likès A son fils, (utur Lik6-
sien : les nouveaux loc:au~. les laboratoires, les nu> 
liers c:t, sortonr la chaude nmbinnc:e Uk&iennc, ont 
rélenu leur attention. Notre cnmnrnde serait heureut 
de reprendre de~ reloUons avec Joseph Oulho11, ma· 
réyeur A l'Aber-Wrach. 

-Visite-éclair de Fra11çois U. Sttr (1926), commer­
çant nu LIS, rue de la Grou~ A Lourdes, oil tous 
les - Bretons sont n.<sur& du meilleur accueil. ll a 
pris Je temps de constater ln bonne évolution de nos 
divers chantiers. Son neveu ltfln.Ciaud• Andro 
(19$:1). de Q'uimper, après son service militaire en 
Algérie, sc trouve prEsentement professeur au Mexi­
que. 

CYCLES - MOTOS 
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- S«rétnire du Groupe Parisien de l'Amicale, 
Marc~/ Lottl>cutin (1!141), de Kerfeunteun, nous 11 
aononœ 14 .Réunion du 1., :1vril :~u Sec:r~tarlat Na­
tional dos Fr~rcs, 78, rue de Sèvrea, Paris (1'). ll 
espérait que la Journée d'Amitié orannisée par 
l'Association Mondiale des Amicales le 2S mars oc 
nuirMt pas au succès de cette rencontre. 

- Alain Gutin (1960), de la Roche-Derrien, 
aurait aimé profiter du OlampioMat Réaional do 
CI'OS$-Country pour revoir Quimper c:t le LiUs; mais 
le déœs de son armel-père ne lui a pas pemùs do 
participer à ce d~lacemenL 

- Visite de Ro8u U Guyadn (1961), de Balo­
det, venu s'inscrire l I'Amlc:Mc. ll s'initie chu lul 
au m~tier de boucher, tout en pratiquant l'&nae 
du poulet sur une crande ~helle. 

- Satisfait de son poste de maitre d'internat l 
l'Ecole Technique c L4 Croix-Rouge • de Lnmbkellcc:, 
J~an.Jacquu Burel (1961), de Pont-Aven, prépare l 
Bmt le oeni/icnt do M.P.C., en vue d'uno llcenc:e ès­
sciences. 

- Au S. P. 86.623 en Algérie, le caporal..: bef 
Andrl U Biltnn (1958), de Kerfeonteun, attend une 
Ubérntion qui se compte désormM5 en semaines. Il 
t'eltoree de pr~voir la bonne utilisation de son B.B.I. 
Ajll!lteur dnnJ Jo vie civile: il Mmerait trouver dans 
la r4îon quimpéroise un emploi en rappon avec sa 
sp6e.ialité. 

- C'est a u camp de La Regbaill, que le m~cdn­
lieutenant Guy Morvluu (1953), de Pont-Aven, a reçu 
la nouveUe du cessez-Je-feu en Alcérie (terre de dra· 
mes mais comhien attachante 1). Sa femme habite 
Lyon, au 28, rue Pierre-Corneille, oà gmndissent deux 
jeunes enfants, la dernière n'ayant que quelques mois. 
Guy ndrcssc son meilleur souvenir l ses anciens pro­
Cesseurs du Likès, avec une mention sp6eiale pour 
Maitre Gérard PondaYCD. Un bonjour amkal qale­
ment l M. l'nb~ F1oeh qu'il a conou au cours com­
plémentaire de Pont-Aven_ Un ancien du Liüs. le 
commandant Alain U Gu~nn«, un des mcilleun 
pilotes d'h~lieopthes de la Base de Riabaia, l'emmèrlc 
de tc:rnps l autre en c Alouette •· Guy nous donne de 
bonnes nouvelles de son fr~re Yvu ( 1946), in~nieur 
A Paris. 

- c Voilà dmx mois passés que je suis mililairr, 
nous 6crit le 7 janvier Lou& U/ty (1961), de PJu. 
Quffon. Je puis dire que pour le mtnlltlll tout marc/re 
bl~n et que le lltoral est a11 b~au fixe. Evidemment. 
att dlblll, le rhantemertt de vie 6'~st fait ressentir, 
malt 011 r~preud vit~ lt! dessus, nutout quand on a 
fait sept tms tl'fnternat ! Final~mrlrl, fa/ éli N!tenu 
comme 1/il'lr·navignteur-bDmbardier; fe sttppos< que 
c'est po11r IIISIIf/lstmce aux lests psyclroreclmlquu qu• 
1• u'al PliJ l td admis co"""' Bawr·pllote, puisqu'tl la 
visite mltllca/e ta.als dté recounu apte. De route 
/nço11, das que faurai tlll peu de pratique, je pourrai 
"" prJsmler comme éltve-pilofe. 

Apris flustrttction militaire illmeutaire li' A11xerre 
(2 mois), me •'OIItl cl Nlmu pour passu le pr/oto11 
11/tmlro 1, ce qui me permet/ra de deve11lr caporal ott 
caporal-chtf avec urt peu de charu:~ ... er tle travatl. 
Je pi!Jt# que mon sé/Dur Ici ne doit fHU exclder trois 
moi.s. L"amblanc~ ut tris boune. n•rtoul quaud 011 a 
m tro11vu tme vlritable colonie dt FiltiJtirleriJ. Dtlt!J 
ma promolio11, 1wus 1101111/IU rroû, do111 u11 Qulmpl­
rols. J'al lgnlemull ntrouvl lenn·Noll C hevalier el 
GCOf'lO$ Sinieokoft Ainsi, le dl~e1ftertl ne COtt«mt 
que lu hDTUDm et le climat. • 

- Ju11 Le Ta/lee (1943), d'Eraué·Armel, policier l 
Koléa-Alaer, envoie un crand bonjour A l'ex-pnrachu· 
liste du 2' R.P.C. Francis Gttillennou (19SI), de Brice:, 
qu'il espère revoir cet ~t~ en Bretagne, ou m~ plus 
t6t, en C3S de retour difinitif en m~tropole. Il nous 
communique des renseignements tm détniU& sur les 
camares offertes par la Sûrc:t~ Nationale. Actuellement, 
il y a un fon recrutement de aardiens de la pm 
(Indices nets : 61~ve, 13S - st11~, 14S, - prdien 
de lA pm, 160 A 300 - bripdier, 280 A 320). 
Instruction de trois mois à l'Ecole de Sens (Yonne). 

QUIMPER 
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Le gardien de la paix qui a quatre années de service 
peut concourir :\ d'nuu·es fonctions de la Sûreté Nn· 
lionnle, sons qu'on eXI(\e de lui les diplOmes requis des 
cnndidnts du secreur privé: ainsi, un gnrdlc.n de ln 
poix peut, en moins de 10 ans, passer commisso ire. 
Les fonctions d'inspecteur de police ont changé de 
nom, étnnt devenues O.P.A. (officier de police adjoint), 
ceux-ci servant en Sécurité Publique (commissariats), 
Police Rcnseit:nements Cénérnux. Police Judiciaire ou 
Poilee Air et Frontières. L'ofllcler de paix (O.P.) -
lieutenant, capiU\ine, commandant, colonel - sert e.n 
Corps Urbain (commissariats) ou en C.R.S. (Rôle de 
l'officier de l'Armée), c Police-Revue • , 55, rue de 
Rivoli, Poris· l"', prépnre aux concours de la Sûreté 
Nationnle ainsi qu'à ceux de la Pr6fccture de Police 
de l'oris. On y trouvera tous renseignements complé· 
ment..'lires. 

- Jea.r-Jacques Lucas (1955}, de Douarnenez, a 
po.ssé Je concours interne d'inspecteur-élève des P. et T. 
en juin domicr et ce n'est qu'en octobre qu'il a été 
nppelé li un cours de perfecuonnement à Paris. J' uls Il 
est redevenu Vannetnis pour trois mois. Ceci lu i a 
permis de rencontrer par deux fois le C. F. Domi· 
nique, directeur de l'Ecole Saint-Joseph, ainsi que le 
C. F. Jetw-Murle Trellu, son camarade de Mnthému­
tiques eJémemaires Il présent en convalescenee. après 
sn blessure d'Aia~rle: demi~re rencontre qui eut lieu 
p~s de la chapelle Sr-Nicodème, en St-Nicolas-dcs. 
Eaux. De nouveau, Jean·lacqucs vient de gagner Paris 
pour le stage proprement dit d'inspecteur-élève qui 
durera jusqu'il mi-novembre et qui sera coupé par le 
mois de cong6 en noOt (Adresse: Hôtel Barrault, 22. 
rue Oar·rnult, Paris-Ll'). 

- Le F~re Jean VlvoaJ poursui! à Bayonne son 
stage de perfectionnement d'opérateur-radio : 4 ou 6 
heures de travail par jour: ensuite, il profite du temps 
libre pour se plonger à fond dans les mathématiques 
modernes. tc pays b:1squo a connu un biver très doux: 
Je soleil commence déjà à chnutter. Une récente excur· 
sion très pittoresque sur la frontière espagnole, au col 
de la Venta. Adresse militaire légèrement modifiée : 
2• Transmetteur, Radio 6, C. J, Tr. 25, Caserne de la 
Nive, Bayonne (Bnsse·l:'yrén6e$). 

- Le premier. mnttrc trnnsfiliste Y vu Rouslc 
(1947), de Lannilis, ne pouvait mieux terminer son 
embarquement de trois ans sur le porte-avions 
c Clémcnceau » : Je 16 mars, en effet, il avait le plai­
sir de nous annoncer son succœ à l'examen d'offic ier 
des Equipnaes. 

- Faisant son service A bord de l'eswrrcur 
c Maillé-8ré2é •• Lauis Le Gall (1958), d'Ergub-Armel, 
vient de bénéficier d'une agréable croisière en Médi· 
terranée : après Ajaccio, il a connu ·une escnle timide· 
ment ensoleillée à N np les ()t) il est r·esté cinq jours. 

- Le brisndlcr Joel N~·~~~ ( 1960), de Quimper, 
poursuit toujours, dans une certaine routine, ses occu· 
p:uions de bureau ml s. P. 88.116, affectation préfé. 
rable à celle du quadrillage des grandes villes... Au 
4 mars, il lui restait encore 360 jours de vic militaire 1 

- Le C. F. Co~tronllt-VItal (M. Jnan Ruaud), ancicn 
professeur uu Likès 1898-1900, se rappelle nu souvenir 
de ses anciens él~ves. A la Maison de Kérozer, en 
S:ünt·Avé (Morbiban), il prend le temps de lire «Le 
Lik~s • dans le détail : ainsi, il nous signale qu'une 
)4ère erreur s'était glissée dans Je dernier numéro, 
pOIJC 3S : Yves Runud est oriJinairo non d'Etel mais 
d'elven ... 

- leau-Claud~ Moënnu (1954), décorateur publi· 
ciste à Quimper. ajoute à ses occupnùons profession­
nelles une foule de projets d'ordre littéraire. Mo.is il 
est sans doute trop tôt d'en parler 1 

- J~(lll·l..rtc Lmuts.roll (1961), de Quimper, toit 
partie d'une 6quipe secouriste de la Croix-Rouge. Le 
15 avril, il disputera un challenge qui r6unira nombre 
de secouristes du Finistère. 

- Elèvc de 3• année il I'E<:ole Supérieure d'Eiee· 
tronlquo d'Anaers, A lain Dougu<l (1959), de Qulm· 
per, annonce son mnringe prochain, le lundi de 
Pâques, avec Mlle Nicole T~lllv, également élève de 
3• année à J'Ecote Supérieure d'Electronique d'Angers. 

- Au renne d'un engagement de 7 ans dans ln 
Mnrine Nationale qu i. l'n conduit principalement il 
Toulon ct Dnl:nr, Po11/ /JI Oaatc · (19SS), de Corny, 
attend une aiTecwrion nu Commissariat à l'Energie 
Atomique de Bruyère-Le-Châtel (Seine-et-Oise). 

- En avril. /Mil Le Meur (1958), d'Ergut-G<Ibêric, 
va rejoindre l':umée. Une correspondance suivie avec 
des omis militaires lui perm.cttra une rnpide adaptation. 
Un do ses cousins a 6t! tué récemment en Algérie 
où il servait comme gendarme. 

LE LIKeS 

Un anciHn élève du likès met en service 
une vedette moderne d'excursion sur " la plus belle rivière de France " 

Oea·Jalnemcnl , un des év6ncmcnls les plu~ 
umr·tltlnnt'l tir' la ~alsnn tourl~tlque 62 ~~~ Cor­
nouall l2, sea·a la mlso en service d'une vodctle 
anodc r·ue permeltanL d'cll'ectuer ln vls lle de 
l'Odet el de poursuivre J'excursion sur les nes 
Glcin11nS cl les ports situés sur ln cô te du 
Sud-Finistère. 

V6rltnble • pullman • OoltanL, o~Llc l'celette 
d'ex•Jurslon, unique en son genre, sera la plus 
modoraH, exisllqll. en Bretngnc, cL sc la·ouvc b 
l'avant-garde du progrès sur ce point. 

L'Odet, surnommée à juste Utre c la p lus belle 
rivière do l•'mnoc » eL ce no sont pas ceux qui ill 
oon nnlsscnl qui Je contrcdlrolll, se devait do 
possMor une vcdelle ~ transport do passagers, 
digne de cette r enommée. 

Depuis de uoml}l'euses aon~es, I'OdeL est par­
cou r·ue ret•! par des vcdelLe.s, llmérulg~s pen­
dnnt ln sulson Lou rtsllquo en trnnsporl d'excur­
s ion nistes. mnis qui, l'éltl passé, servent bien 
sou vont pour la pêche ct ue pré sen Lent pas 
toujours Je eoniort ni l'nménngenl;lnl soubaiL~s 
pnr nos visiteurs. 

La nouvel!~ vedette saUsrcra les plus difficiles. 
oar elle esL v6t•IJ.al:rleanent étudltle el cunônagèo 
pou r· Je rltle qr..'ello est nppe lée à jouer dans le 
patl·imoinc touristique de la Corooullille. 

Construite par un chantier concnrnois , ce 
« b ijou de l'eau » nura uue coque d'acier de 
21 ruèlres 50 de long sur 5 ruèlres do Jnrge. 
Un moteur ncn.udoln de 150 C.V. lui assurorn 
un9 vitesse de pr~s tle 11 nœuds ( un nœud : 
1.852 m.). Désormais, Je trajet Quimpcr-Déno­
del sea·a effectué en moins d 'une heure et Quim­
per- les Clénana en deux heures. 

Coi.Lo ved'.lllo qul c Innove" en toutes maUè­
rcs présentera liRe sdcuriLô cL une stabilité 
remar·qunbl!ll'. En rJus de ces deux qualités 
essentielles, ses lignes moder n-es lui assurent 
confort, beauté et rapidité. El le est conçue pour 
lrnns llOrler 200 passagers qui souL assures d'y 
trouve,. pince assise, Lr~s il 1 'atso. Ceux-cl pren­
dront place sur d·9ux ponts s uperposé:. cL toutes 
les banquettes seront tournées vers l'o.vnnt, per­
mettant à lous les passagea·s de voir aussi bien 
la r ive drollc que la gaucho sans changer de 
rl!lCO. 

Sur· le pon t supt!rl2ur. qui domine l'cau de 
3 mètres environ, en plus des passagcr·s, st 
trouvera ln passerelle de commandement, sur 
laquelle, près du pilote, un guide commen-

lt' l'U l'~xcursion au moyen d'un micro qui portea'O 
so. volx dans touln lo vede tte, grace il des dlll'u­
>oua·s judlclcusemenl Jllnoés. Enooa·c uno Junovn­
lion ~~~ ln matière 1 

J,c pont Jnrér·icu r, ecinlua·é de vas les glaces, 
permet aux pa~sagers d-e ce pont une vue pano­
a·amlqun cL pou~ Rcrvlr d'abri pour tous en cas 
do « gl'Ciin •· 

Comme on 10 conslntc, cette vcdol.te ~Cl".a r 
\'t'a.imenL le «super-boum » tourlsUque 62 en 
Co11nouame. L~ Likès est flet• de voir wa de.~ 
nn r.lens élèves se tourner vers l'avenir dans la 
oonsJa·ucllon plalsaooiùro touristique qui tera 
honneur Il notre belle région brclonne. 

Varmnteur eL patron de oe bô.LimnnL n'est 
aulre que P ier re Montorort, de Bénodet, ancien 
olùve J 948 - 5J. Celui-ci, breveté patron 
de pl'!ehe, connuiL il rond la rivière c l ses méan­
dres el au~sl loule la cO to oornouail ln.lso, puls­
ftu'll r·emoallu souvent :·oaet en tant que capi­
taine i< la barr e dUI snbllca· « Vers l'llor•tzon », de 
1':\rnremenL de son père, :\!. Montfort, · d'3 
Oonodel. · 

l.es nulol'i.suHons J•r•'roeLoralus ~~~ mol.lùrcs de 
1 ranspoa·t de po~sngers par rivi~rcs ot par mor 
~ont lrl•s s l.l•lotes, cl ce la se comprend ais6menl. 
Seules les pcrFonnes cnpabl'.ls el ayanL lait 
leurs preuves peuveul ob tenir ces autorisations. 
Cela n'est-il pns ta meilleur·e des garn.nLies pour 
1 ès pnssng~rs ? 

Colle vedel tc entrera en service tc 1" juin 
de GelLe nnné".l, mais déjtl, si parmi les leoleurs 
ùe ce bulletin (directeurs ou directrices d'écoles, 
responsables de mouve ment de toutes sortes, 
etc ... ) se trouvent dns personnes intéressées pna· 
des cxoursions (groupes, promonndes scolaires. 
ou seules) s ur ec bO.Limont ano~rne , celles-cl 
rouvcnL s'adresser dès maintenant Il not re ami. 
Pour lous r·enseignemenls, voici son adresse : 

lllons icur Pierre MONTFORT, 
rmpossc Moner.-Frost. 

B~nod!lt (Sud- Finlslhc) Tél. 0-40 

ou encore à ~1. Roger PIIILIPPE, secrétàire au 
Likès. 

N. D. - Nous serons en mesure clan~ notre 
pr·ochnln nurrr~ro de vous JH'éscnler ln photo de 
ln V'3detle ù' excurslon mais, dôs ù ll t•ésenr. 
retenez bien son nom « L'Aigrette :o . 

R. PH!LlPPE. 

Pendant nlver, seul tc pauoge quotidien de.s sabJien onime Je visoge paisible de t'Odet. Mois. dons quelques 
se.moincs., e.lCcunions tt noutismo vo.at marquer le reto.ur de la saison tourlstiqu~ .. 
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lii'OU\'O te mnlnlicn des e!tectus globaux de tra­
\'allleurs dnns lo~ entreprises qui ont procédé 
à do pareils nmonagcmenls. 11 est oel'laln, par 
llllleUI'S, I(UO le coOL des !nslallaUons nu tomall­
ques es~ enco1·o d'un prix de revient surOsam­
mont 616\'é pour éUminer, pendant de longues 
périodes, lo l'!sque de l'usine-robot. 

AUTOMATION 

Il ne !nut pas non plus omettre d'lnslsLor sur 
lo fait que l'automallon n'est pas un phénomène 
nouveau, son origine et son implClntatlon sont 
relall\'ement anciennes en France et U n'y a 
aucune espèce do ralson d'envisager un chan­
gement brutal dans les mélhod~ de travo.ll ac­
tuellement pratiquées dans los usines, change­
ment ayant pour résultat le pas:.agc Instantané 
de la production scmi-aulomatlque, comme elle 
existe nujourd'hui, il la production totalement 
automatisée : le mouvement s'etrectue ra.lsoo­
noblomcnl cl progressivement dans les limites 
do nos possibil ités d'lnvesUssements, de notre 
Ml>aollô do produclfon el de coll$omrnallon et, 
bion entendu, en i-alson directe des posslbllllés 
d'emploi do ln maJn-d'œuvre, le plein emploi 
agissant toujours comme une JlnaUlé LmpéraiJve. 

SI 1'011 part du principe que 
rautornaUou "-St 11 quelque 
~chénnco l'avenir des nations 
''conomlqutmcn t évo lu~es. Il raul 
bien admettre que le passage 
de l'dto.t actuel nu stade le plus 

, avnnoé de l'aulomo.tlsme. dl!­
nomméo!l &eoonde révolution 
lndu~lrl ell e. no se produira pns 
sans un certain nombre de dll­
ncult~s d'ordre tant économique 
que social. · 

SI l'on parle d'abord de se­
conde révolution. Il raut au 
prt'Rlahlo falro une première 
dlsllnollon. Il ne s'ngll pas, 
pour la Jlrance du moins, d'llll'.l 
brutale conversion des entrepri­
ses. mals plu tOt d'une adaptation 
progrnsslve ot probablement 
con~lamment neotllérée aux 
lt~chnlq uos nouvelles. 

Co ql:ll, d'alllours, h-eurte nos 
concopl!ons lradltlooneues do 
l'équilibre aoolal el légiUme par 
le roll meme des craintes que 
l'on es t en droll de formuler il 
l'égard de l'automation, c'est 
moins l'état d~nltlf de l'évolu­
tion avec tout ce qu'il est sus­
repllble de comporter davanta­
gcs pour la société que les 
phases m~mes de celte évolu ­
tion ot les moyens d'y parve­
nir. 

L'aulomnuon est llvldemment à l'ordre du 
jour : ln presse, les conrérenoos ct tous los 
moyens modernes d'Information ont, il d' nom­
breuses reprises, averti l'opinion publlquc dos 
dangers comme des espérances que t'on pouvoll 
placer en elle. 

L•J t•rcrnler problème qui se pose es~ oolul 
de Mvolr al celle nouvelle rormo de technolo­
gie oonsUtuo Il l'heure actuelle une mtiDace pour 
ootre équilibre économique ~~ social. Le second 
point de vue que nous nous proposons de dt ­
volopper est celui des mesures il décider dM 
ln:llntenllnt pour coordonner le d6veloppem,nt 
dr l'nul.omatlon sans prendre sur tes nations 

p<WI). ~ V.c1 
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voisines un rolllrd qui nous BCI'aJl forcément 
llriiJudtelllble. 

11 ne semble po.s, en l'éllli nclUel de Jo. con­
jonclur'!, que l'automation constitue une mena­
ce. Les raisons que l'on poul alléguer en ce sens 
sont nombreuses ot nls~mont démon trables. 
Tout d'abord, pou d'entreprlsos se sont réel­
lcm9nt automaUsûcs. Citons, Il Utro d'exemplt~, 
la Régie Renault chez laquelle l'automnllon n'a 
pas revêtu l'ampleur qui, dans l'opinion publi­
que, cH synonyme de crise économique et de 
ehOmago technologique. En eifel, Il n'y a pas eu 
~~~ subslltullon g~n~ralls~c ot sys~élll4llque de 
l'homme par la machine, nous en voulons pour 

Le développement constant de ta production 
ost eucore Illon loin d'aUelndre lo. surproduction, 
ct le niveau do vie général n'approche pas non 
plus du palier optimum. Si l'on enregistre une 
certaJne pénurie de malo-d'œuvre Incitant par 
le fo.lt meme certaines entreprise~ Il rocourlr Il 
d'autres mclthodes de producUon 6oonomlsant 
los emptols, Il n'en reste pu moins quo des 
rracUons rehtUvoment Importantes de travail­
leurs cons tituent aujourd'hui une maJn-d'œuvre 
I>O ltlnllollo qu'un aménagement raUonnet du ter­
ritoire pourrait permettre d'employer. 

La r6portWon ac~uollo de lo. population entre 
los trois soet9urs classiques : primaire, secon­
daire o~ lortlalrc, approche d.e plus en plus de 
l'ctnt Idéal, l e seul rait qu'elle n'y soit pns 
encore parvenue Indique quo l't!qulllbr' éconn­
mlquo ot social n'ost pas, auJourd'hui, réalls6. 

Par aJIIeurs. to. France possède des richesses, 
tant agrlooles que mlnlères, qui pourraJent très 
certaln,ment lui permeUre d'entretenir une po­
puloUon plus Importante, el ceci Il l'Image des 
nations voisines, telles la Graode-Drcla30o. 
l'ltallo et la République Fédérste d'Ailom8811e. 
En d'autres term,s, la capacité de produoUon et 
de cunsommaUon pe.ut étre largement augmen­
tée en parUo gra.ce A l'automation sans qu'un 
déséquilibre surgisse et quo tes monaoes de 
orls's apparaissent : ct mGme on poussant plus 
loin l'analyse, s i l'on admet une saturaLlon pro­
chaine de I'Monomle métropolitaine, los Lerrl­
tofras d'outre-mer eneoro peu évolués ont be­
soin de oapltau11. de matières premlôrge et de 
l'équipement nécessaires A leur adt~ptatlon au 
rythme do ta produclloo occidentale. 

Mal~. pour le moment, c'est bien davantage 
de productivité que la France a besoin, t'aulo­
mallon n'étant ou rond qu'un stade ultérieur 
des ~ccllnlqucs de producllon el d~ooulant de 
la ml o en applleaUon du premier. Cccl ne veut 
pas dire, bion entendu, que des convulsions ou 
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des goulots d'étrn.nglcmenl ne pulssonL pas so 
11rodulrc dans des dC)lals plus rapprochés, ma1s 
Ill crlso gc.\néralo, lo ci\Omage technologique dont 
on 11 t.nnt pnrl6 ot doploré les tlll'cts avant momo 
qu·n~ no puissent se produire, no peuvent pns 
Intervenir avant de longues nouées. 

'l'ous cos arguments nous conllrmenL dnns 
l'ldûo (JUO l'llUlOIIIIILIOII, loin a'Olr~ une IUOJ\1100, 

1'8prôsoute vtutOl un moyen ernoaoo d'oxplolt.n­
llou do notre potenUel ~conomtque. Le Calt que 
l'opinion o.IL été largement informée de I'Buto­
lllBtlon cuosUtu'3 un iod.icc parllcullèremcnl on­
courllg\lllnl, car 111 Cllllnpague menée pou•· ou 
contre olle a eu pour etrel de plllncr les lolldors 
du mouvement on race de leurs responsabilités 
ct d'autror l'aLLeuUon des Pouvoirs Publies sur 
les mesures qu·n convenait d'adopter en l'occur­
rence. 

U1111s 10. n\ojorlL<l des pays oooldontaux, on 
ùlfd, on OWL ai'IIVo acLueliCUICill Il uolLo Idée 
lu.rgomonL pariBgée que pour se pr6muulr oon­
LJ•o tes tlvenLuels do.ugers de l'automalion, les 
Pouvoh·s Publics et tes représentant.& des orga­
ni~Uons Lru1t pnL•·onates que ~:~rnutoo.lcs 66 llul­
''cnL li~ COU(I'OIILUI' eL d'élabOI'()r de OOIIllltUII 
accord des plans d'aménagement cL d'orgBnlso.­
Uon 1'1l.Lionnello. Notre Intention n'est donc po.s 
de raptJclcr tes thèses en présence, ni de relater 
les expériences menées Lanl on ll'rance qu'il 
l'étro.ngcr, mals plus précisément d'atUrer l'nl­
tentlon sur cortBins aspect.s p()UL-étre moln• 
•hldcnls du problème. 

SI l'on est en droit aujourd'hui de déplorer 
lB pênurl() de personnel qualltlé, de tecbnlclcns 
ot d'lngdnleurs, Il est tn11nlment probable. dans 
ta mosur·o oCI auou.na mesure •·o.dloalo no vien­
drait s'opposer 11. colt() wndnnGe, que la siLuo.­
Lion ne lera que s'nggraver jusqu'b. compromoL­
Lre dangereusement le développement do la 
teohnlctuo eL. par conséque11L, les chances do 
I'Butomo.Uon. Lo problème ne présenterait d'o.ll­
loura qu'une gravité relaUve s'Il no a'aglssniL 
que d'ouvrir plus grandes tes porw des écoles 
Leclllllques et de combatL.rc l'esprit malthusien 
dont on a. è. boo droll, déploré les Incidences. 

n nous semble plus Important de mettre on 
rellet tes conceptions staUques do l'emploi qul 
c.uijL()nL chez la major:ll~ des travailleurs en 
France : cette absence de mobUILé que l'on peut 
Co.ouement observer est due à un ensemble de 
ro.oteurs, tes uns d'ordre psychologique ei les 
aull·es d'ordre économlquo ct social. Le premlor 
MnslsLo dans une o.tLILude passlvG du travaJilour 
Il l'égnr·d do sa p•·otoesslon, sa oro.lnLe du cho.n­
gement, son besoin de sécurité, atLILude d.ltfl­
cUemont compaUbla avec l'évoluUon ·de la Leob­
olquo ot toutes ienlaUve.s dG modernlsBllon, 
mo.ls plus raolhunont compréhensible si l'on voul 
bien ionlr compte de 1:1 pénurie de logements qui 
a s6vl jusqu'alors. Le second réhUILo d'un man­
que ou d'une tnsulll&allce de rormaUon protos­
slonnelle. On peuL d'allleurs ajout.er que ç() Cac­
tour moUve presque b. lu! seul les r11lsons do co 
comportement psycllolog!que dont on vlonl do 
parler. 

LE LIK~S 

CeL Mal de !uiLs sc manifeste très clairement 
do.ns gro.nd nom!Jr() do processions lnLollectuel­
los qui, par souel de8 traditions eL du respect d() 
la réparUtlon proresslonnello antérieure, sc 
trouvent d() plus on plus onlls~os dnns e~lL() crise 
d'emploi, certains secteurs d'aoUviLé sans Issue 
el relativement peu producurs sont lolalemcnl 
encombrés alors quo d'autres secteurs présen­
tn.nL des d~boueb<ls k tous égard& remarquables, 
éprouvent tes plus grandes diCOoult.és k recruter 
Jo. main-d'œuvre Indispensable, on raison d'une 
rormaUon qui ne correspond plus à la r éalité 
des besoins. 

CoLLe sltualloo est oriUquo o.ujourd'llul au 
l>lo.n dos professions lntellooiuollllS. Que sera-t.­
elle demain quo.nd lns en treprises automo.Lis~es 
no r•()()lamerolll plus quo dos ouvriers hautement 
liUnlliltls ? , 

Le délleal problème de la rormaUon des tnlel­
leotuels so LrouvorB alors transposé el g6nérll­
llsé au plan dos professions considérées jus­
qu'alors comme étant manuelles. La quesLion ne 
sera pas dans dix ans d'un lntérel spéculaut 
lorsque la population acUve, grossie des jeunes 
généraUons. sc heurtera ~ certaines d.Wiculltls 
pour la rû.llsBUon du plein emploi. 

Il n'est pas raux do d.lre que parmJ tous les 
problèmes soul~vûs par l'aulomaUon, ce sont 
encore les quesllons de main-d'œuvre qui de­
meurent les plus d<lliCllltos ~ rdsoudre : les mod.I­
Oco.llons dans les méthodes do production oon­
LralndronL Il su.bsutuer è. ln oonooptloo tro.dltlon­
nell'j de l'emploi dos vuos essentiellement 
dynamiques puisque, dnns tes secteurs toucllês 
par l'automation, la formation professionnelle 
ne pourra plus prétendre demeurer un o.cqult 
comme on a Lcndo.noe Ilia concevoir aujourd'hui. 
mals au nootraJro un' base de conno.ls~anccs 
susoepUblcs do portocUonncmenL et d'o.dapta­
Uon constantes, paree que de plus en plus sou­
vent remises en oauso par le développement 
même de ta Loohnlque. 

Le vt' ritable drome de l'automallon ne ré~l­
deralt donc: po.s, contrairement Il l'opinion cou-
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ra.u Le, dans la menace d'un chOmo.ge Leclulolo­
glquo chronique, oo.r il est très vraisemblable 
qua tes systèmes de prolMLion, Lois quo te' 
salaire garBntl ou la rllduoUon des heures de 
lravo.U d~jll !1 l'r,>rdre du jour. seront. dans l'ln­
L•'•·<lL g<.'néral, saJlcUonnés par ta loi ; oc qui 
risque donc de se produire n'est pas tant te 
chOmago (141' mn.nque d'emploi r <!su.ltant de 1& 
subatllutlon de l'homme par la mBohlne, mals 
bien plus Jo chOmage dO à l'lnadaplollon des 
travailleurs aux quaiiOClllllons nouvelles exigées 
par l'auloma~lon. 

Co problômo n'est d'allleurs pas le !aiL exclu­
ail do la !~rance : les EtaLs-Unis, Lo. Orandc­
nrel4gne ct lo. Mpubllque J.l'édérale d'Allemagne 
expriment dons des Lormes o.naloguos los mGmos 
doléances. A ce propos, M. Herbert Hoover, an­
elen président dos Etats-Unis, déclaralL récem­
ment : c On enregistre une désolant& diminution 
du nombre des jeunes gens des doux sexes 
d6slreu't d'entrer dans los Unlverslt6s el d'y 
suivre le célèbre enseignement sclentiOque qul 
mène è. la profession d'illgénleur. • 

On parle beaucoup de l'automation. de la libé­
ration de l'homme par ta machine, voire de 
l'autonoml() plus gr110de dont disposera l'Indi­
vidu travalllnnt moins pour gagner dnvant.age, 
mo.ls u taui considérer to. somme d'ell'ort.s qui 
doit CLro fournie pour atteindre oel état déO­
nlllt de l'évolullon et. le renversement <!()S con­
oopllons tro.dltlonnclles en Jnlll6ro d'emploi qui 
do it ~tro t·éo.lls<l pour y pl).rvcnlr. 

L.os gar11nilos soclo.Ies •Viendront en leur 
temps, mals ta formation préalable ne peut 
~ou ll'rlr du moindre retard. 

Hubert LEFEilVIll::. 
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Deux Mouvements, 
Une Mission ... 

Certains de nos compatriotes s'eiTorcent de croire que Ir 
problème scolaire est définitivement r églé par le vote de la loi 
Debré du 31 décembre 1959. Qu'on ne leur parle par des diffi­
cultés que SOll)èvcnt l'applicn tion de la loi. des retards de so 
Ill ise en route, des enseign,anls qui ne sont pas c l:lssés, des p ro-· 
fesseurs du secondai.J:e el du technique qui _au bout de trente 
mois :ülendent · toujours le premier sou de lem- traHement ; 
tout ce~a pour eux, installés dnns leur confort, n'est qùe bron­
tille. Ln querelle du caractère proprè les agace el ils t raitent 
d'ultras ceux qni •·éclfn l)lellt simplement mais avec ténacité 

' J'ap]mcation des ~t~xtes votés. 

Pour réagir conli·c c~L étnl d'esprit cnvnhissnnl c1ui gngnc 
pen 1\ peu les couches profondes de J'opit)ion, i l fa ut m:tintcnir 
les, cadres de tous nos gr;~mds mou,remcnls scolnù·es qui ont 
so11tenu l'école chrétienne :et ont été. à l 'origine de ces campa­
gnes. pour 1 ui conquérir ln _reconnniss:ince de i;e~ droits. 

.Je pense d'!lbord à cc pt·emier mouvement de base, cel1ti 
dont: sont sortis tous nos uiilil.wls scolaires : l'amicnle. Ce sont 
nos nmicaliste~ q ui d:ms· bien des endroits ont sauvé leur école 
d::tns cetle période de pet·sécution n ligieuse du début du siècle. 
Ce sont ces dévouements d'nnciens élèves qui bien souvent l'ont 
soutenue dans des pnsscs difTiciles. Comme i l es t regrellable 
que t:ml d'écoles encore se privent de se bienfait d'nue amicl,lle, 
source de myonnemenl toujours renouvelée pour elle; amicale 
s i indisJ>ensable nu momenl Ot'l les slruc tures de nol:re ense­
gncmenl "ont H1·c el sont bouleversées. 

J e pense également à cet. aulre Jl10tP.'ement des Associa­
tions 'de P m·euts d'élèves, .cc rassemblement des familles pou1· 
assuœl' la liberté dè ccmscience de lelll's enfttnls. On s:\il 
l'influence primordia le . de cel imp'Ortant mouvement des 
A.P.E.L. dans ln conquête de nos libertés scolaires .et du rôle 
qu'il coùtinue à 'jo~er dans ln vie nati.onale. Tant que ces deux 
mouvements nntionnux <.le défcÎ1se de notre enseignement 
catholique conserveront lelll' v itnlilé, on peut êlr.e .'lÙl' de r éngir . 
contt·e toul esprit d'indifférenlisme, d'ilb::tndon, de lassitude. Or 
ces mouvements seront vivnn ts dans la mesure oti. les éléments 
de masse seront eux- mêmes actifs et cela dépend de chaque 

ocole, de chaque paroi~se. Une amicale :w tour de chaque écol(" 
unie à ln section diocés:tine; un groupe d'A.P.E.L. aupt·ès de 
son école unie à son nssocia tion dépm·tementule, solll les seuls 
el uniques moyens d'assurer l'import.'mce 'dn rayonnement et 
de l'audience de ces tnouvemcnts nationaux près des·.,pouvoirs 
publics. ~ 

Cette i·esponsubili lé de l'cfTor l pou1· :1S$ltrer sur le phm 
local lu vie de ces deux mom·ements dépend de chacun de 
nolis, c'est-à-dire anciens élèves, parents d'élèves, enseignants 
el responsables Ile paroisse. Si ces mouvements sommeillent, i l 
fnulles réveille•·, s'ils n 'existen t pas il fnut les créer, s' ils vivent 
il fnut intensifier leur action. lmhriqnés J'un dans J'autre par 
les membres communs qui les composent, l'amic..'lle et lè bureau 
d'A.P.E.L. peuvent organise1· des t·éunions conununes d'infor­
mation, des cercles de parents pour lous les usngers de lem· 
éGole. Dmts celte action, ils auront besoin de la collaboration du 

. directeur d'école, du clergé, pou r rempln: leu.r mission et main­
tenir en alerte une Ol'>inion publique si prompte à oublier que 
ln liberté d'enseignement conditionne tontes les autres libertés 
civiques. 

Les Amicales el les A.P.E.L. contribueront à Jllaintenir à 
l'école cet èSprit missionnaire qui est ui1 esprit de conquête, 
d'aposlolnt, de pénétration des musses, surtout clans les villes 
nit le déplacemen t de vopulntion enlr:t1ne 1.111 isolet.nent des 
ramilJcs e l souvent un obscurcissement de tn claire vision des 
'.'ttleurs spirituelles. 

Ces deUX lllOIIVClllents Ont également mission ·- J'un 
puree qu'il est nttaché à ln vie de son école. J'nulre pnrce qu ' il 
veut procurer :\ ln j eunesse une foi'Jm\ lion chrétienne - de 
prend•·e en char ge le problème des voc..'ltions religieuses ensei­
gnant~ el d'en exalter Ja grimd~UJ'. 

C'est de ces vocations enseignantes q111: dé11eJHI le rnyon ne­
ment et ln qualité de notre enseignement chré l.ien. La poussée 
démographique, les exigences pédagogiqu es, le ':ieillissemenl 
du personnel religieux, exigeront de plus en })lus chat]Ue année 
un n ombre plus nnporlnnt d'éducateurs. Certes, ln possibilité 
de procurct· aux j eunes une cnniè re honornble duns l'enscigne­
lllenl a idera!\ fnire face à ces besoins ; 1tu1is il ne Caudt·ui l pas 
que ce soit nu détriment de nos congrégntions J'eligiettscs ensei­
gnantes, cà.r rien ne remplace le don total au set·vice du Seigneur 
dans celte J'ol·mntion des :\mes des enfunts. Hcstauret· le sens 
du serYice du Seignem· dnn s les fnmilles ; rnppelet· <ille, si c'est 
un grand JIOI1ncm· dnns une famille d'avoir )111 fils prèlre, c'est 

'un autre honnem que de donner un enfnut au sel'Vice du 
Seigneur, j)OUr qu'il om·t·e à la sCience et à Dieu J'esprit et les 
cœurs des jeunes. Puisse cette exnllnnte JUission des ~;~micales 
et des A.P .E.L. susciter des militants pour l'accomplir. 

J EAl''i BOUYER. 



J•• avril : Cerc:le des Parents d'Eièves 
de Sixième Division. 

I.e JJ • cerc le de J'A PEl. du l .lkê~ s'ndn·ssc, 
pour l:t:secoudc lois celle annlié, uux Parcn:s 
des Elèvcs de Sixième Division. fi groupe 

Lo Ce:tde des Porf!nts de$ Elèvcs des Sixièmes. 

1 01 t•ca·sottnes, dont 52 pnrculii d'iu lcrncs 
ct S!J d'externes. M. AJain Bossard, pèt·o de 
deux Lîkêsieus dont un élève de Sixième, 

donne le point de v ue des f:unilles sur le 
thème qui a été prop·osé à toutes les divi­
r.ions c OnJltSSANCE BT AU'rOUITR - {mUCA'J'ION 
liB '·" t.msn-ra~ :.. I.e Frère Pil.'rrl', cher •le lu 
Sixiême Division, parle nu uorn des mnîlres. 
J,e .se·;•·étarinl de séance est assuré par 
~1. Ï'l'31l\'Ois Hobin. père d ' tlll élève. M. Juc­
C(ttC:; l.umt•uu, liérc ete 1lcux Likésicns de 

• Si ll ll·m•·· exerce les fonction~> de p rë.~idcnt­
:•n: mafcUI', Le ec•·cle est ' honoré de lu pré­
sene<' dts CC. FF Directeu1· ct Pro-Di1·ecteu · 
tl11 L ikès, de M. l'abbé .lufft·é, a)llliÔilit•r, ct 
de· i\1• Bonlhonlleau, président de I'APEJ. elu 
Lik('s. 

4 avri l 
Ciné-Club : << Les sept Samouraï ». 

l.n dcrnl ~rc séunce d u c ine-club c Pllm cl 
Culhtt·c • cul le chMme d'un to:,d dèpaysc­
monl dans le temps et l'espace. Au demeu­
rant, imag~s assez déroulunlcs pout· nous 
nutn•.s Occidenluux que ccl épisode du 
J loycn Age ~apooois : en 1572, un villngc 
•lêcide tl'or gnniser sn t.lèfcmse contre des 
bamlits qui r ançonnent la t;Ontréc ct l)ngngc 

dans ce but sept samouraï. Le film. de Akin• 
Kurosawa ~·attachera à montrer le compor­
tement hér o'ique de c~s bommes e t· ne matt­
quca·n pns <ll' uous élQnnct· pnr le cnrnctet·c 
dol~mruent primH!C <Le leurs rénct ions .gu~:•·­
r ièrcs; quatr e d 'entre eux lJaicront de leur 
\'H' unt• c nmüc victoire~. :.\luis aussi tous, 
les lwntlits .sont mot·ls e l les paysans peu­
'1.111 a·c, J'CtHire leur IJ·nvnil en chnnlun t lu 
~écurité a·etrouv<?c. 

Du 14 avril ou 2 mai 
Voconces de Pâques. 

Es!loull'lés par un long truucslrc, élêves 
C't J>l'ofcsscurs vont cnJlu connaître deux 
~cmaincs t!c' t·~pos, de plein air et de soleil. 
1.,·.; 14 cl 15 l.l\lril, la troupe scoute du Likès 
participe nu !,'TIIItd 1\nllye de Cornounille 

'duns le parc du clliitcau tics Gnrennes il 
Bénodet, sous la direction de Jacques Thé· 
' 'cnor. conunissnire dtl district <le Quimper ; 
l'activité esscnlîcllc consiste à uruénoger sm· 
un Lert·nin hcrissé de tlifTicullés ct d'obstn· 
clcs uo purc9m·s susceptible de raire pussc1· 
une nmbulauce'à bord de laquelle ;;c trouve 

Les Scouts de lo 8• ct de la St Quimper ont le sourire de la f'éuu;tc ct l'on avouera que ce ~ttt 
c:hef--d'ccuvrt- du Raltye de Comouoille leur en donne un pc:u droit. Cliché • • Le Télé9romme • · 



un ,blessé imaginaire :• celui-ci par 1:! suite 
set::i pris en charge par l'hélicop!èrc d e ln 
P•·o lcction Civile ; l'opéJ·n tion sc clë•·ol"l l ~ 
dans les mcillcu•·cs c:on<lilions : c'es t a insi 
que l!on a pu voir la dite nmbulance fr:m­
i:tür ·gaillardemen t u n bras . de rivière s ur 
lequel les s· ct s· Quimper avaient j(' lé 
u n ))Ont monté de toutes pi èces de leurs 
JWOJ)r cs mnins. Le Likès, pend ant cc Lemps, 
comiait .l'animulion rmnut>lle d e l'Assémblée 
Céytét·:l le des Anciens Eleves. E t puis .. ce 
!;~ron t d es jnnrs p ins ca lmes où l'ac ti vité 
fobrilt• des chantiers rnppellor o seule <[UC 
ln Bénédiction Solennelle du 20 mai ll l)Jlr O­
chc ... 

7 m ai : La g rève des Pare nts. 

L~; p l'incipc cl 'unc grève: cvc:nlucllc fi VIlll 

été retenu lors d e l'Assem blée Généra le de 
Conc~meau, Je 25 n1ars. An;ou:-d'hui. la 
F'édér(ttion Dépar tementale d es A.P.E.L e t 
A.E.P . du F in istère in\'ile les p:u·cn:s il ne 
,,as en voyer leu•·s enfants ti l'école et il p nr­
ticiJ)Cr il une motion désUnée nu Préfet. L es 
raison: de cette gr ève ? L a s iluntion de noro-
1 r~ux maîtres qu i n'est pas e ncore fixée ; 
les t raitements qui n'ont ptls ôté payés ·dc­
JlU i ~ d eux nns o u qui subissent réguJicrc­
me nt des r etards inndmissib lcs; l'Allocation 
Bar:uigé, moyen pro v iso ire d'éq uilibre, CJII i 
n'est ' pas encore ver~ée ; les fra is de fonc­
tJonnement des 6colcs dont les r èglemen ts 
so 1 oll l nttcmlrc ; le • scan du le des Crrtifi­
M ts d 'Aptitude Pédagogique:.. B!cn que cc 
moyen <le p ression s ur les pouvni~s p ublics 
so~l d'un emploi tou t nouveau 'dans J''Ensei­
gnclllen t l. il>rc, le mou,·cmen t (~' l suh•i d' u n:· 
façon uJUIIlilnc. Nomh1·c d'in tc· nes Hké~lcus 
lui devront d'avoir jou i en fnmill<' cl 'nn 
" 'eck -end prolongé. 

7, 8 èt 9 mai : Po1 t icipation 
à la Qui·nxo .ne Missionnaire. 

Une · messe missionnair e ti la CaJbétlral~·. 
une visite ù l'expos it ion sur· les allées de 
Loomnr il1, une ~onférence ù ln SnUe tl t•s 
F()tcs d u Likès s n•· Je Utèmc « Les Chrétiens 
tiC' Ch ine sous ln p crsécution . cornmuniste ~. 
telle n é té la pnrt.icipaUon d es Likésiens ;i 

b gmnde qu iu:nüne IUissionnair e de Q•ùm­
jlCl' , Occasion un ique pour élargir son esprit 
c! ~;on cœur nu x dimens ions de ln plll nèle 
cl J•OIII' rcconnnltrc, à h·nvcrs ln d iversité 
des races ct dès civilisations , les ric hesses 
ol'ânle de u·os frères rachetés d'un "mèm~ 
sang l'L promis à ln mêm e des tinée étcruolle; 
nngoisse profo nde aussi d cvnnl les millions 
tlc pnicns ct <l'i ndifféren ts qui ùcmêu rent 
élJ'Il ngcrs il ln grâce etc la Hédemption. La 
\>i!alité de l'Eglise !lu Christ réclame' que 
J•P- r lout sc lèvent des voca tions d'npôll e.l. 
Ocs l.ikésiens <.' tllcndr·ont-ils cet nppcl 'l 

10 mai: 
Second Festi-va l des Jeunes à Quimper. 

Cc jeudi "Près-midi, un millier clo1eunes 
srolair~ <)llO nous sommes sc rèunisscnt i1 
la Snllc <Les Fêt-es de Quimpe•· pour assister 
nu ·Second Festival des Jennes dn Sud-Finis­
tère. Comme l'année dernière, le p rogramme 
< onqHwtc d~s sketches, d es chai1ts, û~'~ dun­
ses, de~ cOthp tcs-réntlus ll'cnqltètes c l .,. 
llt•m• q .IJI dl! mu~ique. L:\ }Jtlrtieipa tion liké­
~ienne csl bri.l b ntc ct tr ès remarquée. ]~(os 
fc l iû i. t:lions d oivent al ler to ut parl iculière­
uwnl i1 Jcan-~l ic•hcl F lochlny (S.-Ex.) , pré­
~·d~ t:l liu co:nilé orgnn isn lcnr, il G(Tard 
Cl·agnic (S.-Ex.) et Yves Bodér~ W" C.). 
tous rt<'ux mem bres de ec comité, il J~an­
Yvcs :llnzé (:\f.T.) el il son équipe, sans 
nnlJl ler Alnin P érisson (2• 1\i.) et les l'emar­
l[tlllbles c Joy Scllors :.. Co Second Fes tlvnl. 
(.;< mme en 196A1 n vou lu êt•·c J'œ u vre lit' 
tons ' tin profit il e Lous : c orga.!lisê 1'>ar des 
jéuncs, rén~s·l; P!lr des jènm es ù l'in tention 
des jeunes •. n a mbilion ne le dépu'sscmenl, 
JH1r ln :cnnrsse scolaire, d es tüv isious soci:l­
lt::t1 ctù m·ellcs, c onfessio•tnclles ; il appor t l' 
u;J. temoignage· lt ceux qn i s'obstinent à croir<' 
r<·r <tn2 la jeunesse d'aujourd'hui : it Qnim­
JlCI' cl ;lillew·~. eUe est cilpnhlc cle s'orga­
niser ('t <le s'exprimer ouver tement sons 
heu t·ts ct sans les c ri s· rr6nélit)ues de 
c Twist'ngain ! ~. 

Si· l'on considhe le nombre de garçons 
<"l fl !Jes (150) qui on t activement prépnl'é le 
Fcsti,·nl, lt·s 1.1 00 participants ,·enns de 
to ul t's l l's écoles secondaires du Sud -Finis­
Ière, l'ambiance a m icale et saine qtù régna 
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çel· aJ>rès-m.iüi 10 mai à )u Salle des'F ètes de 
•Qpiiupcr, OIJ èloit pouvoir conclure que cette 
nouvelle ex]Hlricnce cs( u ne p leine •·éussite 

' Pour C)Ue les frn.ils demeurent, il impo~te de 
·rnire revivrc"cbaque jour ce climat d e bonne 
caJùuraEi e r~c · entre jeunes e l entre i!cole..i et, 
)'Our l'nvcnh·, qu' au Second F cstivnl s uccède 
1111 T•·oisième Fel!tivnl cl (ml on d i ru encore 
plus de bien. Sons:con~-y dès à lll'éscmt. 

.Jctql llOO$SEL (llf.T.) . 

1 3 mai « Objectif Rume ngol ». 

c Tout ou long des Jongues plninc~ 
P<'uple imm~:use avance lentement 
.. Peu ple immense' va chantrult. > 

Si \'Ous ltviez ns.~islé il l:t m~rchc pl'innle 
de Humcngtl l, vous nudcz s•iremcn t pensé i1 
celte chnnso1.1 dn Pere Duval. _Etudiants, Eln­
c!iantes, en marche ver s le Christ , .. êclaù·és 
pnr ... les amiJotùcs de leurs p ieds, éta ient une 
image vivnnlc de cette • Eglise en mm·cllc-. 
qn'csl ln g•·unde fam ille colholiquc. 

l 'ne hclle'journ6c, oia benucoup ont \'Il la 
Lumière resp l!!ndir a u ~oncl de leu.· cœ ur. 

Daniel Azé (Sc.-Êx.) . 

17 mai: 
Confirm'otion par S. E. Mgr Fa'vé . 

A Hi h. 50, comme p•·évu, S. E. Mgr Fnvé, 
è\'ÔfJu~ nuxillnire de Qtd mpcr c l de U:on. 
full son en tr ée nu porlnil d e l'école, l'ne de 
Kericuntcun, aecolll pagné par i\I. le Cba­
t:oine - Boussu rd, Vica ire Généra l. n est 
accueilli pnr i\li\L les a bbés Ja!Tré et Le 
~! i nor, nmntinicrs du Likès, pur M. l'abbé Le 
11l o ~h, lnspccl<:lll' D iot:ésain et Directeur du 
Cour~ :'\ol'flta.l dn Likè~, par ) [. l'abbé Le 
!)iban, rect \)ur de Kéi•ily - .Penmn•·c'h et 
uncien numôn il'r de l'Ecole, par Je C. Frè•·e 
Le Vinvnnl. Di.~:coleur d u Likès elle C. F r ère 
Le Hnil, P•·o-Directcur, ccpcndnn t q ue le 
Bagall d u Likès exécute un uir ote musique 
b retonne en son honneur. 

Entre d eux haies d'éJè,•es, que ~Ionsei­
gncu•· bén it ou passnge, le cortège se rend 
IH'OCl'ssio nncllcmcnt ù ln chnpcllc oii les 
futurs con f1rmés et leurs parents ul tenûent 

Concusio111ialre : 
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L4) four de lo Confirmation, M. t'abbé fw'or~ol Jaffré, Doyen Honoraire, ou.mônier du Ukès, 
occuoille ô rentrée dft l'école S. E. ·~gr Vincen·t fové, Evëque ouxHloire do Quimper, 

qu'occompogno M. lo Chanoine Bou.ssord, Yicoirc général. 

lu cérémonie solennelle de con"tlrm:1tion. 
.\lgr .Pavé félicite le~ parents pour la séJ·ic.usc 
éducation chrétienne qu'ils donnent ct fon t 
donner il letll'S enfants, }luis les confirmands 
s'npprochcut, assistés de lew·s parrains, les 
grands •élèves du Likès. 

A l'issue de la cérémonie, les (livers 
groupes d'Action Catholique de l'école se­
J'OIIt présentés à Mooseignem· qtli leur t>ro­
cligncn• ses coconrugernents et ses cousei ls. 

18 moi : 
Présenta t ion de l'école ou Très Che r Frè re 
Assistant Charles-Edmond 

A J 7 heures, a·asscmblée sur la cottr Sainte. 

IIOtii'CU tLlt locaux. Le Bagad sait donner la 
uqte celtique ù cette r écei> tion d'un Breton 
de la région rennaise par les Bretons du bout 
dtl monde. 

20 moi : Fê te des Parents 
e t Bénédiction des nouveaux locaux. 

M. Lotûs }londegne•· nous donnera une 
rolnlion déta illèc de cette gr·nnde fête duns 
« Le Ll/:ès » de julllet-août. Contentons-nous 
pour nujourd' htù d'en esquisser les princi­
pnlcs lignes. La journée commence par une 

Entreprise Générale 

messe que célèbre M. le chanoine Le Vey, 
curé-archiprêtre de ln catbédNllc Soint­
COJ·entin. L'Assemblée Génorale de I'A.P.E.L" 
du Likès suil nussilô t : elle permet dê cons­
tater l'unité des parents dans une association 
aclivc et fiori.'lsantc. J.c banquet réunit plus 
<le douze cents eon,•lves. L'après-midi débute 
avec quelques démonstt·ations sportives sur 
la cottr Saiute-l\larie avec, en intermède, le 
Bugad, la Chorale, m1e démonstra tion de 
judo et la présentalion d e l 'éqwpc Cadets de 
busket-bnll, championnu de Frnncc U.G.S. 
EJ •. Puis c'est le point culminant de tu 
journée. Se frayant dltl'icilcment un passuge 
dans ln foule évaluée à plus de 2 000 per­
~onncs, S. E. Mgr Fauvet, évêque de Quim­
per, nsslsté de M. le clwnoiuc Prigenl, Dircc­
tctu· Diocésa in de l'Enseignement Sceon­
dniJ·c, ct de M. l'abbe .JafTrê, aumônier du 
Likès, procède à la béné~liction des croix 
qui doivent être accrochées dans cl1:1quc 
e lusse nouvèllc. Il pm·court l'en~emblc de~ 
locaux de ln fuçnde sud pour les bénir. 
puis il prononce une belle :ùloeution cél~ 
brant l'œuvre édncativc des Frères de> 
Ecoles Cb•·étienncs an Likè.>, en France el 
dnns le monde. M. le chunolnc Prigent rap­
pelle brièvement ln carrière du Frère Eugène 
Le Viavant, Directeur du Likès dcpui.s 1956 
et nu Likès dcptûs 1928, ct du Frère F rançois 
Le Bail, Pro-Di•·ecteur, nu Likès depuis 1931 
cl professeur éminent de sciences •HitUJ'ellcs, 
lous dettx d is tiugués .pa t· le Ministre de 
l'Erlucat ion Nlllionale qui les n nommés che­
valiers dans l'ordre des Palmes Acae!èrui­
ques. M. le chanoine Lescop, Supéricttr du 
Collège Stùnt-Yves, remet solennellement ces 
déeorntions aux Cbc•·s Prè•·cs Directeur <'1 
Pro-Directcm· qui reço ivent les rélicitations 
de "S. E. :\llgr {"all\tcl ct de tous_lcitrs amis" 
p~:ésen ts . . Un vin d'bono eu•· termint' c"lte 
grande jom·née. C'est pour le C 1•. Directeur 
l'occasion de remcrl.IJ~r le.~ pcrsonnalltê.s 
J'l'éscntcs, en t>nrticul~er i\fg•· Fuuvcl, cl de 
sotiligncr les Juéritcs .t c· tous cetLx qui _ 
<t.:U\Tent préscnlemeilt à la· moclérnisati•ln 
<!.\1 J.ikès, tu·cltitcclc, ina~nienrs, chefs c.l'en­
ir~priscs, ouvrim·~. J.c 2·0 nu1i nwrquera une 
étnpe impovtnn tl• linn" l 'hist('i rc de notre 
école plus que crnl<'nuire . 

23 moi : '(< Ruy-Bias ». 

'Au ThéàtJ·e :\lnnic ipal, les Likésieus de 
Première et Seconde Divisions ont ln cbance 
d'assister il la repr ésentation qui com:onne 
la saison 19Gt-62 de l'cxcellenlc Comédie de 
J'Ouest. Pour benucottp, ce sc•·n comme une 
•·évélation de la concep tion romantique du 
théâtre où le sublime côtoie si aisément le 
.cowlque, voiJ·e le grotesque. Même s i elle 

du Bâtiment M:u·lc, l'école est présentée nu ·C. F. Assis tan t 
par le C. F. Directeur, tandis qu'Adrien Le 
Fonnnl sc fait l'excellent interprète des sen­
timents de tous il l'égard de cellû ttue le Très 
1-lono•·é F1·ére Su}Jéricur Gënér nl des Frères, 
retenu p tu· UllC gr ande tottrnéc en Extrême­
Orient, a délégué pour le repr ésenter aux 
céréuJot!ics de la bénédiction solennelle des 
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Modeme Prime se .déplacen~ 'jusqu'à ln ))1'0-

priété cles Pères Jésuites dQ Pcnboch, cu 
Arrndon. A la 8• Quimper, promesse de l1uil 
scouts · et reconnaissance c. lGni ,. de la pa­
trouille ù'Yves Le' Bourdonnee, en présence 
dl'S Commissaires de Distric t et de Pro­
vince ; , grande so,·tie de troupe à Suinte­
Anne <le Pmi-ar-Ras. 

4 juin : Examens et concours. 

lttnugurés p:ll' le Concours Génét·n l de 
l'Université d'Angers les 8 ct 9 mai, c'est 
smtont ·à partir du 4 juin que vont s'e· de­
rouler C.A.P., B.E.I., Concours divers, Bac­
calam·éats ct B.E.P.C. Avec un supplément 
de tension nerveuse, l'époque des cxnmeus 
nppo•·tc à tous .bien de~ espob·s. Gogeons 
que, celte année encore, les ,Likésiens sau­
ront glaner de beaui résulta ts devant ces 
multiples jm·y's. 

7 j uin : Examen d'entrée au Likès. 

Affluence insolite sur la cour d'honnem·, 
parents, djrccteul'S d'école et professeurs, 
élèves dont ln tOto r este inconnue aux Llké­
slcns les mieux renseignés ... A 8 heures 30, 
commencent les .épreuves pour l'entrée eu 
Sixième, Cinquième, Quatrième 'et Seconde : 
l'école ne peut cette année recevoir aucc1n 
nouvel élève eu, Troisième. Des ceut.·cs 
nnnc·xcs d'examen sont organisés le môme 
jou•· :\ l 'Ecole S:ünl-Pie X de Lorienl (pour 

Les prcmllru fout6es sur lo stade d'otht.itlsm.G du likèt. 
A l'orrière-pta:n, lo nouvel lnternOt do Première Division. 

les i\foa·bihnnuais entnut en, Sixième et Cin­
qujêrnc) ct c\ l'Ecole Normale Sniut-sébaslien 
de Lnndernenu (entrée en Seconde Moderne 
Pl'ime). 

10 et 11 juin : Congé de la Pentecôte. 

Cc dernier l'Clais rumilin l pourrait pm·nilre 
ricpculcment court, mais qui ne s'en conso-

lcrnil en pensant aux grandes vacances 
Ioules proches ? 

18 juin : Un stade moderne. 

J/enh·eprise Vialil mel l n dernière maiu 
:ela nouveau stade du Likès dout lés travaux 
,,.épnra toires avaient commencé avec celte 
uunee scolaire. Désormais nos trois profes­
sl'urs d'édncation physique aw·ont à leur 
disposition les pistes, Jes aires de lancers, 
les snuloh·s qu'exige l'entminemcnt métho­
di<lue des tliverses spécialités d'alhlélisme. 
Au centre , un s•·:md plateau tarmaca'damisé 
permettra les sports collectifs de bàsK.et­
ball, volley-bali ct hnnd-bnll. Pl us que 
jumuis. à l'avenir, le Likb saurn roérilc.r son 

• qunlificotif cl ' c ~cole de 'chnmpions :.. 

27 juin : Vers les .grandes vacanc:es. 

Aujourd'hui sc termine l'année scolaire 
JIHH-62. Elle aura vu l'aboutissement de nos 
chantiers les plus importants, nouvelle faça­
cle sud, cour d'honneur, locaux de la direc­
tion, stade d 'a thlétisme, internat moderne 
<1<:: ln Première Division. Sur le plan 1>édn­
gogique e t administratif, l'école !' continué 
dt' s'adapter aux exigences du Contrat d'As­
sociation avec l'Etat. Da'ns les classes, l' ar­
deur au travail cl Je bon esprit n'out cessé 
de régner. 'fous, éJèves et professeurs, onl 
hien mérite les trois mois de a·cpos qui 
viennent. Vivent les vacatlCCS ! 

LH Petits C·honteurs No·tre-Dome du Liki.s, sous lo direction d" Fr-èro Fronçok Moxé, avec Maitre Gétord Pondovon ou le Frère Jcon Kèrouonton oux orgue.J, 
ont contl"i'bué à-. lo ~out6 de noS' offices solennels ct ou succès de nos fêtes profane$.. Depuis leur Concert Public du 25 mo·rs dons notre chapelle, 
its se sont brillamment lllu.strés à Soint .. Brieuc1 les 5 e-t 6 moi, ô l'oeeosion du Congrès Régional do ro uest de la Fédéra tion Fronçaisé d ê:S • Pueri 
Contorc:s -.. • Clic:f'té • Ouest·Fronce • 



prétend se conformer strictement aux don­
nées historiques de l'Espagne <le Cha.r lcs IJ, 
l'imngination poétique de· Victor Hugo sc 
donne libre carrière ù travers les rôles de 
Ruy-Bias· et de Don César de Basan, Quant 
aux alexandrins <juc nous entendons, ils ne 
doiven t rien, c'est sùr, nu c Hégeut de Par­
nasse:. ... 

24 mai : 
C~ampicmnat régional d'athlétisme. 

De bonne beure, un graud car emporte 
nos Sj>OrtiCs vers ·Saint-Brieuc. Malgré lu 
fatigue de ce voyage, ils sauront faire hon­
neur au Likès : trois équipes sc classent 
premières ct la quatl'ième occupe une nppré­
cinble seconde place. 

31 mai : Communion Solennelle 
et Rénovation des Vœux du Baptême. 

Après trois jours de fervente préparation 
assurée pUl' le R. P. Ignace, du Couvent 
Frnnciscnin de Kermabeuzen, 97 jeunes Liké­
siens sont aujourdlhui à l 'honneur. A 9 h. 15, 
leur blanc cortèg& défile solennellement sous 
le cloitre, pou .. assister à la G•·and-Messe 
célCln·ée l)!\1' l'oncle d' un communiant. Celte 

1 

LE LIK~S 

année encore, notre chapelle ne peut conte­
nir la foule des pMents. Le beau Lemps 
permet nu Bagad de mettre sn nole de gnité 
avant ct après les cérémçnics. Le programme 
musical de la· journée est digue des meil­
Jcw·es traditions de la chorale : 

GM.No-MESSE Sou:NIŒLL.E 

Entrée : Variations sur les Commande­
ments (G. Pondavcn). 

Office grégorien de l'Ascension. Messe 
Royale de H. Dumont. 

J<yrie : Messe c Salve Regina ,. (3 voix) 
(J . Lauglais). 

Offertoire : Choral (J.-S. Bach). 
Elévation 1 Elez ar Baradoz (G. Pondnven). 
Com.muuion : Ave Verbum (4 voi~ mixtes) 

(Josquin des Prés) . 
. Je s1ùs Chr étien (Chorale cl foule). 

So11ic : La Glojre de Dieu (4 voix mixtes) 
(L. Van Beethoven). 

Trumpel Volontary (J. Clarke). 

flJ!NOUV.Kl. l .lmRNT DES PllOUBSSES 
ou BAPTÊME 

Entrée : Toccata (Pachelliel). 
Chœurs : Lauda Jérusalem (4 voix mixtes 

et fotùe) (J. Lunglais). 
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Antienne : Qui pacem ponit fides Eccle­
siro frumenti ndipe satinl nos Dominus. 

Ave Maria de Lourdes (4 voix- mix tes et 
foule) (Ch. Lasbordes). 

SALUT DU SAINT-SACREMENT 

Roi des Siècles éternels (4 voix Ulixtcs) 
(G. Costeley). 

Regina Cœli (4 voix mixtes) (Aichinger) . • 
Tantum ergo (Grégorien). 
Chœur final : Peuples du monde (Oratorio 

de c Salomon ,) (4 volx mixtes cl orgue) 
(G.-F. Haëndcl). 

Sortie : Final de la c Suite Médiévale,. 
(G. Pondaven). 

Le soir à la Salle des Fêtes, chucun se 
lnisse prendre nu charme des c Cent un 
Dalmatiens :o, nouveau dessin animé de 
Wall Disney plein d'humour et de fanlaisie, 
création. collective et l>Ctit chef-d'œuvr'Cl de 
750 artistes. 

Le lendemain mntln, ap•·ès la photo-sou­
venir, les communiants se rendent en pèle­
l·inage ·d'actions de grâces à Ty-Mamm­
Doué où M. l'numônie•· Jaffré célèbre la 
messe. 

2 juin : Saint Eugèn.e, 
fête du Cher Frè re Di.rec:teur. 

Ln veille, Alain Le Tendre avait exprimé, 
• au nom de tous los Likésiens r éunis sur la 

cour Sainte-Marie, le!! vœux que peuvent 
inspirer l'affection et la reconnaissance à 
l'égnnl de celui quj, depuis sLx ans, a mis 
ses talents, sa fatigue, son obst.iuation il 
!~embellissement ct à la modernisation de 
notre cadr e de vie, tout en dirigeant l'orga­
nisation spirituelle et intellectuelle de notre 
école en ·pleine expansion. Ce matin, les 
olèves et les professeurs concrétisent, dans 
une fervente p rière :\ la Messe, ces excellents 
sentiments. Le Frère Lou:is constùte son 
vude-mecum du pnrfait"économe p our faire 
délicatement plaisir à tous. Le Frère Martin, 
ù ln fln de la journée, veut nous fnil·c réflé­
chir en nous mettant avec ScoUand Yard 
sur la piste d'un astucieux cambrioleur. Et 
les Likésiens, qui depuis deux semaines vont 
de Iête en fête, ne semblent demander 
qu'une chose : que cette belle vie continue l 

3 juin : Activités spiritue lles. 

Lo concert du Bagad Uk4sien, imog:o fomlllèro dc-J fAtes do fln d_.onnéo. 

Les Jécistes des Troisième.s o!'.ganiscnt 
une r écollection à Kerbernès, sur les bords 
de l'Odet, tandis que lcu•·s camarndcs, les 
Equipes Mru·lales Apostoliques de Seconde 
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EXCELLENCE 

l "' DIVISION 

Sd encos l xP'frimt_,.t·olcs : P•erre Larvol. t 2.6.4 ; Jeton· 
Mlchol Ftochloy, 12,58. 

Mothf mot lquot Elimontolros : Loul• Qù6r6, 1319~; Yyos 
La Floeh, 13,09. 

Mo tMmoHques c t T~chniquo : Mic:ha l Corbin, 1-4,77; 
Joon· Y vos Penn, 13,90. 

l ,.. Clonique : P'erro Guêll~c, 15,85 ; Jeon~Rent Co riou, 
1<1,80; Gill .. Gulnet, 1~.70. 

P• Modorno : ~rord St~phon, 13,9~; GIIIOs Rouit, 13,26; 
Jean-Reni Even, 13,22 ; p;....,., Colin, 12,95. 

1" Indust rielle : Soction Electriciens : Hubet1 Porlu.e, 
13,05. 
- s.doon M«oniciens : André MaM, 13,73. 

t r• Tedutlqwe : Louis Fure-t, 1•,31; Pierre Fk)trft,, 12,70. 

2< DIVISION 

Socondo Clouiquo : Christian Neveu, 1(36 ; Hetv6 Hot· 
rou, 13,60 ; Mich<!l Le Tend<e, 13.23; Pien-o Bronnoc, 
13.20. 

Se:condo ModetM : Picl'rc Ptouhlncc, 1 5,60 i Ren6 PlOU· 
t>lnoc, 1 ~.~ ; Gobrial VerJIJS, 13,34 J Bernard Colllflc, 
13,31; Reymond Trétoul, 13,25, 

Socondo Modor"o Prime : Gêorgc. Richard, 15,44 ; Joseph 
Abgroll, 14,12; Ch ristian Guénol, 13,90; Henri Jon­
cour, 13,88 ; Roger Coat, 13,60. 

Seconde Tec.hftlque t : Jeon Unvoos, 1-4,22; Emllo Le 
Rou)(, 13,91 . 

So<afldo Ttchnlquo l : Jean Pitlilon, 13,11. 
Socondo Industrielle 1 Piette-Yves Gollos, 12.60; G6rord 

Lecocq, 12,A7; Andrf: Ouguy, 12,07. 

l• DIVISION 

J• Clonlq-.Modot"o 1 Soction Cloulqvo • Jeon-Yvet 
Derrlon, 15,16, Armond Roou, 14,11. 
- Sec11on Modeme : Fronc:fS Guyomor, 13,56; Jeon 
Ctooroc, 13,22. 

Jo Moderne : Andtf Le G..H;hic, 15,33 ; Maurice Foul116, 
14,22; Bruno Coriou, 13,72; Jeon-Nolll ~llno, 13,50. 

l • Modern• 2 ; Jocqyos Le lamctr, 13,89 : G6rord La 
Pope, 13,44 ; Joon-Fronçoio Jocq, 13,11. 
J • Tochnlquo-Spfclolo : Pl~tte Jom, 13,14. 
l• Tet hnlqu•·lrtdustrfe Uo : Jean-René Guirinec:, 12,<47. 
2 Tcchnlquo-Tio~orique : Andt~ Le Roy, 13,n; Joan· 
Yves Bourhlo, 13,67. 

4• DIVISION 

4 • Clonique : Ml<hel Le Cledt, 13,95; Y- Le Roy, 
13,29. 

4• Modorno l : Gildas Belz. 1 5,90 ; Dominique Oovld, 
1~.95; Hub.n Thomas, 13.60. 

• • Modorno l : Jean TonQuy, 15,16; Jean lo Pope, 
13,85; Jeon-Piorro Merdy, 13,7~. 

4' Tochnlquo l : Pierre le Berr., 14,35; Mlc:hol S.•nec. 
14, 18. 

4' Technlque 2 : J eon Kerovol, 14,12; Aloin Mévelloc, 
13,79. 

4• lnduttrlollo : ROGer Tumo, 14,09; Reni Yonnlc, 13,59 

5• DIV ISION 

5' Closslquo 1 : Patrick Gorgorn, 15,10. 
S• Clastique 2 : Jcot\-ooLuc Guidloouo, 13,57. 
5' Maderno l : Jeon-Fronçois Bescond, 16,50; Ml<h•l Phi· 

lippe, 14,73; Andr6 S<ouorNC, 1~,38 ; R-r SoiOOn, 
~~.17. 

S• Moder"' l : Nmt. 
S• Technique 1 : Bemord Boudet, 1 3,94. 
S• Tu hnlque l : Ooniel le Cane, 13,00. 

LE LIK~S 

EXAMENS 
DU 

SECOND TRIMESTRE 

6' DIVISION 

6' Clossiq11o l : HeM Coust one, 14,90: Robert Souffez. 
14,85 ; Thierry Helleux, 14,60; Andri Le Goll, 14,65; 
Poul Qullffec, 14,A3. 

6' Classique l : Eugl!ne le Bigot, 16,50 ; Jacques Quôrf:, 
15,43; Vonnick Arthur, 14,60; Oonlol Riou, 14,54 ; 
Pierre Hulttic, 14,50; H.,.. lo Gall, 14,21 ; Georges 
J6oou, 14,12; Yvot Lo Gors, 14,05. 

6' Modeme l : Jo•eph Moo, 1~,21. 

6' Moderae l : Joseph Eon, 15,05; Jeon-Yves Scolet, 
14,26 .. 

6• Tcdtnlque : Loïc Lu~, 13,84. 

TABLEAU D' HONNEUR 

2< DIVISION 

2- Classiq-ue : Jeon·Pierre ~. Chnstton Neveu, André 
Gruncllec, Georges Tymen, Ron6 MondeQuer. 

2* Modeme : Raymond Trftout, Gérord Berrou, Pie-rte 
Plouhinec ; Alain Le T..,.,re, Yves Trollu, René Plou­
hinoc, Donlol Rlchord, Jean-Pierra Rollond. 

z• Modorno Primo 1 lolel>h Abgroll, Joël le Guennec, 
Jean Le Gal1 Georges Richard, Chrl.rtfon Floch, Jean. 
Poul Orgebln, Guy Lotochmeur, Joseph Quillion. 

l • Techniqve 1 : Ocnls Le Botgno, Emite Le Roux, JéOn 
Vnvoos, Jean Th6pet. 

l • Toch niq"" l 1 Jacques Brlgont, Jos6 G.._, Amé<IH 
le Borre, Augusto Lo Borre, Michel Le Beux, Yves 
Lo~ochmeur. Pierre Ntlllon. 

l• lnd11mfdle : André OuQuy, Christian Rivoal, Piefn­
Yves Gotios. 

J' DIVISION 

) .• Clouiq...,.Moclc r'fto : Armand Rk>\1, M.chel Christ.cn, 
Jean-Y- Derrien; HeN1 Door6, J-. Clootec. 

3 Modu..e 1 : Plette Ffrec, Rfmy Monn, Joseph Le 
Floch, Mouri<e Fouillé, Albert Lo Bene, Jeon-Noël 
Sélino. 

3• Modem • 2 : Gf:rord Le Pope, Roger Corodec, Joc(lUe$ 
Lo Lamer, Jocques Lo Gwn, A loin H6not, François 
H6m~ry. Yvonnlk l4 Blonc, Honrl Morvan, Jean-Poul 
Rlchord. 

l'Technique--.Sp4:c.iala : Plane Jom, Andr' Sinqufn, R~ 
Rivier, Jean Cozle, Georges Le Corvic. 

l • Technique-lndustrleUe : Fronçais Le GoH, Jeon Le 
Grand, J..,....R..,. Gulrinec, Louis Le Noour, Herv' 
Le Golf, Jean-Poul Puton. 

J• Tecllftlqye-Tioéorlquo 1 Jeon-Fronçols llemord, Rimy 
Canivet, Guy Dolw"'t1, P1err• Or6ou, Jeon--Pterre le 
Gastes, J-. le Roux, Michel Pf:rb, André Le Roy, 
8emord Nguyen, Claude Rlchord 

4• DIVISION 

4• Cloniq11o 1 Michel Le Clo<h, Yves Le Roy, Reymond 
Guilloo, J-..Yves Plrlou, Hor~ lo Goff, Renon Bon­
thonneou, Hervé le Menn, Pierre Le ~. Yvon 
Ml>nra., Joonny Person, Yves H6noff, Déoiré Ansquer. 

C()es cclfsewas de quol/16 : 

Joseph LARZUL 
PLON~OUR·LANVERN 

LÉGUMES · POISSONS · VIANDES 
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4• MocfetM 1 : Jeon Wlomic, Jt:on AUain, Jeof\..P....,.e 
Biol .. , H\lborl Thornœ, Poul H4mon, Andr' Godonno, 
Jocq.- Coll<tuor, Robert K6rovoc, Yves le Meur, Yv• 
Toutomont, Rm6 Firec. 

4• Modeme 2 : PJeuc Bouc, Fronç~s Even, Patrick. 
Gooik, Jeon·Rcné Gourilen, Jeon-Yves Hénoff, Hervf 
Le Corre, Jeon Le Pope. Michel Penomont, Jeon 
Tonouy, YvQ Lo......,t, Jean-Pierre Merdy. 

4• Technique 1 1 Yvl'l CochcnN~Cf Marcel ~, 
Horv6 Gui choux, Guy Ho..:otil, Pierre Le Borro, Michel 
Seznoc, Jean T onouy. 

4• Tech l\lque 2 : Aao;, Boëtvlec, Daniet Boud6ro, André 
Fichant, Emile Guéguon, Jean-Yves Joffrénou, Rimy 
K...tronvol, G«rord Lourent, Alain Mivellec, Y­
Miniou, Rooor P-. 

4• l~cfuJtrlol .. 1 Poul Gulllorf, Alain Le Bors, J.- Lo 
a-r., Jean-Pierre la Rest. Fihx l.Dz;ochmeur, J.,... 
Plen- Progent, Jean-Reni S<otet, Roger Tumo. 

S• DIVISION 

S• Choniq uo l 1 Chrlsllon Mondort, Pascal S16phon, Ra­
gor Le Monn, Po:rlek Gorvom, Piarre Rlchord, Michel 
Bouord. 

Clonfcauo 2 : Georges Le Quéré, Pierre Bourhls, Chrit.­
tlon Bour1c, Jcon.QJ!IIoùme C<>tnO!C, Joon-Fronçois 
GuOdec, Jeon-Luc Guichoouo, G«l<ges GUIIIou, Yves 
Lo Fol~x.ou. Jean-Jacques Le Gorrec, Christian louit, 
Pot rick Bonno, Jtor\-luc Pli lot. 

S• Modt"'o l : Jean-Fronçais Boseond, Andr' Gu6nodou, 
S4bollion Kérovol, Jean Mf:""•· Mld>el Philippe, G6-
rord Rk>, Roger Salol.\, He rvé Scote1. 

S• Mode- 2 : Jeon-Jocques Hostiou, Gabriel Hertont, 
XoV>or Pennon6och, Ro:ni le Roux, laie L'Helguon. 
JOMI>h Guilloux, Andtf Le Du. 

S• Tu b iq• e 1 : Jean Le Toullec, Jean Trollu, Bomo<o 
Baudot, Joan-François Chorloy, G6tord Duclos, Aloon 
Lo Don, Chrishon Tolgam, Pierre Vénoc, Thierry 
Jourdtoln. 

S• Technique l : René Bemord, Andri: le Co•, Joil Le 
Gouolioc, Jocqun Mottee, Aloin Millet, Jean-PiO<ro 
Roneo, Pierre Sollou, Alain Prlmol. 

6• DIV ISION 

6• Clonique 1 : Cloude Berrou, J ean-Yves Coroller, Hervi 
Coustans, Joon·Poul Gergoud, Jacques Henry, Andrf 
Le Goll, Micho! Le Gors, Alain Peron, Bemord Le 
Goff, Jean·Cioudcr Le Viol, Jeon-Rhny Pettot, Poul 
QuiiUec, Roi>Mt Sou1fu. Jean-Yves Tirllly, Jeon·Yves 
Sfnkhol 

6• Cloulquo 2 : Philippe Bosser, Pierre Huittlc, ~ 
J6gou, Wgèno Le B;got, Jocques ~. Daniel Riou, 
Ooniel Trollu, J--.Yves Ch~. Yonnick ArthiM', 
v- Le Gon, Potrick Le Quinquis, Mlct>el Donord, 
0enos Le Goff, Reni Lo Pomp, Pierre Le VIol, Robert 
Tongvy. 

6• Modomo l : Rolond Gou.um, Robe<t Morvan, Poorro 
Chiron, louis Costri<:, Jeo,.Cioude Gulllout, Alftod 
Pennomen, Patrick Le Gtoonec, Jean-Poul N1-.,, 
Guy Lennon, Jean-Yves Le Reste. 

, ., Modt.~n• 2 1 Jeon-Vvu Scotet, Fronço's Scotat, Joc• 
ques Le Gloul, Cloucle Cornot , Rooer Bir6houe, Vin· 
eont Lourant, Andri le Goulll, Roger Gulcl>oouo, 
Jeon le Coz. Clêment Corvol, Aloin Le Grond, Pierre 
Donlel. 

6' Te<hftlquo: ~rge Bellégo, Michel Boënnoc, Aloin 
Coral, Pierre Goutiet. Morcal Genotoy, Jeon·Pierre 
Guellec, Andri Guyord, Y•~• H4noff, Polrlek Le Boil, 
Gllborl Le Bol, Michel Le Bris, Pierre Plunlon, Louis 
CouotON, Michel Jfhonno. 

a a • 
Bureau 1962 de l'Union Départementale 

des A. P. E. L. et A. E. P. 
du Finistère 

l'rl.•l•l•m : M. Ferdinand La FLOCJt, Sn!nt.J~M· 
de-I~·Mcr; Conœmenu. 

Vlct-l'l'lsl<ltlll.f: M. Je110 DoMTRON:œAU, 52, quai de 
l'Odet, Quimpu ; 

M. Louis Lll NAoUJt, 44, rue Br-6-
mood d'Ars, Quimpcrl6. 

Stcrltulr~ : M. Jœq>h GEPmt.. Kern6vez, Lan. 
demenu. 

Trisoritr : M. Joseph L'ROUit, Hôpi~l. DoU31· 
nenez. 

Tél. 57 et 15-57 QUIMPER POIDS LOURDS 
DAMIA-N Jt-an & C 1

., Route de Coray, QUIMPER 

PIÈCES DÉTACHÉES POUR POIDS LOURDS 

SPÉCI.4LISTE BERL 1 ET 
MERCEDES-BENZ 

VÉHICULES INDUSTRIELS 2 t. au 35 t. 
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Une journée 
de réflexion et d'amitié 

à Kerbernès 
Ce rut d':lbord un r~ve •.. 
Ave<; Michel Le Beux. Paul Botbord, Hubert 

Duniel, on Evoqua cette possibilité : 
t Mener l Kerbernès les volontaires pour y rHié­

chlr, dans un Clldre inhllbituel, sur des probl~mes 
scolaioes ... • 

On h~ita et puis oo jeut les dés... c'était une 
ex~rience l tenter... Toute la cl3SSC rq,ondil. 

L'Equlre Jéciste de la classe élaborn un question­
naire sur le travail, la culture aén6rnle, la fonnntion 
J>C110nnellc, mornle, rcliaieuse, divisa la classe en 
Equi)lCS de cinq avec ChoC el Sc<;rétaire, élabora un 
plnu de iC?uméc, m it sur pied l'organisntion maté· 
riclle, et flxn le jour. Ce sentit le 2S mars. 

Il ét31t 9 h. 1 S lorsque le c Petit C1r • franchissait 
le poo·tail. Le ltmps étnit as.= beau : du soleil, un 
peu de vent, quelques nu:1ges. 

A Kerbernès, M. le SUpErieur mil A notre dispo­
sition un loc:ll : les petites tables se prtleront à 
mervrillc li de multiples dispositions. 

Apr~s la prière. le Frhe Crut un bref exposé sur 
la s:~veur du tr.tvail réussi, ce travaij qui donne la 
Joie et l'Appétit du savoir. 

Puis le lfOupe se frnetionne ; c'est, une h~ure 
dunuu, l'exercice important de réflexion, de recher­
che en commun, entre camarades, où chacun, dons 
une nmbiMCC de sympathie, possède ln pleine liberté 
d'GXpo·csslon; aucune contr.tintc, aucune aide. Merveil­
leuse heu re d'effort, 

Vers Il beures: M ise en commun, 

LE LIK~S 

Choque Secrétaire lit le COIDJ>te-rendu des idEes 
exprimées. On y trou\•e des consid6ratjons aén6rnlcs, 
des crhlqUC3. des blrunes, des désirs. des exit~enees. 
des .-~solutions. l.o discrttion ne permet pas de tout 
dire, mnis voici, cependllllt, quelques extraits : 

HAl TE SUR lES HAUTEURS DES • VIRE-COURT • 

Dei bldmes et des critiques : 

• En étude, il mBnque une ounbianec de trnvllil. 
Assez ~ou•cnt quelques da>uts de chllhut a'6velllcnt. 
DIUIS l'im~i:>t, ceci crée u11o11 otmosp!Xre de laisser· 
nller, Ce n'est rien de temps en temps, mais quand 
ça sc ré~te trop souvent ça devient agaçant el l'on 
perd un temps précieux. 

... Il nrrivë qu'on sc décournt~c devant l'eftort ... 
... l i ewt à slannler que c:ennlnos études sont trop 

charaées par rapport Il d'autres; il n'existe pns un 
équilibre entre eUes. 

- · On rcaarde tr~p le résultat immédiat •· 

Des exiocncu ct dca désirs : 

Une bonne bibliothèque de culture générale, 
facile d'ti<:Cès. semble indispensable. 

U faudrait des ex~ sur la peinture, la musi­
que, les ans en général. 

... Nous avons besoin d'un contact personnel a\'ec: 

le Professeur ... On n'est p:u ou LlUs seulement pour 
npprendre J'Histoire, les Maths, la Littérature... JI y 
a encore les probl~mes de l'adolescenœ. 

Des r ésoluUons : 

• Vouloir assimiler. comprendre ... 
... sonir de classe pc:ndnnt les récrés, jouer, se 

dé;>enser sur la cours ... • 

Les visages du • pensa11r1 • do Soc:ondo di.sent ossn qu• la questiort c1t ardue ... 
MofJ la bon"o sohttktn sero t-touvéo ! 

Midi est pa~ ; les estomnc:s ont aussi des ui· 
ljenecs. 

Au bord de l'Odet, il y n une ile minuscule : eUe 
est plate, exposée au soleil, et un rideau d'arbustes 
la prot~ac des vents du nord. Le Ouenne<:, Je.ban, 
Kcrmorv1111, Le Deux. Grouhcl sont d'excellents cui· 
sinicrs. Ils lnstu.llenl deux feux et les réchauds... les 
nutrcs disposent assiettes, pains, plats. ou rechercbcnt 
du bois... Bientôt c'est une :unbiance de ftte; tout 
y est : le soleil, l'odeur des viandes, et surtout cette 
bonne camaraderie ... 

1'outefois, on ne peut s'éterniser . 

Maintenant un effort physique s'impose: une bonne 
mnrchc. 

Le d~purt est pénible. Les chemins de terre, les 
cbnmps, dans ln chaleur, ne présentent 11u~rc d'inté­
r~t. Mals voici les • Vire-Court • el la • Junale • du 
bord c1c l'Odet. Il faut grimper, descendre, &Usser, 
snuttr, power dans les tamis ct les ,landes, tracer son 
cbemin parfois. C'est fatigant ; quelques-uns s'Ecra­
tiancnt aux ronces, se tordent les pieds ... on 5'éprc. 
Enfin, le • petit car vert • nous recueille près du 
Ch4te:.u de Pérennou : on est fatiaué, mois heureux. 

KerbcrM5 encore. Un Professeur a l'amabilité de 
nous montrer l'Ecole : les tr11C:tcurs. les étables. les 
serres... c'est bien intéressant, mais le temps presse, 
il faut 5'nrrncher. 

Maontcnnnt, que penser de cet tt journée 7 I.nissons 
ln parole nux pnrticipnnl$. 

« Cette mise en commun nous " ouvert l'esprit. 
Nous voyons nlnsl comment les autres pensent à 
des probl~mes que nous nous posons... Cela nous 
permet de tisser des liens d'amitié plus solides cn\re 
nous tou,. (P.P.) 

,. c Amblnncc sympa qui a contribué à &Oudcr ln 
eleNe. A recomn,cncer. fl' .B.) 

... • Bonne nmbi:lnœ. esprit de aroupc, excellent 
travail d'~quipe. (H.D.) 

... • Nous avons cu une occasioo de dire que ce 
que nous pensions, de discuter entre nous, de nous 
trou•er réunis duns une ambioncc sYmpathique. (M. 
Lt 9.) 

... c Il seruit utile de faire d'autres journées pareil· 
les, une par trimestre ; 

... Une pnr trimestre serait utile et même indispen­
soble ou JIOlnt de vue de l'nmiti6. • 

C'est tout le monde qu'il fnudrolt citer. L'nvb est 
unnnlme et sc résume duns cc refrain : • Amitié, 
cordilllité; à recommencer deux ou trois fois p3r 

un. • Frère Guillilume ROUI>AUT. 
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Frère AlEXIS-MARIE GOCHET 
' EMINEN'F GÉOGJ(APHE 

l.' Admlni•trntion des Postes de llelaique n émis, le 
21 mni; un timbre spécial de 2 fr. sons surtnxe évo­
quant la personnalit6 du Frère Alexis-Marie Gocbet. 

· l" d~ssin c•Î de M. · Lnuwcis; ln gravure a éié réa­
lisée par M. De Vos. L'impression' en feuilles de 
30 ~xemplnires. avec dentelure du type 11 ~/2. o 
étt exécutée par l'Atelier du Timbre Il Malines. Ln 
vnlcm·, imprimée i:,n bleu, n ~or"1u un tir~B= de 
9.000.000 e.xemplnires. 

Voici une rnpide biographie de cé Frère des 
Ecol~ Ch!'Eiiennes qui porta. nu cours de la seconde 
moitié du xrx• siècle. pnr ses manuel~ scolnircs, pnr 
son matériel didactique er par sn pédngoaïe rénovée, 
l'enseignement de la çéographie à un très !mur degré 
d'efficacité. · 

Le Fr~1e Alexis-Marie noquit en J83S. Il Truninell. 
Ses cl~ssc.< primaires terminées, il fut pendant trois 
ans élève au pensioonnt de Malonne. De retour ~ ln 
maison paternelle, il s'occupa de l'exploitation de ln 
brMserie .avec sa fnmille. A l'intime, il caresse un 
idênl plus éle"é que celui de brasseur d'alfnires. Il 
gnrdcru un eontnCI réaulier nvce ses nncicns formn­
teurs. 

Le 8 septembre 1858, il se rend à Malonne pour 
annoncer à ses professeurs son intention d'embrasser 
leur étal de vie. Le jeune homme de 23 ans est 
présenté nu T. C. F . A~sista.nt Amos, venu présider 
ln retraite annuelle. Le Supérieur lui f\xn rendez­
vous nu novicint de Poris pour le mois d'octobre 
~uivant. Ce délai parut long à lo générosit6 du pos­
tulant. C'était providentiel. Ce répit lui permit 
d'exécuter un projet qu'il avllit à cœur depuis long­
temps: olier remercier, nu li~u même de son nppo­
rition, Norre-Dnme de la Snleue enve~ laquelle il 

MIROITERIE B. JAYEZ 
Impasse de ln Palestine, QUIMPER 

TéL ,5 . 3 1 

DROGUERI E 
SÉCU RIT e t TRIPLE X 
RÉARGBNTURE DB VIEILLES GLACES 

\1 ous trouverez toujours 
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18, rue de ta Providence 
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un timbre 
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avait roujour.; eu une dtvoûon filiale et à laquelle il 
nUribunit la 'rô.cc de ln vocation religieuse. Rejoint il 
Poris par M. le Curé de Plailly {Oise), dont il avait foit 
connaissance qnclque temps auparavant, il fit route 
on sn compagnie à trnvers Ill France. Non seulement 
Os pr~rent à la Salette. mais aussi ils visitèrent Ars 
el son saint Curé. 

Au noviciat de Paris, sa san 16 s'étiola : les Supé­
rieurs l'envoy~rent terminer sn probation il Namur 
pour y bén~fieier de l'air Mtn l. 

A Carlsbourg, le professeur débuta dans l 'ensei­
gnement de ln ~;éogrophie. Intelligent, trnvailleur et 
rHiérhi. il <'aperçut bientôt des fniblesses de pr·ésen· 
tntion de cene htnncloe, de la sécheresse des nomen­
clnw r~ de< m~nnels scolaires. En 1866. il lit éditer 
la prem~re carte hypsométrique de la Otlgiquc qui 
lui v~lllt, dts bommes d'enseignement les plus en vue. 
des félicitations el des cncourngeme.nts. Sans inter­
ruption, durant quoranrc nns. il produira cnrtcs, ou­
vro~:cs er mat~rfel didactique. 

Après dix ru1s de professorat il Carlsbourg, il tra­
vaillera. à Paris juoqu'en 190S et à Namur jusqu'en 
1910. un• édil ions géographiques scolaires. Il obtint 
une cinquantaine de distinctions dons le.~ diverses 
C<poshions otatioonles et interuationnles. Le prix 
Charlc•-Grnd lui fut déeern6 par ln Socitl6 de géo­
gr"J'hie de France. Il était porteur de déco rat lons 
flatteuses ; la récente e.xposition de Tamines en 
présentn une série impressionnante. Le Prince Alberl 
de Relgiq~. ct rtus tard le Roi Albert, recevait 
choque année son c llilnn géographique • ; U exprima 
à l'nuteur SA hnule nppr~einlion. 
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Reconnu comme éminent pédagogue par les &lu· 
cnteurs des pays fuan~;crs, il fut appelé a exposer 
et 11 d~nir ses procéd6 d'enseignement, au cours de 
congr~ 5eicntiAques tenus à Oarcelonc, Chicago. 
Cologne, I.onrlre<, Paris et Rio de )nneiro. A ce titre, 
son nom s'c~l trouvé associé, pendant tqute une 
péo·iode. l ln renommée de la Belgique, dnns l'effort 
o:ntrepris pom perfectionner les méthodes et les 
moyens d'instruire In )<unesso. On lui doit aussi, nu 
début de In présence belge uu Congo, ·de 1889 Il 
1900, une information objective sur Slnnl'\)', sur la 
traite des Nègres et sur l'œuvre des soldats et des 
missio.,nuires . nu set vice de l'Afrique Centrale. 

Son nom reste onncùt · to l'impressionnante série 
d'ntlas dossiques qui, de 1867 Il 1924, en 32 éditions. 
pnssùen! emre les mnins de lant de générations de 
jeo:nes gens. · 

Après le décès de sa sœur et de son frère cadet, 
le Frère AlexiR recueillit avec son ainé l'important 
héritng~ paternel. M. Louis ·oochet étal! un homme 
dt bien et un grand chr6tien: ln population l'appe­
lait communément le • Pape de Tamines ». La bras­
serie Gochcl se mua en une école primaire et mo­
yenne pro!'père. terme par tés Frères des Ecoles 
Chdtiennt'S sur ln parotsse Snint.Jean-Ooptiste. Pour 
les hobllonts du quartier de, Alleux, npr~s entente 
nvee Monseigneur J'l>vtque de Namuo·, le Frère 
Alexis et <on frère Mtirent uno église, un presbytère, 
une maison nvec école pour · )es Frères ct une autre 
pour les Sœurs de la Providence. 

F.n 11196, l'lln i,·encité de Louvain ·ouvrit un insti­
tut supérieur commercint avec école consulaire. 
M~:r Abeloos, avec l'opprobntoon du corps épiseopnl 
de Belgjque, offrit une ch:tire au Frh~ Alexis. Fils 
<l'obéi"-'<,nce. celui-ci réserva sa rfpoose pour laisser 
la déeision à ses Supérieurs. Aupr~ d'eux il invoquo 
son A~:e nvnncé et des trov~ux en cou rs qu'il fau­
droit interrompre. L11 réponse fut négative. 

Le Fr~re Alexis v~cut ·en rellçieux exemplaire, 
fidèle à toutes ses obligations. n nimnit beaucoup son 
Institut et gnrda toute sn vie une dlvotion marquée 
à ln T. S. Vierge. 11 tombn les armes à ln main. 
Vnincu pnr les douleurs d'une cirrhosc, JI fut eovoy6 
~ l'infirmerie de Gmnd-Bignrd, le 17 octobre 1910: 
il y n1ournir Je tl novembre suivnnL ' 

Le.< feuilles publiques s'empressè.renl à J'envi de 
remplir leurs colonnes d'éloges pour l'humble el 
savant relqpeux et les plus hautes nutorité5 du monde 
occlésiostique ct ch•ll cnvoy~rent leurs condolénnces. 

Le Fr~c Alexis fut un pionnier du progrès· de 
l'en<ei::nemeot scolaire de ln géographie. Le.~ postes 
belges, Je Bourgmestre et l'administration commu­
nnle de Tnmine• ont été bien lnspi~ de rembnorer 
ses mérites et son œuvre. 

Fr~re M.-G. 

POUR VOS KERMESSES 
VOS SALLES DE SPECTACLES 

VOSRtUNIONS SPORTnœS 

JB~Gt ~CRÈME 
le s upe r bâtonnet glacé 
Rnsel;llet·vous : 6, rue du ConGd:c. OUI~PE8 - Tél. 2HI 

Un v~remcnt NtïTOYè on TEINT 

Tnutes les minutes ... 

Depuis 50 ans, la 

TEINTURERIE 
Téléph. 

2064 PAR 1 s 1 EN N E 
rfir(gü par BRiLLET & Fils 

travaille pour tout le Finistère 

Ça, c'est nne garantie ... 

DÊPOT DANS TOUTE LA RÊGJON 
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Rénovation 

Yonnlck ARTHUR, 
Gilles AUPtCU, 
Christian BARGÂIN, 
Morccl BENOIT, 
Jeon BLEUZEN, 
Michol BOENNEC, 
Potrlck BONTHONNIAU, 
Jocque1 BOR~ 
françois BOSSARD, 
PhiDpp4 BOSSER, 
Gérord BRANQUET, 
Andnl BRONNEC, 
Yvot CADIOU, 
Clouclc CARNOT, 
Clément CAIIVAL, 
l.oul$ CASTRIC, 
x .. vlcr CATTO, 
J•a.n-Yves CHAUV ET, 
Pleno CH IRON, 
Yv• COLIN, 
Hervé COUSTANS, 
L<>uls COUSTANS, 
Henri DAGORN, 
Poul DELORME, 
Hubert DE SAINT-PIERRE, 
Ren& OOARI, 
Mlchol OONARO, 
Jeon,·Poul [$VAN, 
Cilles FRIANT, 
Yves -coutn, 
Rolond GOU:URH, 
Joon·Fronçolt GUtDIC, 
Joon·LU< GUICHAOUA, 
Jeon-Jocquu GU IL LAM ET, 
Georvcs GUILLOU, 
Jean...Ctaudo HASCO[T, 
Jeon-Yves HEMIDY, 
Gennoin HtMOH, 
Jcoft· Ronô HERLtOAN, 
Yvon HERNOT, 
Plonc HUITRIC, 
Georges JAFFRt. 
Alfred JEANNts, 

de Qulmpet 
Clchors..fouesnont. 
Quimper. 
Qutmpor. 
ltOSPOrclcn. 
Comortt . 
Quimper 
Olnord. 
Quimper. 
Quimper. 
Quimper. 
Solnt-Yvl. 
Q\tlrr\per. 
Rosporden. 
P lon6ou r· Lonvern. 
Combrit. 
Quimper. 
Qulmpet. 
Qulmpet 
Qulmpet 
Qulmpet. 
Ellion t. 
Plooonnec. 
Qy!mper. 
86nocle t. 
Quimper. 
Qylmpor, 
Plœmeur 
Qyimpor. 
Concomoau.. 
Pluvig ner. 
Qylmpor. 
Pouldrtu&lc. 
Guilvinec . 
Solnt-Yvl. 
Pouidreuzlc. 
Brie c. 
Qyimpor 
Trfovnc. 
Plov6dom. 
Ergu,-Gobérlc. 
Lorient. 
Solnt-Evorzec. 

LE LIKI:S 

Solennelle des Promesses du Baptême 

Georves JtGOU, 
Thierry JOURORAIN, 
Michel KE.IIREST, 
Claude KERVA REC, 
""•' LAUOEN, 
Clo ude LAURENT, 
Eugane U BIGOT, 
Christian LE IRlTON, 
l•ll<hcl LE IRIS, 
René LE CLtACH, 
G~rard LE COZ, 
Guy LE ORIAU, 
Goorgot LE FAOU, 
Joon-Yvco LE FLOCH, 
Daniel LE FUR, 
André l E GALL, 
Y\oOS L,E GAA:S, 
Jocqun U GUUT, 
Potrlck LE GLOANEC, 
Ooniel LE GOFF, 
Denis LE GOFF, 
Edmond LE GOFF, 
André LE GOUILL,. 
Alain LE GRAND, 
Georges LE GRAND, 
Xovler U GRAND, 
Jeon-Froosolt LI HEURTE, 
Fronçoi:S U Lh'Y, 

Quompet 
Ro•pardon. 
Qylmper. 
Quimper. 
Guongot. 
OouorMnez. 
Gulllloomorch. 
Tr'ounc. 
Quomper. 
Guilvinec~ 
Poufde<vot. 
Qylmper. 
PI..WOUr-Lonvorn. 
Plouhonoc. 
Ptooonn«. 
Poukfreuzic~ 

Ero~ric. 
Plouoy. 
Quimper . 
Quimper 
Qylmpet. 
Rosporden. 
Plovon. 
Ploocnnoc. 
Quimper. 
Brioc. 
ROIPOtden. 
Pluv-. 

HALLH DE LA CHAUSSURE 

vve J. Lefèvre & Cie 
2, rue Astor 12, rue Saint· FraoQOis 

CHAUSSURES (luxe • fatigue • chasse • travail) 
S pit!lalitla liOtff:lnd d Ga"f(''Md• 

GRAND CHOIX cie BAS et CHAUSSETŒS 

Roger LE MARREC, 
Albart U MOIGNE, 
Alai'n U MOULLEC, 
Cloude L.tON US, 
Potrlck U QUINQUIS, 
Jac:quos LtRH, 
Louis l .E TENDRE, 
Jeort~F.ron~oft LtVIlNU, 
Jeo,.-Giaudo U VIOL, 
Pierre LE VIOL, 
Joan-Yves LIGAVAN, 
Didier lOUtOI C, 
Jean·Jocqu~• LUMEAU, 
Plorro-Heorl MAGUET, 
Gré-goire MAHt, 
Ronan MOAL, 
Cloudo MONTAY, 
Jacq- MOURLET, 
Yvu NICOT, 
Roymoftd PlllltT, 
Michel PERRAMANT, 
Alain PiRON, 
liervé PHILIPPE, 
Jaon~Luc PILLET, 
Jocques PLOUHINEC, 
Jocquu QUCRt, 
Armand QUINIOU, 
Guy RANHOU, 

• Andd ROBIN, 
J~n ROCUET, 
Poul SA.LAUN, 
Ronô SALAUN, 
Joon-Yves SCOTIT, 
Jeon-Yvos UNtCHAL, 
Robert SOUFFU, 
Plene TALEC, 
Alaia TAUOEC, 
Joon· ltceo TASSI N 
Oe11f• TAVENNIC, 
JOOI'·Luc TAYENNCC, 
Bernard THAtRON, 
Jcan··Yves TIRILLY, 
Ooniel TRELLU, 

Photo GouiH~s 

8oud 
Qutmpet. 
PWouff. 
Erou'-Gobérlo. 
Quimper. 
Qulmpet. 
Conc.orrwtOU. 

- Oouomenez. 
~­
Qyimper. 
Plogonnec. 
Qulmpet. 
Quimper. 
Qyompor. 
La ngolen. 
Qyompcr. 
Qyompet. 
Qulmpet. 
Quimper. 
Qulm-. 
Qyimper. 
Penrnorc'h . 
Longolen. 
QuHtombert. 
Pluguffon . 
Qylmper. 
Ttfooot . 
Chat-.neuf. 
Qyomper. 
Qui,.,.,. 
~ffre1. 
Plooonnec. 
Pluguffa n. 
Pluguffc n. 
Rltc-oui'-Belon. 
Qyimpet . 
Loncblec. 
T~. 
So~t~t-Goozec. 
Solnt-Goo~oc. 
Pont-Aven. 
Lopérec. 
Poul lon . 

Quel que soit 

votre 
eon1bustibles Kervir-Huella, QUIMPER · Tél. 0.03 

mode de chauffage ••• Quimpérois ••• à votre 
disposition ' 



Naissances. 
- Marii!-Pierre, fille de Alexis Penllattlac'lr, ancien 

~lève 1950, à .PiomixÙern, le 25 mars. ·· · 
- Gwénaëlle, fi li~ ' de lt!lln Nomumt, de Plo~é.vef, 

nncien élève ·1939, ù Mahalon, .le 4 avril. . 
- Dominique, fi ls de Cor~ntln Cail•e:., de Sninl· 

Go~zec_. ancien ~10.1\e' t952. , à ~~ig11oles (Vorj, le 
13 nvnl. ... . . 

- .Vincent, deu."<ième enfant dè Georges Martin,· 
de l.esheven, ancien: élève 1955, il. te MnY·Sltt~Evre 
(Maine-et-Loire) , en avril. 

- Atme-M(Irie, deux'ième enfant de Jl!an·Frtmçoi.r 
Mo~r{ort, de Bnnnnlec, ancien élève 1950, à Vitry­
sur-Seine. 11.' 30 üvril. 

- Erwan, cinquième enfant de Pol Art/fret, !ln· 
cicn élève 1943. nu Faouët, le 12 mlli. 

- A1111~. druxlème eufnnt de Jctm-N~I Ktrlltt4no, 
de Pori~. ~ncien él~ve 1956, à Qu impcrt6. le IS mni. 

- f'iurlck, fils de Pitrre Diqru!/lm, de Quiml)er, 
ancie~ élève 950, ~ Fougères, le 23 mai. 

- lt1cqucs. fils de Marcel Kirourtdou, ancien élève 
1952, à Eraué·GI\bél'le, le 27 moi. 

- Pl:lllppe: prcmic1' enfnnt de Rogu Strull/ou, de 
St-Jcan-Trolùnon, nncicn élève 1952, à Paris, le 30 m ai. 

- . Cl1ristophe a uilen, filleul de Jacques Lern 
(Sixjème Classique 1). à Quimper, le 31 mai. 

- Vél-(111/qut , second enfant de Jetm Rosp11rs, de 
Quhn1)cr, uncien élève 1950, A Quimper. le JI mni. 

Distinctions. 
- Yves l..t C/ech, de Quùltper, Président de ln 

SQciété • Le: Likèso el membre dtl Bureau de l'Ami· 
cnlo, n reçu la Métl itille d'Ar~:ent des Caisses R ura­
les el Ouvri~res, pour ses 32 ans de présence en tnnt 
qu'administrateur dc)a Caisse Locale de Kerfeunteun. 

- M. rob~ C.e Beu/z.è, professeur au Collège 
St-Yves de Quimpe•· et secr6tnlre de I'U.G.S.E.L. 
FinL~tèJ'e·Sud. u reçu ln Mé()nit le d'Honneur de 1~ 
Jeune!<Sc et des Sports. 

- M. Jos Phuu, entrepreneur à Penmarc'b., père 
d'Alain (Si~me Clàssique 1), 11 reçu la Médaille 
d'Honneur de Bronze de la Ligue de l 'Ouest de 
Football {nnclen cupltaine de l'équipa loc3.1e, les 
Cllrmornns Sportifs). 

- Les P11lmes Aend~que ont été fCinises solen· 
neUcment aux Chers lî'rères Directeur et Pro-D.irec­
teur du Likès, le 20 mai, jour de ln Ftte des Parents. 

- M. Jos Le D~aré, de Chiitefiu lin. ami du Lik~s. 
n ét6 ù6cor6 à Paris, le ~0 mai, de ln Médaille de 
Vermeil du Mérite C ivique. Cette distinction nationale 
lui Il été d6ccrnEe pour l'ensemble de son œuvre 
d'illustr.ution pb.otographique qui a si bien servi le 
prest ige de son puys. Tous œux qui apprécient ln 
qun lhé ct le s tyle des Editions l os Le Doar6, des 
cnrtes postnles ct • Bloavn.Mad • nux plnquéttes 
c Images de Bretagne •· sont unanimes l'l lui recon­
ni\itre, · cc mérite. Le.• Likisieos s~ s6uviennenl qu'il 
apporta sa rie::e collaboroûon au Palmarès de 1959 
"" ill1 " tranl c La vic quotidienne au Lilcès •· · · 

- Mm~ M oudci!u<'r, ~pousc de M . [.()ufs' Mon­
tluxucl', professeur nu Ukès, et mère de Jean-Fra11Çois 
(1957) el de Rm4 (Seconde C lassique), a été dkt>­
rée 'à !a Mnlrie de Quimper, le 27. mai, de la Mé­
daille ';te la Fnmille <FronÇ"ise (mère · de 9 enfants). . •, 

LE LIKËS 

- Mlt:h~l Gloogu~n. de Quimper, ancien élève 
1947, " reçu la Médnille d'Honneur de ln 1eunêsse 
et de• <;pons en sn qualitt de Membre du Comité 
Départemental de Basket-Bnll du Finistère. 

Mariages. 

- M. Claude Le Tendre, frère d'Yv~s, ' nncien 
élève. 1957, el de Mich~l {Seconde Classique), de 
Alain (~ode Modame), de Louis {Cinquième Clas­
siqûe. 2), et Mlle Nicole, Twusier, fille de Guiilaunu. 
::mcien élè,·c 1924, cl sœur de · Didier (Premiè•-e Mo­
derne) et de Rona11 {Quntrièmo Technique J), en 
l'église du Cœur·lmmaculé-de-Mnrie A. Concnrnenu, 
le 14 aVril. 

- Alain Dougrœt, de Quimpe(, ancien élève 1959. 
er Mlle Nicoie Teliier, le 23 nwil. 

· - JM~r-Pitrre' Balc:<m, de L:îndivisiau, ancien êlève 
19541 el Mlle Auiirl Durarrd. en l'église paroissiale 
Sle·T.hérble ile Quimper, le 23 nvril. 

T Michel 'Rocuet, de Quimper, ancien él~ve 1955, 
et . Mlle Marcelle Collfn. en l'église paroissiale de 
Locmaria-Quimper, .le 23 nvril. 

-· Mlle A1m•·Marie Le ,Gars, sœur de Mlle Yvonne 
Le Gars, professeur. ou Likb, cl de Jean-More (Se· 
conde Classique), et M. Pierre Louboutin, en l'é&lise 
p~roissinle. de Kèrfeunteun-Quimper, le 23' a~ril. 

- Jfen•~ Grréné, d'Evrewé, ancien élève 1954, et 
Mlle C/audln• Gorriard, en J'église Notre-Dnme de 
Bon-Secours d'F.vreux, Je 24 avril. 

- /Umy 8/:mclrl!rtl, de Trcfflttanl, ancien éJ~ve 
19$7, et Mlle l'ascnll' Mllrrt, en l'é~Ji,o;e 'paroisSiale 
de Tt•effiaj:at. Je 24 nvra 

- leon-Luc Le Douarin, de Vannes, ancien élève 
t957, et /If//~ Françoise Li! Po.sq11tr, sœur de Dmrid, 
l«on·l'f•rr• et René, anciens é lèves, en 1'6J;Iise Saint· 
Palem de Vannes. le 28 avril. 
. - Cormlln Petm, de Bnnnnle~, o.ncien 6Jève 1955, 
et .Mlle Brigitte . Nicolcu, en J'église paroissiale de 
Kei:névcl, le 28 . avril. 

- Henri Ugueu, de Quimper, a.nc.ien élève 1954. 
el Mlle Ma~-C.o11/st Frnnc~s. en la cnthédmle Saint· 
Corentin de Quimper, le 28 nvrll. 

- Curenlitt lf6naJ/, de Plonévez-Porzny, ancien 
élè.ve 1951, et Mlle Marie-los& Quiniou, en l'église 
paroissiale de Plomodiern, le 28 avril. 

- M. t..ouis Don•al, de Kerfeumeun, fi ls de M. 
LOIII$ nor>•al, nm icnliste. et Mlle Amtlck Pathour, en 
l'église paroissJnle de Kerfeunteun-Quimper, le 8 mai. 

- Christian Co/lober, de Lorient, lll!cien élève 
1953. ei Ml/li Paule Chou, en l'église Ste-Thérèse de 
Quimpc.r, le 2 juin. 

- Ml/tt Lucitmc Ceppo/a, fille do M. Frtmcls 
Coppe>la. amî du Likès. ct M. Henry Cloarec, en 
l 'église de Locmnl'ia-Quimper, le 6 juin. 

-Joseph Marcha/or {1946), de Quimper, membre 
du Bûrll!!u de l'Amicale; et Mlle ïoselle Goutlet, en 
ln ~ntMdrnlc Saint-Corentin, le 9 juin. 

- l<m~ l.t11u~111. de Quimper, ancien 61èvc 1954. 
frère de ktm·Cimul~ (1955) ct de Girnrcl, élève de 
4' Technique 2, et Mlle Maritt.Josl Le Berre, on 
l'égli!'ê Ste-Bernadette de Quimper, le Il juin. 

- , flatri~e Ga/imarcl, de Versnilles, ancien élève 
1955, et Mil• Marfe-l..oui.<c Hnmou. en l'église 
Sninl-Symrhorien (,le VetSuntes, tc 16 juin. 

-· /lllcltel Cnlloc'il, de Quimper, nncicn élève 
1957, et Mlle Glt'tllola Gutgut.Jt, en l'église des 
Toussaints dt Rennes, le 20 juin. 

- Retli Gucmalcc, de Rosporden, ancien élève 
t95S, ct Mlle llwrlcll• Bury, en 1'6j;.lise St-Mnrtln de 
Ln Cene·:rnye (~ine-et-Morno), le 30 juin. 

Déc~s. 

- J.ou/.r Forl"l'· de Ch5tenulbl, nncien élhe, le 
24 mors 1'161. 

Notre camarade étnit retrn.it6 de 1~ Mnrine Nntio· 
nule. Amir~lisre fidèle, il n'n jnmnis omis de vivre 
l'idéal spirituel puisé au Lik~s nu cours des années 
1900·1904. Médaillé Militaire, il avait égtùement mé· 

d'élite '' 

Dans notre Réglou, 

la Banque SURE 
et SERVIABLE 

- c'est le ~ 
CRÉDIT LYONNAIS 
P~ Salut-<:oreatin - QUIMPER 

dl~ ln Médonte Iles Patronages pour les services ren­
dus nu• • Coquelicots Spo1·tlfs • de Chfitemllin dont 
il ~toit toujotii'S le Président d'HQ.nneU(. 

- Jostpil I.e Bmze, 93 ans. de Mo~lan-sur-Mer, 
'mcien. élève 1 SS l -i884, à Riec-sur-Bélon; le 25 mars. 

Notre c;nmnrnde élllit sans doute le plus ngé des 
Amieoli.~tel\. Né en novembre 1868, ou village de 
Kerglien. en Moobn-sur-Mor, il fut pendnnt trois 
ans élève nu .Likb ; il en .sonit il Hi nus, avec un 

_prix au co un;'. d'~griculture : une charrue en fer qui 
fut la pièmière du I)Cnrc qans toute la région. Après 
:!\·oir Vl!cu 39 11nnées li Mo61nn, il vint s'établir au 
vill:t!IC de Kcrpenquerch, , en Riec-sur-Béton, où il 
avnit acheté u ne Cenne. C'est en 1955 qu'il prit sa 
retraite A Guernez, ~ez sn fi lle, Mme Le Noe. Cime 
période de la · vieiUèsse se cata'cU!risa par son esprit 
resté enjoué el ses qualités sportives : il pratiqua ln 
bicyelcuc jusqn'b l'&ie de 87 ans et son dernier 
permis de chasse dnte tle 1948. Joseph Le Beuzc 
était le gmnd-pèrc d'Eugèuu Let Beu.u, de Riec-sur­
Belon, ancien élève du Likès 1946-48. 

- Mme Sic/te, épouse de Jos~pir Siche, de Les­
neven, ancien élève 1953, à Brest, en ninrs. · 

- le 11rnnd·père de Re11é (Trois~me Modeme 2) 
el de 111/circ/ FI/y (Seconde Onssique), en mnrs. 

- M. J'iur~ Patlro11r, benu-père de J~a11 LoVJclr­
mellr, de Kerfeunteun, ancien élève 1933, et grand­
l>èrc t!c Yv.s, él~ve de Seconde Technique 2, à 
Kerfeuntcun-Qnimper, tc 12 avril. 

- M. l111i>rtl Guillemot, 22 nns, do Quimper, 
f 1·~re et parent d'oncicllS élèves, déœd6 nocidentelle· 
ment en Suède, le 18 nv,ril. 

- Mme Le Go//, de Quimper, mère de Andr€, 
élève de Troisième Modcme 2, A Locmnria-Quimper, 
le 23 avril. • 

- Mme Pi•r~·~ l.tmclell, 32 nns, de Plogastel, belle>-' 
sœur de Jactfue.<, Robert, Jér6me et Marcel Lauden, 
ancien:< !lèves, à Plogastel, le 24 nvril. 

- M. Cour/am, père de l'itmc {1932) ct v.md­
pèrc de J-an-Pierre (1956), il Baud, en nvril. 

- Ra,.,uoml u Dongc, 17 ans, de Quimper, 
uncfen élève 1957, Il Quimper, le 6 mai. 

- Mme Qnfau, grand-mère de Jeafl-Michc/ Latt· 
holllin, ~lève de Sixième Technique, en tnai. 

- M. Ug1m, grond-père de Gtorr~• Jégou. 6Jèvo 
lie Six~me Ch1ssfque 2, en mai. 

- M. Qulllit•ll, de Morgn t, frère de Josl!ph, ~lève 

de Seconde Moderne l'Time, péri en mer sur le 
t: Kador », en mai. ' 

- M. Cuuy, père de Ronan, mve de Troisième 
Modente, A Quimper, le 28 mnJ. 

- M. Yt11111ir, père tle l..011is {1948) cl de R.u~. 
éJLve de Qnntrième lndn<triello, à Plogastei-St-Germnln, 
te l'' juin . • 

- M. le Comte Rmé de Saiut-l!ie"e, de Guiscriff, 
oncle de Hubert , él~ve de 5• Clllssique 2, le 6 juin. 

·- T. C. Prdre llosas-l.uclm (M. u Moal), 80 ans, 
de Soint-Evnf7.ec, victime d 'un occident de voiture 
au ~exi<ttJC, • · 

Exilé rar les lois d!: 1904 conue les Congr~­
tions, ce Frère Breton devint Visiteur au Mexique. 
11 ne dnt qu'il sn qualité dç. Frnnçnis de ne pns être 
cx~cut6 durnnt ln Révolution de ce pnys. Depuis 
plusieurs années, il nvait pris se retraite nu Col~~e 
Simon-Bouvn•· de Mexico. Il entretenait des relations 
épistolaires nvce le ~ikès , et se plllisait ù suivre la 
vie de notre école A trovers ~es pages de <eette revue . 

Cb~.USE " 
LES GRAINES DES A CHE TEVRS DIFFICILES 

23 , rue Snln t · Frnnçols • QUIMPER 
T41. 14-27 

Z. aven. P. ·Ouéguen · CONCARNEAU 
Tél. 6-38 

P. NICOT 
Dép o s ll:aàes 

5, avenue de ln Oare • ROSPORDEN 
. Tél. 2.01 

e t MBLOVEN 
1'èl. j -04 



12 LE LIKËS 

L'Assemblée Générale des· Anciens Elèves du Likès 15 avril 1962 

L'Asscmbl~ G6n6rule 1962 11 voufu rechercher 
dans l'absence totale de (:~Ste extérieur un cnractère 
plus profond d 'intimit6. ~te formule, qui s6pare 
la Fête des Anciens de la Fête des Parents. avait 
connu une premi~re ébauche ~n 1959 : le succ~s en 
fut très relatif et l'on y constntn notamment l'nb­
$CDCC pt'CSquo totnlc des moins de 30 nns. 

Tout au conrraire, la pr6sente fête a permis aux 
amicalistes 6tudinnts de se mêler d'une façon bien 
sympathique à leurs amés. Les plus anciens de ceux­
ci ont o.tuiu6 le Likès en 1898 ; dans cc groupe de 
vétérnns qui fréquentèrent notre école avant sn fer­
meture en 1906, on remorquait M. Hervé N ader. 
Député du Finistère. et M. le Colonel Autrou, nncieo 
Maire de Quimper. 

Une mc:ssc célébrée par M. Je c bnnome Thomas. 
ancion curé-doyen de Plon6vu-Porzuy, et dont le 

•t>«re fut ancien ~vo du Llkès. permit A chncun de 
sc recueillir dans cette chapelle qui fut souvent d6-
~miMnte dans l'essor spirituel de sa vie de chrétien 
et d'apôtre. Au mémento des morts, M. r:tumôuier 
Mnrcel Jaffré nous fi t prier pour les Amicnlis tes 
dtctdd~ depuis l'As!l<lmbl~ G~n~rale de 1961. 

La réunion stntutnire se tint li l'ttnge supérieur 
de la nouvelle façade sud, d:tns un cadre plus gai 
que celui de la vénérable Salle des F êtes. 

Ouvrant la séllnce, M. Jean Damian, vice-président 
de l'Amicale, souhnitn h tous ln bienvenue, en l'ob· 
sence <.le M . Jenn Goui/T~s. président., retenu par une 
Mte fumilinle, Puis M. Maurice Cndic, secrétaire de 
l'Association. présenta le rapport moral en ces ter­
mes: 

• L'unnée umica liste 1961-62 n'u été marquée par 
oucu n événement bien p:trticulier. Les Réunions du 

Le groupe sympathique des Etudiants • porisien.s • 
en gronde c-onverSation avec M. Guévct, 

leur ancien profe~ur d'atelier. 

llureuu ont muintenu leur rythrnc régulier; 83 nou­
velles adhésions ont été enregistrées. principalement 
duns ln promotion sortante qui a pris le nom de 
l'apôtre des déshérités, l'Abbé Pierre. Nous sommes 

Il 1 

'),·' ·' . '" ..... P.~t\ · ,:}~1ï-, 1-:rrw=i! ' ;· r· r . . M • 

. t ~ ~ 

i 1.1 l 
• . ......__ . . •. ' . ... ; ~t: .. . 

M. lo colone l Autrou a rotrouv4 trois bonJ omis, 
IH f l"irot Moolic, Soloün et Morcal. 

heureuY. de- snluer parmi nous ces jeunes AmicnlisteS, 
ainsi qoe leurs camarades des promotions précédentes. 
C'e.~t. en effet, la prem~re fois depuis la Libération 
<}ue ln dntc de J'Assembl~e Oénérale permet aux 
EtudiantS d'y participer; les autres ""~• une ren­
contre particulière était organisée à leur intention 
au Lik~. en général le mercredi de Pâques : ces 

SOC I ÉT É 

~.tE 881~ & FilS 
/n(lénievn E. T. P . 

FOUES NANT 
Tél. 0.03 • 0.30 

~ 

Entreprise Générale de 
Travaux Publics et Particuliers 

Bureau d'ELudes de b éton arm.é et 
constructions Ùldustriell~s 

• Cllc116 Ouest-Franco • 
journée$, qui groupaient de 50 11 70 jeunes, ne m:tn­
qualent certes pas de cachet et ne laissaient que 
d'exceUents souvenirs; nous espérons que le fair de 
pouvoir aujourd'hui rencontrer leurs nmés leur pro­
curera le même plaisir. 

Dcu.t Groui>CS Locaux de l'Amicale ont' manifesté 
de l'acdvité. Une Réunion suivi.e d'un repas en com­
mun a été organisée a Rennes en février dernier, sur 
l'initiative de Georges Le Pape, de Lesconil : eUe 
rassemblait priucipalement des Erudi:lnts. Le Groupe 
Parisien - qui, l'nn prochain, fêter:o sa dixième ~c 
- aarde, sous l'Impulsion de son nouveau Pr~ldent 
M. Lucien Môrvlill, l'élan que lul nvnit donné M. 
Henri Kéravec de 1953 ~ 1960. Trois réunions se sont 
déjà d~roulées au Secrétariat Général des Frères à 
Paris les 17 juin, J& novembre et l" avril, une qun­
trièmc ét:tnt prévue pour le 19 mai nu soir. M. Je:tn 
Léostlc, aujourd'hui parmi nous, est l'un des 6d~es 
pnrtlcipanis de ces rencontres qui teGroupent prin­
cipalement des ingénieurs établis dnns la r6gion 
parisienne et des Etudiants. Ces derniers · sont. de 
plus, périodiquement invités à des journées d':tmitié 
dont l'or;unisution rel~ve de l'Associotion Mondiale 
des Amicales des Anciens EJ~ves des Fr~res des 
Ec<>les Chrétie nnes. M. Moree! Louboutin, le dyna­
mique secrétuirc du Groupe Parisien depuis sa fon· 
dation, :ISSure les liaisons avec le Secréturiat de 
J' i\micale du Lik~ et permet de limiter les oublis 
lors de l'expédition des clrculnires. 

A Quimper, l 'ncquisirion en septembre dernier 
d'un nouvel adressographe à clichés n1étnlliques a 
pernùs l'amélioration technique du service adminis­
tratif de l'Amicale. Ce dernier repose d6sormnis sur 
M. Roser Philir pe. ancien él~vc 1943·46, qui :tide 
et remplacera proaressivement le Fr~re Gabriel d:tn~ 
ses ntttibutlous de secrétaire. 

Vue portie Ua: des AmicoUste.s à Jo Ré union stotvtol rc. 

Complétée choque trimestre p:tr c Elan •. buUetin 
d'information sur l'ensemble des œuvres des F~res 
des Ecoles Chrétiennes, notre revue « Le LikM • 
a connu trois parution$ depuis la derni~re Assemblée 
Générale ; deux autres sont prévues pour œ tte :tunée 



scola ire, rune fm juin. qui parlera de Ja présente 
f~tc, J'nuire début août qui vous npportem les résul­
uts officiuls :tux prochnins cxnmcn~ . et vous donnera 
une relotion très détaillée de la Fête des Parents et 
d~ la B~nédicùon des nouvenux locaux. 

La i"édération Française des Amicales a mis à -sa 
tête, le 25 novembre d~rnier, M. Henri Deryckère, 
·de Tourcoing, qul vous a 6t6 présenté dans la revue 
• 1.\lnn » d'avril. JJ succède à ce pOSte au Président· 
Pooduteur M . Maurice Sinenx, de Paris, qui l'no 
d«rnier 1\ Rome, n été élu Président de la Confédé· 
ration Mondiale. Ainsi s'organise selon les impératifs 
de ltl vie moderne, 11 tra,·ers le monde el la France, 
1:1 anmrle famille de ceux qui s'honorent d'avoir été 
Je> élève$ des F~res des Ecoles Chrétiennes. • 

M. Yves Le Clech donna lecture du rnpport 
financier de l'année écoul~ : 

bePENSES 

lmp•·esslon, niTranchlssement Cl roulnge cle 
ln revue c Le Likè.• •· Til'llll" ' 6.000 
exemplaire (de 24 à 40 pages) ...... ' .. 

Circulail'cs, correspondance- ............ . 
Revue «Elan • • Numéros 4-5-6 ....... . 
Arquisilion d'un nouvel ndrcsso~:raphc Il 

N.F. 
13.458,29 

420,00 
3.855,00 

eli<:he!s méwlliques ...... , .. .. .. .. . .. 1.610,00 
Déficit 1960-61 ........................ _ _ 43_0.:..,2_0 

TOTAL........ 19.773,49 
RECETTES 

Cotisu~ions et dons d'Amicnliste$ ....... . 
N.F. 

9.220,00 
7.248 ,00 Public !tt dans ln revue • Le Likès • .. ••. 

Participation des élèves aux (r:tis d'impres-
si(m de la revue « Le Likès • ....... . 2.500,00 

18.968,00 Ton.~ ....... . 
D fFICIT 1961-62 805,49 N .F. 

, 
oprè:s lo Réunion statutaire ... 

(M. lo chanoine Thomas, M. Yves Le Clc:ch, 
Modomo c t Mo1tro 8onthonneau} 

Au renouvellemenl du rietS du Bureau, tous les 
membres sonants .de 1962 furent ré!Jus. Ce sont' 
MM. Jean Damian, Maurice Cadic el Pïerre Toulboat, 
de Quimr>er, Corentin Le Bris, de Fouesn:tnt el Jean 
Cosquer, Ile Coray. 

Le Frère Directeur du Likès fil ensuite le point 
des conditions d'application de la loi du 31 décem­
bre 1959 en ce Q'li concerne notre école, tondis que 
:vi' Bonlhonneau et M . Hervé Nnder donnaient des 
indicotions plus générnlcs concernant le dtpartcment 
et Je l'nrlemcnt. l.e Frbre Directenr Ievn la sénnce 
en lt111çn111 auprès dcs ' familles et des étudiants un 
vibrn1u appel en faveur des vocations d'enseignants 

Optique - 0 ·•thopédie DEl BEN N 
16, rue Kén!on, QUIMPER 
-- n t. 6.7l 

Thermomètres 
Baromètres 

Jumelles 

L'omblonco somblo bonno 0 la tobie du Etudlonts. 

chrérien•. religieux ou laies : c L'effort d'agrandisse. 
ment et de modernisation que vous pouvez const.ater 
au Liltès el ailleurs aura ét~ sans lendemnin si, dès 
~ pr~sent, ne se préparent pas les jeunes qui devront 
y enseigner dons 10 ou 20 ans. Je ne veux pas croire 
ctue ln g6n~rntlon présente soit moins gén~reuse que 
ses devancières ' puisse-t-elle nous permettre de 
regarder l'avenir en pleine confiance 1 » 

U11 bopquet de quelque 200 couveru permit, dans 
ln chuude runbiance des amitiés retroù~. de rap­
peler de bons souvenirs, d'entendre des chansons et 
d'applaudir des discours. Prirent successivement la 
parole, M. Jeun Damian, président de la joum~, M. 
le député Hervé Nader, le Frère Directeur Eugène 
Le Viavant ct M. le colonel Autrou, ancien maire 
de Q\•lmr>er. 

Outre les personnalités d~jà mentionn~, on notait 
!a présence dçs Frères François Le Bail, pro-direc­
tem, el Guillaume Stévant, sous-directeur; de M. 
l'abbé Marcel Jalfré, aumônier du Likès; de M. 
l'abbé Henri Le Bihan, recteur de Kérity: de 
M. l'abb6 Joseph Trévldlc, ancien él~ve ; de M. 
Etienne Le Grand, vice-président de l'Amicale. 
entouré des membres du Bureau : de M. Yves Le 
Oech, président de la Société c Le Likès » ; du 
Frère Y'-es Mnguei, ancien sous-directeur du Likès; 
de nombreux directeurs d'écoles de Frhes, tous 
anciens professeurs du Lik~s ' FF. Le Guen (Saint· 
Brieuc), Aocb lay (Lorient), l.e Du et Le Floch 
(Snint-A•té), Le Bars et Mérian (Va;,nes), Gourveo­
nec (Arradon); des Fr~res Salaün el Moalic, anciens 
~eonomes du Llkès; de M. Hervé Le Floch, maire 
de Plogonnec, et M. Corentin Bozec, maire de l'lo­
n6is. Parmi les convives ayant fait un d~plncement 
important pour participer à notre fète, signalons un 

GRANDS MAGASINS 

SiCRAMD 
la pb~~ 

, • L·L · _1_ _,.L 1 
~peaaaeau~ 

HOMMES 
DAMES 

ENFANTS 

8, rue Kéréon, QUlt\1PER ·Tél. 0.60 

beau groupe de Vend~' M. Louis Morzcllec, de 
Pouzauges, accompagné de toute sa frunille, et les 
deux frères Louis et Jean-Yves l.e Lann, désormais 
domicillé$ à Le Boupère. Le Groupe Parisien de 
l'Amicale ~tait représenl~ pnr , M. Jean Uosûe, d.e 
Vaucresson, et plusieurs étuchanl$. 

M. fe député Horvô Noder pronon~nt son otlocut lon, 
à lo fin du bonquet. 

Le banquet lini, les Amlcnlistcs purent b. loisir 
constater la bonne évolution des nombreux chantiers 
ouverts au Likès. On se sépara en évoquant la grande 
journée qui, dans un mois, Je 20 mai, verrait lo bé­
nédiction solennelle de ce~ nouveaux locaux par 
S. e. Mar .Fnuvel. t..a Fate des PareniS 1962, présidée 
par le T. C. P. Charles-Edmond, Assistant du T~ 
Honoré Frère Supérieur Général, serait certainement 
lè sommet de la présente année scolaire ; ce diman­
che 15 avril en aura donné un modeste, mnis sym­
pnthiquc nvo.nt jjoOt. 

Frère GABRIEL. 

(Photos Etiennne LE GRAND et Roger PHILIPPE) 
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ECHOS DU PÈlERINAGE MiliTAIRE INTERNATIONAl DE lOURDES d:11 pOur y p6nEtrer, mais l'heure nous prcssnit, hl 
Ci16 ltail si prè~ et Lourdes si loin. Dieu, qu'il 6talt 
immense. cc camp, et bien conçu. Nous nous som· 
mes d'ailleurs perdus dans les multiples rues de ln 
viJie de toile. Soudain, un brillant Cyrnrd, pantalon 
rouge, c:asonr et gnntS bl:tncs, fmnchit ln route et 
rccLiOn Ill position. Et, lui nussl, il sc préscotn : ltall· 
lncquts ~~.m~t. d'Etel, ancien de 1959. c Mals nous 
:won' tmvoUié ensemble dl\1\s les Œuvres, au Littb. 
- Oui, A l'ocension de ln collecte du Secours Catho­
lique en fnveur des siaistr~ de Machlgascar. - Au 
revoir, Je1n.Jucques. • 

<JU IN 
A ce l)~lerinoce, je n'avais absol~melll aucune purt. 

Mais ln Providence u voulu qu'en meme temps qu'il 
sc déroulait A Mas~l\bielle je mc trouve, pour des 
rt~bon~ tr~s différentes, à proximit6 de ln Orouc ct 
des snoctuaires. Et je n'aurols nucunc rllison de par­
ler de ce ~lerinage (eocore. qu'on puisse en tirer 
plusieurs leçons b6tétiques). si, griice 11 lui, je n'ovnis 
rait - et mon rôle fut tout passif nu départ -
trois rencontres qu'il m'a p:uu ialbessnnt de raconter. 

&medi mot!n, 2 juin... Je sortais de la BGsillquc 
S.Unt-Pie X, lorsqu'un marin de ln c Royale • sc 
détacha d'un groupe et gentiment sc prEsenta : 
Plur• 0/roix, engng6 dans l:t marine, matelot timo· 
nier ((ni n encore deux ans ~ tirer ; ancien Llk~ien 
de 1958. Nous bnvnrdons. U s uit un stnao li 
l'Ecole (je nnv~ntion ~us-marine, Session 62·4, 
Centre .J)éarn, Toulon (Vnr). c Je no vous ai pns eu 
comme professeur, mais vous m'nvcz mis un jour 17 
sur 20 en composition de rédaction. - C'est que 
tu étltis fort. mon vieux. - n s'oalssnlt d'une 
c aouuc d'cau •· - Oui, je me rnppellc le aujct. • 

Meme jour, en d6but d'npr~-mldf. •. Je m'nppre­
t:tis il c subir l:t classe •. qu:md, dans la tr~ spa· 
cieusc salle l peu près vide encore, je m'entendis 
h~ter. Devant moi, ~qant dMs son uniforme. le 
moniteur Pr~r" Mtrciu. ancien tt~vc J957 et ex· 
surveillant do 13 5• Division, :oc:tueUement au C.I.T. 
153, 4' Cie, Auvours, par Le Mnns. Inutile de dire 
que nous tOmbâmes presque dans les bras l'un · de 

Tunnels de ressuage 
Chambres froides toutes capacités 
Tunnels de congélation ultr a -rapide 

Chambres de congélation 
Congélateurs à plaques 
Vltrine11 - Armoires etc ... 

fro d G:yader. 
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l'autre. Comment était-il arrivé ~ me dtcouvrir 1 JI 
nvllit, si j'ai bonne $Ouvenllnee, entendu par son lieu· 
trnnnt ctu'l ln Cit6 Saint-Pierre sc d~roulait une 
Session. Dan! l'e., prlt de notre nml. Cit6 St-Pierre 
= tel professeur du Lü.~. Et. en quelques mmutes, 
hep! (Moi, j'ai chercM durunt trois jours à rencon­
trer des gens de Bordeaux : vainement. et j'tlnis 
$ur place 1 ••• ) Rende:t·•om fut pris, et, le soir meme, 
opr~ la pro«ssion onx Oambeaux, nous rtusstmes 
a nous retrouver nu mjlku d'une ll\At& hum:tine, 
devant une lraicbe thope de bi~re. tout en devisant 
du loinlllin Lîkès à qui notre nmi m'a chargé de 
dire ses souveni~ et ses rearels. 

Dhnancbe 3 juin, fin d'aprb-midi ... Lu procession 
du St-Sacremcnt du ~lerinna~ militaire \'ennit de sc 
terminer. Ayont pu fort rllpidement assister à ln fin 
et ndi11 irer ln vue plonseonte !le ces nrmtes d'un peu 
partout, vérit~ble bouquet diapré où te blanc de la 
m~rine et la splendeur du Saint-Cyr ltllnchaient sur 
les couleurs plus sombres. je montais, en compnanle 
de notre aumônier. tes rampes de rndminlble Che­
min de Croix, quand, bc.lucoup plus b:JS, aux nlen­
tours des sanctuaires, éelatn un air dt~bre : c tes 
gâs de chez nous, M. l'Aumônier : le Bagad de 
L!lnn·Biboué 1 • Un petit air. et c'est Je pays retrou­
vé ... Quelqut:~ m~tres plus loin, une esc:abde. un s:~ut 
un peu raide, et en route vers to Citl &int-Pierre 
pnr ... le camp ntilitairo intemationnl. Certes, en bons 
pékins que nous étions. nous n'avions aucun mao· 

C'e.t tout, mals c'c:st chic... Certb, le ~!erin~ 
rnilitnire • profondEment ému tout le monde, et 
l'on pourrait eu dire long... Je citer.ti le matm du 
dirn3J'CI.e où j'ni vu descendre les dJ.-ers contincents 
qui allaient prendre position pour une plus ar:~nde 
uniun des cœurs dans le culte eucharisùque et ln 
fer venr mnrinlc; el, devant les martiales ct disclpli· 
nées trOUP'-5 nllemandes, je mc disais : c Qui c111 été 
ussel rou, ri y n dix-sept nns, pour prédire pareille 
coexistence pacifique, et, beaucoup plus qu'une 
coexistence. pareille Crnternité d'llTTiles 1 Dieu soit 
loué 1 • O'olllre part, ce soir·l~. j'étnls vr·ainlent 
t!mu en ~uivunt la procession nocturne aux Oetm· 
bcnu't : c:~udc è coude nvec des soldats de toutes 
nntion:ilit&. 

M:lb il est dommage que je n'aie p:\S pu prévoir 
uutre c~: participer à cette procession aux f!Am· 
beau~. au milit'u de trois anciens Lik~iens : un de 
ln • Roy:sle • · un du C.J.T. et un de S;>int-Cyr. C'eOt 
~té bien sympnt bique. 

Louâ MOI<DEGUOt. 

W e/comme- /oforo - Marigold '-- Picaud 
Anny Biol/ ·· Pernelle - Saint-Epin 

Laines décaties s uis.se.s " Berceuse Sun " 
Virilables laines anglaises "Poilons « Balwins" 

TRI COTS et CHAUSSETTES '' WELCOMME-MORO " 
MACHINES A T RICOTER '' ERKA " 

Mécanique Générale Rectification Automobile 
Revision complête de tous moteurs (essence - diesel) 

F. MEUNIER 
Ruo P .-erossotetto , QU I MPER (Tôl. 1 9.66) 

SEGMENTATION " GOETZE " Exclusivité Concessionnaire " PERlONS " 

l e marbre 
DANS TOUTES SES Ari'UCATIONS 

Pour votre chauffage 
·A. B BGGI adoptez le 

34. tloen. des Sports. QUIMPER- Zél. 17.04 

larbrtrie •• batlmenl - lgencemeat de aagasins GAZ DE VILLE 
a COURTAG E -lean LE GAAS & Cie 

- Pas de stockage ni de manutentions ; 

1,. - C'est un combustible souple, rapide, 
discret et sain ; 0 NËGOCE Route 

1 
s DU NORD 

RUUURUT DU COMM[RC( 
R IINB O VÉA1J 

10, rue Astor, OUJMPBR - Tél. 2.73 
( ... IIJta Dll Vl ltU,I& tUI..LCa) 

Servie• d prix fixe et d /(l corte 
Dégustation d'huttres et crustacés à toute beure 

Salle pour réunions et banquets 

de , Coray - QUIMPER 
'T • • • 0.9'7 

IMPORTATION 
el VENTE DIRECTES 

QUINCAILLERIE - OUTILLAGE 

COADOU · GUILLAMGT 
12, rue du Frout, QUIMPER - T~l.~pll. 4.56 

--
" 1110NA6AZ " 

- Grice au RADIATEUR IND~PEMDANT 
vous pourrez cllauffer quand vous 
voudrez, et comme vous voudrez, 
la pièce qui vous plaira ; 

C'est le confort indhiduel de la 
famille ; 

- Vous ferez des économies en béné­
ficinnt du tarü binôme. 

Lu servic11s de GAZ DE FRANCE 
vou1 documtllleront sur demande 

• à QUIMPEll, 2, rue Théodore-Le Hars 
• à BREST, 24, rue Jean-Jaurès 



NOUVELLES ADHtSIONS 

19<7 - Soriou R"'be..rt, Confort, MeiJon. 
1961 - 8odlë.ncm Corentin, Tru.·MoJoove., Plonévo&~ 

Po nay. 
1961 • Le !lorgne Alain, Kerscoo, Poumeftt - Ag ri· 

Agro 1, Lyc6o, Rannc!l (lllo-et-VIIolne). 
1960 .. Le 8of9no AJain, Domaine de Molporte f, par 

Montolieu (Aude) - Canonnier de 2' Classe, 
S. P. 86.578, A.F.N. 

1916 • C.hopololn Loult, lmpoue Sofnt-Primel, Qujmpor. 
1960 • Lo Flodl Mlchol, ICo,.,lodlot , Plo....,cm.Pontoy. 
1961 ... H4noff Jcon Louis, Tr..eos, l ,rtu&Armel, Qulm· 

per - ~. de Navogollon do Keroo, Ploubo~· 
lonec, près Paln'C)OI (C6tes-du-Nord). 

19~ - Kergoot Henri, oliM du Bo.nellou, Loc.morio, 
Qwlmpe1. 

1940 .. loud&'.n Jac.quot, tS, RIO do Vordve, Qulmpo(. 
1961 • ~Oift8uOt Joon .. Lou1t, 64, avenuo de lo R.6pu­

bllquo, Soini·Noulre (l olro-At lontlquo), 
1906 - Le Mlnor R.C!n6, 1, quoi Solnt-L.ou:rc.nt, Pont­

l'Abbé. 
1960 - Le Pichon Guy, 47, rvo du Maquis, Erta.,..A rmol, 

Qu1mpat. 
19SS .. Plossort Louis, 15, Covn de lo Bo•o, Loriont 

(MorWhan) - 2• Cie, PrytaMct MIUtalre, lo 
FIMJ\e (Sarthe). 

1961 • Riou Jeo:n..Cioudo, 7, Cité Citrac, Quimpe-r -9•. boul.vord de SW>gné, Rennes (lll .... e t•V.). 
1961 • Rollon.d Yvot, Korgomet, Plou6de.rn. 
1961 • Stéphan Maurlco, lorc•h • Kronn, Soint .. PJorro, 

Penmarc'h - 38, NO dea Sotirs, Nantes (L.-A.). 
1918 • Thomas JuUan, Commorçont, Oourg, Croc'h (M.). 

P~~ V-o-1 

ASSURANCES 
c:~ 

1 André JOUVIN 
Cie LA FONCIEAE 

15 bis, rue Jean-Jaurès 
QUIMPER Tél. 3.37 

• 
Tou jours à votre disposition 

LE LIKËS 

CHANGEMENTS D'ADRESSE 

19JO • Avffret Jean., lnl'êftie-ur E.C.A..M.., IVO du Boron· 
Geoffroy, Ancenis ,l..oire-ÀtlonHt(vo). 

1954 • Bodou R09or, LAI Troiner, St·Pion•, Ponmorc'h. 
1952. , l e IUhon Hon ri, 1227, Wolnut StrHt, lvorott, 

Wolhington (U.S.A.). 
1952 • Lo Bihan Piarre, 1, rue Bel-Air, Panhatt, Qulm· 

per. 
1958 - Btilivet Joan·Pierre., Sec;ond-Moitro Contr61~. 

POIIOI dos S/M., B.A.N. lor\n-Bohouf, J>f'b 
Lo<ient (Morbihan). 

1949 • .. Lo Iris Morcol., IAtfft&.ur E.T.P • ., Dr det Etr A,. 
Btmord, 13, Caf do Kertuélen, Qvhnpor. 

1957 • Bourg f rançois, Cité Lo Mordlo, Montlhéry 
(Seme-et-<>i•t). 

1955 • CcliYn Joon, CoPQ<al, C.L. 146, S.P. 86.31 4, 
A.F.N. 

1959 • Chovollor Joan·Noil, 2• Ciano, ,., Brlgodo • 
Promo 51, S. 1, Nlmes-Air (Gord). 

1952 - Chocat Marcol, Mllltalro, Commandement Aérien 
Strotf.gi(luc, Cosemo des PetitM-Ea.rrlu, Ver· 
sailles (S<IIno-ot.()IH). 

1957 • CIUk Yvon, Quartlor·Maftre Radio de Bord, 
14• c-... 21 F, B.P.A.N. Lartigue (A.F.N.). 

19Sf • Coodou GoorgOI, 2 C.S.T., 1•• Batterie • 4' 
Secli<ln, 25A R.A., Quartier J~' Arc, Thion­
ville (Moiolle). 

1948 • Codlin Joon, AdJU(Iont, C.CA.S., S. P. 86 873, 
A.F.N. 

1959 • Camr Joan-Claude, Socond-Maitte Navlga1eur, 
25 F, B.A,N. lonn·Bihou6, ~rb Lorient (M.). 

1956 - Doniel Louit, 59, rue Pigalle, Parl1, 9•. 
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1950 .. Lo Floc'h Loui:s, lngéniéur LC.A .. M., 2S7, quoi de 
Stollngrod, l•fl'·lu-Mownnoaux (Solnt). 

1954 • froval do Cootporquot ROllon, B6tlmont T, 
AllotV>Os (Sarthe). 

1950 - Goo•ec PJert"O, traginleu·r LH.s.M., 162, rue 
Ordener, Paris, 1 ... 

1950 - LA G"iHou Jeo,..Alaia, 17 lb A., qvol Gom.Mtto, 
Ju•lry-swr-<>1'9• (Sol~to-et-Obe). 

1954 • Heulou Jeott·Pierre, Instructeur ou C.P .EJt., 
C.F M,. Joiourtln (Gironde). 

1953 .. Le Lann Jeon·Y•cs, Assure.ur.ConteU, Bourg, l e 
Boupèro (Vo,.dée). 

19S1 • l o Lann Louis., A.ssurC!ur-Con.s.ait, Bourg, L.. Boll­
!Hro (Vondéo). 

1955 .. lor•or Yvos, 21, rve du Grand Port, Oouornefte:z.. 
1961 • lounoy Joen.Ciowdo, 2• C.ST., 2• Battorle • S.P. 

t6009, A.F.N. 
19ll .. U,.n Jeon<o;Morie., Révêread Père,. J.an-RoMf, 

Haïti (Gron~ Ar:ttut.s). 
19SS • Luc., Jeon..Jocqvcs, HOtel Barrault, 22, rue 

So"oull, Pon1, 13•. . 
1959 • Mlchol Plerro, Elivo OlfleiOf ou Lo<1g CouB, 

E. N. do la Marino Mard>crnclo, SI .. Adrouo 
(S<Iine-Morll imo). 

1959 • Millour Marcel, Se<:ond-Mattro, 55 S, B.A.N. 
Asprettn (Cerso). 

1957 • Mercier Plorro, Oitochement du C.I.T. 153, ,., 
Cie, Auvours, par lo Morv (Sarthe). 

1959 • N'.Uioc Go01'9b, S<!rg.ent, S. P. 69.336, F.F.A. 
1961 • lo Pemp J .. ....Clclwdo, B.E., E.L.AR.M., 8' Cie, 

E.E. • Le CoiJert •· Toulon (Var). 
1950 - P"'-ftarwioc'h Alexis, Kerviten, P$omod1em . 
1960 • PHquer Mo reel, MIUtolre, 1,.. Ci• - 1,.. S.cUon, 

Camp Golli6ni, Fréjus (Var). 
1940 • Quilfoe: Armond, • l o Clvette ., 11 , RIO Sotnt· 

VIncent, S.ln1· Molo (lllo-ot -Vllolno). 
1946 • Quillion Lowir (Rh6ro'nd Père), Couvont do• Do­

mlnlcolns, Eveu:w, p-or l' Atbrcnle (Rh6no). 
1958 • Rivl•r Joon-Ciowde, .S..cond·Maitre Eloctronlden, 

S6 S, B.A.N. Lonn-Bihoué, p<Ù l..oriont (M.). 
1906 • Rohol Joan-Baptbto, 4 , rwo Colonol Picot, Bmt. 
192.4 • Jtovot Jo,eph., l7S., avenue du 'toda, Morteirle 

( l '), 
1960 • R""* Joo,_R..,i, M.D.L., O.M. du 41 ()o R.A.A., 

Quartier Guillout, MontpeiUer (Héroult). 
19S7 .. Le Roux Jeo.,...Cioudo, Briood•er, 6• 8ot1erLo, 

21~• RA., S. P. 89.056, A.F.N. 
1958 • Rvoud Yvoo, Cavalier, S. P. 88.719, A.F.N. 
1946 ... ToJSin Joan, Roprésentont, 14, ruo Joon-Jourh, 

Qulmpor. 

Entreprise Générale de Construction 

TRRRlSSIIIBIT 
llÇOIRBBIB 

B8TOB !!Ill 

Ets René Joncour CH!IIPBITI 
1Bill18BBIB 

PIERRE DB TAILLB 
Rue Moulin-aux.èouleurs. QUIMPER 

T•Wph. 4-10 

Pépinières J e PÉNARD 
tMo•N•~u• Hoaneou 

Rue du CLhrù, LOC-MA.B IA. -QUIMPER 
Tt:L.. ta · •l 

CREATION DE JARDINS 
t.TUDBS TECHNIQUES DE PLA.NTA.TIONS 

~AI~~E D'EPARGNE 
DE QUIMPER 
r'OHO . I IN 1017 

IUCllUBULBI l 
DOUBIEIEI :-: lUDIEBIE :-: IOSPOBDD 

Int6r&t 8 ~ net de tout lmp6t. 

TOUS REVÊTEMENTS DE SOLS et MURS 
Ku:lmum ~ Uvret : 10 000 N.B'. 

Remboursement lmm6dlat. 

Bijouterie 
Le Roux 

T.L. 9.77 

16, rue Astor (prH des Halles) • QUIMPER 
Agent officiel 0/I.Ff.VREII.IE CHRISTOIU 

Linoléum - Tapiflex - Gerjlex - JJu/gomme 
:>a/les Thermoplastiques 

Jfoquette.r ~~ TapL• 

• 
Oola.te ouverte 

a, Boulevard de K erru61cn 
tou.t le.t tour.t, .tout le lundi 

.4, ruë de locronan QUIMPER - Tél. 20· 92 
DEV15 GRATUITS SUR DEMANDE S~~BIT~ - BHNTJBIUT~ · DISrONIBIUT~ 

L~ IIAilQUB DB QVAI.I TJ8 

INTERLOCK 

• COTON RHOVYLON 



1957 - Le Tondre Yves, Sokfot, S. P. 86.586, 7• Cio, 
A .F.N. 

1960 - Thomas Alclmo, Soldat, 2• U.E. -B.A. 958, 81-
zerte~Novol (Poste Novale}. 

1958 - Tumo Jt-ai]- Pierre , Mate&ot Sec:ré toire, Amirauté, 
Alger. 

Ancien Aumônier 
M. t'o·bbé Pierre Craveur, vicoire1 Ploublnrc.. 

Ancien Professeur 
Rov. Oro. Sytvcstcr, Do lo Solto Colloga1 ChurchtÔwn, 

Rathfa""ham, Dublin - 14 (Irlande}. 

ADRESSES PERDUES 

19$7 - Cvlssord Claude, de Qulmpor. 
1951 - Guibert Cloudo, dt La Roche-sur-Yon. 
1955 • Mao Morctl, de Quimpotr, 

Fin juillet, une circulaire inviter3 les Etudiants à 
nous foire conna1tre leurs succès univcrsit.1tres ou 
proressionneb de l'nnnéu 1961-62. Les examens sont 
s! diver~ que not~ nlmel'ions avoir toutes les préci­
~ion• désirahles et non point de simples initillles plus 
ou moins éni;;matiques pour beaucoup ... 

t.cs l'.lud iants qui se trouveront 11 Park en 1962-63 
aurnlonl intérêt à communiquer leur adresse c pori­
sienne • dè$ mnintcnonl au : C. F. Amrnlld-V/tal, 
Ser,.irc t!es Etrtdiall/S, 78, rtre de Sbvres, Pari.r, VIl'. 

LEROUX-FORLAY 
1, place Tme-au-Duc - Q...UIMPER - Tél. J.8J 

Tous les Vêtements 
pour les jeunes 

tLtGANCE 
QUALIT2 
SOLIDITt 

Dépositaire MA Y A 

S PtCIA.LITÉ D'IMPERMÉABLES 

Ancien ~lève du Lik~ 

I tttp~· Tél. 2-44 

C o1JWuaillal8e 
7, Rue des Gentilsh.olDIDCS, QUIMPER 

MACHINES A LAVER 
~CR~MEUSES - MACHINES A TRAIRE 

ALFA-lAVAL 
BARATTES - P t lt; .. DC fiiCC:HAii'GC D>O •IOHU 

Marcel LE PERR U 
23, rue Jeu-Jaurès, QUIMPER- Tél. 13-04· 
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Le dim:mche mu lin l" (l.yril, les Ami<:nl~les du 
Groupe J>arisicm sc sonl r~unis 11 la Procure Générale 
des frères, 78, rue de Sèvres, Paris (8'). Aux inten­
tion.~ des anciens élèves du Groupe el de leur famille, 
ils y onl entendu une messe célébrée pnr le R. J>. 
Chipcn, Spiritnin, origlnrure de Locronan. 

Fhient présenls : 

Frère Cnronm-Yves et Frère Bernard M~rian . 
1923 - Yves Corre, Pierre Quéinnec, Pierre Le Tnntcr. 
1924 - Yves Avnn , Louis Dubois. 
1927 - litnri Kéravcc. 
1928 - Jean l.éostic. 
1941 • Marcel Louboutin. 
1942 - Louis Bothorel. 
1951 • Corentin HénaiT. 
19S8 - Edmond Carudo, Jean Cosmao, Louis Le 

Monio, Louis Primot, Louis St~phnn. 
1960 - Pierre Rolland, Roger Tnnguy. 

Ur\e seconde renconlte s'esl déroulée à la même 
adresse le lltlmedi 19 mai, à 18 h. 30. De cœur, les 
Amicnllslt~ se sont uni5 ~ la grundc l'etc qui, lu lcn­
demnin, verrait lu bén6diction solennelle des nou­
veaux IOCftlL't du Likès. 

CORENTIN O L LIVIER 
Technico-Commrrcial 

des Tréfilés Gto MAct 
L• FEAfE-BER HARO 

Industries - Ostr~lculture 
OJrrUrn - Couvtrmr•s - C/6tures 

) 4, rue de Po nt-l'Abbé 

I:tnlenl présents: 
Frère Coronnt-YI'eS el frère Bernard M6rion. 
1923 • Yves Corre, Pierre Qu6innee, Pierre Le Tanter. 
192-t - Yves Avan, Loois Dubois. 
1926 • Gabriel Lagadec. 
1927 • Henri Kérnvcc. 
1941 - Mnrcol Louboutin. 
1949 • Fen1nnd Le Roy. 
t960 - Jean Co~u·cc, Roger· Tanguy. 
196l - Jean-Paul Féchant, Hervé Gounnelen. 

s·étnien; excusé$ : Gilbert Collny et Lucien Jacob. 

Le Secrlmlre: Marcel LOU BO UTIN, 
14, rue de ln u~vre, BOURG·U-REINU (Sèinc). 

Tél. ROBinson 43-76. 

Ma ison Ba~~ais, Machines à Coudre, 6 , rue 
A.miral de la Grandière, Quimper, chel'cbe Re-
présentants ( 30 it 40 an~). · 

M. Cad lo, Dlreclll ur de l'Usine A Gu, rue 
Mnr•-Dormoy, Quimper, •·re.he••chc un Dessina­
teur ":'eehnique. 'rél. 18.08. 

4:nD ~,,t -
. · JEAN 

26, Place Snint•Corcolio. QUIMPER - Tél. Ja- 11 

Son CHOIX, ses aVAL/TÉS, ses PRIX toni sa renommée 

1J, rue Salat-Mntbleu, 11 

QUIMPER 

Horlogerie 

Bijouterie 

Orfèvrerie 
1 D l ~LOMi O •tTAT 

a,. H . " - e aS :'NÇON 

TOUS IMPRIMÉS TYPO -OFFSET 
FOURNITURl!:S DE BUREAU 
POUR MAcmNES A tCRIRE 
= DUPLICATEURS = 
REGJS',fRES EI: CLASSEMENT 

ÉTABLISSEMENTS 

J. GOUIFFÈS 
QUIMPER 

w. 5.06 
al 18.95 . 8. P. 3 

PATÉS PUR PORC SAlAISONS 
PLATS CUISINfS :-: COHSERVES DE VIANDE 

En vente chez 

WOLF -LE NOAN 
4, rue Astor - T61. 0.69 

37,ruedesR~lres-Tél. 12.09 
QUIMPER 



- Pl~n·e Gart!l (1924), d'Arradon, et Madame, 
~nus pns<er le week-end de Jo Pentec6te en Cor­
nou~ille, en ont profité pour revoir longuement le 
Ukès. Contrem3ltre de m6:anique t:èn&-ale et de 
mk:onique de po&:ision à la Compagnié Française 
d'Entreprises de Nantes, notre ClllDllfade a pu appr6-
cier !"extension de nos ateliers depuis son tpoque 
où n·e,istnh que l'aclllcllc menui5crie. 

- Rogtr Oodomta (19S8), de Plomelin, a tcnniné 
11 1\ennel$' sa licence de moth6mntiques. L'an pro­
cha'n, il se lancera dons ln pr éparation du C.A.P.E.S. 
Pendant 1'616, il M pense a~re quitter la r6aion 
quompéroise. 

- Le 15 juin, /~oro VlriJI (1940), de Quimper a 
rendu uu Lik~ une lonaue visite. Pr&:6demment à 
Nanttt ct maintenant sous-c~f de d6pôt s.N.C.F. b. 
Saint-Brieuc, il n'avait pu revu nos mun depuis 
1946 : que de ttnn~formotlons l oonstnter depuiJ 1 

- Marcel Loulxmlln (1941), de Kerfeunteun, 
sccr6mlre dtl Groupe l'arisien de l'Arnic3le, a été 
heureux rie bénéficier de l'influence de Louis Dubois 
(1924) dnns l 'oflllnlsatlon de la récente rencontre du 
s.~medi 16 juin. n part en VlloC4nœs nvec sa famille, 
ftn JU •I'et, en direction de la Provence. ll rayoMera 
" partir d'Ul.ès et Apt, en ~itllllt soigneuJement les 
a•'tnues d'intense circu13tion et les grandes villes. 
Puis, av:mt de rtJ:~gner Boufl·la-Reine, nous le re­
verrons 11 Quimper. 

- l::tndi•no ~ Nnntes, Fronçols-Xavlu D~ltcourt 
(1961), de Quimper, n vécu nu Ukb tout 1~ mols de 
juin, oiToctuunt un rempl~rement de professeu r 
j'a:~JI)•i• en Quatrième Technique 1 et en Quatrième 
TCt'hnique 2. 

- Le Frl"' Domlnlqur-Gte'IU (M. AuiHmon), 
ensei&nant Il !'Ecole St·Joseph de Landivisiau, a mis 
sa IJ'ande rompêtenec musicale au service des jeunes 
du bnpd local. R&:ompense du bon travail ell'ectu6 
depuis quelques années, les Land.ivisiens viennent 
d'obtenir le l" Prix, Cot6aorie Juniors, au Cham­
pionnai ~partentental de Chateauneuf · du· Fnou, 
devnnt le b"lllld du Moulin-Vert qu'anime 6J111Ieonent 
un ancien du Likès, l'ltrr~ Pu/vi (1938). 

- A}lllri Flly (l9SS), de VAMes, npr~ nvoit suivi 
des ,,ures ~ Paris, Nlmes et Brest pour se fomilla· 
r~r avec les techniques Simca, vient de prendre 
depuis le t•• mnl, et en anodation avec son benu­
pùe, ln gestion de l'ancien &3.tllge Lamouroux· à 
Lorient. Il (ait savoir A tous les !.orientais qu'i!J 
trouveront aupùs de lui 16 meilleur nccueil et leur 
donne LillO bonne ndrc~ : Soci6t6 des Ga.raaes Ln· 
rlc:ntnls, Concessionna ire Simco, 7, rue de Melun, 
Lorient. Téléphone: 64 ·37-44. 

SIM CA -FIAT 
N. S. U. 

Assayez la nouvelle 
SIM CA. -1000 

R6vèlation du Solon Automobile 1962 
ConceulonntJln : 

Garage LOZACH 
54, rue Aristide · Briand, QUIMPER - Til. 1.85 

Chef dts vell/~s : Reni BRŒC 

- D'Ampère (AJ8lrie), / tau-Claude Le Roruc 
(1957), du Guilvinec, noUJ &:rit de ses nouvelles: 
• Appo/1 wus lts draptDtiX le 2 fam•ltr 1961 a•tc 
/t COIIt/ngtnt 61 1/ A , fa/ qu/Jti d Cdlt datt la fDI'C' 

dt Lnndi>isimr or) fltoos mÎployé dt la S.N.C.F. 
J'ai accompli mu ciDISu tl Dinou, au J J• Ri1imtrtl 
d'Artillerk de Moriut. A la /in d'avr/1 1961, ('ar 
u/ollll l'Ecole Splclnlt Mllltarrt de Coltquldmr: j'y 
occupais un j>Osln tris lllllrtutml ou burentt des 
elfectl/r cSoou-01/lt!ltrs ct P.F.A.T. •· u 16 fi vrler, 
j'ai qului la Br~ lagne pour f Algérie. Apr~s ome Ira· 
1•ordr soros lt!sloir« sur le c Ville de Truris », j'al dt" 
horqul d Aigu le 2 1 /io•rler. u ltrtdemaln, /< r«/ol· 
grmls .4 mp#re, vi/Inge de lSOO ltobilants, sltul da us 
la t~>trt o~st-Corrsltmtltrols, à 120 km de Constatrtltt~. 
tt 960 m~rns d'allltud~ srtr lu Hauu-Piateoux. Le 
2/64' R.igimmt d'Artlllerk T a so" P. C. de Groupe 
D\.'rC urr lieuttiiOIII..COion~l. simple tt/ sympathique Dit 
pCJssiblc. u villa~te compte encore la 6' Bautrle dt 
ct/Ir tm/JI, Btolltrle dottt ft dlpends. J'y occupe lu 
fnuctloro.t dt groplolqueur de Postt Central do Tir. 
Travail tri>s hrtiressnorl, mois nr1ssi trAs a/geant, qui 
reqoticrl de la précis/ou, de la rapidUl et le corolr8/e 
1e ses nerfs. U11 jour sur <1ttiX, 11ous wrtons en 
.:amiJ(l.gn( pour ln exerclcts de tir. Now D>'OIIS alors 
roccaslon d~ rtgrtllff le c plus beau ris~ li rou/lu 
ncnndalu mondial», etlul de Fratrct. Noru c di­
IUStons • la puustiAre du pistes, nooos • diglrons • 
mal les ornUus lmoombrablts, uous c cassons les 
dt11ts • a11 fond d'urt oued. Mais Cl sport vou/ lu/1· 
IIIIIUtl l l ml~11x qut lts corv.lt-4 der cantomt~ment. A u 
retortr dt ttlles sortlts, rm~ loeure me srr./111 ample­
mt/li paru ferttrot lou tlt mon mothb!l. Le rtslt du 
t f#mps, jt mt tra1nt, mr oruil d la moi11, ou je troc~ 
cousciencitUitment q11tlquu ligues sur un papltr : 
notn, rmrarques, talolliOIOI de probl<rnu inoagit111lru ... 

Nous occupons uos loisirs d du parties de football 
et d du partlu de be/ott. Acuuolremmt, Jo cha~H: 
ce matin. nous D\.OIIS porcoun4 la cam(HUnff, Drperrtl 
monts et I'Orcx, ~scalodl six pilons, parcouru d pied 
12 kms tnviTOII, tul six JDtoglius ~~ our rooord. 

Il u t question que lo 2/ 64' R. A. relllre en Frtmce 
VIfS /t 18 ju/11 ,' 11111/s bftll diS rtlllllltrl qui CO/Irtlll 
Ici s'av~rml /aruses. Il a l'abord ltl que.tti0/1 de 
s'lnstalltr d Lnfayelle, prù d-s gorgu de Kerrntra, 
ol/ 20 dts h6tru soli/ tonrbls mortellement bloss~s 
dD/11 une onbwcodt /onvler dernier. Puis 011 a por/1 
dt Philippeville, de Bord/ Rou Airlridy, sur raxt 
rDIIIitr Al81r.Sitl/, dt Mtrso-EI-Kibir, en/Ill, d'om v/1. 
l~e moonymt> prls de D/idJd/L M als si ron d~mœo­
dait mou avis ~rsonntl, jt prl/ér~raù n~ pas bou­
l'" d'ici jusqrltl ln liblrotloro de mo cloue, dlbut 
tllc~mbrt 1962. • 

- Le 24 avril, Jarqttts u Meur (19S7), do Snlnt 
Rcnnn, occompolln6 de sa fiancle, est venu nous 

:~~~~ITN!k 
Travaux d, Amateurs 
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parler de ln rk:he expérience internntio,nale que 
constJtue sa présente année au Coll~ Européen de 
Bruaes. L'on prochain, il repreodno so vie d'étudiant 
/o Rennes pour y pr6puer le Dipl&me d'Etudes 
Supérieures en D roit. Au cours d'un d6plncemenl A 
Lyon, ' il n'a pas manqué, au d&ut de ceue nnn&:, 
d'iller saluer à Coluire le F rère PunaiU, sous­
directeur du Centre de Formation Apostolique. 

- Chafl6 de ln paroisse de Tala (province de 
Salta) en Araentlne, le R. P. Hervl u Lny (!92S), 
de Quimper, nous fait pa.rvenlr régulièrement sa revue 
« Ln Tmdicion • · périodique de culture catholique. 
n n1ppelle à ses !Ullis fronçais le compte chèque 
posW de son reprEsentant: M . Cboc:hon, Domaine 
de l'Etoile, Pc.qlcntt-Niœ (A.-M .). C.C.P.: H . Cbo­
chon 43-74 Monei!Jc. 

- A l'issue do son service militaire en A.F.N., 
Miclotl Gtntric (1958), de Peumuit, vient d'ltre 
affecté l Pa rb, tin mai, comme oontrôleur des P. 
et T. 

- ltorr-Louls Malroguet (1961), de Soint·Nnxaire, 
poursuit ses ~tudes secondaires nu Collèae Saint­
Louis de cette vltle. 

- Michtl Etlembl~ (1962) vient de quitter la Se­
conde indUStrielle du ~ pour rester travailler 
nu ;ano~ paternel A Goudelin (C.-du·N.). 

- La chance A souri à 'Rertl R osrlou (19S1), 
d'Ergœ..Qab&ic, juste avant son dq>3n pour le ser­
vice militaire. Au oours d'un déplacement de 1'6quipe 
locnle de footbnll, U avait ncheté le numéro 40.233 
de la tombola de la Mi.Coreme~ de Scaer, simple 
geste qui devni~ lui valoir le aros lot, une automobile 
Simcn 1000. Notre camarade n vraiment ln main 
hew·euse puisqu'il a déjà gagné un superbe service 
de table et un voyage i Lourdes dam d'outres tom­
bolns . 

- M . Louis M ortdeguu a cu la 11nnde surprlto 
de rencontrer b. Lorient son ancien &ve Louis Plas­
soTt (19SS), actuellement en Mathbn~tôques Sp&:iales 
du Pl'}un&: Militaire de La Fl~ Bien sOr, on a 
pnrl6 lonauement de hl Cinquième Cluslque. 

- En 3• nnnte de l'Boole Catholique des Am et 
Métiers de Lyon, .Main Tymero (l9S9), de Plosnstel­
S t-Gcrmain, est venu nous dire, nu cours d'une sym· 
pathique visite, que lui et ses carnllrlldes continuent 
de dHendre dianemeot les couleun lil:6siennes. 

- Hnrrl L• 8iha11 (19S2), de Roudouttllcc, avait 
reJoint sa famille nux U.S.A. oussit&t apr~s son suc­
~ ou B.E.P.C. CourA~Cusemcnt, il vient de d6ci­
dc~ de poursuivre ses études. A la mi-juin, il est 
entré à Evcrctt Junior College de Wasbincton. Nous 
lui soullaitons bon sucds dans ses examens omkl­
cnins. 

- Rml Le M lnor (19%), de Pont·I'Abb6, ~re 
de M . I'Abb6 Hcoui Le Minor, nctuel num&nier du 
Likès, nous donne d'excellentes nouvelles. Ex-gérant 
de minocerie, il est maire-adjoint de Pont-l'A~ 
Pnsident d'honneur de la Fédération ~po.rtc:mcn­
tale des Victimes Civiles de la Guerre, membre du 
Consen d'Administration de I'O(IIcc ~partemental 

des Anciens Combattan!S, chevalier du mérite social 
et titulaire de la médaille du dévouement notiooaL 

- P~"e Fettllltom (1959), de Lnndrév:u'Zcc, a tenu 
11 compeiiKr pnr une longue visite au Lik~s son 
absence A I'Asscmbl&> o.ln6rnie: le IS ovrll, il ét4it 
retenu dans so commune pnr ln kermCJse pi!J'Ois-

~lu~io E. tE GH!ND 
8. Place Tcrrc•au·Duc - QUIMPER 
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Michel Ht NAFF (19$1 ). do Pouldouz:tc, a porroln6, to 25 mors.; l'ontréo dqnt lo Fêd6rotlon Frons.ofso 
des • Puori Contores • do lo promotioft 1961 -61 dos Potlt1 Chanteurs Not re-Dame du L1ka:s. 

siBI$. t'Ecole Supérieure d'Electronique d'Angers 
vient d'ajouter· à sa formation une 4• nnn~e dont 
b6l~ficicront l'nn prochain les nombreux Amicalistcs 
6tudlnnts de cene ~colo. 

- Asrlculteur 11 Korhor en Quimperlé, Pierre 
Tonal (19SO) se rappelle au bon souvenir de ses 
camarades du Likès. 

- PHrticipnnt au pèlerinnse diocésain il Lourdes, 
Jean Ab/ven (1944), dè J>lou~cm, n été heureux de 
retrouver on &lire de Quimper, le 6 mai, la figure 
connue d'un professeu r du Likès. 

lrigueterie 
de ~ornouaüle 

Méoez-Bily, BRGUÈ-ARMEL 
Telephone 5-69 

QUIMPBR 

BRIQUES & HOURDIS 
TOUTES DIMENSION S 

• Cliché Quest .. fronce • 

- -Ci/ben Co/lay (1956), de Douamtnez, a ter­
miné son service comme second-maître instituteur à 
Brest. Il nous n rendu, fin avrll, une sympathique 
vlsito, a vnnt d'aller 11 Paris suivre un stosc profes­
sionnel. n n'est pas impossible qu'il revienne ensei­
gner dans le Finistère, peut-être même au Likès. 

- y,·~s Rolland (1962), de Plou~em. qui nous 
n quittés voici quelques mois, envisage Ill spécialisa­
tion de tcc:hnicien-lniticr. 

- Guy u Gram/ (19S4J, Jean-Claude G<ig11e11x 
( 1960), J~arr-Pie"e Pétillon (19SS), de Quimper, onr 

~CON FITUR'ES 
VILLARD 

VASSE LET 
Q UIM P ER 

contribué, chaque dimanche de 13 sruson 1961-62, 
nu be nu suc~s du Stade Qu im~rois, champion de 
ln Li&uc de l'Ouest. En aoO t prochnin, ils retrou· 
veron! le championnat de Frnnce amateurs. 

- Excellentes - nouvelles de Julien Le Moigne 
()945), de Lesconil, upltaine de la Marine Mllr­
chnnde à Rouen. 

- Bemard Pouillo1 (1960). de Pont-l'Ab~. est 
venu nu cours des vaunces de Pàqucs constater ln 
rapide évolution des chantiers likésiens. Etudiant de 
1'" Année à l'Ecole de Chimie d'Angers, il espère 
réussir M.P.C., malgr6 une année handicn~ par 
plusieurs ennuis de saott. 

- Eng~~&é pour 7 ans dnn.~ l'Armée de .l'Air, 
lea~•-Noll Cl:t••alier (1959), de Plomodiern, cs~re 
templir toutes les conditions pour devenir pilote. JJ 
d commend sa formation à ln 4• Brisnde de Nimes: 
une permission lui a permis do venir nous détailler 
ses prem~rcs Impressions. 

- Claude Jl.igolltt (1960), de Calor&uen, après 
nvoir suivi une pr~ar:uion pnr correspondance, n 
réussi l'examen de sous-ingénieur radio. Il a déj1l 

• trnnillé sur 5n spécialité pendant six mois ù Ajaccio; 
présentement, il est stoainite dépanneur radio au 
75, boul. Roux, Murseille (4'). Ou Midi, il transmet 
son bonjour a ses MCieos professeurs (FF. Stévnm. 
Josse; MM. Mens, Philippe, Bouleuc) et suit avec 
intérêt les réalisations likEsiennes. 

- A/al" Lu Borgne (1960), de M:tlportel, après 
son succh nu Oaccolnuréat Technique, est sous les 
drapeaux depuis le 2 novembre 1961. Il a fait ses 
elusses à Belfort dans l'Artillerie, mais sans Jouchcr 
un canon ! Une permission de Il jours en famille 
n pré~E son dépnrt pour t'Afrique du Nord, pays 
~ui e.<t loin de lui etrc étranger ... Alteet6 ,dMS les 
premiers tcmps sur le. barrage Est, Je voici mainte­
nant à Bône, au S.P. 86.578, dans le Train, où il 
connaù la monotonie. de ln vie de bureau. A BeJfort, 
il a rene<'ntré Jen11-Fronçois JouamrLDIIX (1957), de 
Pont-<le-Buis, qui fnis.'lit ses classes dans l'Infanterie at 
11r6pomi~ les E.O.R. 

- Le Révérend P~re Dominicain Louis_ Qui/lien 
(1946), de Guengat, après son noviciat nu Couvent 
d'Angers, poursuit ses études au Couvent d'Eveux 
(Rhône). à 2S km do Lyon. Onns l'article fort int6-
ressant qui pnralt dans ce numéro, Il nous dit l 1:1 
(ols son attachement ou Lilc~s ct l'esprit qui a pré­
sidé Ill consttuction de cc célèbre couvent par Le 
Corbusier. Quel -plaisir pour lui de savoir G uengat 
toujours bien représenté nu Likès, non seulement 
parmi les élèves mais aussi parmi les C<ldres O'nb~ 
Le Floch, le Frère N~6lcc), 

- y, . .., La Tendre (1957), de Co!IC4meau, aurait 
voulu panlciper à la réeontc Fête des Parents : ses 
lrois frères Ukésiens sauront sans doufc lui en don­
ner des éehos. Il se trouve militaire nu S. P. 86.586 
(Réalon de Bougie). Depuis cinq mois cu Àleérie, 
il n pu constater la mis~re des musulmans du bled 
et il s'elforçojt, avec ses cnmarndcs, de les nider et 
de les soi&ner. Maintenant il. est aJiecté dans les 
villes pour le maintien de l'ordre, travail bien moins 

· ùlléres.\QJU. Cc qui est dur eo A.F .N ,, c'est d'être 
pnrfois prlv6 de secours rclijllcux pendant u ne lon· 
gue ~riode : « En quaire mols da11s le bled, j'al v11 

deux /ois 1111 aumiJnlt!r •· 
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- En s'acquittant · de sa cotisation annuelle, Jean 
Gué1111en (1904), de Locronan, présentement ·Dou~r­
neniste, nous dit son plalslr de rètrou,·er dnns les 
• Nou~clles des Anciens • ht trnec de V6tErlln!l de 
l'époque 1897-1903 : t Cela vous rajtpllil : Consta111 
Guyamnrd, ne suait-ce pas 1111 Bauda4;. qui enscigJta 
au 'JAI;llau di but .de , ce· siùle ? Le Frère Couronné­
VItal ?>

1 
Quel dom11rage que nous ne ,. connaissions la 

p/upllrt du Fr~res qrre 'POT leur srmrom Il SI 1• ne 
me .tonvlens pos de Pleru Birltll, du moins plrrsletirs 
PIOJI'{>diehrals de . cçt(• épaq_ue me . SOIII C,0111!11S. 
riVOf]Ue WtlSSÎ avec pf'ais/r /a .figure d'tm de ' IWS 
pro/e.f.<l!rirs;' le vieux Frère Colct~an, célèbrè ', f!Or 
ses leçons de /raJtçols expliqu~es cl J~ éldvts d partir 
dn l>r<•to11 1 • 

. 1 
· - Engagé d~n$ ln• Marine depùiS son dEpart du 

' J;.ikès, iean-Claudé ci .. Pcmp_ (1961), de Combrit>. n 
(ail. son ·stage de Jorfoation à Roùhin, . pùis U a -.'été' 

-affecte sur le • Coloert . : à Toulç11. ·to}ll le mois 
de mai n ttE consnc~é' 1t une croisière qui, primitive­
ment, devait le eond,uirc en Guadeloupe ; en fli if, le 
• Colbert• s'est content6 de re!Acher l:lans les port~ 
européens du Nord' : !-e Ffavre, Atwer:;. Hrunb!)urg., 
Jean-Claude adresse son meilleur 'so\lvenif lt. tous :ies 
.;amot:tll~s ile Pre.mi~re et Seconde lndustrieDts:' 

- Fnisnnt son 5ervice, Jean-'i'lçrre Tttma (19S8), 
de QuÎrnpcr, est matelot secrétni.re il l 'Amirauté 
d'Air,cr. 

- Gcorg~s Baugé" Ü928), 'de Vonne.<, n entrepris 
de gros trnvotoc d'agrandissement ct de modernisation 
à son llôtel de ln Onre (class6 2 Etoiles A). n eom­
p(tnd cl'~utRnt mieux les soucis de, la Dir~lon du 
Likês. qÙJ poursuit le même effort d'tquipement. Au 
Président Jean Gouiiiès,' son camarade en Première, 
Seconde et Troisième Commercinlcs, il exprime ses 
ret;ret~· do n'avoir pu assister à l'AssemblEe Gén6rnle 
de l'Amienfe: le IS ovrll, un grnnd' b:tnquet officiel 
tll::enit sn prtsence ù Vannes. 

- Le marécllnl-dcs-logis Jean-René Rou~ (1960), 
du Huelgoat, nous communique de ses bonnes nou· 
•elles. il. la date du 3 1 mnrs: • La vlo militaire offre 
beauroup d'llorl~on• uorn·~au:r, mals aux moments 
or) 011 lo w>udra/1 moftts; '" effet aprù rm stage 
radar à fl)•èr•t, eu !river Mias, qui a duré quarre 
moÏs. ma void affecté à Mompellicr, dans zm petit 
cezztre mobilisateur dont l'effectif èst de 29, gradés 
,. compl'i.<. Je me szils lancé dans l'étrrde de.t devoirs 
du f>llr/0/1 s•crita/ro car je Jo/J t·•mp/acu radjndal!t 

_ qui .r'rn occl!pr, cr dlll'llittr liant appelé d faire · une 
périotil! en A/girie. Par aillmrs, la vie at belle, 
surtout d~puis mn nominariou au grade- de Mari· 
clrnl-<lt.r·f.ogi.<, au snrtir de mon stage de Ntmes. 
MaL• porrrta/11 depuis quelquu semrrfuu, fe suls ile 
fiUrtlc rm Jour sur c/err:r m raison tl~.r événements et 
tl11 fait ·qr:e je .111/s 1~ sou/ grntlé tl loger art quartior. 
rn! 1'01111 la lire/agne tlébllto mars: c'ltail sous' la 
uelgl!,. cz1 qui me tflaug~ait du Midi oit pourtant il 
ne /m'mit pas cham{. l t! prépare activem~nt mon 
admls.rlorr d fEco/e Mf/flair<' de Strasbottrg. Un 
grand hnn/tmr à tou.t m e.< camaratles. t11 particulier 
il Alaftr, Le Oorgtte. • 

- Pierre Berrlrelot (1961), de Fougères, n'oublie 
pas ses Ct\maradcs netuellement en Troisi~me et 
Quotri~me Cl:t.<siques. li $num profiter de toute OC• 

casio" Qlli le mm~nornit 11 Quimper peur revoir Jo 
Lik~ .• 

LE LIKËS 

- ~Le quanier -mrutre radio de bord Yvon Clé clic 
(1957), de lanvéoc, a rejlagné l' AlgErie en février 
dernier. li se trouve :tll'ect6 cette fois il ln Base 
A6ronnvale do Lnnlgue. 

- Visite rapide de Roger lJloch (1~49), de Béno­
det, employé au Gaz de France · à Alfortville. Notre 
ami qui tsnvai!le · au laboratoire aurait aimé visiter 
celui du F~rc Flocb, mais le temps lui manquait. 
Nénnmoins, il n tenu A parcourir les dii[Erents ehM· 
tiers liktsiens. 

- Sympathique •visite également de Joseph. Grou­
Ire/ n956), de Camaret,' venu mettre à jour sa· coti­
sation. Ingénieur 'E.C.A.M., il poursuit ses études à 
l'&ole Supüieure des Moteurs il Rw:il-Malmnison. 
Il n l'occüsion de f1lire nssez souvent nvec cette 
teole dell voyages teelmiques en Allemagne, Bel(lique, 
etc ... 

-.,. Georges Lhrard, de Lorielll, venu à Quimper 
pour affaires. est montt au Likès le- 26 mai, heureux 
de se r~ppekr le bon temps de sa jeun~ et de 
revoir sa pince à la chapelle ct au dortoir. 

- ·AJcimr Tlromai (1960). de Locoal-Mendon, (ait 
son service militàir'e à la Base Navale de Bizerte. 

- J~oJt-Piure Courimtl (1956), de Camors, pr6parc 
sn prem~re partie du Bnccalour6at. n fera partie 
de ln mailrisc de la tsoupe ~oule de Sar~eau qui 
campera dans les environs de Quimpu cournnt juil­
let. 

- 'Mllrcel Prsquer (1%0). de St-Mare-sur-Mer, a 
commenet son service militaire au camp OaUitni 
de Fr6jus. 

-; Le scsgem-ehef d'aviation Joseplr Ars (1947), 
d'Auruy, est en principe .affecté à la Bnse de Luxeuü; 
en fait, ü est souvent en déplacement d'un côté ou 
de l'autre de ln Frnncc. 

- Towours militaire. Marcel Clrocat (1952), de 
l'oris, s'est trouvé muté nu Commandeme.nt Aérien 
Strut6gique, Caserne des Petites &uries 1t VersaiDes, 
_affectation qni présente l'avantage de le rapproches 
de sn famille. 

- Ùl Bnse A6ronnvnle de Lnnn-Bihoué, pr~ 
lorient. compte nu moins trois Amie a listes du 
Likès : les seconds-maîtres Jean-Claude Corre (19S9), 
de P lougnstei-Daoulas. Jean-Claude Rivier (1958), de 
Fouesnant, et Jean-Pierre Brélivet (1958), d'ES<tuibien; 
ce c'emier n quitté le Maroc depuis quelques mois. 

- De Do~t·nenet ot'l il habite ftetuellement. 
Cor~nt/11 T.e Oris (1942), de Penhars, nous prie de 
noter sn nouvelle adresse. En effet, noltll nml • Tm­
tin • habite un F3 neuf, rue Désiré-Lucns, dans le 
grand port sardin ier du Sud- F.inist~re. D6portt 
de la RtsistGilcc ct .rentn! des comps de ln mort tr~ 
mn l ~n peint, Corentin nous annonce que sn santé 
est rcde,..,nuc nssez bonne maintenant. n ndresse 
son meilleur :;ouvcnir au C. F. Directeur Le Vin­
V!lri,, qtiÎ fut son directéur des sports vers 1941-42 
et nu Frère Prr.·Directeur Le Dnil1 dont il tr6quente 
un ém ule h D c:1nrnenrz, nomm6 l'euzint, et qui ne 
lui pnrle que de é cnilloux • 

- Un ancien nous donne r.uiourd'huz son adhé­
sion à l'Amicale. 11 s'agit de Robert Sevzec, anclen 
élève 39-4S, de Quimper. qui diri&e nu 39, rue de 
Pont-l'.Abbt, un important aangc (naence Renault). 
Cette ptriode de 39-45, m11rqu6e pnr tant d'événe­
ments, n'avait pns permis de solliciter l'ndhésion à 
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l'Amicale des élèves sortants. Mais la porte reste 
grnnde ouverte aux nnclens de cette tpoquè et dans 
les nouvelles odhtsions qul pnrnissent sur co p.r6scnt 
buDetin nous avons le plnisir d'y trouver les noms 
de Lo11i1 Clzapa/aln (1936), de Quimper, et Jacques 
Laudm (1940), de Plogastei.St-Gel'lnain. 

- Georges Coadou (1958), de ~nodet, n pris un 
premier contact avec ln vie milliaire au 2S' Réaimenl 
d'Artillerie de Thionville. 

- Le ~Maître Principal Mécanicien Yves Codan 
(1947), de Lorient, se trouve présentement à Or:m. 

- Alain Malté (1959), de Vannes, après ses exa­
mens do ln Marine MnscbnnM. 3 commencé il navi­
auer. Le 15 avril, il ~tait en route peur D ouala. 

- Gabrl•l Fic/rou (1930), de Kedeunteun, et ses 
fils Jacques (1961) et Pol (S' Technique ·1), se sont 
rendus en pèlerin~ge à Thuret (Puy-de-Dôme), à la 
maison natale du Bienheureux F~rc Bénilde, dont 
l'Institut des Fr~rcs des Ecoles Chrétiennes tête cette 
nnn6c le eentcnnlrc de la mort (13 noOt 18~2). 

- Htnrl Mo1l}ort (1958), de Kerfeuntcun, est venu 
faire visiter lortgllement le Likès à deux déléguts 
nationaux de la J.M.C., le 28 mai. Pouvait·il trouver 
meilleur guide que le Frère Pro-Directeur ? 

- A cause de la situation de rcllaieux corme, le 
Nre Jacquu S•tnec (1934), de Plogonnec, ne peut 
paniciper que de cœur à nos AssembMes Générnles 
ct aux grandes fêtes de l'école. n nous remercie de 
l'envoi régulieç du « Lik~ • qui lui permet, du Cnr­
mel Ste-Anne do Bordi1116 on Bernay-en-Chnmpaane, 
de se rendre compte de ln r11pidc modernl'>Otion du 
« vieux Ulcès • où naquit sa vocation, 

- Oflk:ier de la Marirle Marchande, Roger 
Bttrictt (1954), de Penmarch, navigue sur la ligne 
Frnnce-Mudngnscar. 

- htm-Cioutle Lounay (1961), d'Aurny, surveil­
lant du service élecll'ique de · ln S.N.C.F., est ac1ucl­
lement militaire en AlgErie, ainsi que son compatriote 
GU)' Fravolo (1957). 

- Après différents stages techniques ct le service 
militaire, L~on Lolsetw, d616au6 de ln Promotion 
1952 de l'Amicale, est revenu à Quimper ot) il est 
ngent commercJ(Il des Etnblisc,ements de Matériel de 
Bureau Burroughs, Il renseignerait volontiers tout 
omicaliste qui serait intéressé pnr cette profession. 

- Brrtrtllttl Le Rottx ( 1960), de Locmiquélic, 
poursuit 53 form~tion li l'ecole Hôtelière de Greno-
ble. · 

- Marin de commcsee, Jemr Nédélec (1951), de 
S:•int-Nic, 11avigue dans le Pacifique. Son fr~re 
Georgu (1959) e5t sergent en Allemagne (S. P. 
69.336). 

- Adr/r11 Savnl')' (1926), du Faouet, aurait oim6 
purdeiper à notre récente AssemblEe Générale. Mais 
le 15 avril étnit également la fête de l'Amicale de 
l'Ecole Sainte-Barbe donl ü est le Président. 

Le Morécltnl-des-Logis Hervl Prud'homme 
(1959), de Vnunes, se trouve ma!ntennnt dnns le 
bled, a Tl7.i Béniff. au sud do Bord·M6nnïel. L'am­
biance 5elllPle y être plus calme que dans les villes, 
mais il existe toujours uue tension entre E uropéens 
et Musulmans - et trop souvent, une friction entre 
Europ~ns ct militaires. c Ntms noru poson.r souvmt 
lt1 qll~tt/OII tle sm·oir tl qzwl prix 110111 obtiendrons 
cen • pol.< tanr tl6sirle. » 
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Maintenant ,qu'il est militaire, Pierre Mercier 
(1957), de Quimp<;r, sc rend compte (pour reprendre 
l'expres.~ion COI!Sllerée 1) c de la chance qu'li a eu 
de rece"olr une /ormatiou liklsi~nne ~. Les circons· 
tances actuelles en ont fait presque un spécialiste 
des gardes de nuit; il vient égnlement de suivre un 
slllae de secrétaire. U n'oublie ni ses camarades du 
Lik~s. nl les 61~ves de Cinqui~me Division dont il 
était le surveillant. 

- /osep/1 Rouat (1924), de Rie~ur-Bélon, a quitté 
la région parisienne pour devenir Directeur .Régional 
de là Société Anonyme Burroughs à M a.rse.ille. 

- Marc Guichaoua (1930), direc~ur des Conser· 
verics l'etitjelln à BeUo-lle-en-Mer, en s'cxcusnnt de 
n'avoir pu pnrticlper à l'As~.blée Générale, nous 
parle des liens profonds qui le rattachent au Likès : 
c ·- Le Frère Joseph Salaan, Directeur 1940-44, qui 
ltnlt dans le mime groupe de Rlsistance que mol; 
lu Frères 8roudeur et Salann, lconomes; mes ancl"u 
professeur~, les Frarr:.r Bariou, Purènc, Qulau, Le 
Berre, · Gr~~gau-. A..ba/a~a ,· mes -cauulrades, en particu· 
lier Joseph Oulllm, François Lalruec, Paul Tlwëron, 
/..Quis Pichon, le sénateur Jean Fic/roux et Georges 
8augi». 

- Jea11 ù Bam (1959), de Quimper, est naent de 
eonstntntion de l' EOJ-egist.rement à Chateaulin (T~I. 
1-26 Châteaulin). 

- Ingénieur de l'Ecole de R.a'dio-Eiectricité de 
Paris, Jean Coroller (1956), de Landrévanec, fait Son 
service militnire Il Reggane. Profitant d'une per­
mission, il est venu foire visiter le Lfkès à st1 fiancée 
le jour de l'Ascension, en pleine fê~ de la Commu­
nion SolenneUe. 

- Etudlant à rEcole de Santé Militaire de Lyon, 
RlgLr Hmrolll (1957), de Quimper, nous a rendu 
visite, en oompaanie de son f~re Pllilfppe (1960), au 
d.!but des vneanctl$ de Pâques. li vient de nous 
expédier une bçUe corte d'Aix-Les-Bains : les &udcs 
n'empêchent p:IS les- beUes c.•cursions 1 

- Le 25 mai, Jean-Cial/lie Moëmter (1954), 
d'Brau6·Armel, s'est vu dkcrner IQ second prix des 
poates bretons. Le voici 'llonc s61ecUonn6 pour ln 
iinnle du Grand Prix fntemntional de Poésie de 
tan.,"Ue française. Pour ln prose, les bon.nes nouvelles 
viennent moins vite : des manuscrits sont entre les 
.nains d'éditeurs parisiens ... Pour l'avenir imm~dlnt, 
Jean-Ciuudc pense a l'enseignement. 

- Philippe Ellltm (1961), de Quimper, sc plnlt énor­
mément à l'Ecole des Beaux-Arts de CornounUJe où 
il con~olide des tnlents · déjà nffirmés. 

- Editeur Il Nice et professeur de lettres à 
~e.-s, M. Gabriel Mo11y n repris contact nvcc lu 
Bret311J1C au cours des vnC4nces de .l'Gqucs. Au Likès, 
il a pu retrouver nombre de ses onci.cns collègues ct 
parcourir én leur compagnie les multiples chontiers 
qui font à notre 6colc un nouveau visage. 

- l'idrrt Le Moing (1961), de Lanester, nous n 
envoy6 une carte de Lourdes où il portlelpnil nu 
pèlerinage de I'Arml!c. Voici ptœ de six mois . qu'JI 
n qultt6 le · Lilcès: c Je suis elllré à la Base 122 de 
Saintes le 9 janvier. Art début, fétais lUI peu déso­
rienté. Lts âges ici s.'écJrelomrenl de 16 d 19 ans. 
Tl ,.ntrc rure nortvel/c promotion tous les trôls mols. 
Co11rtne dlstroctions, no11s avons cinlma trois fois la 
semaine; le rnorcred/ aprù·mldl est consacré arr 
plein air et le dimanche 11ous ovons qunrliu libre. 
Parfois, les troupes alroporths sautent au-dessus du 
t~rrai11 de raJro--c/ub qui avoisluenl /lOS blltîments. 
l e suis passé au dew<ièmc cycle (= trimestre) avec 
11,20 tle moyenne essclllltlle, ct qui n'était vraiment 
pas très fort. Jusqu'à maùrte11alll, j'nf 12 de moycmre 
ginirale et 12,40 de moyem•c essemielle, u qui est . ' mu:ux. » 

- Jcnn.Cùwdc Corr.c (1959) est boucher nu 23, 
rue de Verdun à Lorient. Il prendru contact avec 
l<t vie mililoin: au cours de juillet. Venu au Likès 
d~but juin, il s'est étonné de ln rnpide évolution 
matérielle de l'école nu cou~ des trois dernières 
ann6es. 

BOUCHERIE - CHARCUTERIE 
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L' • AIGREnE • quelquu lnstonta apth son lancement ô Concomeau, 1• S juin.. 

Le précédent « Likès • vous annonçait quo notre 
camarade Pierre Mout/ort (1951) oUoit mettre pro­
chainement en service ceue vedette uhm-modeme 
sur le trajet d'excursion Quimper-Iles Glénnns. La 
croisière innlliurolc n cu lieu le dimanche 17 juin. 

- Le Frère Jean Ulvoas, caporal parachutiste à 
Bayonne, a bénéficié d'une permission de quatre 
jours pour pouvoir participer à notre Fê~ des 
Parents. Il est retourné à la caserne nvec un couraae 
tout relnlif, commençant 11 expérimenter le fni t que, 
si le trnvail parait dur certains jours, l'inaction . l'est 
encore plus-. 60 membres du Cenrre d'Instruction 
des TI1UlSmissions de Bayonne ont part:kipé nu pè.. 
lerinage mililllire à l.ourdes. 

- i'I~rre Le Crm/1 (19SI), de Guéméné, est dessi­
nnteur en b3timcnt Il Royan. 

- Précédé de quelques jours par le Frère René 
Bothorel, le Fâre FI'(JJrçois Kerdoncuf est rentrt 
du Second-Noviciat lntemntionnl de Rome, le 6 juin. 
Ce.' deux anciens professeurs du Lik~ on t vl!cu 
parmi nous les dernières semaines de l'llllnl!c scolaire, 
dans l'nncme de prtcisions sur lew nffectaûo.o 
1962-61. 

- René Eudeli11e (190.5) a pris 5<1 retraite l 
Asnières (20, rue des Champs - nL : 3,-82). li a 
retrouvé dernièrement sur une vieille &éométric du 
Ukès le nom de son cnmornde Andd Doucet, 
d'Orlé:tns. tl se souvient également de Coadoll, de 
Locronan. Son professeur préféré était le responsable 
du bulletin mensuel de l'école, qul sign:tit Bm. Fo­
ccrrc. Quelque . Amicalistc de cette ~poque pourrnlt-il 
lui donner des nouvelles de ees bonnes figures d~ 
l'ancien Likès ? 

- Le 31 mai, le Likès a rrçu la vi~ite de Jearr-Lllc 
Jégouzo (19!8), de Rcmengol, qui vient de finir ses 

à la bonne maison 
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Depuis cette dnte, • L'Aigrette • assure un service 
journalier d'e.~cursions. Pour tous renseignements, 
écrire à: M. Pierre Montfon, Armateur, Bénodet 
(Sud-Fin.istère). 

éUrdes de géomètre à Noncy. ll pnrt rrès prochaine· 
ment nu service militaire. 

- Pierre Toumr~rr (1952), 'de Morlaix:, est n:pr6-
sentnnt en vins et spiritueux. Domiellfé il Nantes, il 
s'oceuf?C d'un groupe folklorique de cette ville et 
compte participer aux Grandes Fêtes de Cornowùlle 
1962. 

- Le matin do la Pen~ôtc, visite de Rtml Ras­
cOlt (1935). menuisier 6 l'toaonnec, qui nous donne 
d'excellentes nouvelles de son fils Jea11-Yves (1960), 
élàve ii l'Ecole .de Naviaatlon de K=a. 

- Bonnes nouvelles également de Herrrl Aulret 
(1951), meunier nu "Moulin de Tréanna à- E!UanL. 11 
reecmmande 11ux éleveurs ses alimcni.3 de ~t111l 
• Auln:thon ». 

- Jean-Claude Dauphirr (1960), de Quimper, est 
cttasseur au 31' Bataillon de cbl!SSe à T iriret (S. f'. 
88.497 - A.F.N.). Après avoir c crapahuté • au sein 
du c Commando 45 •· il sc trouve li pré.'ICnt sea6 
tnire au Service Tr6:oricr du Bataillon. Cela lui rap­
pelle un peu le travail de, classe. 11 aimer:tit avoir des 
nouvelles de Gabriel Mailec et de Yves Géléban. D 
exprime son meilleur souvenir nux Frères t i'oininique 
ct Colléter. 

- Louis Y(llm/c (1~48), do Plognstci·St-Oeanoln, 
est électrleien nu On de Fr:utcc de Nan~. 

- Louis -Dubois (1924), de Paris, a obtenu pour 
les Amicalisfes du G roupe Parisien, l'autorisation de 
visiter, d:utS l'np~s-midl du· 16 juin, ln Ccotrnlc 
B.D.F . de Gennevilliers. 

- Ancien élève de Kersn, de l'Ecole d'HydrogrA­
phie de Paimpol et de Paris, A/fr~d d'Aigremont 
(1952), de Cherhours, a terminé son service militaire. 
en janvier dernier. Il navigue actuellement sur le 
c Bérénice •, de 111 Compagnie Auxiliaire de Nav!:a­
tlon. 

- Ronan F1·ava/ dt Coatpnrquet (1954), de Van­
n~, est inspecteur eomrnercinl aux Comptoirs Moder· 
nes du Mnns. 

Nou1 soutenons • LB LIKÈS • par notre publlcHj. 
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ou Likès à ... Le corbusier 
Pour rêpondre au · dêsk du F ;ète Gabriel, je suis 

très heureux de pouvoir insêrer ces lignes dans les 
calonnes du c Llkb •, que j'attend$ toujours avec 
impatience et que je l is avec rerveur. Au eontnet 
de ce véritable journal, il est rncile de soupçonner 
ce .qu'est actuellement comme depuis toujours. la 
grru1de .ramille likésicnne. Le cœur de cette frurullc, 
c'est nntureUement le Likès, maison pleine de vie, 
d'u:oe vie intense qui s'exprime dnos Jn Foi, le trovnil 
et les loisirs. N'est-cc poin1 1!1 les trois pôles de ln 
vie h11moine ? Sans doute il est difficile d'~qoilibrer 
ies trois, ·mais l'essentiel consiste précisément dans 
t:etron, la tension pcrpêtuelle vers cet équilibré. Le 
SÎI!Jle que cet· d'fort persiste, c'est la joie, et je crois 
que le Likès est une maison o~ règne ln joie. Cello­
ci se l'êl'ant! pnnout grâce nul( liens tissês par 
l' Amicnle des Anciens et des parents. Quam ~· moi, 
le lien qui me relie à ce cœur est nourri par· la 
liené, le sonvenir et la reconnaissance. J'espère qu'il 
en e~t ainsi pour beaucoup d'autres. 

Il ne rait aucun doute que sept nnn~es p45~es nu 
Llk~. de 1939 11 1946, qu'on le veuille ou non, qu'on 
en nit conscience ou pas. ces anOées ·doivent avoir 
tout de même un cenain poids dans l'orientation 
d'une vie. Pour moi qui suis actuellement relij;ieux 
et pretre, ces années m'npparni~sent comme une 
çrande ~rAce de Celui que je cherche encore A mieux 
conn~ître et à mieux aimer nu Couvent d'ttudes des 
Dominicains, près de Lyon. 

Ccci ,m'amène à répondre plus explicitement à la 
demande du Frère Onbricl par quetq·ues r60exions 
"" •ujet ,de cc premier couvent construit par Le 
Corbusier. Comme toute œuvre sortant des normes 
babintelles, ce oou vent a ~é et est toujours, pour 
les uns. source d'admiration. pour d'autres source 
d'étonnncment, parfoiS · même de scandale. En fait, In 
mi~on cl'être de ce couvent. de son caractère, c'est 
bien sOr ln pusonnnlité de l'nrchltecte lui-m!me, 
onnfs aus.~i 13 nnturo et le rôle de l'Ordre domini­
cain . dans l'Eglise. 

Pourquoi avoir demandé de eonstouire ce couvent 
à un homme qui n'appartient pas à l'Eglise catho­
lique, ct qui. malgré son Age, est connu pour son 
esprit novateur? Certains pensent que les Domini· 
cnins sont des prosrcssistes et c'est ·pour cela qu'ils 
leur reprocl.ent cette construction. D'autres, nu 
contrnire. les félicitent- pour leür largeur d'esprit En 
rênlité, cc choix n été inspiré par ln volonté de 
fidéli té b la tradition dominlc:oine, celle-cl consistant 
essooticllement Il confronter l'esprit des origines nvec 
le temps prêsent, cc qui provoque ln volonté créa­
triee. 

Saint Dominique o vécu au xnt• siècle (1171 -1221). 
U a su discerner cc qui mournit ct ce qui naissait 
A son époque. C'est pourquoi l'Ordre issu de lui 
marque une rupture avec la féodalité et un choix 
pour les forces nouvelles. Tous les éléments de la 
vie dominicaine rompent avec les formes de la vic 
reli:ticuse précédente. A ln différence de l'abbaye 
de type f6odal. le couvent est situé ou cœur de ln 
v!llo. Ce qui murque surtout J'esprit de la fondation, 
c'est le régime intél'lcur de l'Ordre, son earttctère 
démocratique : toutes les charges sont tempornires 
et soumises à élections. De plus, les religieux se mê­
lent nu monde et vonJ prSchcr partout. Il suffit de voir 
parm i les contemporains de sa.int Dominique, l'entbou· 
si:lsme des uns et Jo violente opposition des autres, pour 
comprendre qu'li s'agissait d'une rév.Plution. 

Oe ' même qu'au temps de Dominique le monde 
sonait de la féodalité pour entrer dans une ère nou­
velle, ainsi le monde actuel entre dans uoe nouvelle 
phase. Il sc levn do In Chrétienté européenne duns 
laquelle I'Eelise dirigeait les diverses dûnarches de 
l'bommc., une société conçue pour des croyants. Toute 
la vie êtait sous la mouvance de l'Eglise. 

n4 ~A.fJt~-El'i 11 

S. :Quêté 
19, ru~ du Chapeau.Rollgt, QUIMPER, Ttl. 22.05 
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LE LI K~S :.!1 

U COUVENT DOMINICAIN Dl L' AURE5LE 

Cependant celle chrétienté médi~v:lle et l'équi­
libre qu'elle n maintenu pendant plusieurs siècles, 
appartiennent ou passé. Dans tous les domaines de 
ln vic temporelle, J'homme n pris son autonomie 
p.!f rapport !1 l'Eglise. C'est un fait, un changement 
s'est produit. Certains s'accrochent à tout vestige du 
pass~, dnns l'espoir de flire revivre une chrétienté 
de type médi6vnl, mais ce r6ve nostalgique du p~ 
est vain. L'Egll'IO et I'Evnncile ne sont pas liés nux 
expressions · et aux formes du pnss6, Je chrétien doit 
donc avoir une foi sufllsante pour accep1er de rom­
pre nvec des formes de vie qui ne sont plus. 

M.ême si les structures sociales sont nthées, la 
recherche scientifi'lue indépeodnnto de ln Fol, les 
hôpituux laici~~. les hommes se posent toujours des 
questions sur leur libené. le sens de leur vie, la 
mort. Au nom du Christ Ressuscité, l'Eglise a une 
Parole à procl:llller à ce monde, m:ùs elle doit le 
raire dons le langage de l'homme d'aujourd'hui. 

Ces réO~ions permettent de comprend re pourquoi 
Il n été !nit nppel 11 Le Corbusier, qui a un sens 
aigu de la ~itunlion présente de l'homme menacé 
par la folie. Cela, parce que manquant de temps 
pour bien !aire son tra:vaù, pour avoir des échanges 
humains, pour admirer silencieusement ln nature, en 
un mot par m ln que de vie intérieure. Sans doute. 
on a fait appel à cet architecte, pour la benut6 du 
couvent à naître, mais sunout pour la signi/ication 
~e cette beauté. ll fallait montrer que la prière et 
la vie religieuse. ne sont pas liées à des !orme.~ con­
ventionnelles et qu'un accord peut s'êtablir cotre 
elles et l'architecture la plus moderne. Etant données 
l'œuvre et l'inspiration de Le Corbusier, il n'était 
p1s n.!ces."aire Je lui demander d'avoir la foi, mais 
de comprenrl!e en architecte les ~ignes et les condi­
tiOn$ humaines de la foi. Voici ce qu'li écrit à 
propos du sacré : c Un hornmo qui recherche l'hnr­
monle n le sens du sne~. U est des choses qu'on n'a 
pas le rlrolt de violer : le secret qui est en chaque 
être, ce gnmd vide illimité où l'on peut loger ou ne 
pas loger sn propre notion du sacré •· 

On lui ,, demandé un jour do construire une église 
rnrol~sfale •bns une ville de l'Ouest ; il n refusé de 
ln munl~re suivante: c Contment construire une 
é;;lisc pour •les hommes que je· n'ai pas logês ? Par 
cootr!!, Y04.1S me demandez un COU\'en~ c'est..,à-dirc 
de lo;;er une cent~ine de reUgieux et de leur procu­
' cr du snc11.ce. Dans leur silênce Ils mettent l 'étude: 
ie leur ra~ une biblioth~que et des ~Iles de cours. 
Dans leur silence ils mettent éan.lement la prière : 
je leur fais une église. et ceue église a pour moi un 
sens. • 

Celle disposition lui n permis de ftûre un couvent 
adapté à sa ronction de maison de pri~re. de silence 
ct d'étude. 

Plus c1u'avec du béton on pourrait dire qu'il est 
bâti sunout a.vec de la lumière. Celle-ci est une nour­
riture aussi indispensable que l'anu'biotique ou le 

prun de chaque jour. Ln lumière est un mystère ; 
indispeosablc à la vie du ~orps, elle peut devenir 
l'Image des nécessltês de ln vie de l'dme. De m!me 
que la posture du corps est l'lmaae de l'n.ttitude 
spirituelle, :oin'i la vie de la lum~re est le signe des 
ombres et des clsrtês de 13 vie spirituelle. 

Un couvent n'est oprès tout qu'une maison, oon 
pas rrofllne mais essentiellement religieu.se. Cela, li 
doit l'être dnns sn conception et sa stnoetu ro m~mes, 
et non pns en semnnt icJ et là un cerialn nombre 
de crucifix, ou en construisant des ogives. De même, 
il n'est pas nêcessaire d'ajouter à une êg)ise, 'des 
vitrnU)(, des images ou des stntues, si l'arcbiteeture 
:o tl6jà réj')Ondu à ce que doit ~tre une Eglise. dont 
Je QCntre de ~mvit6 est l'nutcl et qui déclenche le 
rayonnement de l'œuvre. 

Le Corbusier a su ma1triser les secrets de cette 
m>st6ri~ influence de l'espace construit sur l 'es­
prit humoin. Parmi ces secrets surtout, celui de La 
lumi~rc. S'il est diftldle de la !aire entrtr correc­
tement dans un volume donn6, U est encore plus 
malnisé de lto r6pnrtir. 

On a dit piÛs haut qu'un couvent est une maison, 
• c'est aussi un organisme vivant complexe qui adjoint 
il ln rêsidenco d'observance réguli~re. la bibliotMque 
et les ~1lle5 de cours d'un couvent d'~tudes. L'nrehl· 
tecte ft ~u créer un lien entre ces divers 6lémcnts, en 
bâtissant avec de la lumière. Mais l'unité sc réalise 
au..si d lm l.a divers!~. car chaque partie du cou>-ent 
" son visas:e propre dnns l'utilisation même de ln Iu­
mi~re. 

Sans doute, le~ yeux de beaucoup de visiteurs obnu­
bilés par un ncadûnis:mc des formes religieuses. nom­
meront extrnvagnnt ce qui est neuf, insolite ce qui n'a 
pas été U"é jusqu'à La corde par une tradition déchue. 
Le juttement en définitive appartient ,} ceux qui vivent 
dans cette muison. · 

D e m~me que les jeux du soleil sur les nun~:es et 
les eaux, la terre et les arbre.~ ne cessent de nous 
étonner. ainsi le mouvement du ciel réfléchi p:u le 
Mton de cette maison de silence et de prière est sans 
doute eapoble de nous ~v61er les nbondruttes riches­
ses d'une vie int6rieu re et d'en exprimer vl,iblement 
toute Jo plénitude. 

R. P. Louis Qutl.UEN, 0 . P. 
Ancien Elève 1939-1946. 
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rKODUCTIYilf 

uuvr·ous notre j our·uat quo Ucllcn e~ lmmè­
diatement notre attentJon va s~ porter sur des 
lulor·•rralions économiques qu i sor\t saus cesse 
otrer·tcs .\ ta ourlositol da« lecteurs : tnvest is­
semon ta, empl'Unts, !ll'Odu~llvlté, I Ib~raUon · de$ 
c'·r.hnngc~. libr·o convertlbllltô des mo n­
fl(lles. .. Après les années do déolln consé­
cutive,; il :a guerre et ft l'apr•ès-guerre, ces 
noUons 1>résentenl un grand Inté rêt el il n'csl 
llilS fllUlile do H'a t•r·()lor quoiCJUOS lnslnn ls HU I 
l'une d'entre elles, la producLivlt6 par oxom· 
plo. 

Jelo: s un regard sw· la s it ualloo de no ire 
• pays et nous oo mpt•endrons la oéce,sité œ nous 

lranst ot•mer. La pi'OduoUvltd nous apporte oc 
r·eoouveuu. Dell missions J)ar·lent auK U.S.A. 
tlludlel' co pMnomène. Un organ!: n1c llfU<llt•l 
est oré6, des prédicateurs pt•éohimt la ct·oi­
sade pour la produotlvllé, Gouvernement e l" 
parUs JlOlitlques, pntrons et ouvriers n'ou~ que 
oo mot à la bouoho. Lo. Jlroduotlvllû est en 
Lraln do devenir ln tnrle il. la or·àme de noi re 
oconomlo. Que déslgne-1.-on sous co voeab lo t 

La productlvUé est le rappot·t cnLre la pro­
duoUon cl le lemps u~cessalre pour obleuh' 
octlo pr·oduciion. SI l'extraction do 13.000 ltgs 
de charbon par exemple n!!oesslle une dua·ée 
de dix jours, la producLivlLé sera do 1.~00 l>gs 
1 ar jour. Elle est une mesure du progrès tech­
nique. qLti est le grand falt de l'évolution écr­
nomique mondiale. Nos oondltions d 'existence 
~on t en oael bou lovcrséos pur los répercus­
sions qu 'elle enLratne d'ans notre économie. Le 
pl·ogr~s technique ne s'c$l pM manifesté de 
!o.çon Identique dans Loules les branches. 
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LE LIKËS 

:;tlou son ln lcnsllé. on es t nrrlvé à diviser 
l'acLi\1l é 1konomique en trois secteurs : pri­
tunir·e (agriculture), secondaire (Industrie) et 
lci'Linh·e (cornmer·ee, roncLion publique et pro­
res~htM IIMratcs). Le progrès teolwlqlro n 
sw ·aoul agi dans lo sMtCul' secondaire ct 11 a 
cu Lt·nln~ u11 mouvement de population du prl­
n~ah'c 'er·,; le secondaire et du seconda.! re vers 
lo l.ca·liait·c. Cetls fovolullon est loin d'~lre nche­
V\'O <lluas tou~ les pays , oorlnlos ~ lnllt en 
avu.nre. d'autres en r~lnrd s ur celte vole. 

La productivi te r cpr6sen le une gt·andc r·évo­
Jutlon économlqua eL eUe apporte de profonds 
changeUients dans la r llpnrlilion de la p'oJW­
Intlon. Ces deux !ails nous fe1·ont np pnrnltre 
Jo r·Oie do la pr oducUvlté. l.nnt da.ns le cadro 
de l' colreprlse que sur le plan nallono.l ou 
lntemalional. 

C'(ISL en ctl'et plus qu'une lran~ rormalion 
économique. plus qu'une rMor me que va opé­
r·cr· la JH'oductivlt~. c·c l un e r~volulioll. 

J.J :o n'est JHIS ><OuJOniO fll, Ull llCCI'Cli~~CIIINtl 
de la production 111als sUI·to tlt uue lllnc'llora-
l io n du rer:dement, · 

Que sc pnssc-1.-ll Jnnti l'agritJI.IIlunl 1 Le 
t·~ndo lltcnl des lcni\S "a nugurrnlrr du fn it de 
l'ttdO JIIIOII du ll Ot\\'CllCS lllt\tltl)dC! de CUJiUrc 
c·l a c la mf.cnnlsallon. Jusqu'en 1800 Il !al­
rail. tt no hcHrtl pour mols> onne1· un n1·e do hlé ; 
actuellement avec la ·moissonneuve-halteusP 
lron~c-cinq secondes surttsen L. I..a populolion 
peu t dispo• er d'une quanLII6 do blé pl lb~ fort e 
que rrée~demmcnl. Cet I).CCr olsscmenL 116 peut 
pn~ Glr·o ab~olu cnr Il re neon 1re une limit e qui 
Lient non seulement Il ln nnturr de ln lcrre. 

nrais sm·loul à . la coosonunnllou. r,t, dcmnudo 
do biol ns l fnélasllquc cl oHe plaf()nno !1 trùh, 
ltocl ollll·cs ptll• l).n cl po.r hal)llanl. Cc niveau 
ttLtelnt.. la demande no s'o.cci'OILt·n po.s da\'an­
lngll, le mnrcllé sera saturé et J o~ couzont­
matcurs por~eronL lem· allcnlloo s ur les all­
llton ls plus r~chcrch(-s et plus ohOI'~. 

ta pt·odueLivn devra sc modele•· sua· l.t ~on­
~tllllnutllo ll, oo.t· une cn lrcprll>u n'acc<>ptcrn 
,lttllluis llo pl'•"iuil'e des biens qui r•eqcronl 
illl'('nclus. t.rs goOis du Jmblle ellangent el lu 
pl'orlu .. lion na devra pas négliger ce bcsoi11 
de lmn~fo r·wulion. Lil Jlt'oduol ivllo permcl 
•Ill o d'olrl'lr une plus g1·andc qu1mlilcl de biens 
1\ meillru1· p1·1x. Cependanl, lou~ les produits 
11 'ont JlaS I:Jêu•lflclcl du mGme pr·ogrès dans 
l'amélioration des méthodes de [li'Oduction. te 
IJUli\;Oir d'at•.hal a étc! llCCI'II pour le pain m3i~< 
l.i'ils peu pout· les t'o mmes de IN·re . .1\ v cc son 
salaire, l'ouvl'IN· pou l so l't·noul·cr Jo n111m~ 

q unnlllé do j)ullllllCs de L~l · t·e CJII'M J SùO. lun­
d is qu'li peut obtenir quntrc ou cinq foi~ plu~ 
de o<li'~ales. 

SI l'agt·iou lturu ( \'olut'. il en c~l tlt1 "'~ute• tlo 
l'lnduslrlo. Do~ maolliOcs pcrrccllorlnées >OUL 
111 isos à ln dlsposlllon des olcllors. Elles ro.cllltcnl 
le Lrav(IJJ cl II.Cct·olssent le l'endcmenl. Les mn­
nhlncs à oo.rlcs perforées suppriment le tra,·an 
à ln main. Le~ frais g·~ncraux des enlrepri.• cs 
dltnlnuont. 

IAl l!Lngnat.lon est )JO.t' conl rc ft'!lJ)f)O.n l~ d111 s 
lo pouvoir · d'nchal du snla it·c en produlls te,·­
Liltirc>S. Lhl rltons-nous à l'oxomplc du coltreut·. 
Depuis de nomb reux siècles ct dans lous les pay~ 
du mnndc, tlo pl'lllicicn ctl't'cluo une coupe de 
cheveux en vlngl mloules ; aussi l'ouvri er amé­
l'loaht no peut nller plus souven~ ohcz lo coiffeur 
quo I'ouvl'lor r1•ançals a lot•s qu'li poul ncholcr 
ol:•q fols plus de produits o.yanl brnéficlé d'un 
tort 11rogcès t echnique .. Tons les manœuvr es, 
quelle que ~oit leur nalionnlit~ . dcvt•ont conea­
nrcr quo.mrlin-olnq mlnu le~ b une heure de 
so.lo.lrc pour payer une coupe de cheveux. 

Les lransro~matloos opérées par la produc­
tivité ne doivent pliS s 'e ffct·tncr nu hasard tnail! 
selon un plan préconçu. Hélas, bieo des erreurs 
son~ cowullses ; on se hourle à des . coalition~ 
ù 'lnlérGts e t on parle d'une économie de ~nlr~. 

l'eut-uH JH'Ononoer le mot do produullvltê en 
~ongeant à la politique de l'alcool ? La ooo.ll1ion 
d(>S betteravier·s d.is~illatcurs est trop pui;-santc 
ot . l'EtaL llc1j1cnse lous les ans do oombreu~ 
rnlll!ll l'll~ 11.uu r· des cultut·os Inutiles. Ln produc­
llun du suur•o n tLd trop fo rlo ct lo pr·oblème de 
1'<10illllcnront ~·· JIOSil nvcw ongolt<se. On n lrop 
~•1rr•iflf. 111 quo lité 1'1 la quanl il<'. Une t'CCOil\'Cr­
~ion rlr notre ngricullure s'impo:;e. 

1,/no dlJ·c de la S.N.C.F . ? Un ancien Pr·é~idcnt 
•lu Co >~Cil n't1ct·lvall-ll pas 1t un Président de In 
S.N.C.F. : « Vou~ set·ic?. un gt·and p•·~sident ~~ 
\'On< Dl'l't' l i~z l'elcetrlflcatioo des voles terrée~. 
•JUI est une hér 6sle économique.~ ? Trop , de 
'"""""s sunl engngée~ da11s celte tran·srol'mnllon 
rt lot·s que. ptu·nlt-11, la rllc1~f.IiM.IIon set·a lt J'l'•' f•1-

I'O.I)h•. 
~nu>' ne Ju\rkrons Jltl$ tlc la pr·oduollvlli: en 

IIUIII<!r(' l<'gillhl liVC OU CXcl r•ul.lvC. li. Walinc SC 
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l•l.alsa' l it ciloa· l'htlcn cnUon nticesSilire du 
1 r• ~l•l•• nt •le ln R<I\Hihllqur on 1 U33 pour aulo­
rl«•r 1'1 ~>laJ:atlou d'un poulailler de lroiB 
11 ln- tle Jung ft· lomg tl'une vole de chemin 
d~ fo•r. Plu< ··~cemmenl, si J'on en croll 
~~ Uit•nnc Gilson, Jo Conseil de la R<·publfquo 
••· J•O'III'hafl ~ur le dooumenl no 5.232 visant ~ 
...-g,•nl~t·r la J•rorr~Rion de mnrcycur-ce"<p~dlteur 
t 1 m•11lll' io lui cou\f(•rer un s tolul . 

l.1t 1 O'uduc.th·Hti 1 c Plllll so I'Ûtlli!;er sans él'o'-
1111-. È \lo st\pposo do nombreux lnvestfs•·emenl•. 
I:IIIIIIII CIII en n'all~ro· Ir RIHIIlCOinent ! n 801'3 
l'tem·•·•· du Funds do Moderni54Uon. Malhcua·t•u­
"""'o•nl. le• cnlrt'IH'h•Cll oul rooours à l'nuloR­
IWllti<'IIICIII, rausr des hliiS:!C~ de prllC. L'appt' 
Il l'i·pnrgne privée seraiL prétéra.hlc, mala Jo. 
ront:UI'I'C: ce de I'Elal cs~ trop forte en co 
dnmaih~. Le dt'Oclt budgl'tnlre l'amène trop sou­
\"MI I Il . lflrir par ~~·~ demandes les capllnu'C 
dl~11onlhl es. 

(;c• JI n 1·évolullon . ost 1'Cmn.rquQble. tnais Il no 
f•1Ul 1•0.~ po.s> cr so11s silonee los incoov6nionts. 
llo' go•ns \'Ollt on sourrrlr. Elle enïraJ.oc en 
l'lf••t . olrs modiRr.nlions dans la réparUUo~ de 
ln J•nplllaLioo qui so t ransforme sans cesse. 
l.'hiM'eurl~t plane sur chacun d'en~re nous. SI 
los rcndemenls fi' sonl accrus, si des IIUU)blnes 
sont utilisées, c'es~ lt la plo.ce des lra~-allleurs. 
MaiR quo ''onl devenir ces Lravallleurs ! ... Lo 
problèmll. de l'orlenlallon profcssloooelle so 
l'"~r avec nngolsso. 

.IUStJP'cn 1800, !]o.u~< tous les pa)"S du monde 
$11 % de lo. population élniL nécessaire pout: 
n~ ... t11'('1' la subsl~ta n oe d'un pays. Le secondaire 
•·•1 lth'Sorbnll 10 % cL le lcrllalre 10 % égalo­
m~nl. Ors pays en sont re,Lo's lt ce slfldo. mo.l~ 
tl'.auh•c, - tes U.S.I\. 11~1 exempte - ont 
1 rul'(!ue nttl'luL le ~rrmc de l'dvohttlon. b. so.volr 
tr th•gonnerneoL massif du primaire : 20 % de 
lA rorulalion arn~rlcoinc f\llfll il 1 N1rrlr le pa)'!< 
< l IIIH' p:arllr dU 11l1111tlr. l.a J1J·ancc CR I Nt 
ro, Jnrd, J11liSq11e an % d~ ln JlO J111lallon tro.vaJIIr 
<11111>< l'ngrtrntln rr el. !Jn 'u 1 ngl·kn llcur fran ço l~ 
f1lll ylvro~ qu~trc .. ou , rl,nq ltH~onnc.s, lllOl'S 1]\11' 
~ou r<>'l•·gne omt1rlcnln en nonr1·1t· cJUlnzo ou 
''ingl. ' 

o 1 l'ogri·• pori a• ~ur 1•·~ 111ciUeures lcrreb 
c.o1' ••llo' HtTI<C 1 1\ ~all•falrr Ir·• hesolns do Jo 
JIOJIIllol han. I.e~ oull·cs ~oont 1\hondonnt'e:t eL Jo~ 
IJflhllant;. en ·ont chn~~··, J1RI' 1~ rrngrl'~ t~<·h 
ni<Jnr. 1.1.' mon,·cmcul dt' ln J•olpnlalion ;;'opère · 
~t '"'" homme~ sont <•hllgl'!s de qultlcr le !lCC­
trut· 111:P'Irolr pon1· •l'Ombauchnr dons l'loonRirlo. 
li• n,, 1wl1ve·•t y nllor quo oonl'no rnnnmuvros 
ll\"11>' t n 1 1 l r~< les oon !l~quonccll quo Mio. onlrnlno: 
rho\mn~o. rl"l~l.' rh1 l~grmenl . misère. 

Dlln·· le dnmnine induslrlel, des mnchinr~o 
1• rrct·llunnt'rs t•t'dulsont le nombre d'ouvrlcl'i' 
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cl le t'llvmngc Loollnologtque npparall ble•• vite. 
L11 concurrent·~ lnlcrnllllonale comanenço.nL 11 
s•· felh·c senlh', des crror~s doh·ont tllrc foib 
cl cl<'>' t•OJtUIO.IIous sont à leur tour ohllgêcs de 
··hnugcr d'emploi. On penSillt qu,. la r.iv111so.Uon 
du X.'\.• siècle serait une ctvtii54U'~n industrielle. 
Or, JWhtl du toul. Il )' n un muuvomont vor... 
lo• IN'llo.irr (fonoUou publique cL prorosslonK 
toHimornlrtlcsJ . Dn pr.,rondes lransrormnL1onR 
s~ mnuir•·~trnl dnus lu éadre des entreprises et 
nppumll ~ur le plau naliono.l la gravité du pro­
h'i• lnc drs mlgrallons de populnl'on, consô­
IJIIOilt'r rl<' ln produoth·lt~. 

l'm• Ctlnclllnl lon doll donc é~re rcchorehllo 
~u l n• l'inLt'rt!L des diverses pnrtles en présence. 
1.10 ma~hinl~mc ni' dol~ pns condamner les tra­
''nillcurs o.u ehomage, car ln naUon pordrall 
1'un oOlé ct qn 'ollo gagne do l'autre. C'est par 
1111 e répartlllon jnd.fclouse do ln pOlllllallon 
en tre tes divers secteurs do l' économie. po.r une 
polll.lque du plein emploi que le problème sorn 
,•,'soin. Mals il raul noter que ta·op souvent le~ 

considt:raUons lhéorlquos eL phUosophlques 
vionncnL s•orra·Jtcr devo.nl la résistance du réel. 
Ln prodnellvll6 n r~rtca entralnê Ill dfopopu'n­
llon des eampognes mals aussi la tllmlnullou dt> 
la jnnrn~e dtt lravo.il l'l l'éll'vallon des ngrs 
~cotaires. Elle rsL pour rolre économie la seule 
o•huorP rlr ~m·vlo mnlgr<' tc chOma~c prO\'IfOtrc 
qui pl'uL résulter des transferts de populnllon 
d'un secteur h un antre. 

. • Le dr11rno <l n cette pérto~e. ~erll M. Fou-
l'usllo'. t'SI re lu! fJlll rnnstsle à passer d'un mill' 
l~ol ~ du Quercy oft le genre do ,·le Nnlt h.> 
môme depuis VIrgile. a\ 111 hnnlicuo inorganlqur 
d'une gronde ville dtl Nord.,. 

l.r~ tra\'.U,Jr nrs <luh•cnl )' !lire lnl~resH'S 
.t~nrs qur 1 rop MU\'Clll Ils llonsldèrl'nt la pro­
dur livi!•' romm& un pronédé pour les po.Lrons 
tl'ill\1'1'1lllre IPtll'l! pront~. L'lllili~nllun dos prl­
mr~ dt' rcndcnH'Ill, Ms prhi1cs de produot lvlt ~ 
•'""'Nit ~~~ rn nt l'nlrr tes Mr~nlldrr du rOie 
nu'lls ont li jouer dnns ccilte rllnovntlon de 
l'économie. 

La pl'oducllvlttl est b ien la nolion-cl6 de 
nnlrc ~ronomlo. Elle oblige les entreprises. 
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Vous fere~ des économ ies . 

pour sc umiul rnlr, il un Immense crrorL do tro.ns­
tormnllon. llloderulaallon ou dl·cadonoe. Pen­
dant longtemps l'économie rranço.lse os~ restée 
en étnl do lôthe.rgle à l'o.brl de barrières doua­
ùlèrcs. Or une économie pour vivre n besoin 
ùe la romp~llllon lnlernaLionruc. 

C'c&L tel quo 111 Pnd toul son • CliS notre oO'ot·l 
JlOur nous lnlll cr une plt~ee dans lu do111nl11 0 ln~cr­
uo.Uonal . L'l'ovnomle ne )leut pas sc ooncovolr 
dll.llS Je co.drc Olt•oiL d'une enlrcpriso dans Je 
tladt·o (-!roll d'une nation. Nous débo~dons sua· 
lo plan in lcl'llllllonal ul ln lutte dovlon~ ptu. 
dure. Or11 ltn)'S 11eronL plus aptes que nous pour 
~urJ•ortrr lu ronturroncc ét.rangèro. Mats des 
>'CillPur,; économ1qnPs ont compris la nécessité 
d'ële\'er 1.1 JlrodueUvilé. Nous pensons tout 
Qarlleulli:rcmenl il Ir. sldl'rur~t~o q11l, p11r Je;. 
qunlr~ grnndes conecntro.Uons qui ont vu te 
.lom· en 1 9~3. s•orrorcn do rivaliser dnns le 
t•lldi'O du ponl ohlll'hon-nclor. 

, Ln produotlvlh1 dol~ CLrc nu ocnlro de nos 
pn'occuplltlong cl eue- esL lndlsponsllblo pour 
pormcltre Il ln Fro.1to do vivre cl do sc mo.ln­
Lenlr dau~ lo cnnrer~ des grandes puissances 
mondln!Ct. 

. Ce phcuomi:nc ~~·est pas le seul problème 
ecooomlquo q11i dotl'e retenir notre aUenUon. 
D'autru dovlonnent égnJemenL pr~domln11nls cl 
de 11IU~ on plus l'~conorniquo prond de l'lmpor­
lonce. Il csl a·oga·oltnb lo quo oon onsolgnemML 
no ~ull pas plus dûvcloppé. L'économie poil­
tique ne llOUl a·osLe•· •'trangère aux programmes 
de l'eosclgncmor.L secondaire. M. Fourastié 
Ullll l~tall IIVOtl amurlulllC que c l'cnsolgnornenl 
oln~~lquc rrnn~als. h~riUcr direo~ do notre 
grand \.\'JI·· ~~~('!P. v<l en gt'lllldc parUe orienté 
vers la formation de l'honnêt.c hommo pour 
qui la "le p1·ofess1onnelle n'esL rien ol qui vie l 
,,arlcr d't:urydicc cl de Racine dans Jo. ntellc 
des jolies rcmmes. ~ quoi l'ou a ajou~é do 
rapides 11pcrçus Sut· OnsoOJ'LCll. N~pol~on. 1\m­
pôi'O cL 11 . Polnrarc! "· l!lnum~rnn L J,oJ11L~s 1e11 
dl~clp•lnrs qui ~onl ûlu<liécs cL lnslstnnL su1· 
I'Cffùl'l olr all(lmolre què celn n~CCl!SiLC, Il . en 
concluait : • O'nne s(lmme d'lnsuai~ances el de 
madlorrll~s on aHend uno syn~hèso féconde .. 
Mal~ qui rl-~I·Lerall à ccL onselgnemenl frag­
mente.' et lentacnlalre qui e:tlge 1.4nL do la mé­
moire el si peu de l'htillaUvo ! ,. On Insiste 
heaucOUJI trop sur les fables de La Fonlfllne. 
le llOrtraiL do Calllina, le. Utéorème do Pytlln­
go,·e ou lrs luuules dTIYPilOtlralo ct on pusc 
Mus qiJouoo le mondo des QrfnlrPs. I~ L coprn­
dllnL, J10ilr I'O(ll'Cndre l'e:<:pres~lon de M. n oudet, 
• l'al'l'ivc.'c à Paris d'un jeune Jsraéi1Le de 
19 llDS q~rl s'appelle James de Ro~bschlld n'esL­
elle pas plu• grosse de conséquences que 111 
h:tl:tlllo de Wngrnm qui lut cal oonlcmpo­
ro.lne ! ,. Les Schneider el les Wendel, lei Say 
cL le• Mllrlcll ... o.uralen~ bien mérl~~ quoique 
ntt1 nllon. \lt1mr dans les faeulll's, l'onselgoe­
m~nl rll' l'~ronomle pollllquc pa·osenle des 
laoun~s. L'opinion de .M. Daniel VIlley, quoique 
t ror ahMinr, onnll~>n~ Mon moins uno po.r~ de 
v<\ri L~ : c l.es étudlo.nts ·on Droit, écrlL-11. 
l\11pnrliPnnonL jlrr~quo Lous 1t Cl' mondo spécial 
ni1 ll'l' d~ux ~P"\'~S (lorten t la robe el s'Ils con­
f{""'~'ndrnL h rnlrr un peu d'économie politique 
~!Ir l't:l pour oux un hors-d'œuvre qu'Ils goO­
tcnt pnrfol~ rL apflr~clr•ll, rnnls sans désirer 
s'rn nourrir.• 

Un l1t•'c'ln tl~ renouveau est donc n~cossalre. 
fln rarlr benuroup de réforme de l'onselgne­
mrnl F'n rr t.lnmttlne comme en lanL d'nulres 
~'" n'oqJ f'M MNllt~m~nL unr rHnrmn maiR ll'lC 
l'l'l•nhtllon 1(11'11 rnnL Lo tossjl cRI lrop lnrge 
nnlr• noolrc r "~clgnrrncn l, cl ir10 cxlg~nr es de 
ln vir mnrlorn~. 

Gabriel Rouffiac. 



LE LI K~S 

Le Secours Catholique du 
a besoin de vous 

Finistère 
octuels (développement de :·action en Coveur des 
enfants, des jeunes, des vicilhml$, création d'un Set· 
vico diocé$nin des malades ... ) , le Secours Cnthollquo 
du Finistère a besoin de vous: il ne peut rien sans 
des ~dhés.ions nouvclJ~. nombreuses et actives. 

LE «SECOURS CATHOLLQUlh AU l.llU!S 

Les lecteurs de notre revue ont appris par Je nu­
méfc de janvier-février; la ·constitùtion au Likès d'une 
section « Secours Catholique •· Aprè• plusieurs mois 
d'actlvit6, le moment ' parait opportun de ln prtsen­
ter plus lon&uement et par ln mEme ooension d'C~Xpo­
ser brièvement les réalisations et les besoins du Sc­
cours Catholique dt• Finist~rc. 

Laissons aux jeunes eux-mêmes le soin de parler 
de leur groupe : 

c Nou·e activité, depuis ln er6Mion du aroupe, n 
été surtout ccntr~e sur l'org:inisntion de l'tquipe: 
cboix d 'activités et préparaliou matérielle. 

Dès le d~but, nous avons lanCé une campagne 
c jouets • que nous aurions voulu plus fructueuse; 
puis la mi~e en cond ition d'une trentaine de paires 
de socques, que nous nvons llvr~es il Mme BOII(JII•I, 
responsable du Vestiulre.SCCOurs Catholique lt Quim­
per, a occupé pas mal de loisirs. En accord avec Mme 
Bouquet, qui nous al fourni les ndresses, nous avons 
acquis et préparé du bois de chauffage que nous 
avon~ OllSUJte livré c [>rêt lt Oamber » à une quinznine 
de vieillards. 

Sur demonde de l'Equipe Ccntr1lle, nous nous som­
mes chargés de la p réparation et de l'exécution de 
panneaux sur la • Faim dans le Monde o, qui ont 
ftanr6 1\ l'Exposition Missionnu.ire de Drest et de Quim­
per. Ce trnvnil très laborieux nous n pris trois semai­
nes d'activité intense pendant les récréations, sans 
compter les jeuws et ~es dimanches. 

Quant à nos activités futures, après pl~ieurs pro­
jetS qui nous furent proposts, nous avons décidé de 
nous spécialiser dnns la peinture des taudis. ceci en 
vue do frure des teonomies de moté.riel et pour une 
plus grande efficacité. Les adresses sont fournies par 
le Centr$', qui lui-même les 1eçoit en grande partie 
des Assistantes Sociales. Nou.~ avons donc acquis 'Je 
matériel indispensable pour Ill peinture et les tra­
vaux nnn<~Xes et nvons construit nous-mames deux 
remorques pour te transport, trnvail qui nous a aussl 
oe<:upés pendant un mois ~ demi. Quand l'nménage· 
ment du local sera terminé, nous y verrons c!àir et 
pourrons sérieusement nous Joncer • dans. nos chan­
ti«s ». 

Nous avons ét6 heureux de participer pendant le 
Carême n la r61lllsntion d'une c micro •· Dans Je cadre 
de "la Campagne contre· la Faim, les 1 .200 NF. réunis 
serviront à l'tquipement d'un Centre de formation 
rura le à Ambohimasltw. dans te diocèse d' AruJirnbé 
(Mtulagascar). 

Cc début ROUS Qli(O permis de former 6quipe Ct de 
permettre à chacun de 'mûrir son engagement en • vue 
d'une · ch;trité authentiquement chrétienne. ~ 

LES MULnPLES ACftVrrns 
DU cSECOURS CATHOLIQUE• 

DANS LE FlNISTI:R.E 

Quund on pru-le du Secours Catholique, chacun 
pense d'Instinct nux grands mouvements d'cntr'nlde 
\jU'il SUScite lors deS Qtandes ClltOSirOphes nationales 
et mondiales. On pense aussi facilemènt aux grandes 
cités-secours de t.ourdes et de Paris qui accueiUent des 
milliers de !)Morins pauvres ou des snns-loEis. Mais 
la plupart des Finlstérions ianorent IL peu près towle­
ment combien le Secours Catholique est a J'œuvre 
d:tns leur dépancment. Aussi alJons-nous passer briè­
vement en revue les multiples services et activités 
r6alisés à l'intérieur du Finistère. 

- L'ŒUVRE DES VESTIAUlES est uns doute 
la plus populnlre. A Quimper, Brest, l'ont-l'Abbé, etc., 
ces Vestiaires recueillent, on le sait, vêtements, chaus­
sures, couverwres... pour les redonner à des néces­
siteux. 

- En eoUaboraûon nvec les Conférences de Saint­
Vincent-de-Paul, le Secours Cntbolique du Finl~tère 
effectue de nombreux Déi'A."'NAGES AUX FA­
MILLES dans le besoin (environ un million de francs 
par an). 

- A cene alde finane~re s'ajoutent les ·o~PAN­
NAGES SOCIAUX: le Secours Catholique s'emploie 
3 débrouiller certains dossiers de Sécurité Sociale, d'Al­
locations Familiales ... en collaboration avec les orga­
nismes proressionnCis. 

- Le Secours Cnt~olique partleipe activcmem lt la 
mise sur pf«< d'un SERVICE D'URGENCE dans le 
endre du plan O.R.S.E.C. (Organisation des prenùers 
secours en ens· de cntastropbe à l'intérieur- du dépar­
tement). 

- Le Secours Cothollque envole chaque année des 
PI!LERINS PAUVRES A LOURDES oil Us sont 
hél:>erg6! ~trotultement à la Cité-Secours. 

- En faveur des enfants : chaque année, nu mo­
ment de Noël, le Secours Gàtholique réalise I'OPSRA­
TlON-JOUETS avec le con,ours des enfants des 
écoles ·(Je Likès notnmment); l'œuvre des .K.JLOMA­
TRES-SOLI!IL a permis d'envoyer en 1961 une tren­
taine d'enfonts du oépartement en vacances. 

- l e Secours Catholique a participé à la mi~c en 
pJnce du COMIT:e'DlOCBSAIN CONTRE LA FAIM 
dont il assure )e Seorétarint. 

- Le$ c MJCROS-R.SALJSATIONS •: pour aider 
à ln promot.ion des pays S0\1-•-développés le Secours 
Catholique FrançaiS a lancé ces < petites réalisations • 
qui en s'accwnulant permenron t à ces pays de se dé­
velopper elficucemcnt. Le FinL~tèrc, pour sa part, o 
dtjh financé une dizaine de ces « mietos-r6nlisntjons • 
et notamment celles concernant ln mu en pince de 
centres ruraux en Afrique Noire et à Madagascar. 
L'intérêt suscité dans le public et les teoles perinet 
d'envisager un développement heureux de ces réalisa­
tions. Une campagne d'enveraure est projetée pour 
l'hiver prochain. 

- Le Secours Catholique Départemental coUabore 
également à l'Œuvre de la YlSlTE DES PRISONS 
dans le département. 

CE QUE VOUS POUVEZ FAIRE 
POUR LE « SECOURS CA THO LI QUE • 

Pour continuer de mener li bien tous ces services 
et ucthités, comme pour meure sur pied les projets 

D ans chacun de nos quartiers, chacune de nos pa­
roisses, comme nux quatre coins du monde, les m$­
res sont Innombrables et crient vers nous : chrtUeo$, 
resterons-nous insensibl~ il ces nppeb. Le Secours 
Catholique est la m:ùn qui, de votre pan, travaille à 
aider tous les déshérités. 

A l'exemple des jeunes du Groupe • Secours Ca­
tholique • du Li le~, chacun de vous - parents, 
enfants, jeunes sens - t•cut nider e!fic.1cemcnt le 
Sccow'S Cat~ol ique. Comment? 

- d'abord, bien sûr. en lui domunt votre adhé­
sion: pour une somme minimum de 3 N F. vous deve­
nez membre ndMrcnt et vous recevez c haque mois le 
journ1ll: Musa11~1 (Secours Cntholique <lll Finistère, 
12, rue S:tillle-Cutberine, Quimper, C.C.I'. 1256-29 
Rennes}, 

- nt!iJS UUS..iOi ~ 

- en entrant dons ses comi1ts locaux ct ses équipe.\ 
de secours, 

-;- en L1.isnnt des dons en nature à ses Veslinires, 

- en devenant son reprtsentnnt paroissial : le r61e de 
celui-ci consiste à déceler toutes les mls~res qui 
existent dnus la p~roisse, A (aire • prendre cons­
cience de ces mis~res à ln Communauté ParoJssiale, 
ù y porter remède ·avec le concours des Œuvres 
charitables existantes, des services socia ux publics 
ct A rechercher de nouveaux adh~rcnts, ete ... 

- enfin, simlllement, en nidunt l'110uvre de bienfai­
sance la plus pl'oche. 

. Soyez persuadé qu'en définitive • le Sccou'l C~ttho­
IJque, c'est Vous •-

François OesTnr, 
Responsable-Press• 

du Secours Carlrolique drt Firrlstire, 

w Dlncttur·r•sPOrrJabl• : Fr. GABRieL 

C.P.P.P. N• 26424 

P RESSE Ltu~llAL~ - 0RUT 

IMPIUMEIUE CottNOUAILLAISB QUIMPER 

RésuJtat d'une Micro· Réo Usotion ; utto charrue o "* offe~te 90r le Secours Cotholiquo du Flnistère· pour 
équi-pet Co fcrme· pilote d'un agriculteur m9lgache. IM hument certes primitif à nos youJC. moÏ$ qui constitue 

1 pour t et agrlculto"' un prog rés considérable. 
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MERtl Il TOUJ 
vous revient après huit années de direc· 
tian o l' Ecole de- Navigation de Kerso. 
Nul doute que celui qui o entrepris la 
rénovation du Likès de 1947 à 1954 ne 
soit le mieux choisi pour procéder à son 
achèvement. Chers Poren ts, 

Chers Anciens, 

Au cours de lo première semoine de 
voconces, deux grondes peines m'ont 
atteint dons les profondeurs du cœur : 
le brusque départ de ma mère vers la 
Maison du Père et l'annonce de mon 
propre déport du Likès, connue au retour 
des obsèques ... 

a •• 
Je remercie à nouveau tous les Parents 

et Anciens qui m'ont exprimé leur sym­
pathie et promis des prières pour mo 
chère maman. 

f .. ,. Eugène U VIAVAHT, 
Houve.ou Oiftc:ftur 

de rEc.ole de Novigo:tion de Kef'liL 

C'est souvent que, dons la gronde 
famil le du Likès, il nous arrive de prendre 
port aux deuils les uns des outres. En 
ces circonstances, on comprend mieux la 
réalité de la Communion des Saints et 
hotre espérance s'affermit dons l'attente 
de notre réunion' définitive dons la Vie 
Eternelle. 

A cette tristesse s'aJOu te, pour moi, 
celle d'un nouveau déport du Likès. Une 
première fois, en 1949, je l'avais quitté 
pour prendre en charge l' Ecole de la 
Croix-Rouge, o Brest Aujourd'hui le dé­
port sera, de mo port, plus douloureuse­
ment ressenti, parce que plus de soucis 
et de fatigue auront pesé plus lourde­
ment sur le responsable d' une gronde 
école, à une époque particulièrement 
décisive ; parce que, aussi, l'œuvre de 
rénovation matérielle a llait bientôt , voir 
s'odîever une étape importante. 

Sons mots inutiles, je tiens à exprimer 
toute mon amitié aux Parents et aux 
Anciens Elèves, spécialement aux mem­
bres des Conseils d'Administration, ainsi 
que ma gratitude pour leur appui tou­
jours si généreusement accordé. 

Je suis heureux que l'Association des 
Parents d'Eièves du Likès oit pu naître 
officiellement et immédiatement prospé­
rer, sous l'active présidence de M• Bon­
thonneou. 

Quant ô l'Amicale des Anciens Elèves, 
je lui souhaite de conserver so prospérité 
e t de s'épanouir toujours plus en réal i­
sations amicales et apostoliques pour le 
plus grand bien de ses membres, spécia­
lement des plus jeunes. 

Puisse lo relève monter plus abondante 
pour permettre aux Maîtres, aux Reli­
gieux, d'envisager avec confiance l'ave­
nir du Likès et de l'Enseignement Chré­
tien. 

••• 

Vous connaissez le C. F. Cyprien­
Laurent (M. Laurent Le Guellec) qui 

frère 1.cnut11t LE GUELUC, 
No.,.veou Di.-.ct«-ur du Ukis. 

Après Notre-Dame de Bonne-Nouvelle 
à Brest et Notre-Dame du Likès, c'est 
maintenant Notre - Dame d'Armor à 
Kersa qui sera mo protectrice et mon 
guide. 

En vous quittant, je remercie Notre­
Dame de son assistance et je vous invite 
à la prier pour que, toujours sous son 
égide, je fosse de mon mieux honneur à 
la tâche nouvelle qui m'incombe. 

Je suis, bien sûr, dons l'impossibilité 
de vous exprimer de vive voix me! 
odieux. Que ce journal vous les trans­
mette avec l'assurance de ma fidélité à 
votre amitié à tous ! 

Frère EUGèNE LE VIAVANT, 
Directeur du Likès 1956-62. 
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ENSEIGNEMENT SECONDAIRE 

BACCALAURéAT (Seeonde ParUe) 

Sciences Expérimentales. 

Jun.Cinude Bourdon. Meudon. 
Piel"fc Colld, Carnac. 
Marcel Dénicl. Quimper. 
Jean-Michel Floc'hlay, Pleyben. 
Gtmrd Gr:11nic, Rtdéné. 
Pierre Lnrvol (A.B.), Quimper. 
Christin n Le Gall, Ounnnlec:. 
Jcnn·l'nul Le Grond. Pont-Aven. 
Guy Youinou, Quimper. 

Mathématiqun Elémentaires. 
Marcel Andro (A.B.), l'enmorc'h. 
Joseph Oideau. Ucltia;nt. 
llcrv6 Uous.sArd. Ploaonncc. 
M ichel Cloarec. Rosporden. 
v- Cosqu6ric. l a Forêt-Fouesnant. 
Xavier de Kc!roullas, Le Juch. 
Joseph Donal, KernEvel. 
Picrre llolloeou, Guiscriff. 
Joseph Jnouen, Elliant. 
Jean-Ronan t...uttou, Locronan. 
Y ves Le Floc'h, Plogonnec. 
Daniel Lucas, Quimper. 
RenE Muh6, Carnac. 
JeM·Cinude Morvonnou, Lennon. 
G6rn1·d Pocltnt, Quimper. 
Herv6 Quém6rc!, Elliant. 
Louis Quérc! (A.B.), Quimper. 
Jean-l'icrrc R:mnou, Quimper. 

MmthémaUq ue& et Technique. 
Jacq~ Binet, Quimper. 
Jean.Jncques Bouyc!, Quimper. 
Andrt Camot, Concnme3U. 
Oeoraes CoUEter, Quimper. 
Moche! Corbin (8,), Fouaùes. 
Jean D uval (A.B.), Cnro. 
J~l GuEauen, Pouldretttic. 
Pierre Guinvarc'h, Laz. 
Jacques Le Bellegard, LA: Léaué. 
Re~ Le Otit, Quimper. 
Jenn· l'icl re Le Ma ree, V11nncs. 
Jean-Louis Manin (A.B.), Cnsnblnncn. 
Jean· Yve5 MorE, Rosporden. 
Jean-Yves Penn (A. 8 .), Quimper. 
Philippe Quc!~rois, Landerneau. 
Jean Roussel. Plovnn. 
Paul Thomna. Loeooi· Mcndon. 

BACCALAURéAT ( P remière P artie) 

Série Classique c. 
Vincent Becquey, Quimper. 
Yves OodErE, Penmnrc"h. 
Rnymond CobUiie, Quimper. 

SIM tA 
FIAT 

N. S. U. 
A.ssayez la nouvelle 

SIMCA 1.000 
R6vclat.lon du Salon Automobile 1962 

Concessionnaire : 

Garage LOZACH 
54, rue Arlsllde-Briond, QUIMPER - Ul. 1.8S 

Chef dts vemes: RM~ BRIEC 

LE LIKËS 

Jean-René Cadou (A.B.). Qu1mper. 
Joël Ezanno, l'louhinec. 
Aluin Floc'h, Pont.C1olx. 
Pierre Guellec (B.). l'eumerit. 
Gflles Guinet, Quimper. 
Joon Jaffrennou. Quimper. 
Pierre Kervarec. Quimper. 
Michel Le Chaton, Guidel. 
Jenn-l'ierrc Le Goll. Locunol6. 
Jeun Monlic, Quimper. 
Michel Monfort, Querrien. 
Claude Moyon. Saint-Joochim. 
Jean Roucbut, Quimpc:r 
Bem3rd Soii<Ue, Rennes. 
François Tanauy, l'ont·I'Abbt. 

Série Moderne. 

Guy Bernard, Meslan. 
Jc:1n Bézhin. Elliant. 
Gilben Bouauennec. Coray. 
Jean. f'ierre Bourhis. Quimpe1. 
Jacques Br~néol, Lesneven. 
Jacques Brillet. Quimpc:r. 
Roaer Cnn6vet, f' lonéour·lanvcrn. 
Jean· Yves Oiron. Quimpc:r. 
Yvon Cluis. Lesneven. 
Pierre Colin, Guengnt. 
lienri de Kéroullns. Plo;onnec. 
Michel Ooaré. PluauJinn. 
Jenn-Paul Even, Cornac. 
Jean-Rcn6 Even (A.8.), Quimper. 
Georges F iet.c, Scaer. 
Joseph Floc'h, Pont-Cro1x. 
François Friant, Plo;astel.saint-Gennain. 
Henri Goud6dronchc, CJ~en·Cnp-Sizun_ 
André Guillanton. Von~ 
Hen~·i Guillemot, Quimper. 
Alnln Le Bihnn. Lorient. 
Alnin Le GoulU, l'lozévet. 
l'ierre Le Mo~ne, Pont-l'Abbé. 
Michel l~ Roux, EraLJ6..Gabtric. 
Jenn-l'uul limbour, Pont·Aven . 
Jenn-Jncques lucas. Quimper. 
Jacques Moreau, l'lon6vez.porny. 
Gilles Rauh. Quimper. 
Daniel Ronarc:"b, le Guilvinec. 
Loui< Scordia. Quimper. 
G!rnrd SIEphan. Lorient 

Sb-le T eoh nique-Mathômat.iquet. 

François Bodénan. Quimper. 
Yvon Bosc:ner. Saint-Nicolas-d u· l'élcm. 
Yvon, Gol!ncaux, Vannes .. 
Pierre Fla~. Kernével. 
Louis Furet (A.ll.), L()rlent. 
Joël Georgelln (A./J.), Quimper. 
Bernnrd Gombert (A.B.), C:tlorauen. 
Aimé Gueltas, Plussulien. 
Robert FTEli.:>s, Quimper. 
Jean· Yves Ker be lice, LandEvant . 
Otrnrd lassalle, Vnnncs 
Alain Le Boulicnut, Vannes. 
Emmanuel Le Guyader (A.B.), Meslan. 
Jacques Le Nuz, Quimper. 
AndrE l e Roch (A .B.). Brech 
Guy Mahoc (A.B.), ~es 
Denis Marion (B.). Etables-sur-Mer. 
Jacques M6n;rd~tis . Mayenne. 

PORTRAIT~ ~ Ill~· 
Cinéma 
Travaux d'Amateurs 

FOURNITURES POUR AMEUBLEMENT 
TOUT POUR U SOMMIER ET LE MATELAS 

OUINCAILLERIE POUR MtUBLES ET BATIMENT 
PLUMESIET DUVETS 

P. tOilrtllt 
13, rue SI-françois • QU IMPER · Tél. 4-68 

Guy Morvon (Il.), Guiscri(f. 
Lou!~ Moullee (A.B.). Le G uilvinec. 
l'icne Nndon. Ln Trlnit6-sur-Mer. 
And r~ Pensee (A.B.), Querrien. 
Joseph Peuzlo t, Douarnenez. 
Yves Quc!m6r6 (A.B.). Tourc'h. 
Louis QuEncudec, Quimper. 
Jenn.Cinude Tuffiao. Plouhnrnel . 

BREVET D'ET UDES DU PREMIER CYCLE 

Jean Abautret. Lesneven. 
Jacques Audic, Cornac. 
Jacques Oorahcni. Quimper. 
GErard Botherel, Sulniac. 
André Oouric, Quimpc:r. 
Jenn·RcnE Calloch. Quimper. 
llruno Cnriou. TrEaunc. 
Frunçolll Cnsu ic, Combrit. 
Henri Chevulier. Plomodiern. 
Jeon Christien, Tréguennec. 
Jean Cloarec. l'lomelin. 
Michel Corrianun, unester. 
Guy Cuj:lrd, Quimper. 
Ronan Cuny, Quimper. 
Jean-RenE Cuzon, Plogonnec. 
Jean ~niel, Sca~r. 
Jean· Y•es Derrien. Elliont. 
Rtmy Derrien. Querrien. 
Jacques Oouirin. Quimper. 
Alain Emnno, Plouhinec. 
Jcan.Jacques Fnbien, Crozon. 
AndrE Feunteun, Quimper. 
Ren6 Flly, Riec-snr-Bélon. 
Roaer htumnnt, Quimerc'h. 
Mnuricc Fouillé, Nostang. 
Michel Gouo lou, Lorient. 
Hen ri Guéauin. Aurny. 
Jenn·Luc Guillo, Vannes. 
Jcun·Y\~ Guyuder. Quimper. 
F1nnei! Guyomnr. QuimperlE. 
Franço,. Htmery, Chltcauneuf-<lu·F~u. 
Jeoo.Cl3ude HEmon, l.oc:lonan. 
Alain Hlnot, Plo~is. 

Guenhefl Holl6cou. GuisCTiff. 
Guy Host at•. Quimper. 
Ren~ Ho.tiou. Saint· E•an::c. 
Henri Huotrle, Ergu6-Gobéric. 
Jenn-François Jacq, Pont-Aven. 
Jeao·Y•es Kerloe'h, Audierne. 
Michel Le Uec. Quimper. 
Albert Le Berre, l'lo&astci ·Stlint-Ge•mnin. 
·no lelfy l e Urun, Guilvin•c. 
Euaène Le Co,·oller. loricnt 
Jean· Y•es Le Dréou, Elli:mt. 
Joseph Le .Fioch, Plouhmec. 
Jcnn·Yves Le F ur, Quimperlé. 
AndrE le Goff. Qu1mper. 
Jacques l e Guen, Lochrist . 
Michel Le Guynder, Meslan. 
Michel Lebec, R iec--sur-Béton. 
Jacques Le Lamer, Plouhbcc. 
Jacques Lemasson. Quimper. 
M lehel Le Meur, Braspans. 
Roben Le Nev6. Quomper. 
Géra rd Le Pupe. lesconil 

~lu~io E. LE GH!ND 
8, Place Terre-au·Duc - QUIMPER 

TtL. 4·17 

Pour vos Lunettes : 

llltOUEf LE BIIIIIN 
OPTICIEN 

8, boulevonl de Kerguélen • QUIMPER- Tél. 11.14 



Jean Lessard, Quimper. 
frllnçois Manac'h, Comar~l . 
Armel Mllnd~n. Locmiqutlic 
Jc::IJI Mnrc, Er&u6-Go~ric:. 
Hervé Meyer. V1111ocs. 
Rbny Morin, Locmiqutlic. 
Henri Morvan, LoqueJTreL 
Je<tn·Yves MuzeUec, Losonna.Daoulo~. 
Rent Nicolas, Pouldreuzoc. 
Luc.ocn Pasquio. Grnnd.Chnmp. 
Louos Pér~. Quimper. 
Re~ Pétillon, Ef&ué.Qa~ric. 
Jean-Pierre Quémerc'h, Plountour-Ména. 
Duiel Quéméré, Emonl. 
Georges Quilliec. Quimper. 
Jean.Pau 1 Quiniou, TrtoanL-
Chrlstophc Rannou, Tourc'h. 
Louis Rannou, Saini·Evnrzec. 
Jean-Paul Richard, Guidel. 
Armand Riou, Tr6auenncc. 
Ren6 R oudaut, Quimper. 
Roaer Roucllo. LorieuL. 
Charles Sé11nlen, Bresl. 
Jeao.Pierre Semee. Quimper. 
Joseph Scotct, Quimper. 
Jean-Yves Tréauier, Rosporden 
Jacques Yhuel. Lon~ter. 

1. 

ENSEIGNEMENT TECHNIQUE 

BREVET D'ENSEIGNEMENT INDUSTRIEL 

Eleol.l'icien. 

Jean Bns..et. Carnac. 
Philippe Grall. Elll:lnt. 
Yves Heraoualc'b, Lopérec. 
Jean Le Deus. Quimper. 
Rn&er Le Coz. Londrévnrzec. 
Yvon Lostanlen, Kergloff. 
Jc::IJI L'Helaouac:'h, Quimper 
Oaude Mahieu~. Guéhenno. 
Hubert Pnrine, Vannes. 

AJusteur. 

Jenn·Louis Guquen. Brest.. 
Rn&e•· Guellec. Trtogot. 
André Mahé, Cléden.J'ohcr. 
Jacques Pcrrouc, Qui1111>er. 
Jean Plique1, Gourlizon. 
René ScoteL. l'luguffnn. 

CERTIFICAT 
D 'APTITUDE PROFESSIONNELLE 

Dessinateur lndusl.l'lel e n mécanique. 

Jacques Binet. Qulmp;:r. 
Frnnço is Bodénan, Quimper. 
Jean-Jacques Bouyé, Quimper. 
André Curnot, Concnrneau 
Michel Corbin. Fouaères. 
Jean Guégueo. Brest. 
Jean-René HerJoualc'b, Lopérec. 
Jean-Cioude Jourdain, Vannes. 
Denis Marion. Etables-sur·Mer. 

LE LIKES 

Jt<tn·Yves Moré, Rosporden. 
Jacques Perroue, Quimper. 
Yves Quémiré, Tourc'h. 

M onteui'-E iectriolen. 

Philippe Gr;tll, EllianL 
Roger Le Coz, Landrénrzec. 
Yvon l.oslanlen, Keraloff. 

Tourneur. 

Serge MaM. Rohan. 
Xt>vier Trrilly, TreflïngaL 

Aj usteur. 

Maurice Cariou, Ile-Tudy. 
Claude 06niel, Quimper. 
leon-Poul Foucher, Quimper. 
Jacques Go:tscoz, Quimper. 
Jean-René Guirinec, Bénodet. 
Jean·Ciaude Kéribin , Me~ars. 
Auguste Le Berre, Plontis. 
Yves Lozachmeur, Qu imper. 
Yves Morillon, Sain1-Thois. 
Jean. Yves Qui liny, Ploëmel. 
Yves Toul lee. SninL-Jean-Trolimon. 

Me nu isier e n bât iment 

Jean·frnoçois Civcl, Pont·Avcn. 
Mn reel Pouder, Saint· Y vi. 

CONCOURS D' ENTRitE 
• L 'tCOLE CATHOLIQUE d'ARTS et M t TIIRS 

DE LYON 

Jncques Le Bellegard, Le Légué. 
Jean·Locis Martin. Casablanca. 
Philippe Quémérais, landerneau. 

ENSEIGNEMENT RELIGIEUX 

BREVET DIOCtsAIN 
D 'INST RU CTION RELIGIEUSE 

Jean Abautret. Lesnevco. 
Jacques Audic (B.), Carnac:. 
Pierre Barré (T .B.), Coray. 
Jean-François Bernard, Plonévc..<·du-Faou 
Gabriel Bégoç, Poni·Croi~. 
Jean·Pierre BodeL, Guiscr.iJI'. 
Jacques Borgheul, Quimper. 
Gérard Botherel, Suloiac. 
Martial Bouauennec, Ellianl. 
Jenn·Cinude Bourdon, Douarnenez. 
Jen.n· Yves Dourhis, Landrévarzec. 
Alain Dourie, Quimper. 
Raymond Briand, Quimper. 
Roger Bronrocc. Quimper. 
Remy Canévet, Plontour-Lnn•em. 
Bruno Cariou (B.), Tréaunc. 
Frnnçois CMLric, Combrit. 
Henri Chevalier, Plomodiern. 
M.Jchel Chris1ieo, Tréaueorocc. 
Jenn Co2:ic. Spéze1. 
Guy Comou. Tréaunc. 

Une Cuisinière AGA a u CHARBON ou a u BOIS 
avec 

chaude à discrétion eau 

E'" Y. LECERF C'esl sensalioooel 1... 
v-11e de Kerco-. Q UIMPER - T~~ 1·88 

CAISSES RURALES ET OUVRitRES POUR VOS ARTICLES GALVANISÉS 
MltN AGERS - AGRICOLES - AVICOLES 

OU FINISTÈRE 

~ Allie (ouchouren, QUIMPER, Tél. 12.33 Exigez Fabriqués 

Lu ; o11ds que vous IIOils collfiez restent dans 
la marque pnr 

le pays tl servent d aider cl la constmct/()n et cl 
GALYAIISATIOI OUIIPÉROISE romdllorntlon dt l'Habitat Rural et Urbain 

Coosulle.z DOS Secnlalrea locau.s. BERNARD & C" - QU IMPER (P'tHIITt"U -

Jean Daniel, Ponl·l' Abbé. 
Jean Dénie! (B.). Scaër. 
Rémy Derrien, Querrien. 
Jacques Douirin, Quimper. 
Alain Ez:lnno, Plouhinec. 
Jean-Jacques Fabien. Crozon. 
Pierre Férec (B.), Lcocronan. 
André Feumeun, Quimper. 
René Fily, Riec-sur-Béloo. 
Roser Fitamanl, Quimen:'h. 
Maurice Fouillé, Nos~ 
Yves Hervé, Bannalec. 
Roger Guégolden, Combrit.. 
Jean-Luc. Guillo (B.). Vannes. 
Guy H01Liou, Quimper. 
Pierre Jam, Collorec. 
Michel Kerninon, Quimper. 
Jean Kervran, Quimper. 
René Lavanan, Quimper. 
Jean-YvC$ LaUiout, Kérie.a. 
Michel Le Bec, Quimper. 
Albert Le Berre, Plogaslei..Soint·Germain. 
l' iel'rc Le Berre, Quimper. 
Th ierry Le Brun, Guilvinec. 
Eug~ne Le Coro ller, Lorient. 
Jean· Y>es Le Dr6au. Elliant.. 
Joseph Le Floch, Plouhinec. 
Jeon· Yves Le Fur, Quimperlt. 
Jean-Claude Le G:ill. Douarnenez. 
André Le GoJT, Quimper. 
Jncques Le Guen, Lochrist. 
André Le Guénic (B.). Berné. 
Jncques Le Lamer, Plouhinec . 
Yves Loisellu, Vannes. 
Jacques Lem:won, Quimper. 
Gérard Le Pape, Lesconil. 
Armel Mandart, Locmiquélic. 
Jean Marc. Ersu6-G>b&ic. 
Hervé Meyer, Vnnncs. 
Guy Monoan, Carhaix.. 
Rémy Morin, Locmiquélic.. 
Jean· Yves Mmellec. Logonna· Daoulas. 
Je.1n·René Naba1, B30Dalec. 
Lucien Pasquio, Grand·CMmp. 
Yves Pellétcr, Quimper. 
Michel Pé~. Rospor<kn. 
René Pétillon, Ergué-Gabéric. 
Bernard Phijjppe, Pln&onnec. 
Yves Prileot, Quimper. 
Michel Prunot, l'loaoonec. 
Jean.Pierre Quémerc'h1 Plounéour·Ménez. 
Dnniel Quéméré, Elliant. 
Georges Quilliec, Quimper. 
Jean.Pnul Quiniou, Trtogat. 
Christophe Ranoou, Tourc'h. 
Loui~ Rnnnou, Snim·Ev:u·tec. 
Jcnn.Puul Richnrd, Guidel. 
Al'mond Riou , TréJ:uennec. 
André Rivier, Kemével. 
René Roudaut, Quimper. 
J ean·Ciaude Roussel, Quimper. 
Jeun Rubeus. P lounévez-Moédec. 
Dominique Samoël, Fou~res. 
Ch:~rles Séçalen, Brest. 
André Sinquin, Mellac. 
Gi.ldas Tonnctre . . Lorient.. 
Lnure.n1 Viaouroux, Lennon. 
Joeques Yhuel, LMester. 

CONSERVES 
PETITS POIS 
HARICOTS 

h~naff 
USI N E A 
POULDREUZIC 
<SUD· F lN ISTi:ftE ) 

Ea vuce d.aas ft$ 

UliJ&JiDI 4'alirae.tatiH 

SPÉCIALITÉ de PATÉ PUR PORC 



L~s va.canocs m1u·quon~ un lemps d'a n·Ql 
flOUr loA ~mls~lons frnnçolscs, solon une cou­
tume désormais ~tnblie ch-ez nous. Cela pâr ­
met d'ailleurs i1 cetL\( qui n'ont pu mettre eu 
ordro leur collection depuis te début de l'an­
n(oc da lo faire, ct c 'est IJUUrquol nous pt'OJlO­
dons tme réoa.pltulatJon !'UOolnctc des émis­
sions parues pondan t le premier semestr e. 

L'luaugurallon orncielle du paquebot France 
tut, le 12 janvier, le départ des nouveaux ti,m­
brcs français de cell-e année avec un commé­
moraLir 11. 0.30 NF. l'uls. lo 29 janvier, sorti­
rent deux timbres (lour le~ ohilrnplonnals du 
monde da ski qui sc dlSilllll: t·ent à Chamonix : 
0,30 NI!' . c desc-ente» et 0,50 NF. «slalom». 

En f !l.vrier, nous eûmes ITois émissions: le 19, 
Pierre-Fidèle Bretonneau. 0,50 NF.. et Mau­
rion Oout·c.Jel, o,ao Nl~.; le 26, une vue de Ln­
vnl sut· un llmbt·o dtl 0.20 NF. 

Lo mols do mnrs débuta avec ln nuoo en 
service du nouveau Umbre courant à 0,25 NF. 
c Coq gnulois •· en remplacement de Muller. 
tc 1 o, la • Journée du 'l'1mb re » fut soulignee 
pru· une valeur do 0,20 + 0,05. v, 2G. Lrol~ 
nouvonul<1s furent mises en venlo : rompnrls 

Hri~nelerie 
dl ~ornonaille 

Ménez- Bily, ÈRGUÉ· ARMBL 
Téléphone 5-69 

QUIMPER 

BRIQUES & HOURDIS 
TOUT E S DIMENSIONS 

l'AlBUM 
FRANÇAIS 

ou 

1er SEMESTRE 
1962 

illumltu1s de Vnnno~ 0,30, J ournèe 
nwndlalc du Lhéiltrc 0,50 eL un 
llHli)I'C d'usage cournnl 1~ 0,9!>, 
Dunkerque, consccnUt à l'allglllen­
lnlion de la taxe pour la lettre 
t'Cl\O IIl mandée. 

Le 9 1\\'rll vin t la série Rttr lo 
n~slslnnc-e : 0,20 mcrno•·lal du 
Moni-Vnl~rien. 0,30 monument b 
la mômoirc des r<'sisl.a.nts du Ver­
co t·s cl o.;;o h la m~molrc de 
reux do l'llo <le Sein. Le 19 nvrn, 
ln l·'ro.nc~ S'IIS>O~Itl li ln 1:11 mpo.gno 
montllnle conlt·o ln (laludlsrrt'J aven 
un lilllbM li 0,50. 

Le mois de mai rut parlioulii:rc­
rc monl charg6 : le 7, c Semaine 
tlll l.lonrun des hOpllaux • 0,30 : 
ln 1 ~, <1tnl~lllou en l'honnou•· c.Jo l'avlnLion l ~­
Kio•·ù ·ct sportive 0,.15 • ' 'Of 11. volle • ol 0,20 
tl\' ialion de lou•·isme ,. ; le 21 mnl, ~entenaire 
de l'Ecole d'ho rlogerie de Besançon 0,50 ; le 
:?:\ llltti. 3• ccnLenairo do ln tnorl de l?nsca.l 
11.~0 <'1 centcnall·c de Ill ~1anufo.GLm·e des Co­
hc lln,;. 

CON FITURES 
VILLARD 

VASSE LET 
QU IM PER 

t.r 4 jlll tl, !'C rut la Lt·Mlltlonncllc ~~l'ic c.l'!s 
« cc l<11wll<' s » : O.J 5 + 0,05 Oenls Papin, 
0.20 + O,J 0 Etlme Bouchardon, 0,20 + 0,10 
Joseph Lo.knnnt, 0,30 + 0.10 Gus tave Cba.r­
JIC.nticr. 0,45 + 0,15 Ec.lounrd Eslnuni6 ol 
0,50 + 0,20 llyaclnthe VlncauL. Puis, pour ler­
mlnrr. le J ~ juin, Palais do ju~lloe de Rennes 

DISTRIBUTEUR RÉGIONAL 

tts iL LI BOUX 
QUIMPER 
T~L . 1.13 - 15 ~l 

Chauffage Central - Sanitaire 
Elévation u 'eau 

Ets A . BERNAR·D 
3, boulevard de Kergul!len - QUIMPER 

m.2'1. 



0,30, lL l'occasion du 35• Congrùs nnUono.l de 
ln l~ddérntlon deg Sociétés ph ilnLêiiQucs fran­
çnlses. 

Incidence Immédiate de l'indépendance algé­
rlennG sur ln pl\lla.télic, les Umb~s rranço.ls 
enoorc on uso.go outre-MédJierrnnée portent ln 
surchnrgn E.A. (Etat Algérien), tandls quo tes 
lrols timbres c algériens», le Bta.olln d'Oran 
(0,05), le Blason d'Alger (0,15) eL ME!dé4 
( 1,00) sont remplacés par le Blason d'Amiens 
(0,05), lo BlllSon de l\evers (0,15 ) el le 

hors-programme» Le Touque~ ( 1.00) 

LE LIK~S 

OolleoUone t h6maUqucs 
1 00 Animaux • l!.:SO 50 l'leurs. 
100 Chets Frulls. _ 3,50 

d'éLaL. . 3,2:S 50 Ols~aux . 4,50 
50 Chemins 25 Pol.ssons . ~.oo 

de fflr.. 3,00 50 Sporls • . 4,00 
20 Croix- 1 0 1'rlnngu-

Rouge. 3,00 lalrC!S . . 1,50 
25 Cosmos 5,00 25 Trlangu-

lalres 5,00 
Grand f ormate 

50 Chine . . • 3,00 15 Ohana 5,50 
:.o Allem'8De. 8,50 50 Russie . . 5,50 

100 France .. 10.00 

5 

Paiement à la commande par mandat ou Um­
brc~ neurs. 

Ajoutez toujours 0,60 N t~. pour reoomman­
oJatlon. 

Minimum de commande : 5,00 NF. 
Leg timbres sont livrés sous los 3 à 15 jou•·s 

aprt~~ réception de la commande. 
M. Arlhur Autrou, 

4, ruo S4.1onlque, Quimper (Sud- Flnlslèro) . 
C.C.P. 206!1-96 Nantes. 

à la bonne maison 
SSSSSSSSSSSSSSSSS SSS\SSSS 

7, Rue du Guéodet, QUlMPER - Tél. 7.15 

T 

CREI!llSERIE BONNETERI E 

LAI NES DU PINGOUIN 
I!IACHI NES A T RI COTER 

Chaussettes STEI!IM 

Emissions d'Out r e-M e r 

Un J~une Amical isle, Pierre Auwou ( 19G1). 
propose à SC!S Mmarades philatélistes de beaux 
Umbrcs do Gollecllon, nux conditions sulvanLes : 

Collections de base 

l 00 Al'gen Lloe . 
2!1 J\ngol/1. .. 

1 00 Austrnllo • 
100 Bulgarie . 
100 Ce~no.da .. 
JOO Clllno ... 
200 Espagne . 
! 00 Jl'lntnndo . 

2G l'lu mo .• 
200 Franco • . 
~oo llongrle . 
100 Indes 

23 Moll11 ... 

NF. 
3,00 
3,00 
5,00 
8,00 
5,00 
6,00 
6,25 
4,00 
4,00 
3,50 
3,50 
3,00 
3,00 

:,o Mexique 
25 l\longollo 

(Images) 
100 No•·v~go . 
:~oo Pay>:~-Bas • 
100 Pologne . 
1 oo Portugal . 
lOO Roumanie. 
200 Suè<!e •..• 
l 00 Tchc!coslo-

vaqulo 
lOO Turquie .• 

NF. 
3,00 

4,00 
3,00 
G,2G 
4,00 
4,00 
3,50 
t1,25 

3,00 
3,00 

GPaines d 'élite '' " 
LES GRAINES DfS ACHETE VRS DIFFICIL.ES 

23, rue Snlnt•Praoçols • QUIMPE~ 
·r61. ·~·27 

Z, aveu. P.·Oue~n • CONCARNEAU 
Til. 5-38 

P. NICOT 
Dépoait..U.eu 

5, oveoue de la Oore • ROSPORDEN 
T41. 2.01 

et MELGV EN 
Tél. 1 ·84 



, 

6 LE LIK~S 

BASKET- BALL 
LES CADETS sont Champions de Fronc:e U.G.S.E.L. 

LES JUNIORS sont Champicms de Bretagne 
et Fina listes de la Coupe de Franc:e U.G.S.E.L. 

COU PE DE FRANCE U.G.S.E.l. 
JUN IOr.:;- Demi-Finale : Le Likès bat Montournais : 43-40. 

Finale Notre-Dame d 'Avranches bat Le Likès : 50-35. 
CADETS - Demi-Finale : Le Likès bot Godefroy-de-Bouillon de Clermont­

Ferrand : 36-35. 
Finale Likès bat Pensionnat de Tarbes : 39-38. 

ATHL~TISME 
BENJAMI NS : Champions du Sud-Finistère U.G.S.E.L. 

Champions de Bretagne U.G.S.E.L. 
MI NIMES Coupe de Printemps A.S.S.U. 

Champions du Sud- Fi11istè re U.G.S.E.L. 
CADETS : Champions du Sud-Finistè re U.G.S.E.L. 

Champions de Bre tagne U.G.S.E.L. 
JUNIORS : Champions du Sud-Finistè re U.G.S.E.L. 

Champions de Bretagne U.G.S. I':.L. 

Jean-Pierre RANNOU, ou eentu, 
Je r~ndant au 

Tournoi lntunotlomù de Foot-Bol/ 
Frœrct•Btlliqut­

LwumlX>Itrt-Esrxzlllt 
41 la Roelre..,.tr- Yon. 

CllcM • Ouesl-franc:e •· 

S~LECTIONN~S 

Jean-Pierre RANNOU : 
Inte rnational U.G.S.E.L. de foot-Ball. 

Rober t KERVAREC 
Inte rnational U.G.S.E.L. de Basket -Bali. 

ATHUTISME 

Championnat Départemental U.G.S •. E.L. 
à Châteaulin. 

OanlomlnJ : 
1715 polnto - 1" O>omplons du finlst~re-Sud. 

Minimes : 
2046 polnrs - 1 or O>ompions du Finistère-Sud . 
Cadets : 
2395 polnll - l " Q>omplons du Finlstlre Sud. 
Junfo11 
1913 po1n11 • 1" O>ompions du Fonlstlr ... Sud. 

Championnat de Bretagne U.G.S.E.L 
à Saint-Brie uc: . 

De.nlo,..llu : 
1702 polnu - l" Champions dt Bretagne. 
M inimts : 
1008 points - 2"'•. 
Cadtll : 
2342 polnu • l" Cl1cmplons do Brerogne. 
Junior~ : 

1962 points - 1" Ooomplons <le Bretogno. 

Classement tnter .. [tobliuements : ter sur 33 cloués. 

Meilleurs Individuels : 
8e.njamin~ : 

50 m. : lksrel (6"9 et 7~3). 
120 m.. : Burel (1 S"S) - O>ornpicn de Bretogne 
Relols ~x50 (26"9) ~on de Bretoone (Cornor, 

I.Duft, Le Breton, Burel). 

Mlolmes . 
Poids : Dcwv>ort (12 m. 30) • 2•. 
Hour .... : Allo! ( 1 m. 50) - 3•. 

Qulnlou (1 m. 47) - ~·. 
Jovolot : Allot (35 m. 84) • S•. 
Rtlols ~x60 m. : (30") • 5•. 

Codoh : 
200 hOies ; Grouhel (28"7) - 3•. 

Berrou (28"9) • 4•. 
Sinquin .(29"4) - 6•. 

Po~ S<_.ln (~ m. 90) - l" Oocrmp.on do Bror.,_. 
Olsquo : Plouhinec (36 m.. 60) - ~·. 

G.lellec (36 m. 60) - 5'. 
Jovolol : Moss6 (36 m. 16) - 6'. 
80 hooes : Johan (11"81 - 3•. 

200 m. : Manoch (23"9) - 2•. 
1000 rn.· Gulllomot (2'•6) - 3' . 
Poids : Plo<J'Io,_ (1 m. 88) • 3•. 
Relola ~xao m. : (37'7) • l" Ooomplons do Bretogne. 

Juniors : 
llO hOies : Le Boullcout (15"6) - 1" Oo. de Bretogne. 
400 m.: K6rlbln (53"8) - l" Champlon da Bretoone 
Disque : Corodoc (29 m.) - 2•. 

Le Bo~Jllcout (28 m. 6 ) - 3•. 
3000 m. : H6llas (9'49''6) - 2•. 
LonQUOU" : Le Boullcaut (5 m. 69) • 3•. 

100 b.: Allot (11"51 - se. 
1 500 m. : Kervorec (4'38) - 4'. 

100 m : Allot (11"5) • se. 
Poids: Corodoc (11 m. 30) • ~·. 

Allol (Il m. 08) • 5'. 
Relols Ax100 m.: (~7''2) - 3•. 

Senior : 
5000 m.: Le Gtond (181 - l" Chompjon de Bretogne. 

11, rue S.U.C•Mathlea, U 

Horlogerie 

Bijouterie 

Orfèvrerie 

~ ~,,t-
~· JEAN 

QUIMPER 
OII•LOMl O l t T.tT 
&,M, H . . ... ,.Ço-M 

26, Place Salnt ·Corcnrla. QUIMPER - Tèl. 13- 11 

Son CHOIX, ses aVAL/TÉS, ses PRIX toni sa renommée 



LE LIKtS 
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Le Secrétariat Européen 
de l'Union Internationale pour 

la liberté d'enseignement 
L'(;nlon lnternaUonale pour la Liberte d'En­

seignement a organisé il Rruxelles. les U. 25 
ct 26 mal, des Journées d'information sur 111 
Communauté économique européenne ct les 
probl6mes de l'enseignemcnL. 

Une nombreuse assistance venant des six 
llllys du Marché Commun sc pMssall au Palais 
des Congrès pour enl-sndre les rapports pré­
sentés par les rc.~ponsablcl' des services com­
muns d'lnCormlltfon des Communautés. JIL,t. 
Elllllicr, Moreau, Dlllllel. Deux carre/ours eurent 
lieu, l'un SUl' l'enseignement <le la g6ographlc 
dons la pcrspcollve de la r.onstruollon de l'l!:u­
I'OPC, l'autre sur l'éducation civlqu'.l euro-
p6enne. · 

EnJln un débllL s'ouvrit sous la direc tion du 
Il. P . Wcxdorl, directeur do I'O.C. I.P.E. 
(Ortlce Catl\ollquc d'Information SUl' les Pro­
blèmes Europl'ens) ct de M. J.- J. llaogel­
broek, président du bur'.lau de l'Enseignement 
pro!Pstant des Pays-Bas, su r le thème : L'Eu­
rollO des Communautés, l'Europe dos llommos. 

Un tel sujet <!lait cl est toujour8 d'unr 
grande açtulllltc!. 

Europe des peupl"..s, Europe des patries, 
Europe des LcohnoeraLes, Europe des hommell 
d 'aiTalros, Europe du Vatican .... de çelul qui rêve 
d'unu superocntrallsallon ruropéenll"l nu fddé· 
rnll-tc consolent du réalisme de ~ m~lhode, 
l'Europe app:1ro.IL comme un rêve de m}'tbo­
mane ou, comme la grandr réalisation histori­
que do notre épO<(U'3. 

JI n'est plls dans notre propos d'entrer dans 
le dt·bat &ur les menteurs moyens de réallser 
l'uniteS européenne. Une chose nous pllr8lt 
cep<'ndant cerl.aine : le mouvement qui prit 
nal~sance dans les ruines m~mes d'une Europr 
ll6h·ulte, tend, p;)J'-dessus les opposiUons. A 
rD.Illlroohcr ses habitants en une véritable com­
muOiluté de destin. Cela ost d'autan t plus né­
oossalre quo l'Europe est devenue une slmplo 
p6nlnsule dans un espace g éo-polltique qui cou­
vre la pianote entière. Cette Europe, comme le 
R. P . Weydcr t ct M. Hangelbrock •l'ont clalre-
111 ent oxprlmô, "ro. vro.lmonl l'Europe dos hom­
mes. l.o11 volontô d'Intégrer l'Europe do.ns des 
lnstl lutlons communes en est Je moll lew· témol­
gnngc : elles permettront au citoyen d'une do 
nos provinÇ!)s de se sentir à la fols plcloomenL 
l' rnnçals cL pleinement Européen. 

Mals ces lnsllluUons qui so m-?Llcut en plnco 
ol sc ddveloppen~ auront l'n.pldcmcnl, quelles 
que soient les péripéties, une ln!luencc sur 
o<Jrtaincs structures nationales et no tamment 
sur· lc.'l structures de l'enseignement. Les pro­
rondes diversités qui exis tent en Europe entre 
les r~glmes scolaires, notamment quant aux 
rapports des écoles privées ct de l'Etat, vont 
fondre A s'atténuer. 011 se trounra Je point 
d'équilibre entre l'.l régime hollandais et le 
régime franç111s par e.'Cemple ! D est Impossible 
de le prùvoir . .Mals ce qui csl sOr, c'est que lc$ 
oa·g:~nlsallons rcprésenl.a.nt l'enseignement privé 
qui adh{rcnt 1\ l'Union lnternaUonalc pour la 
Llbert~ d'En~t>ignemenL ne pouvaient pas être 
absentes des problèJno.s proprement européens. 

C'est pourquoi l'Union lnternaUonale pour hl 
Liberté d'Enseignement a décidé la oonsUt.u­
llon d'un Scorétarlal Européen qui aura pour 
mission d'a!Ormer la présence de l'cnsclgne­
mcnL non élal.lque et sa volonté de collaborer 
h ln construction de l'Europe. L'Union, qui pos­
ol!do dt\jll un Secrétar iat lnlero.mérlealn à Rlo­
de-.Jnneir·o, un organisme spéollll pour l'Afrique 
(le C.O.D.T.A.), possèd-3 maintenant J'orga­
nisme correspondant il la zone européenne des 
six pays du Marché Commun. 

Nous suivrons avec in tér GL le dévoloppc­
lllont do son action. 

Edouard LtzOP. 



Les meilleurs élèves 1961- 62 
Sixième Classique 1. 

PRIX D 'EXCELLENCE 
1. Jeon-Yves Sénéchal, Pluguffan. 
2. Jacques Lem, Qtùmper. 
3. André Le Gall, Pouldreuzic. 
4. Pnul- Quilliec, Ergué-Gabéric. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Michel Le Gars, Ergué-Gnbérlc. 

2. Alain Péron, Penmorc'b. 
Roben Soufrez, Riec-sur-Bélon. 
Jenn-Yves Sénéchru, Pluguffan. 
Joan-Yves Tirilly, lopércc. 

Sixième Classiqu e 11. 

PRIX D'EXCELLENCE 

1. Eugène Le Bigot, Ouilligomarcb. 
2. Jacques Qu6ré, Quimper. 
3. Yves Le Onrs, E ra ué-O:tbéric. 
4. Daniel Riou, Quimper. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jacques Qu&é, Quimper. 
2. D n.niol Riou, Quimper. 
3. Georges Jégou, Quimper. 
4. Eusène Le Bigot, Guilligorrutrch. 

Yves Le Gars, E rgué-Gnbéric. 

Sixième Moderne 1 

l'RIX l)'.EXCI!LLBNCE 
!. Joseph Eon. Lnnou6e (Morbihan). 
2. Roger Guicbnoua, Plonéis. 
3. Jean Le Coz, Plonéis. 
4. Germain Hémon, l'luguft'llD. 

PRIX D'HONNEUR 
!. Jean-Yves Scotct, Pluguffan. 
2 . Jacques Le Gleut, Plouay (Morbihan). 
3. Roser Bérébouc, Plugutfan. 
4. Roger Guichaouo, Plonéis. 

J cnn Le Coz, Plonéis. 

Sixième Moderne Il. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Roland Gouterh, Cnrnnc (Mol'bihllD). 
2. Joseph Mao, Langolen. 
3. Louis Castric, Combrit. 
4. Georges Jalfré, Lorient (Morbihllll). 

Vous trouverez toujours 

LE PLUS GRAND CHOIX 
DANS LES 

MEILLEURES MARQUES 

au 

P OU R 
HOMMES 

OAMES 
EN FANTS 

18, rue de a a Providence 
QUIMPER 
TÉL. 20·67 chez: 

EXTRAIT 
DU PALMARÈS 1962 

l'lUX D'HONNEUR 
1. Pierre Chiron, Quimper. 
2. Louis Castric, Combrit. 
3. Rolllnd Gouzcrh, Carnac (MorbihllD). 
4. Jenn-Paul Niho~nm, Quimper. 

Sixième Technique. 

PRIX D 'EXCELLENCE 
l. Pierre Gautier, Laoouée (Morbibnn). 
2. YvC$ Hénnff, Quimper. 
3. Michel Boanncx:, Camlll'el. 
4. Pierre Plunilln, C:unnc (Morbihllll). 

PRIX D'HONNEUR 
l. Michel Le Oris, Quimper. 
2. Yves Hénnfl' , Quimper. 
3. Michel Boanncc, Camaret. 
4. Alain Coral, Quimper. 

Cinquième Classique 1. 

, t>RIX D'EXCELLENCE 

!. Patrick Garsam, KernéveL 
2. Michel Lnstcnnet, Plonéis. 
3. Pierre-Henri Mn11uet, Quimper. 
4. Michel Bossard, Quimper. 

LEROUX-FORLAY 
1, place Terre-au-Duc - Q!!IMPER - Tél. } .83 - -.--

Tous les Vêtements 
pour les jeunes 

t .LÊGANCE 
QUALJT!t 
SOLIDlTt 

Dépositaire M AYA 

SPtCIALITÉ D'IMPERMÉABLES 

Ancien 6~ve du Uk~ 

PRIX D'HONNEUR 
1. Patrick Gnrgam, Kernével. 
2. Miehel Oos.~IU'd, Quimper. 
3. Christinn Mondo.rt, Locmiqu~lic (l'vforbibnn). 
4. Pascnl Stépban, Treffiagat. 

Cinquiè me Classique 11. 

l'RIX D'EXCELLENCE 
1. Jean-Luc Ouicbaoun, Pouldretttic. 
2. Jean-Jacques !.<: Oarrec, Rosporden. 
3. JellD·François Guédec, Quimper. 
4. Jean-Luc )>illet, Questembert (Morbihan). 

t>JUX D'HONNEUR 
1. Pierre Bourhis, Plo&onnec. 
2. JellD-Françols 'Guédec, Quimper. 
3. Georges Le Quéré, Plouhinec (Morbihan). 
4. Jclln·Luc Ouichooun, l'ouldreuuc. 

Cinquième Moderne 1. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. )CllD-Frnnçois Bescond, Gourlizon. 
2. Michel Philippe, Quimper. 
3. S6bl1Stion K61'11V:tl, Plogonnec. 
4. Oérnrd Cnbillie. Quimper. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jtnn-François Bescond, Gourlizon. 
2. Roger Salaün, Ptoaonncc. 
3. Gtrard Rio, Plaudren (Morbihan). 
4. Michel Phllippe, Quimper. 

Cinquième Moderne 11 . 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Jc:tn-Jncques Hostiou, Ergué-Onbéric. 
2. Prutl Bernard, Plontvez-du-Fnou. 
3. Xavier PennllDénc'b, Plonévez-Porzay. 
4. René !.<: R oux, Quimper. 

PJUX D 'HONNEUR 
1. Jean-Jacques Flostiou, Erau6-0abéric. 
2. Xavier Pennnnéac'b, Plonévez-Potz:ly. 
3. René Le Rou.x, Quimper. 
4. Loïc L'Helguen, Callac (Côtes~u-Nord). 

Cinquième T eohnlq uo 1. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Gérard Duclos, Pluméliou (Morbihan). 
2. Yves L'Helgoualcb, Quimper. 
3. Alain Lo Dnrz. L;mnor-Pingc (Morbihtln). 
4. Jean TreUu, Plogonnec. 

PRIX D'HONN.EUR 
1. Jean Le Toullec, Tréogat. 
2. Bernnrd Baudet, Pluvigner (Morbihan). 
3. Jean-François Chortny, Douamen~ 
4. 1lùerry Jourdroin, Rosporden. 

Cinquième Technique 11 . 

l'RIX D'EXCELLENCE 
l. Frnnçois Pennee, Briec. 
2. Pierre Bnbll. Belle-Ile-on-Mer (Morbihnn). 
3. JCllD· Picrro Roneo, Vannes (Morbibnn). 
4. Alain Lustennel, Plonéis. 

Un vêtement NETTOYÉ ou TElNT 

Toutes les minutes ... 

Depuis 50 ans, lo 

TEINTURERIE 
Té/éph. 

2
.
64 PAR 1 s 1 EN N E 

dirigée par BRILLET & Fils 

travaille pour tout le F'mistère 

Ça, c'est une garantie. .. 

DÊPOT DANS TOUTE LA RÊûlON 



PRIX D'HONNEUR 
t. Reo6 B~oard, Tréaunc. 
2. A11dr6 Le Coz, Douarnenez. 
3. Je:m Heydon, l'logonoec. 
4. P ierre Saliou, Poullaouen. 

Quatrième Classique. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Michel Le Clecb, Quùnper. 
2. Yves Le Roy, Briec. 
3. H~rvé Le Menn, Quimper. 
4. Désiré Ansquer, Pouldreuzic. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean-Yves Piriou, Quùnper. 
2. Hervé Le Meno, Quimper. 
3. Raymond GuiUou, Quimper. 
4. Hervé Le Golf, Quimper. 

Quatrième Mode_rne 1. 

PRIX D'E-XCELLENCE 
1. Gildas Belz, Plo8rnel (Morbihan). 
2. Dominique Onvid, Ln Roche-Bernard (Morbihan). 
3. André Gadonua, Plon~ur-Lanvem. 
4. Yves Toulemont, Plugufian. 

PIUX D'HONNEUR 
1. Yves Toulcmont, Pluguffan. 
2. Jean Bubannic, Quimper. 

· 3. Daniel Tabory, L'Ile-Tudy. 
4. Ren6 F ére<:, Locronan. 

Quatrième Moderne 11. 
PRIX D'EXCELLENCE 

1. Jean Tanguy, Plonévez-du-Faou. 
2. Patrick Gonlic, Qunnper. 
3. Jeun Le Pape, Quimper. 
4. Chrûuian Clonrcc, Douarnenez. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Patrick Goalic, Qunnper. 
2. Jean-Pierre Merdy, Quimper. 
3. Christian Cloarec, Douarnenez. 
4. lierv6 Le Corre, l...nndr6varzec. 

Quatrième Techniqu e 1. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Pierre Le Berre, Plontis. 
2. Mlchcl Seznec, Quimper. 
3. Jo~l Guillotin, Ln Rochc-Dernnrd (Morbihan). 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean-Ainin Tanguy, Scaër. 
2. Pierre Le Berre, Plonéis. 

Michel Sezncc, Quimper. 
) . Herv6 Guieboux, Saint-Goazec. 
4 Marcel Guég;~den, Peumerit. 

Quatrième Technique 11. 

PRlX D'EXCELLENCE 
1. Jeun Kérnvnl, PlollOnnec. 
2. Alain Mévellec, Langolen. 

LA ROBINETTERIE 
FRANÇAISE 

Venelle de Kergos, QUIMPER - Tél. ?? 

• FONDERIE 
DE BRONZE & ALUM INIUM 

ur m.odllu, pllftl o• 'Yltlllet plkts 

ATELIER 0 1 ÜSINAGE IMPORTANT 
TOUR - Tlt.ILUGB - BNGIŒNAGB .• 

SPÉCIALIT~ 
D' HÉLICES DE BATEAUX 

, Lignes d:Arbr es et Appareillage 
.DÉI.A1S RÉDUITS - PRIX MODÉRÉS 

LE LIKËS 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jeun KémvnJ, Plo&oMec. 
2. Rémy Kerdronvnt, Plonéour-Lanvcrn. 
3 JMn-Ciaude Jéséquel, Ergu6-0abéric. 

Gérard Laurent, Qunnper. 

Quatrième Ind ust rielle. 

PlUX D'EXCELLENCE 
1. René YennJc, Plogastei-Snint-OertnaiD. 

2. Roger Tuma, Qujmper. 
3. Alain Le Bars, Quimper. 
4. Ronan Gloagtleo, Locronan. 

PRIX D'HONNEUR 
l. Jenn Le Bene, Quimper. 

2. Alain Le Bars, Qujmper. 
3. Guy Le Marer, Quimper. 
4. Jenn-Ren6 Scotet, Pluguffan. 

Troisième Classique-Moderne. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Annnnd Riou, Tréguennee. 
2. Francis Guyomar, Quùnperlé. 
3. Jean-Yves Derrien, Elliant. 
4. Michel Christien , T~e~mec. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Armand Riou, Tréguennec. 
2. Jean-Yves Derrien, Elliant. 
3. Michel Christien, T~ennec. 
4. Yves Guéguen, Elliant. 

Troisième Moderne 1. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Bruno Cari ou, Trégunc. 
2. André Le Guénic, Berné (Morbihan). 
3. Maurice Fouillé, No~uana (Morbihan). 
4. Jcnn-No<il Sélino, Combl'it. 

ÉTABLISSEMENTS 

J. GOUIFFÈ.S 
QUIMPER 

Tél. 5.06 
el 18.9 S 8. P. 3 

PATÉS PUR PORC SALAISONS 
PLATS CUISINfS :-: CONSERVES DE VIANDE 

GARAGE E. 

PIUX D'HONNEUR 
J. Pierre Férec, Locronan. 
2. Maurice Fouill~ Nostang (Morbihan). 
3. MM:bel Mo<inner, Quimper. 
4. Joseph Le Floch, Ploubù1ec (Morbihan). 

Troisième Moderne 11. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Gérard Le Pape, Lesconil. 
2. Jacques Le Lamer, Plouhinec (Mor,bihan). 
3. Roger Caradec, Plogastel-Saint-Germain. 
4. François Cnstric, Combrit. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean-Paul Richard, Guidel (Morbihan). 
2. Jacques Le l...nmer, Plouhinec (Morbihan). 
3. François Hémery, Châteauneuf-du-Faou. 
4. Gérard Le Pnpe, Lesconil. 

Troisième Technique. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Jean-Yves Bourhis, Landrévanec. 
2. André Le Roy, Langolen. 
3. Gilles Grimaud, Questemben (Morbihan). 
4. Femnnd Jennnès, Snint-Bvnrzec. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean-Yves Bourbis, l...nndrévnrzee. 
2. Clnude Richard, Quimper. 
3. Andrt Le Roy, l...angolcn. 
4. Michel Le l'ope, Rosporden. 

Troisième T echnique Spéciale. 

PRl.x; D'EXCELLENCE 
1. l'ierrco Jnm, Collorec. 
2. Andr6 Slnquin, Mel lac. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean Cozie, Spézct. 
2. Andr6 Sinquin, Mellac. 
3. Pierre Ja.m, Collorec. 

Troisième Industr ielle. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. François Le Gall, Quévcn (Morbillnn). 
2. Jean-René Oufrinec, Bénodet. 
3. Christian Scorrua, Quimper. 
4. Jean-Vve~ Le Grand, Qunnper. 

PRIX D'HONNEUR 
1. François Le Gall, Qu6vco (Morbihan). 
2. Jean-Yves Le Grand, Quimper. 
3. JC411-Paul Purcn, Auray (Morbihan). 
4. Marcel Niger, Scnër. 

Seconde Classique. 

PRIX D'EXCBI.LENCE 
1. Jean-Mlchel Gnutier, Qunnper. 
2. Christian Neveu, Qunnper. 

PRIX D'HONNEUR 
l. Jean-Pierre Poupon, Le Juch. 
2. Andr6 Gruncbec, Quimper. 

TREHONY 
CONCESSIONNAIRE pAN H AR 0 AGENT c 1 T R 0 EN DISTRIBUTEUR v Es pA 

Il, RUE A.-BRIAND QUIMPER TÉL. 0.64 

H~ f#<-. GOURfOLI Photo Mme A. Gouiffès ~lné 15, rue Sie-Thérèse (pris d&~la place ~ela Résistance) 
Jouets · 14, Bouleoard de Kerguëlen 

èiiiiMPEA""' -- T él. 152 QUIMPER 
=MAISON CE B ~ANC == .... Tj!L. :1.59 ...... 
Trousseaux - Couvertures - Blouses de domes Maquettes lindberg - Matériel modèles réduits détail 
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Seconde Moderne 

PRIX D 'EXCELLENCE 
1. Rent Plouhinec, Tr~auennec. 
2. Pierre Plouhinec. Tr6auennec. 
3. Jean-Pierre Rolland, Plou6dern. 

PRIX D'HONNEUR 
1. René Plouhinec, Tréauennec. 
2. Pierre Plouhinec, T~auennec. 
3. Raymond Tr6tout, Douarncne~. 

Seconde Moderne Pri me. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Ocor11es Richard, Brest. 
2. Joseph Abarall , Landivisiau. 

PRIX D 'HONNEUR 
1. Georges Richard, Brest. 
2. Jo~l Le Quennec, Oullllaomorch. 
3. Joseph Ab,rall, Lnndivi!iAn. 

Seconde Teohn lquo 1. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Jean Unvoos, Tonqu6dcc (Côtes-du-Nord). 
2. Emile Le Roux, Kcrmoroc'h (Côtes-du-Nord). 
3. Rolnnd Le Tallec, Quiberon (Morbihan). 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean Thépot, Cléden-Poher. 
2. Jenn Unvoos, Tonquédcc (Côtes-du-Nord). 

Seconde T echnique 11 . 

PRIX D 'EXCELLENCE 
1. Nex:tndrc Kermorvant, Erdeven (Morb1han). 
2. Pierre Pélillon, Corny. 

PRIX D'HONNEUR 

1. Auguste Le Berre, Plono!is. 
2. Yves LoZIICbmeur, Quimper. 

Seconde l ndunr lelle. 

($ectlo11s Elutrlcle111) 
PRIX D'EXCELLENCE 

M ichcl Ouinvarc'h, Laz. 

PRIX D'HONNEU R 
06rnrd Lecocq, Foug~res (Ille-ct-Vilaine). 

(Stcloll Micat~lciens) 
PRIX D'EXCELLENCE 

André Duauy, QulmJ>Cr. 

PRIX D'HONNEUR 
André Duçuy, Quimper. 

Pre mlôrc Ctaulquo. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Jean-René Quiou, Quimper. 
2. Pierre Ouellcc, Peumerit. 
3. Oilles Quinet, Quimper. 
4. 'FrtiiiÇOIS Tanauy, t>ont·I'Abb<l. 
S. Raymond Cabillic, Quimper. 

LE LIKI!S 

PRIX D'HONNEUR 
1. Al:rin Floc'h, Pont.Woi.l. 
:!. Je:tn Moalic, Quimper. 
3. Jean Roudaut, Quimper. 

Pre mière Moderne. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Jean-Rent Even, Quimper. 
2. Omrd Sûphan, Lorient (Morbihan). 
3. Micbcl Doa~, Pluauft'nn. 
4. Oilles Rault, Quimper. 
S. Daniel Ronare'h, Guilvinec. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean-René Even, Quimper. 
2. Jean Bourdon, Quunper. 
3. Pierre Colin, Guengat. 
4. Andli Gulllanton, Vannes (Morbihan). 
5. Jean-Pierre: Bourhis, Quimper. 

Promiôre Techniq ue. 

PillX D'EXCELLENCE 
1. Louis Furet, Lorient (Morbihan). 
2. Denis Marion, Etables-sur-Mer (CIItes•du-Nord). 
3. Yvon Collnenux, Vannes (Morbihan). 
4. Ouy Morvun, Guiscriff (Morbihnn). 

PRIX D 'HONNEUR 
1. Guy Mahot, Coësmes (llle-et-Vil:rine). 
2. Roben tl~liM, Quimper. 
3. YvM Qu&n~r6. Tourc'b. 

Premièr e Industr ielle. 

PRIX D 'EXCELLENCE 
AiuJt~llrs : H ubert Parissc, Va nnes (Morbihon). 
Elcctrlcinu : Andr6 Mllhé, Cl~dtn·Poher. 

Ma thémat iques e\ T echnique. 

PRIX D'EXCELLENCE 
1. Michel Corbin, Fouaùcs ( llk>a-Vilaine). 
2. Jean-Louis Martin, Casablanca (Maroc). 
3. Jean-Yves Penn, Quimper. 

PRIX D'HONNEUR 

1. Jean-Yves Penn, Quimper. 
2. Jean-Louis Martin, ~blanca (Maroc). 
3. Paul ïbomas, Locoal-Mendon (Morbihan). 

Sciences Expérim entales. 

PillX D 'EXCELLENCE 
1. Pierre Larvol, Quimper. 
2. P ierre Collet, Cornac (Morbihnn). 

PRIX D'HONNEUR 
1. Jean-Poul Le O rond, Pont-Aven. 
2. Guy Youinou, Quimper. 

Ma\hôm atiq uct Elômont.airol . 

PRIX D 'EXCELLENCE 
1. Louis Quér~, Quimper. 
2. Joseph Donal, Kemtvel. 

PRIX D'HONNEUR 
1. Marcel Rouit, Qu1mper. 
2. Jean-Ron:tn Lnutrou, Locronan. 

En vente chez 

WOLF - LE NOAN 
4, rue Astor - T~l. 0.69 

37, rue de~ Regualres - nl. 12.09 
QUIMPER 

~0111bustibles 

PRIX SP~CIAUX 

Prix ol/erts par f Amiœle du Andt!IS Elè•tl ""' 
llivu du clas#s tuminalu qul, par leurs habi­
tudes dt travail er de conduiu, ont lt micw: 
~orrcspondu tl Nducatlon donnie au UJcù : 

G6mrd Pochat, de Quimper. 
l'icrre Collet, de C:trnac (Morbihan). 
Jean-Yves l'enn, de Quimper. 

Prix ol/cru par r /OsocÎI11ion du Pnrolls d' Elè•'CI d11 
Lfkù aux a1nés du groupts de trois /r~rcs llèvts 
du Ukès duram l'annie scolaire 1961·1962 dom 
le travol/ et la conduite 0111 itl partlcullèremmt 
stJti.Jjaisnms : 

Jenn-Yvcs Chiron, de Quimper. 
Henri de Kéroullns, de Plogonnec. 
Pierre Kervnrec, de Quimper. 
Jean Uonus, d'Ert~u~-Onb6ric. 
n en6 Scotel, de Pluguffan. 
François Tanguy, de Pont-l'Abb6. 

Prix ol/erls par I'Am1ie de Terre ct l'Armée de fAir 
aux 11!611/ours il ives d• la Préparation M illtalrt : 

J<lcques Binet, de Quimper. 
Jean Duval, de Caro (Morbihan). 

au.\ mtlllenr> élèves en Education Physiq111 : 

Henri Guillemot, de Quimper. 
Dominique Orouhel, de Crunnret. 
Jean-l'i<rrc Johan, de Plancoët (Côtes-du-Nord). 

Prix o/ftrts par le Cridit Lyonnais de Quimper: 

Ren6 Moodeguer, de Quimper. 
Gnbrld Verjus, de Concarneau. 

Prix Dl/tris par lo Choralc du L lkis: 

Soprani: Yves Lucas, de PJobann:tlcc. 
Joi!J Ouillotin, de La Rocbe-Bernard (Morb.) 
Michel Le Cloch, de Quimper. 
Jean·Picrre Qué~, de Plouy~ 
Joseph Le BMS, de Plonéis. 
Hervé TI!Jépo, de Muzill.ac (Morbihan). 

Alti : Henri Chevalier, de Plomodiern. 
Jean Abautret, de Lesneven. 
Michel Quéméré, de Rosporden. 
Ocoracs Pr:tdo, de Lorient (Morbihan). 
Philippe Bor, de Dinard (lllcxt-VUninc). 

Basses : Ouy Jacq, de Snint-Pol-<le-Léon. 
Bernard Soodéc, de Rennes (llle-ct-Vil:rine). 
Yves Le Floch, de PIO!lonnec. 
Mic hel Monfon , de Querrien. 

T4nors : Pic.-rc Le Bourdonnee, de Ln Roche-Der­
rien (Côtes-du-Nord). 

Alain Le Oouill, de Plœév~t. 
Jean-Pierre Le Oall, de Locunolé. 

Prix .vpic/41 of/tri par l' AMoclal/on 
des Petits Cltanteun de Notr~Dame du Llkès : 

Adrien Le Fonnal, de Plouhinec (Morbihan). 

Prix du Bagad : 

Uombnrde : Herv6 Le Po ttier, de St-Ouen (C.-du-N.). 
Biniou : 06rard Honcoat, de Oourin (Morbihan). 
Uauuie : Dnnlel Mens, de Quimper. 

Dipll!mu du Concoun Gbll!ral 
de /'Ut~lvrrsitl Catholique d'AII$erl: 

Classe de Matlllmatiquu ~~ Ttclrnlque: Michel Cor· 
bin, de Fouaères ~t-Vilalne) (3• mention de 
Ml thém:uiques). 

C/assc de Sciences Expirim~utales : Adrien Le Form:.+ 
de Plouhinec (Morbih:ID) (3' mention de Scienc:a 
Naturelles). 

C:la.ru de Prtml~r~ Classique: Jenn-Ren6 C.1riou, de 
Quunpcr (6' mention de M:llhém3tiques). 

Kervir-lzella, QUIMPER - Tél. 0. 03 Quel que soit 

votre 

mode de chauffage • •• Quimpérois ... à votre 
disposition ' 



LE LIKES 

EN EXCURSION 
AVEC LE GROUPE GEOGRAPHIQUE LIKESIEN 

Le 25 février. 

En co 25 février. le pdlc soleil no tond guère 
la glace. Qu'Importe, le • peUl car ,. &mène ta 
Seconde T2 en excursion vers le Gap. 

Pion4is. le creux du Gourlizon. les divers 
plateaux sonl vus, regardés. dépassés et bien­
lOt nous serons sur la cOle nord. 

Mais paree que tes lrollotrs sont hauLs et 
que 19 réservoir est bas, la sorl.ie fallUt se 
terminer sur les quais de Douarnenex ... 

Et tandis que le chautreur cherche une solu­
Uon, tes dlèvcs ntrr·onLcnl, tlêçus, le vent gin­
etal du port ou so 1'4chaurrcn1 dans qlHIIquo 
oal6 ... 

sommairement rcpo.ré, le véhicule ropr~nd ln 
roule ol nous dépose près de l.ivroao'h. 

Co vnllon est un raccourci du Plc!lsloot'lno. 
Suivons le ruisseau depuis le hnmeau, abrltl! 

dans un oMux près des sols assez profonds. 
des prés ct des sources. jusqu'à la cascade 
terminale. A. Gullcber ( J ) l'a bien décrit. Il 
surnt do lo citer : 

c A par-Ur do 33 métre.«, la pente augmente, 
do gros blocs parsèment les versanLs, la Lerro 
lngrale est vouée à la lande. 

Dans le vallon de Livroac'h, 
sur « les gros blocs » 

Au-dessous de 20 mètres, ce n'os~ plu~ 
qu'un ~orront. Encaissé de 7 rnOtres dans un 
head b. ~normes lllllmenL,. u s'élance vers 111 
mer sur u"" pente de plus de 30 degrés. Au­
dessus du Cran, la vallée aux flancs fossilisés 
par la coulée de head, a la lorme d'une auge 
o.u'X versants couverLs de pierrailles el de blocs 
croulants, au tond pla~ et encombrl! de roches 
do tou~s l&llles emballées dans de l'argUe. Le 

Pierre LE GRAND 
29, rue des Reguaires - QUIMPER 

nt~pb. 7-13 

Electro-ménager 
Cuisine 
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déblaiement au rond du talweg est assez 
avnnoé, touLetols le IlL fSL encore encombré 
de blocs où tc ruisseau bouillonne et la roche 
eo place n'est pas touL l rau atteinte. 

Dans son cours Inférieur. le ruisseau reLroU\·e 
la roche ; te head a 10 mètres d'ép.1isseur ; 
l'eau s'étale un lnsl.aJlL sur un replat rocltcux 
• 3 m. 50 au-dc11sus dea plus hautes JMrs, 
tombe en cascade verllcalf.l et se perd Il tra­
vers les gros galets. • 

Ainsi ce ~tiL cour~ présente le niveau 30-35 
métres ct le niveau monastlrlen ct rappelle 
les coulées boueuses du wur·mtcn. 

Les gla~ns n'emplcllent pas la joie 

Le venL, le l'rold empêchent do s'y attarder, 
réduls9nl au minimum notre passage au CM­
leau de Beu:r.co cL nous roussent veN l'Inté­
rieur, Il la recherche d'un coin abrité et expose! 
au sOll!ll. Après maJntes hésltallons, nous dé­
couvrons. près de Cléden-Cap-Sizun, l'endroit 
rêvé. n fait même chaud dans cette praJrle pro­
tégée ... 

Los foyers s'allument. ros pommes do torre 
a'épluchent., los assiettes s'6Lal-ent, les earr6s 
sc tormenl. et pareo quo nous avons de bons 
cuisiniers, touL sera chaud et bon : la soupe, 
te bee tsi.eack, les pommes passées au beurre ... 
et puis quand on Cléjcune Il u heu'l'es l'appétit 
ne mo.nque pas. 

Un peu de vaisselle , un peu de dél"3nte, et 
en route. 

Voici la Baie des Trépassés, voici ta Pointe­
du-Raz. volel te Loci! ct les rormes d'accumu­
lation netuellc el ancienne. L'arret prolong6 
a'lmpoh. 

(~ A 1 1[ (() lUJ 
A LA VILLE DE QUIMPER 

RuE OU CHAPERu•ROuCi f 

QUI MPER 
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IMPERMÉABLES 
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Citons encore Gullcber (2) : c n n'est nulle 
(JarL plus Instructif de parcourir la côte, pour 
bion se pénét1·cr de cette ldc!o rondamcntal~ 
quo la mer. Il son niveau actuel. n'a pr·csque 
pns faJt reculer l'estran ~u-dclll du trac6 nx6 
nu Mono.stlrlen. Saut sur ROO Il 400 mètres au 

Un head à é'lormes éléments 
( vallon de Uvroac'h) 

total, la plngc monasUrlenne esl absolument 
nonllnue do la Chapelle de Landrevet Il. Pen 
an Enez. 

« Le.q galets, qui fossilisant une très belle 
p l o.~c· for ml! d'abrasion. so situent entre le 
niveau actue l des plus hautes mors c l. 7 Il 8 
mètres au-dessus. 

« ... en une foule d'endroits, de petits élé­
ments de platc- ror!D$ apparaissent, avec par­
rots de lr~s IJcllcs marmites, goultlèr·os et 
encoches d'~c·oslon exactement ld~nllquos aux 
rormes actuelles qu'elles surplombent de quoi­
C(Ues mHres. 

c Par la netteté de ses formss monasllrlen­
nes d'érosion et d'aecumulaUon, ce l'ragmenl de 
liLloraJ vout d'Otre elté en exempte. Nulle part, 
les !aiLs ne sont J•lus parlrurLs ... ,. 

Rien n'y manquaJl pour une bonne leçon 
de géographle. Toutefois, cela ne réchautrc 
pas : le vent est toujours glacial ct , apr~s avoir 
pat·couru ln oOto de Pen-no-enez Jusqu'li l'obrl 
du conot dG snuvetage, nous éprouvons encore 
lo besoin do la ohaJeur d'un bon enté. 

Audierne sera le dernier eL bref IU'r &t. 
n est 18 h. 80. 
El nous revenons po.r Ponl-Crnlx, Poulder­

gat, l'lonéls. 

(1) A. Oun.cna: • Le relie! de la Bretaane M Eri­
dionale, de la Baio de Douarnenez l la Vilaine •· 
pp. 2148·2149. 

('l) Idem, pp. 261·264. 
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LE LIK~S 

Sur le Roc Trévezel 

A Saint-Pol-de-Léon. 

Il ëto.IL 10 heures lorsque les élllvos des 
Secondes T t e~ T2 desoeodlreuL du O.orllet 
dcvan ~ ln Cnthédrnle de Satnt-Pol-de-Lc!on. 

:\1. YYcs Kéramoal nous reçoit. Il no man­
que pns do travrul, mals cependant Il aura 
l'amabilité de nous consacrer la maUnc!-J. 

Il e~pllque le marché au cadran. K création, 
sa raison d'ê!re, son toncUoooement. Après la 
théorie, les éll!ves assistent tl une vente de 
marcltandlses condilloonées. 

En même l-5mps c'est la découverte de la 
S.I.C.A. : créallon des jeunes paysans pour 
détendre leurs Intérêts. 

Le groupe se t racUoone ensuite pour visi­
ter quatre exploitations: !11M. Péron, Moal. Carorr 
ot Kcrcunoal. Cool sera sans dout11 la partie la 
plus fru~Luouse de l'excursion et qui lalssern 
aussi lo meilleur souvenir de la journée : on 
n'oub liera pns do siLOL la cordlal!Lé ol la sym 
paLble <I<J l'llccueH ... 

c Los gens élalent drOiemeot sympa •· cette 
cxprealon entendue le lendemain résume l'lm­
pression gardée, 11110 est aussi le merci b. Lous 
ceux qui nous ont reçus, qui nous ont rensel· 
gnés. qui nous ont montrés leurs champs, ~ur 
maison. 

Vers 14 heures. dans le sile pittoresque de 
Pen-o.-Lann, les cuisiniers d$ T2 préparent Jo 
repas. Les autres s'lnslalleul Il l'ombre, race 
au eMLeau du Taureau. Jusque vers 16 h. ao 
Il fera bon prolonger le repos dans ce cadre. 

ELITE CLAUSE t;'""' ... "'''"" ""'"""' 
Lonet- Larve/ 
21, rat dl QaJaa · 80001 - IIIKP&B 
~ TiL. l•·ea" 
~ 1t0<n Catol#fuc Géabol 

B COURTAGE 
-lean 

1.1\l car reprendra ensuite la route de la côle, 
6U ivro. la valide du Quell'leu t, s'arrél11ta devanl 
1'4llevago des Myoca~Lors, nous mènera. près 
du Roc-Trévézel , longera les mo.ro.ls du Yeun­
Elez. 

Dans le site pittoresque de Pen-a-Lann 

Ici, dernier arrel Important. Les culslnlers de 
Seconde Ti préporenl le souper, Les autres pa~ 
grou pes. essruent de vlsller les termes proche!. 
de Ill 0 .42. 

P lus d'un nlll'(lll voulu prolonger I ll solt'ée, 
mals u est 20 heu res. 

Cbanlanl, brruHcwl, le Bcl'llet nous ramène 
VHrS Quimper. 

21 h. ao : 1'3 car s'arré~e devant le Llkès. 
Tout le monde se rautllo. silencieux, dans les 
couloirs. 

E~ecUente journée ... 

F. Guillaume BOUDA UT. 

LE GAAS a. Cie 
0 NËGOCE Route de Coray QUIMPER -
1 TAI. 0.9'7 
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présente son numéro 53 : 

" LIBERTÉ DE l'ENSEIGNEMENT-. 
Ces pqcs ont pour but de donner des inlonnotioas 

exnctes sur l'enseij:nement : sa réforme, les nouvelles 
lois scoi.D.ires, ln raison d'~tre de l'enseignement cbr6-
rien. 

Des pr~iuaés malheureux jettent p:ufois un disc:f6. 
dit r6c:lproquo sur la loynut6 des professeurs, qu'ils 
soi~ot de l'enseisnemcnt public ou de l'cnsclancmcnt 
prlv6, alors que ln ml\iorité d'entre eux ont le respeçt 
de la vérité ct le souci de former des bommes libres. 

c Echnt!les » ne veut pas ajouter des p011es nou­
velles uux polémiques sur ce sujet ; il lui semble plus 
constructif de rappeler les v:~lcurs euentlcUes de l'cn­
<elgncm~nt. 

AU SONWAIU: 
- UMrtJ de f~nst'if1W11L'III, M.J1rio.Edmoncl 
- l ltiOriiiiC<' cl 1/blratlon tk fvtfanl, André Valtoo. 
- L'EnNIJntmelll m Occident, de fAntlqultl d nos 

Jour~, Pierre Rleb6.. 
- Pourquoi rl!tli# V~Migne-t~l/e du chosu pro-

tanu 1, Msr G. Lcelen::q. 
- La ri/orn•e de ft'nsdgnement, Pierre Fnure. 
- lAs dlfflreflles formes d'cnllign<'tnCnt, B. de Sercey. 
- lA 7• A.rt a11 pi'Otrammc scoltJlre, xxx. 
- L'envltollucmeut de fenfant, D• C. Dcstombes. 
- L'L'IIU/gMmt/11 libre, fmseignenunt public, René 

REmood. 
- Le carnctire propre Il ricolt cl1rlt~nno, F. Ader. 
- Educateurs catholiques de fen#ltnotnefll public -

TlmOifn/111, S. et l.i..J. TurloL 
- Notre ensolenemem ripond-tU aux bosobu tk 

l'homme et du monde modernes ?, Pierre CoJln. 
- Ew>lutlon des lois a:o/airjs : 

~n Frtl11Cfl, XXX ; 
en Bdrlque, R. de Le Court. 

- Blbl/orrapllie, M. DangremooL 
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20 MAl 1962 
En la célébration solenne lle du Fondateur de l' Institut des Frères des Ecoles Chrétiennes, 

JOUR J 2 
Vttrdrcdl 18 nral, 14 heures. - Le bleu insll\blc 

du clel breton ac tolnte de nuages nu blanc sale. En 
tone de rond, le Fru;y étale nonchnlnmmenl son ven 
timide ct comme honteux : où !tes·vous, les mals de 
jadis ? ... Le Dieu des rencontres a voulu que, presque 
ou hnsord d'une visite des nouveaux b5timenlS qu'il 
eltcc:tuait en la compagnie du C. F. Visiteur, du 
C. F. Directeur el de M. Salverl, J'orehilectc, je 
bavlltde avec le C. F. ChariC$-EdmOnd, A.tslstanl du 
Trb Honoré Supérieur Génml, dont la calme sim­
plicité me conquicn tout de suite. Sous la brosse 
blanche, au-dessus du ruban rouge, reprd dlrect, 
visait ~neraJquc, avec je ne sais quoi de dbcr~temcnt 
milliAire daos l'otùtude et la parole, qui me rappeUc 
le c natus ad imperium • du Pctiunanaio d 'autrefois. 
L'oceasion est IIOp belle : je demande et j'obtiens des 
impressions d'lltrivéc. Merçi, Très Cher Frùe. 

/7 l•oures 45, cour Sal11te-Marlc. - Des nuées 
plombées ont peu A peu envahi le ciel, amenées pllt un 
méchnnt vent d'ouest. Les 1.277 Llkéslens sont rnnaés 
sur trois faces, encadrant un léger podium au rouge 
adouci par le vert de plantes ornementales. Au fond 
uoc tenture ~plemcnt rou;e claque rnaeuscrocnt, ainsi 
que les lonaues nommes dominant le clo1trc. 

Voici venir, au pns ~e Bal!lld cAr Ukb • 
qui prend martialement position daru l'espace vide. 
Ew-major : D~teur : C. F. Jean Kcrouanton ; Pcn­
soner : G érard Ba.rscont ; mouitenrS : Gûord Hancont 
et Herv6 Le Pottier (Seconde lndustrlcllc) ct Daniel 
Mena (Premiùe ODSSiquc). Le vent forci!, une triste 
soit6e ac p~. Un ordre bref : bomblltdes et binious 
présentent les armes en musique: le C. F. Assistnnt 
appariiÎt, conduit par le C. F. Directeur. Sur le po­
dium, le C. F. Charles-Edmond s'assied, entour6 du 
C. F. Visiteur, du C. F. D~teu.r et de nos deux 
Aumôniers. 

Adrien Le Formai, grand gaillard de Sciences Expé­
rimentnles, qu'entourent fiùement deux c petits Pou­
cots • (tout est relatif) aux brns Oeuris, Claude Berrou 
ct Anao Royer de Six.i~ Classique, lit d'une volx 
assurée le traditionnel compliment non d~pourvu 
d'humour, parfois aentimcnt œustlquc ... Aprb avoir 
p~. pour éch.irer la lantcme de ses camllrlldes, le 
rOle des AssÏ$UUIIS chez les Frùes - ils sont douze 
comme les Ap6trcs, coaseillers habituels du Trb 
Honor6 Fnrc Supbieur ~n&ul - ct délimit6 le 
secteur du F. Charles-Edms>nd (provinces de Qulmpes, 
Rouen, Paris, Afrique du Nord et ancienne Afrique 
occidentale !rançaise), l'oratcnr continue : c Rlsidant 
lrab/tue/lcm~mt 41 Rome, siège de la Maiso11-Mire, vous 
ni vous "' tchappe: que pour les retrolttl awmclles 
d~1 l~l'bros, 11, extrool'lllnnlremtm, pour f1xerclce tle 
quelque ml.ulo11 e>:ceptlomrelle Ol) vous reprlsemn l1 
Tris Honoré Frire Supérl-.u Gluérol. C'est donc un 
Tronneur pour le Ukès de vous recevoir, C. P. Assis· 
tant, comme le dlllgué de la plus haute autorité de 
la Congrltation. 11 nous ut partli:u/l~rtmtnt atrlable 
de 1avolr qr/41 ce tltr~ vo1u m aJoute: un autre qrd 
satisfait notre ~~entlm1nt Mllonal, car voru ltu Breton, 
orfllnalrt du etrvîrotu de Rennes, notre capitale où 
-.otiS avet nueipli p/u$ieurs onnüs. Vou1 trouvue: 
d'a/1/euu au Ukù plusieurs dt vos i<'unu compa· 
trlotes ... 

L'l!lstorlque du Llk~s s'enrichit Celle tJnnl~ d'w1e 
pate Importante. A ceue occaslan, pcrm•llet·nous, 
C. P. Assistant, d'en cons•dter quelques jeuiT/tts et 
de relever au hasard quelques épisodes d'une existence 
plus que centenaire. • Et l'orateur de no111 emmener 
ju.'I(Ju'à l'orliJne do l'Ecole dont Jo but ofiiciel ttoit 
de r~nndre c plru rapldtmtlll dans les campagne~ la 
lanzut frm•çalJe dont Ngt10rance y retiJfde tous les 
prozrls •, ct 11 celle époque huoique des 60 premiers 

Première Assemblée générale de l'A. P. E. L likésienne 
et bénédiction inaugurale des pierres nouvelles 

élèves de 1838, l l'emplacement du Lycie actuel, de 
ces c Likès • (ou laies, par opposition aux cloarecs) 
qui donnèrent leur nom l l'ltablissement qui les rcc:e­
vait. Et voie! 1864 OÎl c les Ukèu prlreot possession 
du Pensionnat Sainte·Marie. Et cc fut le duoulemcnt 
des nnn6cs. c On a chnngl bien des choses depuis 
celle lp<>q1U!. D'abord la population scolaire sc 
recrute dans tous les milieux sociaux... Nos efforts 
rorle/1/mt vers d'outru dlu•ctions, puisque fcnseiiillt· 
ment agr/coû a cessl conrplillment. La culture gini· 
tale a paru plus nicusalrt qu'11ne spicl.ûlsaJioll h4tlve 
tl le Ukh a optl pour renselgntnrelll secondaire 
tfassique, modemc tl ltchn/que qu/ raPÙt /!eunuse­
ment tulaptl aux besoins. us rls11ltats obtenus et la 
progressibn nunrltique dt nos e/fectlfs en tlmolf{lknl 
su/fisommtlll. 

Qu'il r~ de sports, qu'If rat/sn du travaux 
t•chniquu ou des d~lrs scola~ru, noru vou/o,,., 
avec des cJuznces diverxs, profiter du moyeus qui 
sont mis d notre dLipositlan Dl ec une prodigalitl crois· 
samc. Depuis quelques annüs, zn!ce 41 foptimlsme et 
d fesprlt entr~prenam du C. F. Dlrect1ur, nous voyoru 
surgir de nouveaux Mt/menil, sc raj~ltnlr et s'cxbaus­
str Tes a11cietu, s'ltutaller le chauffage central, s'lqul 
per des laboratoires, s'aml11ager '"' ttrrai11 « up to 
date • d'éducatio11 phy1lque; pour tout dire en lan· 
tage modtrne, se concevoir "'" ortalllsatlo" /otlcl/on­
llelle. 

Tow un lventa/1 d'act/v/tb culture/lu et de mou­
v<m<nts d' &tion catholique s'ouvre awc toDts vwih 
et a:r:x boru•es volontb diver~~es, ~~elon lu 6ges, le1 
aptitrldu et les aspirations. L'action m profondeur 
celle qui reterce de /~n durable sur les esprits et 
les cœurs, suppose •me a11thtntlque w;leur personnelle, 
qr1/ ~e fhomml! vrai tl le clrritlell vivant sa fol. 
u Ukb n'a pas d'auJre raison d'tx~ter. 

Votre prl~~tiiCt d ritaaugurtJt/on du 11ouveawc bâ/i­
mtiiiS est la nroni/tslatlotr dt fl11ttrtt qu~r vous porte~ 
tl l'effort dt vos compatrlotu brttons. Au "o"' dt 
tous, je vous prie, Ch1r Ft~•·• A.sslstalll, d'agréer 110s 
vœux de bi•nvenue et ftxpresslon de nos respec­
IUtiiX #lltimems de reconna~sance. us quelques 
hturu que vous possertz. A Qulmptr, nD!U VOliS les 
3ouhaito111 heur-II.SII; pour nous, touchls de votre 
paternelle qmpothle, ~11<1 uront rlcon/ottatltts. 

A la ,..,m. de la Salnt·Yvu, ptrmette:-nous, Chtr 
Fr~re A.W!IVII, de prlsmt<r nos vaux d'heure•u• /lte 
au Cher Frùe Visiteur, qui a pour protecteur k 
secotul patron de la Breta,11e, Satu vou/air /aire 
lco11omle de prl~re, 110us u11lrons dans une ,,_ 
Intercession, vos lntentlo1u, Cher Frère Aulstaut, et 
les v6tres, Chtr Ftlre Vlsltmr, pour qui nous dr­
monderons un grand lian de gl11lrositl 41 fheure où 
vous vous pencherez. sur la liste des pro/essturs du 
Likès, a/in qu'elle soit 41 la dlmt11slo11 des b6tinumts 
q1111 JJOUS inDIIIJiflfOII.f diJtJQJICirt!, ,. 

Aprb les applaudissements laracrnent mérit&, la 
Chorale, l sa manière babitueUe, e'est-l-dtre avec 
maltrise et velouté, nous p~ntc un solide vianeron 
qul n'est pns nu r~aïme de la camomille. 

Le C. F. Assistant sc l~ve.. c M-s bien clrcrs amis, 
je co1111ais le Likès dt réputation depuis très long­
temps et Je puis dire que cel/< réputatlo" s'ltt~~d au­
de/il du /rOtltlèrts de la Brelagtre. J'al fCIICOIIIr4 des 
At~cltlls du Llkù "'' ~~~ partout, au cour1 de mes 
plrlrrlnatlolls '" Afrfqut, par exemple ... J'al vis/tl le 
Llk~1 d plusieurs reprises, mais jamais durant rannlt 
scolaire. Aussi fe me suis rlford lbrsque le C. F. Dirtc· 
terlf nr'a lnvltl 41 finauguration de ces b4tlnltnts que 
fa/ 14, rn /ace de moL. Bo11 sl6ne, que Cille kole 
.,. pro.rplrltl et en croi#Dnce, dorr.t Tt nombre du 
lli•·es fait iclater lu murs ... Celte lnaJiluratlon ut un 
lvitu:ment in1portant et t'etlt ltl convenable que le 
Trb 1:/onorl Frère Supirùur Gb!lra/ /(1/ d ma place; 
11 "'est mall:eurtu.remetrt pas disponible, d cause d'un 
vo)'oge en Extrlme.()rlent, qui rtprlstnte, ainsi qut 
fe l'al calcuM, 50.000 kUomitres environ. JI m'a clulrrl 
tle le roprlsemer Ici. • 

Le temPS est devenu franchement mnuvrus : pluie 
et vent s'en donnent maintenant à cœur joie. Sous 
l'abri faUacieux des minces tilleuls, les 61~ves (Jisson· 
ncnt .• Voru m'avtt fait Ull aCCIU!U /rb nmpotlrlqut. 
le suis tris touclll de la cllaleur (rires frnncs des tl~· 
ves) th cet accueU ... Jt féTlclte de tout cœur le C. F. 
Directeur qui a comptl sur la Providenee et qui a su 
mener ct trowzil d hmr~e /in-. Vow prlpartt votre 
avtnir, k i, au Ukis, tl vos ma1trtl, qu' ils soient habiT­
li s d'unt .JOUton• ou d'un l'eston. czuvr#.nl DVH beau· 
coup dt courage, aP« beauccup d'amour aussi-. Ul 
bonnes i colu, oiJ f on fait du bon OIIVrage, sont ct/Tts 
o•) mtiftru et lltves travoifltm en lo)'41t coordination. 
Et lu ~unu sero11t plus tard ce qu'ils aurom appris 
Il ltre 41 fleole. • 

Le C. F. Assistant rappeUe que c r•nst~lgncmtlll ut 
fat/ du orts ., ct soul.i&nc qu'une vocation suptrlcure 
peul etre un nppel pour les jeunes llDlbltion. .. c J'al 
appris, Qjoulc·t·il, avec beaucoup dt iole, l' exl.stence 
du Cours normal au Ukils. • Evoquant les Œuvres 
culturelles et l'Action catholique: c Vou1 ltes nom· 
brfux da111 ces Œuvres et Y111 1uls satisfait, En somme, 
vou1 ovet tout fel pour la prlparatlon d'une vie 
fltUTCUII. • 

Un silence ; le C. F. Assistant contemple la jiM!nile 
assemb~ avec un sourire légùement ma~ux : 
c Q11ond un trand Supirleur passe dans '"" malscm, 
Il /alut une trace de SOt! po.ssage. D'autorité Ue vous 
avais bk11 dit : c taatus ad imperium • ), fe vals elfactt 
toutes Tes plnltences m cours. • (Ce qui, le lendemllio, 
vnudta une mise au point d'un c .-c:stoo • qui passe 
pour eraotcur. c 11 a parlé des plnltences en cours; 
or, m~s punitions n'•xlsta,·•nl ptu tncorct ct ne 10n1 
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ol/iclelles que depuis ce marin; doue ... •) Et quitlnl\1 
l'aspet! ntptif: c Je dttntllldtt nu C. P. Directeur 
d1 vo11s dounu. Il la premllre occasion, une belle 
~huee dt clnlma suppllmentalre: je rlplte : mp-p/1-
men-tal-re. • 1.3 décence seule emp&be les jeunes pOi· 
trines de hurler leur joie. 

Le Bnpd cl6! muslcalemalt celle !rntemeUe ren. 
contre: c !live le Bagad, termine le C. F. Chnrlcs· 
Edmond d'une voix forte, mtrcl nu Bagad. 11/ve la 
Cltorale, mt!rCi Il la Chorale. Et _vive le Likès 1 • 

C'est fini. Les rangs se d6font ainsi qu'ils so sont 
formés. Le temps n'u gu~re évolué. Une sourde mo· 
Mee pinne sur le jour J. 

JOUR J 1 
SAMI!OI 19 IUJ. - U rut donn6, ce soir-là, l 

l'humble reponer de choquer le verre de l'wniti6 ovcc 
le C. F . Assistant, lors d'un vin d'honneur, simple el 
sans apprêt, qu.i fêtnlt un sympathique bourgeon 
nouvellement issu du vieU et toujours vivace nrbre 
llk6sien. Le C. F. Cllnrles-Edmond tint l montrer sa 
p.-orondc soUicituck à tes prçons - ima~ de tous 
les jeunes - dont beaucoup, sOrement, apprennent 
ainsi à Caire, 3U coude 1 coude, les prenüers coups 
de reu dons les tranchées du service des autres .• Les 
~unes, a prooonct la veille le représentant du T~ 
Honoré SupUieur Général, urollf plus tard ce qu'lis 
auront appris Il ltre Il fleole. • El en tous terrnins, 
bien sOr. 

Qunnt aux activités de la cent écolière, il vaut mieux 
jeter un voile pudique sur un étot cousin gennain de 
ln mise sous pression. Comme disait un vieux de la 
vieille: c AuJourd'hui, lm1tll1 d1 lOnger d l•s faire 
c CDrb•~rer •· 

AUX HEURES H 
DU JOUR J 

Pour ln deuxième fois dons l'Histoire du Litt~ (la 
première ébauche vit le jour en 1959), la Fete des 
Parents ct la Réuruon des Anclens ont 6té dlssoc:iécs : 
et de temps à autre U est bon que cela soit ainsi ... 

DlldAIICHE 20 w.u, 9 ILEUUS. - Ciel plomb6, vent 
inconstant. A l'entrée de la Cour d'Honneur, - 14 
nouvelle, l'uJùque; adieu A celle d'autrefois: on no 
peut pas Strc ct avoir 6t6 -, deux Scouts montent 
une an•·do discr&e et courtol:se. Sur lo modetto toit 
du snrnge, trois Jlnrnmes cloquent dc-ci de-lA sulvant 
les pQ\1$$~ de In tfès fonG bris<:. Là-b~uh sur 
l'oraucUieuse tour d'anaJe, quatre autres ftarnmcs 
pointant vers l'ouest 6vOquent les films de çapc et 
d'~. et l'on s'nncnd a d'éclatants coups de trom· 
pottes. c Un pro,ramme d• la joumle 1 - J• dirai 
mime plus, aimables prlpo,U: deux. MtrcL • 

Le tout jeune macadam à l'humble grenat nous 
conduit, en passant pnr le drapeau tricolore qui pend 
mollement, nbrit6 q u'Il est pllr les b4timcnts, jusqu'nu 
spncieux hnU d'entrée. Un sp6cillllste ~s-arts me souffle 
A l'oreille son impression personnelle el originale qu'on 
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peul ainsi tiaduJre en rrançnis moyen : c Ça se po~ 
/tl/ • lei, tache obscure et nécessaire. une douzaine 
de memb~ de l'A.P.B.L. distribueront les tnrtcs de 
repns... El, peu A peu, le champ de foire (heureuse 
proximité) sc prnit de voitures de toutes marques, 
de toutes pUÎS$aoC:CS, ct le grand Likès se voit envahir 
de visitel•rs de tous lps, de tous sexes ct de tous 
coloris. 

JO heures: Grtmd-Muse. - « Ln chapelle du Llkas, 
me disait jadis, avant que ie oe misse les pieds à 
Quimper, un regretté Directeur retourn6 11 la maison 
du Père. pot~rrcllt, tlvanlalttUstmtent, ptuUr pour une 
lgllse de bour,ade. • El:llse qul sc révèle déjà trop 
petiiG pOur nos usaacs internes, alors._ M. le chanoine 
Le Vey, curkrthip®e de Saint-Corentin à Quim­
per, officie, assist6 de M. l'abbé Floc'h (Inspcc:teur 
diocésain de l'enseignement primnltc ct technique, et 
chnrc6 de Ill Section Normale au Lik~) comme diacre 
et M. l'abb6 Le Minor (aumônier au Llk~) comme 
50us-<liacre. Les entnnts de chœur, grnnds et moins 
grands - ct l'on u trop tendance, tant on les consi· 
dère partie intégrnnte du décor, à ne j:unnis penser 
à eux ; ~ les rcpartnces des grandes cérémonies -, 
les t.n!ants de chœur donc: avec un calme tranquille 
6voluent ou forment dianement séparation entre le 
reste de la chapelle ct le chœur luJ.m~ Et la recon­
naissanec nous pOUSse l dire merci A leur Directeur, 
le C. F. Cyprien-Marie, et au zil6 pr6paratcur-~ 
titeur qui, le 20 mai, fut un méritant c6r6monlllire : 
Jean Boumrd, de la Seconde lndustrieUe. 

Ouant aux chants, ln Cllorale restera toute lu Jour­
née digne de son haut pnss6. Je connais un vieU 11ml 
quimpérois rencontré au hasard d'un couloir et qui 
ne ~mblait cu~re avoir 6té attiré par autre chose que 
la arand·messe ct - qu'on ne m'accuse p3s de mau­
vais esprit - jo comprends presque cc médiocre 
pnroissicn... Aux arnndes Of&UCS, le C. F. Jcnn 
Kcrouanton, avec son hnbQet6 coututniùe. L'offtce est. 
ainsi qu'ù sied, de Saint Jean-Baptiste de la Salle : 
c Su tite hJVulos •· 

Ordl11alre. K,yric: mCS1C c Salve, Reaino • h 3 voix, 
de ] , L3nglais. 

Gloria, Credo, Snnctus et Agnus de H. D umont. 
(J ffertoire. • Rendons sriices à Dieu • (29• cantate) 

ù 4 voix mixtes de J .-S. Bach. 
E/évatlon. Oraue, de O. Poodavcn. 
Comm11nlo••· • Jésus, ma Joie • b. 4 voiJI mixtes de 

J.~'i. & ch. 
• Jczxa pq:en bras ve • l 4 voix mixtes de O. Pon­

d4\'eD. 

Fi11. • 1.3 Gloire de Dieu • à 4 voix mixtes de 
L. Van Bcclboven. 

Sorti~. Orcue, de 0.-F. Hnendel. 

I.e ~mum de Monsl•11r le Do)•en Ja/Jrt. -
L'Evangile terminé, M. Jnffré, aum6nier nu Likès, 
après meotion du résultat de ln coDccte dioc6salne 
e1Icctu6e le 8 avril dans le cadre de la campaane 
rontre la b.bn - pratiquement 22 mùlions d'onclens 
!ranes -, apr~ lccrune de la liste de tous les disparus 
de 1• grande rnmille litésienne Ocs pareol$ ou wnis 
de nos amis sont un peu nos pnrcnu ou nos omis), 
d6céd6s depois la dem~re AssemblEe a6nérnle, el 
nprès avoir fait monter vers le Dieu de route miséri­
corde un c Notre Père • et un • Je vous salue, Mn rie • 
vrnim~nt llll:tux, M. Jtûrrt, en une allocution tr~ 
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gont6c, él~ve la foule au dinpason de 14 aronde Rte 
d'aujourd'hul. 

• Ali nom tlu Ptre ~~ du Fils et du Saim-Esprit. 
Ainsi soiJ./1. 

Cher Fr~r~ Aulsrant, mes Frtru, mes chers Amis 
(il tappC"!le la toute r6œntc fête de P5ques, ccrtituck 
de notrft propre r6surrcctlon ct de notre bonheur 
éternel, celul-<:1 r6compcnse de nOtre fidtlit6 ~ la Loi 
divine.. Et comme le chemin du Ciel est dur, l'Egllse 
rnntcmelle nous offre le souvenir el les sultrnges des 
Saints.) 

« C'~sl sur rwr de cu Sabtts que 11011$ porteTO/I.J 
ce matin notfl esprit, v~rs Sa/111 Jeau·Baptlstc de la 
Salle, qui s« pencha a'lc tant de dlwmement ct ttv1t 
d'nmov sur les cn/ant:s dllaluis th 10n temps, crla 
au mHlt!u d'lucroyables dil/û:ultls da lcoles po1u les 
instruire, et q11/ n nuviJ encore au;ourd'hul dans UM 

admirable faml/1~ reli1Ü!1Ue groupant du millitt"l th 
Frlru rlpaudus da.u le mond~ tntkr, dlployaut sut 
tous lu coullucuts 1111 l}le apostolique dont Il Hrnlt, 
je pnu~. pu6rll de faire fé/ogc devant vous. • 

Sult le résumé clair et précis de 1:1 vie du Samt 
Fondateur. c La vue de tant d'cfi/OIIIS 1/vrls d eux­
mimes, sans aucune ftutructlon, aposls Il tOlU lt!s 
vieu, liant• son esprit. • c ... L'œuvre dont Il rlvcit 
prend ctl/ln tonne et commence d 1'/mpos~r. Mals 
avalll qJ/tl/e COIIIIDint iMjinltivemtlll $J()n es10r, i/ lui 
reste d 111blr rlpreuve, qui la rendra plus lerm•. de 
la souffranctl. Celle-ct ne /.ra pas tM/alli a11 Fonda­
teur. • Souffrance volontaire de toutes sortes; mnls 
aussi d6sntTectlon, mEpris, enlornnlcs, dénonciations 
menso~cs. c ... rien ne /11/ est lparanl, ~~ c~s mls~res 
n'ont d'lrole que la rlsiguatlon avec laquelle Il la 
accepte . ... 

c Mais les Frlres des Ecolu cllrltiemJu peuvtnl • 
rouuru sur le sort de leur lnstlmt. So11 Fondateur 
est 101 Saint. Emrl daru la gloire, Il t:ontlm.e .t willer 
mr eux et Il les 1artk. Ils liaient 300 d sa mort. Ils 
$0/11 molnunanr plus th 16.000, voupanl daru leurs 
écoles p/1u de 650.000 /lèves. 

Mes Prlres, c'est tl r.m. de /•urs ma/sOIIS que VOIU 
avet coll/li vos ~t•fmtts. Vous saV(It q11'1ls sont 111 

bonnes mal111. Votre prisme• Ici aujourd'hui ut une 
preuve ldliiOII/1 de rJntÜ21 que VOIU port~t d Certe 
école. Comment en seraiJ·il aulrm zant, puisque vos 
fils 10nt til cause, et ils sont ce que vous avet de plus 
ch•r tm monde. Depuu sa foudat/oll, dl/d lolmaü.,, le 
Ukès J'honore d'avoir fom•l de~ ,tnlrathms de /<une~ 
gens qui, /aucls dtvu la vie, ont rlallsl lu uplranus 
mises tn tii.X ... Mals riche d'imwmbrables n.cw •t 
de magnifiques traditions, le Llkis ne pouwzit rxu 
emp2clllr us b6tlmen11 de vieillir, de se rlvller ella­
que annie plus illtu/flsams,• et Il n die/dl de rafeunir. 
De nOUVIDIIX Ill Url SO SOli/ d/evb, eiUtrTOIII ces locaux 
phu vastes, pl11s agriables, mlotiX odaptds aux exi­
gencu modernes, que vous avez dljd pelii·Dtr• vlsitls. 

Ce soir, ttuemble, now allons demander tl Dit!ll 
d'e11 pr~ttdre possenlon. Jlous priera. avec tiOIU, mu 
Frèrtl, pour que, fldile tl 1011 p<USI, c~l/e miiUon 
SOif pour IOIU CIIIX q11/ rhabiteronl Ulll source de 
solut. Cest le vœu qu'=prlmt!ra Son Excellence Mon­
seigueur Fat~vel en prononÇtiiii la fomwle liturgique. 

Le Prllat demandera tiiCOre au Seizneur que soit 
r/pandu Sllr /es tnUIIIIIVItS rupr/1 de science et de 
sage~so... A c6tl des Religieux que l'ob61ssance a 
co11duits Ici, tra••nllle, en { trotte collaboration avec 
eux, 11ne belle lgulpe d~t prote:mmrs la1cs, dom on 
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mlcouuaft trop souve111 1~ tUvou~meut et fabnégaticm. 
C'~st justice qu'oujourtl'lwl votu les unis.rin. tOitS tlntu 
votrl! priire pour ltur monl/uttr, aux UJU •t aux 
Qutnl. votre neonnal.unnctr. 

Et puis, Mtr fEv2que /ormua le souhait q~ totu 
ceUJr qui ri.rideronr Ici J'applique111 d la pratique de 
IOUIU lu vmus pour mir/ter le Clef. C'est bien pour 
celD. n'~st~ pas~ mts Frlru. que vo1u nous avt'.t 
COIIdu/t VOS rfi/OIItSf Jlous OWt, VOliS, f~r/ence 
de la vie; votu .rave: qu' Il est dts moments dflns 
rexistence de chacun, ot) pour risl.rter au:c ftlltat/ons 
qui artlrerit presque frrlsl.rrlblemettt 7tors du droit 
clremln, pour rester /Idèle d SOli devoir, il faut mobl· 
lls«r toutes lu /orc~s spirlnteflts qu'on ne peut pulsor 
que dtms unct foi ardellle. Fair« de vos enfants tl<s 
hommt.r 1 C'est trop peu. Ce serait trahir notre ml.r­
.rion. Noll.f votdons e11 faire d~s chrétiens lliiÙttlltiquu. 
Nous vivons, mu Frères, dtmS un mo11de ., pleine 
1""/ution. Peut~tn tremblons-nous quelquefois devant 
tm avenir qui 11'ut pas sans IIO<U inqultter. Rass,.rOnJ• 
notu. Ce qui Importe, ce 11'est pas ct q11e sera le 
mo11de rit demain, mals bien plutbt la place que le 
Christ occupera dans ce mo11dt, car /il ot) ur le Christ 
rlfllent la Justice, la Cltaritl tt la Paix. 

Daigne Saint Jta11-Baptlste de la Salle lnterclder 
pour noru, a/fn que nous, lducntrllfs, nous obterrlons 
la rr6ce d'ltre chaque }our plus /ld~/es d la redou· 
table miS31on que noru avous uçue, et pour que us 
enfants, grands et petits, que voru nous awz COir/lb, 
soknt to11joun votre bonhe11r et votre honneur. Au 
nom du Pùt et du Fils et du Sa/nt-Esprit. Altl.ri soit· 
u .• 

Il lreures /S. Assemblle Glnlr11le propremeut dite 
de I'A.P.E.L. - Sur ln cour Sainte-Marie, le Bagad, 
ou carré, jette un pont musical. pendant que la chn-
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origilre ... A. la suite de la promulgation de la loi sct>­
lolfe du 31 dlcembre 19S9, les parents d'l/ives du 
Ukis ont smti le besoin de se grouper. • Notre seer6-
tolre rappelle a,lora les arandes dates de notre Asso­
ciation, affiliée en janvier 1961, aux Unioos d6parte­
mentale et nationale des A.P .E.L Puis il poursuit : 
c Depuis ~te date, votre CotJStil d' Admbrl.straticn a 
fait preuve d'une grande activitl, mals nous notu 
bomuons d citer les troll objectifs suivants: 1) A/dt 
J l'lcole: 2) Alde OIIX 1/~ves; 3) Aide au.r pllretttl. 

1) Aide à l'école. - lA conclltSiOII du contrat de 
l'lcole er son applicatkm se sont souverrt heurtées tl 
de grosses dlfflcultl.r. Dans ce dflmaûre, le C. 1'. Dl­
recteur a pu compter 111r l'apptll de r A.P .E.L. et prin· 
clpalement sru l'Inlassable dlvouement de notre Prl· 
sidtnt, {If• 8011thonneau, m 1/alsorr av« lu dirigeant> 
des Unioru diporteme111ale tl 114tùmaû. Notre ml· 
contememmt a ltl souvenr rrù grand et votu vous 
souvenez; que le /urrdl 7 1nal tkmiu lu porenll orrt 
dO aller fusqu'd la Br~•·• ~olalre. 

2) Alde aux él~ves. - Dans cett• rubrique, je place 
sourtout la tombola dont le tirage a occupt 1111e partie 
du progrw1mre d• la /tre des parents et des arrcle1u 
iltves, le 11 jrrllr 1961. u but: riw,;r des fonds destl­
nls au fonctlomr~mtnt du Œ11vru extra 11 plrl· 
scolairts du Llkls. Lors de la rirmio11 du Cotuell 
tfatlmlrrlstratk>n err /lvrlu 1961, Ullt Comml.rslo11 
mi.rte : AJ' .E.L. et anciens 1/lves avait hé corrstltult 
et M. Monfll1 en ltait /'anlmamu. 

3) Aide aux parents. - Je pense ara Cuclu dt 
pnrems. L'A .P.E.L. du U/cis da11s cette vole a ma­
tnlflqllmrelll travol//4. Me /alsa/11 Ici votre lnterpr~tt 
t) tous, fadrtJSe nos compliments, cerlt!$:. mols nuul 
notre vif St/11/mtrrt de reconnaissance il r Equipe des 
Cercles tout entière. t 

Le coocert du bagad après la Grand-Messe 

pelle se vide et que lm slillc dca r~tes s'emplit petit à 
petit, moin$ S3liS dome qu'il o'~tait possible et il eOt 
raUu des c rabo.ueun • plus nombreux : merd, C. F. 
Sous· Directeur! Combien de prEsents? Diffieile rt­
ponse. s~os avancee de chiffre. disons que la grande 
Jalle 6tait sensiblement plus qu'A demi-pleine. 

Sur la sœne, le C. P. Aalstant, le C. F. Visiteur, 
le C. F. A~rien, secr6tniro natlonnl des Fr~rcs, secr6· 
taire de J' Union des Fr~rcs enseignnnts, reprEsentant de 
l'enseignement libre au Conseil sup6rieur de l'Educa­
tion nationale, le C. F. Directeur, M. Ferdinand Le 
Floc'h, P~dent tk ln F6d&ation d6parteolcntale des 
Unions des A.P.E.L. et A.E.P., et le Bureau de 
I'A-P .E.L. lik&ieoJ>e pr6sld6 par Mattre Bonthonoeau. 
B!toonier de l'Ordre des Avocats. Ce dernier com· 
mtliCC la réunion en remerciant les parents et en pr6-
sent:mt ses respeçt.s au C. P. Assistant. 

Vua r>'n~<sm.œLJl.. - M. Qldic, secrétaire de l'A.I'. 
B.L., expose le rnpporl morlll de l':mnte 6coul6e. 
cA /'occaslo11 dt la premlire A.rsemblée tlnlrale de 
l' A.P .EL. du Likù, il poro11 mile de rappeler sorr 

M. Qldic montre ensuite les relations de l'A.P.B.L 
1lk&ienne aYee: l'Union dq,&rlcmentale. Puis U ter· 
mine: c Re,ardoru '""' rawnlr. BtollCOUp r<ste d 
faire et le IIOIIWau CotmU tfadnrûristratlon que vous 
1/irer. en por1ie dans mt instant devra s~ montrer trl$ 
vigilant et actif. • 

Compte rerrdu &ttr les Ctrclu de parerrt.r. - Le 
Responsable de J'Equipe des Cercles donne les pr~l­
sions suivantes: 

c Noru finissons rrotre de11xième amrle d'expl­
r~rru... Dls le diport, j11t admis le prlni:ipfl d'ture 
Equipe respotJSab/e des Cerclt1. Elle rroupe lr111t 
volo11tolru, dorrt sept plrts 011 mères de famlllt et 
rm COII.rtUler t«hn/que til la personne du C. F. Pieffe, 
chtf de la Si:ciJme Division. 

Le nombre des Cercles. - En 19~1. Il y en 
eut 4; err 1961·62, 7. 

Le nombre des pnrtiç{pants. - Ert 1~60-61, 303 
personnes, parmts tt mal tres: err 1961-62, 278 parflnts 
d"lnternes, 16S parents d'cannes, soit 443 personrrts, 
plus les reprismtams de ricole. 
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Les sujets. - Err 1960 · 61, 1111 su/tl unique : 
c l'lducatlorr stxllcllt •· 

E11 1961-62, 1111 sujet tm/qttfl lralemmt (sauf pour 
le 1•• Cercle de Sixième Division - le $• d11 rrom ur 
rlalitl -: c RelatiotJS lco/e-famille, probllmes d'adap­
tation au dlbut des ltudu secomlairu •>; s11jet rmique 
darre: c Sent de l'ardoritl et éducation de la libtrtl•, 
adapti au.r dlverr tfgu. 

Noue m6thode do travail. - Nous n'avotu pas 
adopti, da11.1 l'optlq11e ol/lciel/e, la formule du vrai 
Cercle - si du moins les Ctrclu-typu exlstelll -
/aqt~lle optiq11e e:xlge, pom· chaque Cercle, une 
équipe comprenant : le responsable du Cercles, l'ani· 
moteur, lt rtsponsabl< du Sll/tt, le ~flttuteur et k 
secrlta/re. Nous 11'avoru pas voulu aller trop vûe, 
mals nous S0111eons, bln1 sûr. d,aJtnle ~~~ annie, d 
nous per/ection11er ... En 19~1, chaque slance di­
butait par un exposl, prise/Ill por un :rplclaliste, 
exposl suivi d'lllt dlbat. En 1961 • 62, nou.r avons 
errtendu dtii:C exposls, rwr dormant le polrrt de vue 
du fam/1/ts, l'autre celui dts mn1tres, lu dnux suivis 
évidemment aussi d'u11 dibat. 

Autre lnnovatiorr en 1961·62: clracwr~ des Divi­
sions intlressles a fourni son secritair< de séance tl 
so11 prl.rldent • arrlrnateur, choisis ponnl le:r papas 
ou lu mamatu du II~W!I de la DlvlsJon. 

Encore UJte arure l11novatiorr: en 1961-62, une mt­
Irait cllibrie au Ukù d fissile du Cercle ; ftOS3e 

commodill pour certaines famillu. 

Et dans l'avenir ? - NortS enl'lsartOIIS rme petite 
Equipe cllltrlllt • nO)'Ou d• 3 ou 4 personnes, a/die 
de 6 retporrsablcs dlvl.rlotrrralres, soit 1 par Dlvl.rlo11. 

Qui reçoit les circuht~ d'invitation aux Cercles 1 
- T011S lu parems et les mt1itru de la Division 
irrt4ressle, rros aumbrri1rs et l'Etat-Ma/or du Llkù •.. 
A cette circulaire ut joint wt quullomralr• pemret· 
tarrt dt prlpar«r la riwrlon ; et nous demwrd0111 au.r 
parmts abstllls le }our du Cercle de notu dorrner par 
/elire leur oplnlorr. 

Qui reçoit Je com))le rendu des Cercles? - Ce 
compte re11d11 tr~s dltailli, auquel nt folllle un• 
bibllorraplrle atloptle aJtx divers ~es. est expld/1 il 
10111 le Cons11/ d'admlnl.rtratlarr (2.2 membres), nr<X 
arrm6niers, tl l'Etat-Major du Llkù, ri /'Urrlotr dlpar­
tementale des A .P.EL, il quelques persorrnes Inti· 
ressées, et bi.,tl ent~udu à tous lts pllTtniS et nutfrres 
de la Divis/en. 

E11 N. B., 110111 dtmandonr touJours d• ne pas 
lrlsi1er d 110us trrvo)·er des suggutioru et mtme du 
cr/Jiquu. Je dol.r dire que noru attmdotll t11core la 
prem/Jre lettre. 

Et pour finir ... - A Lunevm, le 1 S avril dt mio, 
der<T membr•s de r Equipe des Cerclu reprislntaitlll 
le Llk~s tl 11111 suslo11 pour la Jormatloll d'arrlmatetus 
tle Cerclu SOli$ la co11dulte de deux tllrlgtarrts 
nat ionaux. • 

E1t11 du finance~ par M. Mont.lly, trésorier. -
Avec la concision qui caroctérise l'homme des chilfn::s, 
le tr&orler de J'A,P.E.l.. lik~icDDC âabUt le bilan 
s'éralaot sur deux ann6es, c'est-1-dire depuis lo !ond.•­
tion de l'Association. En recette, 2.003,71 nouveaux 
fr:mcs; en d6perues (qui proviennent presque unique­
ment de la aestion des Cercles), l.ISO,OS nouveaux 
francs, soit un nctif de 8S3,66 nouveaux trones. 

La qu<'IIWII tla conflanc• est pasie par l• Prlslderrr 
Botttirotmeau. c Y a-t-11 d•s obscn•atlo111 tl slflrrolu 1 
DevotJ.PIIOU.t consldlrtr que nous pouvolt.s contlntte.r 
à œuvrer comme par le passé? • Qui ne dit mot 
consent. c C'est tl' accord •· conclut le PrEsident. 

Renouvelltmtltl d11 1•• tiers sortant. - JI est r6tlu 
unanimement. l l'exception de M. Fc\lllteun, dœtis­
slomWre, ct le Conseil d'adminlstntion comprendnl 
trois nouve:~ux membres : MM. Gounéoec:, Pérès ct 
Pétùlon, de Quimper. 

Cnuscrie de M. Le Floc'h. - • Je sera/ btf/... A 
propos de l'trpp/lcnt(Qn de la loi scolaire, Ott VOIU n 
rapp•li tout d /'lreure la ricmte flrève : vous avn. /11 
daiiS la Pressct les mobiles de cette grève et pourquoi 
noru lutions. Samtdl el dl:m01rche derniers, lors d'uM 
rlrm/011 Mtlo11ale il M ontpellier, faf eu le plaisir de 
rentlr 11etttnrtllf la comprlhe11Sio11 dont le Finlstlre 
est fob}et. u motif principal de notre nrlcomenle­
ment 1flta/t pas euentielltmetrl la quutioll des :ralaJ. 
res, quolql<e ce s11jet soit bien lplntux. Mals nous 
voulions surtoUI IIOII.t nNller contre les aflelrrtu au 
caractlre propre de f•nselgncm•lll clrrltlerr tt les 
condltloru dans lcsquel/u 011 fait subir I•J C.A.P. il 
rros ell#lgnauts. Notu esplrorrs que les l•upecteurr 
comprendront IOI<t tle mbne qu'on ne peul pas Impu­
nément continuer d notu brimer ailui. 
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l'adresse mes /éllcltatlons au Conseil d'administra­
tion de I'A.P.E.L. d11 Likis, ttatamment en cc qui 
concemc les Cercles de parent:/. Smned/ et rllmanc/1e 
prochains, tl Paris, tl l'occasion des joumlu nationales 
de.s Cercles de famtlles, j'aurai plaisir tl tratUmettre tl 
rUnlon tJatiotwle les rapporu que nou.s venons d'eH· 
tendre et qui sont remarquables. • 

A r liSage de nos sœurs. - I.e l'r6sident Bonthoo­
ne:tu, avant que ne se lève le C. F. Directeur, aborde 
un prob!Mie immédiatement pratique, en demandant 
aux représentants du sexe dit faible pitié pour Je nou­
venu macadam de In Ccur d'Honneur ct de n'y pns 
stationner au cours de la c.lrémonlo de l'après-midî. 
Oh 1 les beaux petits trous que voilà : les tnlons hauts 
sont pass~ por 111! • Je ne comprends pas, nous disait 
récemmmt un membre lnf/uenJ de l'Etat-Major 1/ké­
S~Il. qu'en c8tte lpoque de normalisation on ne songe 
point d codlfi•r l'emploi des ta/ens hauts 1 • Oh 1 qu'en 
termes galants ... 

Exposé du C. P. Directeur. - c Mol aussi fe sera/ 
bref : vos enfants vous allendem. Le jouma/ de fécale 
VallS ln/orme d'ailleurs de nos soucis et de nos pro­
bllmù... Nous sommes heureux tle la présenct du 
C. F. AsslstaJJt et tlu C. F. Adrien. • 

n continue par une larçe vue d'ensemble sur ln 
marche de· l'école: entrée en service des locaux 
d'Administration et de Communauté; certains autres 
sont seulement eo état de finition : chapelle des 
Frhes, gainges, maison de .14 concicrgesie ; terrain 
d'éducation physique - qui ne pourra mlllheurcuse­
m.c.nt pas Stre inauguré· aujourd'hui - c 12S clrambrts 
indivitluelles po11r lts élèves des premières et tles 
classes termillQ/u sont en construction et entreront 
en service dù soptembrt !962. Le chauffage centrnl, 
pour toute la maiso11, est "" itwallatlon ... L'exp,sslou 
c 11str sos Jomù de cu/alles sur les bancs • n'est t>llls 
valable au Likis depuis que les clwisos ont fait leur 
apparr'tion. • 

C'est ensuite le problème des finances, problème 
ardu s'il en est. c Les maTir<'s 0111 éM payés «JI partie 
a11 titre de 1960-61; m1 titre de 1961-62, a11cull d't~llre 
eux n'a /té payé. • Les difficultés sont d'ailleurs 
diverses et reOètent préc~cnt dans leur diversité 
les nombreux problèmes que doit étudier, jour après 
jour, une Direction d'éoole comme le Likès. « Vu 
rimporttmce des clumtiers et la rapidité du travaux, 
nou.r mlrtssous au.'( t>Drtmts 1111 trpp~l pour tlbs 
emprrmts. » 

Quant aux élèves : «En 1961-62, nous avons relu~ 
600 i:l 700 candidats; celte année, ce sera la mime 
chose. Si le nombre des demandes augmente, celui des 
Frères dlmi11ue : vol/tl le problime clans toute sa slm­
pllclt4 traglq11e. Je lance 11n appel a11x familles a/ln 
que des vocatlatrs généreuses ( Frères ou /ti/cs) sur­
gi.uent pour la relève. Sinon, nous co11rons droit tl la 
CtJIOStroplzt. » 

Après les remerciements de M' Boothonnenu, Je 
C. F. Assisttlnt prend la parole. 

CcNCLUSION DU C. F. ASSISTANT 

c Monsi~ur le Président. _Mesdam es, Musieurs~ je 
vo1u remercie trù vivemmt de m'avoir invlt~ à votrt 
Assemblle Olnlrale ct j'al .rulv/ la stance avec le plus 
grand i11tir81. Ce n'est pas mol qui devrais 8trt /cl, 
mals le Très Honoré Frère Suplrleur Glnhal qu'u11 
voyage err Extr2me-Orielll rer~ndra cinq ail six mois. 

Je constate avec joie que votre jeune A.P .E.L. est 
e/Jicace el rlpand pleitwm<nt tl so11 double bttt : 
dl/ense de la llbert4 tl' enselgnemelll - notu pouvo11s 
compter s1u die - et travail de cooplratlcn avec les 
maltres de /'enseignement libre. J'al entetrdll avec jale 
les comptes multu... No1u gi11ùssotrs sru la faillite 
de certai11es jormaUo11s. Il faut ava11t tout donner à 
nos jetmcs Jure lducatlon Dl! rapport avec les moyens 
acwels ... Mes meilleur.• vœux pour le succù do votre 
AMoclat/on. • 

c Je elle/are close, annonce alors le Président Bon­
thonneau, r A.ssemblte ghrirale de ' 1962. • 

Blanchisserie de l'Odet 
5, rue de l'Hippodrome, QUIMPER - TOI. 0 .19 

'Con fiez le linge d e vos e n fants 
à la blanchisserie d e l'établissement, 

Vous fere.z des économies. 

LE LIKI:S 

li est environ midi. La grande salle se vide rapide­
ment, tnndis quo le Bogad, toujours sur la br~cbe, 
continue ses pOnts musiœux. S'li en est qui désirent 
visiter les loca.ux, nouveaux, moins nouveaux ou 
~nciens, ils doivent se dépêcher car approche l'heure 
de se sustenter. 

Midi : Promenade à travers l' Ecole 

Point n'est besoin de revenir sur une description 
détaillée que divers reportages ont développ6e en long 
et en large. De tradition désormais ~tablie, le Llk~ 
aux jours fastes comme nu)ourd'hui, sc montre lui­
meme, s:1ns ostentation insolite, nvee un rien de fasd 
qui rehausse discrètement sans transformer oJ chan&cr. 
Et c'est tellement mieux ainsi. 

Pour la seconde fois de leur histoire, les bâtiments 
neufs, eux, rev~teot des habits de fate. .. Avant que ne 
sc •·ue la Qrllndc Coule, j'arpente les cours et les longs 
couloirs. Je happe nu pliSSage le C. F. Daniel, chef de 
Cinquième Division, responsable de ln menuiserie, qui, 
aidé d'un de ses ouvriers, prépare activement des 
planches en vue d'une estrade ou d'un podium. 
c Qu'lltl<c q11~ VOliS Up()SI!Z., C4tlt! Dlutét! '1 » Ùl 
réponse jn11Jlt, un tootlnct acide : c Nou.s exposoru lu 
nouveaux blitiments av<'c leurs /enBtres et le reste. • 
Je bats prudemment en retraite... ~ classes de 
Sixièmes sont remarquables par leurs festons. Dans 
toute l'aile récente, en chacune des classes, sur chacun 
des tableaux, des dessins, des photos de groupes nvec 
professeurs (bravo J), des inscriptions de bon nccueil 
où se glissent parfois - chut 1 - des butes d'ortho­
graphe. L'une des classes de Cinquièmes s'est meme 
rappelé son antique devise : <In caritatt justifia •··· 
Lii-haut, toul là-hnut, en un couloir des classes terml­
nnles, de p~cieu.x pno.neaux couverts de diznlncs do 
documents photographiques : ndmlmble rétrospective 
likésienne, ancienne et moderne, qui gagnerait à être 
exposée en dehors des jours traditionnels de fête et où 
l'humble reporter, devant un jeune visage candide qui 
semblait lui rappeler quelqu'un, reconnut., le lendemain 
seulement, l'un de ses enfants... Soudain, je bute sur 
l'architecte et je lui Innee avec un sourire en coin: 
• Ah 1 alli Vous venet fouir tl• votr• triomphe•/ • 
M. Salvert mc jette un regard légèrement désabusé ~t 
passe, affairé. .. 

12 h. 15 : Le repos de famille 

Les c orphelins» du jour, je veux dire les intern~ 
qui n'ont pas le bonheur de posséder ce 20 mai leurs 
parents - ct les misons d'absence sont parfois si 

A la table d'honneur 

variées - ceux-là ont déj~ mangé, lorsque les convives 
se dirigent vers les tables qu! les attendent. Da,ns un 
&ros internat tel le Likès. un jour de grande festivité, 
s'il est nécessaire à la bonne marche de l'école dont 
il souligne la vitalité croissante, peut d"eoir un sou"i 
majeur pour les responsables des corr>s. et en pvû­
culier le • ministre du mvitalUement• sur qui 1~ 
tombe .14 lourde charge d'un offk:e aux multiples 
rouages s'engrenant réciproquement. Honneur à ceux 
et à celles qu'on oublie aussi trop souvent - comme 
les enf3DIS de chœur - et qui, directement ou de 
loin, sont préposés au c service des tables •· Le 
c service des tables • 1 Dien sOr, Masie " choisi .14 
meilleure p:ltt ; mais comment est née Ill diaconie '/ 
(Actes des Apôtres, chapitre 6). Simple rapprochement 
rehaussant singuiJèrement une tâche qui a fmi, diU1S 

certnins milieux, par être a peine jugée digne du 
c larbin •··· C'est pourquoi l'an dernier, en renfort des 
troupes fidèles du C. F. Econome, I'A.P.B.L. Gvalt 
mob~ ses épouses et ses filles. Ceue annéo, le recru­
tement ordinaire du C. F. Louis sulf'tt largement et 
I'A.P .E.L. put se réserver à d'autres tâches. 

U ne vue parliclle des convives 

Quelque temps après - ce jour-111 il ne fallait point 
songer à Ill chose - j'ni vu le C. F. Louis, toujours 
courant : c Comblv1 de convives av•t-vou.r compris 1 
- 1.400 •nvlron, plus 600 0/~vu solltalr•s. - Et 
les strvezus et strvttlS~.S 1 - 40, c•est·d..(lire les em· 
ploy~s joumaliers de la maison tU des amis. -
B/m sûr, vous supervisi-ez, mais disposier.·voru de 
cadres afl•ct4s tl telle ou telle lqu/pc 7 - Mme Bo­
tllortl dirigeait le clOitre contra/; clraque elle/ ordl­
llalre d .. r#ectolre s'occupait du sien. Et le ptrSOIUI<'I 
de la cuisine tetrali son poste habituel. - Vous ave: 
parM de Tl/ectoires d'élèves. Comb~ll d'entre eux 
furent utilisés t - Pratiquemml 1. - Le vin d'hon­
""'" fm 1111 gros travail? - No1u avons servi 400 
coupu ; y furent employlcs les serveuses du banquet. 
- Vos impressions d'ensemble 1 - Je suis satisfait. 
Auctm l1eJtrt ne s'ut produit. Evidemment, il m'était 
pénible de voir les gens, clans raprès•midi, subir la 
pluie et le ven/ froids; mals lrllas 1 ... • Et, comme 
j'en viens à certains inconvéni.cnts inh6rents à la ftu&­
mentation de ln foule en divers rMectolres, je ques­
tionne : c SI vous étk: assuré d'1111 beau temps smu 
\'til/, ).'()IJS rte songeriez pas èJ rutllisatlon d'lm seul 
el unique local: la tour Sainié-Miirlë 7 - Et lê 
soleil 7 A mol11s de prévoir une terrie ... Il y a mcore 
la salle des /bits, mals or) cutr•ponr les bancs 1 -
Merci, C. F. Eco11ome 1 •··· 

Quelle (ut l'ambiance de ce repos ? Je serai objectif. 
La division des convives en plusieurs groupes n'est 
pas !Bite pour créer une unité de climat. A l'heure des 
tostes, par exemple, mlllgr6 la sonorisation gwérn­
Usée, certains n'ont pas entendu grand ebose, car, 
lorsqu'on ne voit p11s les orateurs, on a plus Que ten­
dance à bavarder avec ses voisins. D6t:ail qui ne nuit 
pas à la belle ordonnance de l'ensemble ; et je songe 
à cette ~lleltion d'une personnalité quimpéroisc, plu­
sieurs semaines après le 20 mai : c En des maisons 
importall/4S comme les n6tres, Il n'ut pas possible 
que tout salt par/ail. Si ccrJalns ne sont pas con· 
te11ts ... " Pnrfnitemeru, Monsieur Je Chanoine ; com­
plètement d'accord sur le contenu de la principale 1 ... 

Quant au menu, j'ai interrog6 une vn11Jnnte petite 
mam:tn qui, journellement, doit assurer Ill subsistance 
fnmUiale de 12 personnes. • Cétalt bien: repa.r sim­
ple et su/flstmt. Et, en qufltaut la sali<', 0 11 avait les 
idées tout à fait tl ratse. • Absolument, eMre Ma­
dame : mens sana in corpore sano. 

POUR VOS KERMESSES 
VOS SALLES DE SPECTACLES 

VOS RÉUNIONS SPORTIVES 

FB~GÉ e CRÈJIE 
le s uper bâtonnet glacé 
Beœelum·vous : 6, ru da Cou!dic. ODIMI'EB - 'l'il. Zl·ll 



Et nous arrivons a la Wtc noire de tout reporter. 
Bâtir un article est relativement facile ; mais la corv6e 
commence avec Jo liste des officiels. Vienne le jour 
- prochnln soit-il - où nos successeurs pourront so 
contenter de la formule p asse-partout : c les ptrSOII· 
11alltis pl'isemes •· D ' ici là, il faut bien s:>c:rifier aux 
coutumes a ncestrales. Que les oubli6s m'accordent 
1t6n~reusement Je pnrdon cbt~tien... Entourant Je 
C. F. Assistant Charles-Edmond, le C. F. Directeur 
Le Viavant, Je C. F. Adrien, de Paris, Je C. F. Visiteur 
Donatien, Je C. F. Domioé, V"tSiteur auxiliaire, Je 
C. F. Dominique, Directeur des Œ uvres, MM. les 
abbés Jaffr6 et Le Minor, aum6niers, le C. F. Le 
Bail, Pro·Oirectcur, le C. F. Sttvant, Sous-Directeur, 
le R. P. Oratlcft, de Kermabeuzen, M . l'abb6 Floc'h, 
Inspecteur dioc:Q:ûn, M. Le Floc'h, Prtsident dq>ar­
tement.al des A.J' .E.L., M. Salvert, archileete, M. Le 
Clech, Pr6sident de la Socitté c Le Lik~ •· le Bu!'l:aU 
de I'A.P.B.L. llt6sienne avec le Pr6sident Bonthon· 
neau, et des Chers F~res Directeurs de partout et 
d'ailleurs... Jo signalerai sptcialement le C. F. Victor, 
D irecteur ,A Foug~res, frère d u C. F. Assistant, el 
qui, comme lui, déguise allègrement son Age ; et Mme 
Ouiho, sœu r du C. F. D irecteur Le Viavnnt. 

En cours de repns, 06rard Harscoat et Herv6 Le 
Pottier 11ratl6èrent les convives d'un savoureux entre­
mets Il la bombarde et ou biciou. 

LES TOSTES 

Le mot du C. F. Directeur 

c Trù Cher Fr~re As.istafll, 
Mes chus A m is, 

Il u t tle mo11 devoir de vous prisenltr lu ucttses 
de (}llt lqttes persomrallt~s qui 11'0111 pn.r pu tusuttr tl 
1101re rej)(rs familia l. D'abord 110tre E vlque M otrstl· 
g11e11r Fauve/ qui m'avait assuré de sa préstnce ce 
mid/ tl qui etr a il~ empêchi, recevatrt des pare/Ils 
de Normatrdle. Il stra lrl, tout d 1'/reurt, blm sflr, 
pour la Blnldlctlon. M . lt ciranolne Le Vey, qui a 
ce matin ci/lbrl la messe, n'a ptl l trt du n6tus. Et 
il en ut d'autres, dont ~ ne voru fera/ (HU unt 
skirt b111mlration ; Us so111 tous, distrrt·ils, dt cœur 
av« nous, et nous lt croyora. 

lt dois nmtrckr maintenant tous etuz qtt/ 0111 
ripondu d 1101re invitation e• splcialtmtnt le C h11 
Fr~re Assistant Charles-Edmond qui rtprhtlllt /cl 
porml nous le Tr~s Honoré Frbt Suphleur Génlral, 
mais qui s'y tro11ve également d titre persontrtl, 
comn11 Assista11t dt 110/rt provùrct; le C. F, Adr/111, 
~«rital,. 11atlonal tl Paris pour ritrs tlltll des Frires 
comm e pour I'Utrlotr des Frtrcs t ns.lgnn/1/s; lt C. F. 
VIJiteur tle la Provlrrce dt 8 retag11e, le C. F. Dotra· 
tien, le C. F. Visiteur awa1iaire ; et je n'oublie pas 
M• Botrtlromrttau, prtisque t!&l lui toul lluUlrll (/li t 
mol qri/ rtCDit lts con vivu all}ourd'lrul. 

lt remercie 1011.1 ceux qui, œ mat/Ir, nous out a/dis 
d prier le Sellntrtr, uotammtnt M. le chanoine u 
Vey, dljd nomml, M . /'~nier l ai/ri qui r10us a 
par/1 avec ur~ 1laqut11Ct si cordÛJ/t - pour mol tn 
tout cas c'tst rad~cti/ qui conviem - dt Sairrt l ean· 
Baptiste de la Sollt et des raisoru dt ct/le /ltt de 
/omlllt. M trcl d ceux qui 0111 partie/pl il la clllbra­
tlon du culte, principalement M. rlru(Nctlllr Le 
Flot!h t l M . raum611lt r Le Minor, diacre et sous­
ditu:re. Merci il la Chorale dt fleole; c'~st sOrtmtrll 
wrt foie pour les familles de pouvoir entt11dr1 les 
volx de lerm garçom , m als je sais le travo// que 
demande urre 111/e prdparat/ou et f'adre.ue mes ella· 
leureux remuclmre11ts, en premkr lieu 11u C. F. M trtA. 
mo1tre dt cltapelle. 

Vous avez entmdu aussi lu t1ates dlstrlbules si 
llbiralem tlll par le Bagad du L Oùs. SI la Clrorale a 
fait Impression il Salut-Brieuc, lors d• la rltmlo11 des 
l'et/Il Chanteurs voici quelques semalrru, le Bo1ad, 
lui, o corrquu la 3' place au Cor~ours des 8a$dds d11 
Plnlstlre, il y o hull }ours, il Chdttauneu/..Iu-Faoll, 
3' place en Stn/Qn. 

Toul il rh•un IIOIU ourons foccasloll de IIOI<J 

ri jouir au spectacle des oetivltls sportives ct f tn 
remucle les auteurs, tous .:.wc qui om corrtrlbul d la 
priporatlon de ces jeux, priparatlo11 d'ailleurs qui sc 
dlrordt mr tome ramrü puisqu'il n'y a rien dt spt­
clal pour la flte des parents: nous voulorrs la virllé, 
la loyautd, et c'ut seulmtent une couslqu11rce tr~s 
simple des leçous d' 4ducat /OII physique dormies aux 
garrotrs. Merci au C. 1'. Nlcollu ct d so11 excelle11tti 
tqulpe de pro/tueurs. l t rr'insistt pas 11011 plus sur les 
coupes qu'on n'a pas triCort mises dans le Hall 
d'Hon11eur, mals je pe11se gue bimt6t elles y trorrvt· 

rom lerlf place ; il y en a des a11nles priddt ntes, il 
y "" a de ce/le a rmée. 

Je passe aux dlcoratturs ct le travo// Ital/ dlfllclle, 
par t xemp/e dans l'arrangcmerrl de la Cour d'Hou­
lieur, qui néc~lrnlt tout UJI nouveau systime d,orne. 
mentation e1 je rem ercie 16 C. F. Divitie.11 et ses aitks 
dévoués, surtout recmris ponnl sa trOIIpe scoute, qru 
se sorrt v/ctorlellstmerrt ol/oquis d ct prob/irne dllical. 

Je n'oublie pal que, si vous pouvet m•,,tendre, 
c'est grdee il Jo SOIIorlsatlorr tl lu sonorlsoteltr:r 
aujourd'hui sont soumis il forte épreuve, dtva111 /aire 
face à de multiples champs d'action. Ce mati11, à la 
solle clts Fllu, c'était le C. F. Lucl«n ; ici, c'est le 
C. F. Martin owc ses IU>ts tt bletl/61 Il dirigera sa 
ondes vers /o cour Salnt~·Morle trruuforrnle 1t11 

ttffaln de sport, puis vers la Cour d' Hotuteur lors de 
la Bbrldlction, et e11/in ven le Hall d'iducation phy­
rique pour k vin d'honne11r : Il accomplira œ1 m ieux, 
avec /Ollie son hobllt/6, ctttt triple besogne. • 

li est ensuite question d'un hornme au dos Jorge : 
lignes censurtes... • M ercl cl tous les artlsa11s de~ 
constructions nouvelle1 qu1 Monseigneur va biénr!Jt 
bl11ir et je pense spéclaltmellt tl M . Sa/vert, id à 11otu 
tobie, pottr la compétence et le dll'ouement extrêmes 
qu'li a apportls tl la rial/rot/on de cu trovaux. 

Perrt-lrre aurais-je dn comme11ctr por til : mals je 
crois qr/IJ rheure OC/IItl/t nos rMitrCiemenls fu p/tu 
chaleuu= do/l'eni olier au C. F. Econome et il toutu 
lu persormu qui le doublerrt daru ce #rvlce dt la 
table. u C. F. Floc'h, Mm prldktsscur, aujortrd'hul 
porml nous er •Impie Jp«tatcur, pou"o tlmolgner du 
travail que cela repristntt, 

Vous m'e<CU#rtt dt 1~ pos 11ommer tout le monde. 
Merd à tous ceux qui ont bleu voulu ripo11dre aux 
illvitatloiiS '" d'abord ara c.e. P.F. Directeurs; VOIIJ 

voye~: qu'Us sont f /dj/u il famltM 1/klsltllne. Ça /ait 
beaucoup dt Directeurs qui 110u1 qullltrrt depuis d 11q 
ott si.~ arrs tl dava11tage ; el IIOU S les voyo11s s'err aller, 
le cœur sud. L'an11ie deml~re 110us D>'OIIs d(l mul­
tiplier nos efforts pour aller les l11staller, da11s la 
rlglo11 de Vannes spéclalmrell/; Ils SOIII lous vm us 
oufollrd'lml momror qu' ll.r som tou/ours de cœur 
a•·ec des Ukhltnt. 

Merd iJ W>IU, parellts tl lt;vu. Datrs 1me /ottrnit 
comm~ aujourd'hui vous cotutattr. que e~ qul prime, 
c'est lt climat familial. Votre prisence d votre par­
tieipation sont pour les lduœtturs de ricolt : Dir«· 
tlon, pro/eueurs rellgleuz tt /ales, tl oum6nlers, 1111 
pricltw: mcouratement. Je soulrolte que k Ukb 
rarde toujours ce coractl:rt dt 1rD11de famllle qur se 
mœrifesu surtout au mol.t de mal parce qu'tn ce mois 
dts /êtes rlunissmt à plrukurs reprises les parerrts 
de 110s iltves : con/lrmatloll , /lte des parents, com­
mrm foll solerurtll«. Œuvrons 10111 eruemble - c'est 
'' but dt fleole clrrltltrme - porrr /'av~nmrent du 
r~glle du Christ par l'lcole, Ulllsl q ue ruprlme la 
de,,ise des Amlcal~s d~s ancltnJ élives; Cff sera, sui­
Vit/ li ltS pDroltS dt M. r AumDnltr c~ m a1i11 à la 
chapelle, le se11/ moyen, en /orma111 du chrltie11s 
solides, de promo11volr parmi lu 11atloru la Char/tl, 
la Justice er lo Paix du Christ. 

Vive le Likù, v/vell/ tous 1101 lr6tes 1• 

Le discours du Président Bonthonneau 

Aprh 1•annoncc technique de pBSS!IIe dans les rnn,s 
en vue d'une qulte pour le service des tables, le Pré­
sident de l'A.P.E.L. du Lik~ commeru:e d'un ton 
plein de Jlamme : 

c Mudam cs, M •:ulturs, 

Le 20 mal 1962 est tt domeurtrtr 11111 dote historique 
pour lt Ulds. Date historlqut comme celle de uovem· 
bre 1838 qui vit forrvtrtur~ de Ncole au..Ielà du 
clramp de joire. Date historique comme celle dw 
22 avril 1864 d laquelle fleole trn••erso le clramp de 
Joire 11 s'Installa dl/lllltlvemtlll dons lu M tlments 
alors tout neufs sltuls derrlire 11ous, d il droite et 
il gaudre. Date historique comme u/Je du 22 mat 
1898 où eu/ li~<u la blnldlt:tkm dt la c/urpellt. Date 
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ltistorlqlle comme cefk (com bien sinistre) d11 14 /uUiet 
1906 or) /ut IlOt/flle il Ncolt sa /trmellrre pottr /1 
1" septembr1 sulva111. Date 11/storlque comm« celle 
du 1" octobre 1919 qui vit la riouwmrre dl l'lta· 
bllssemtllt. 

A 11jourd"hu/, 20 mal 1962, le Lilùs fête so11 adapta· 
t/011 aux nlcessltds de l'herue. 1962, c'est N poque où 
u11t femresse plus 110nrbrerue est soumise p/111 lor.,. 
temps il robllt~atiOII scolaire. C'est atiSJI ct/le ol) le 
Lllûs s'o.vandit, druu de 11o11veara et brrportanll 
btftimerus, s'ouvre plus largem eru (et sur 1111e place 
publique), se /ait plus accrttillant e.r oflrant ata 

Maitre Bonthonneau : « Nous sommes fie.rs 
do Likès, fiers de ses Frères comme de ses 
ma.itres laies »· 

Au toul prtmler plan , 
M. SALVHRT, Architecte du Llkè1. 

i lèves, 11011 plus der COIIStmctiorrs otuttrts, mals des 
peloruu wrdoyanlel et des arbriSits dl/11 feuil/ru. 
1962, c'est une /poque d'ivolurlarr ' des mltlrod~s 
pldfJiollques, dt ri/orme bordwtrSIJilte des ltudet, de 
déve/op(Nmt/11 des sparts. C'est all$SÏ celle ot) /e Ukb 
se dote de nragnl/iqUts laboratoire.s, d'u11 splt~~dldt 
plateau d'id11cotlon piQ-sique et bi~m6t dt IlS cham· 
bres Jndlvlduellu où les plru /INJIIds dt nos trr/ants 
fouiront d'un rlglmt pltu 1/biral. 

Devant de pareilles nouvtautls tl adaptatloru, die/. 
déos tt appliquées si ropideme111, noru.parerrts,sornmes 
d lo /ols admiratifs, heureux er recomtalssan/1. Le 
dyrromlsrne, 1't11/ar11, le StiiS aigu des besol11s nou­
veaux, fuprlt dt ~a/l.rat/on, la con/lnrrct err l'nve1111 
dom ont fait l"' ""' e11 l'occurrente les fils dt Saint 
Jemr-Daptlstt de la Solltt, 11ous impresslonucnt forte· 
merl/, /t pourrais dire nous émtrveU/ent. I ls nous 
comb/~111 auss;, car uou.s savons qut! tout~s Ct!l rlall· 
satlorrs pro/lterout d nos /ils et mime il 1101 petlts•/1/s, 
dom ella foc/literont et re11droru plru solides la for­
mation Kola/re, la /onruJiion llltmalne et srmolll /o 
formotlon chrltletute. 

AIUSÎ, nous tournant ven votu, C. F. Assùta111, vous 
qui tn ct /ollr de flle rcprlsmttz lei I'IIIStltut 11 lmJ. 
ue11t du Frirts du &olu Chrltlmnes, ft voru dl· 
dore au nam des par~nu : • Noru sommes /lus du 
Lllùs, flers de ses Frères coinmt d~ ses mo1tres 
laïcs •; et ta/ollie: c Yoru pouvez en ltre /1er avec 
IIOLIS • • 

A 110/rt /lertl s'allie notre reconnouai!Ct tl 110/IS 
vo11s dlsorrs: c l'our la scf«11ce dt vos Frlres, merci. 
Pour leur comp4tauce pldagoglque, /mit d 'uue expl· 
r/errce trois fols slcula/re et mo11dÛJ/e, merci. Pour 
leur ùlt iclairé et leur dlvqt~ment à nos 111/ants, 
m erci. l'ortr leur souel d'tu joire des lrommts 011 seru 
le pl•u noble du mot tt surtout d'en faire des ltommts 
solidement cltrltltns, tlll:ore et encore merci. 

Et notre grotltude • veut agÙStllllt, comme le fut 
ct/le de cu allcleru lUves qrli, aprù rupulslon. ou 
cœrtr de la ttmplte, assurère11t le sau>~tage du UJcis 
et son remorqua/le au port de l Enseignnnelll chritkn. 
A notre tour, ltroltemtnt unis ot<X Ancleru groupls 
daru leur A micale, 11011.1 apporterons au Llkis toutt 
l'alde til notre pouvoir tl ass11rerons, lvenmellement, 
sa protttetfoll contre les mrb flchts qui le me11actraknt 
et contre les a/laques qu'il aurait il subir. Noru ,.. 
clrerclrerons daus 1011.1 lu domaines 11111 collaboration 
tle plus 111 pl11s étroite et so111tmlt avec la Direction 
et les moftrcs, a/Ill que rœuvre, si mervell/eusem e11t 
cOIIÇII< et .tl m agtli/iquemelll ria/Isle eu ces lieux 
pe11dant plru d'mt sUcle, ptlisse se développer pour le 
plus grand bleu des enfants de toute 110tre Bretatrre. 
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llonu~ur donc et merci au vieux er toujours }~lille 
Ukù. /Jonneur et merci aux /ils de Salnt.Jtaii·Bap· 
tbte de la Salle 1 • 

L'allocution du Cher Frère Assistant 

• Mo1uleur le Prbllhnt, 
Mtsdames, M essieurs, 

On m'a dit : • Nous serotu heureux d'tlllendtl la 
parole du reprlsentalll du Très Ho11or~ Fri11 Su~rlew 
Glnlral, mau en raiSCII des clrcons/DIICU, du llmps 
strktlnle/11 mesurl, il conviendra d'lire court. • J'ob· 
«rveraf donc la co11s~ne et m'el/orceral d• dire lo 
ma.rlmum ~~~ (Ail d4 m ots. 

M on propos se résume m dtw< poims : "'' merci 
et un appel. 

u C. F. Assistant : « Nous avous besoin de 
vous pour nous aider dans le travail de 
formation morale et spirituelle de vos 
garçons ». 

Un merci : au C. F . Dlrecumr d'abord qui m'a si 
aimablement inviti tl cette ïOunlie et qui, avec son 
iquipe de re•u dlvoués, a rlrll toults chosu pour 
1101re tmchafllem~nt. Un muel d vous ttuulte, chers 
partll/1 de.r 1/~vu du Llkas, qui ave: voulu venir si 
11ombr•ux tl mo/tlltr votre estime ct votre nmft/6 a11x 
pro!esse11rs d11 vos en/ams, et sa11s doute, cl travers 
ttcr, art Srtplritru dt l'lnsrilllt que je reprlsente parmi 
'fOIU au;ourd'/mi. Je puis votu assurer que col/t am/Ill 
ut rlclproque. Vous n' ir naret pas combltn IIOifl til· 
•oouemelll ut entUrcment acquis <l vos t~~/ants. M aigri 
les 11ombreuses dl/lieu/tb que vous connaisse:, nous 
(allotu taut 1/0tre possible, ~~ mlm~ parfais 101 peu 
q/us qu~ le possible et le raisciiMble, pour domter 
il vos ou/allls une ûostntction et une ldUCIJtlan tic 
bonne quai/tl, 1t/les q11e >>ous lu mtende::. de nOliS. 
Cel/ Id 110/re rollon d'ltre, ~~ nous n'avons pas de 
a/ou rrnnde Joie que de constater que 110us y rlussls· 
wns quelque/où. Les anciens ~lèves qui sortent t/11 
L/Jùs vous joni ltotme11r, maü llOIIS forli ltomtt1u tl 
nous arml tl IIOIU sommes lltlueux de partnrer cet 
"o""'"' avec \'OIU. Notre se11/t ambition til d'a:uvt·cr 
dm•nt~tagc tl/ mieux encore tl votrtl suvlce et nu 
fervic• d• vos e11jants. 

Un appel/ Cc n'est pas tl vous qu'tl faut démon/ret• 
flmportnnce tlu travail q11i s'e/ft!Cille dans les icoles 
tltrllftlti/ICS. On lit priche pas des Cf/IIVOTI/.t 1 u, rrand 
l'atH disait Il y a 1111 demi-slh:lc: • C'est par rictJ/e 
que se dlcldera si, Olli ou non, VtJirc pays restera 
duitle11. • Nous savo1os bien qrron pourrait encore 
port~r ce iugemmr t11 1962. Vous fave::. compris, ~~ 
•oous ltu prlts cl dl/~11dre iusqu'au bou/ et par tous 
lu moyens ce/le 1/bertl que vous estimez. lire ome 
des plus préclcll#l de 1101re tmops : domUir il •·os 
el'l/ants une lducatlan de votre choix qui ltur per· 
meura de cot~strver la foi qu'ils tJnt reçue 011 bnptlme 
et de vivre selall les principes du christianisme. 

Celle éducation cltrétfem~. tiOIIS nous efforçons dt 
ln leur tlonntr telle que vous l'allende:;, ce qui uc 
IIOIIS empbclte pas tle vetllcr d ce que leur format/ou 
lwmalue corresponde aux besoins de Npoqutl ot) IL! 
sent appelis d vivre. L'effort d'équipemtlll tlllrtprls 
dans c~tte maison vo1u est thnoin que twou ne nlgli· 
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reons rim pour la bo1111e formation de us itll/les_, 
Mais datos ce travail si dl/lent, les lducoteurs q11e 
IICIIS sotnnoes ne pcm•ellf pal tout faire par eux­
mêmes. Plus que jnmnb, Ils ont besol11 tle votre 
collttboralfon ; ct cela, principalement pour trois 
raisons. 

Nous avous besoin de vous a/lu de soutenir récole 
cltrltl.,me contfl les tentat/Vtl tl'ltollf!tmtlll dont cil• 
continue cl ltrt l'objet, Unt lof scolaire rlcemc lui 
a apport/ w"' aitlt subllanrlelle dom nous reconnaü· 
so11.s 1~ prix, ~~ qui vous a procurl un «nain soula­
remenr /intJJICillr. Mau datu fapp/~atlan de cette loi, 
que de dl/fkultls suse/riel par ll/1 certain manque de 
blcnvel/lance. S'li faut tl~ort 1111 Jour 1e se""' /~ 
coudes dans la lutte pour la 11/Hrtl, nous savatu que 
IIOIJS po1urotu compter mr YOlU, tl ce nous est uJr 
PIIW0/11 encoluagemenl à aller de ravant dans /lOire 
ef/ort de mellle1ue organisation de nos ho/es. 

Nous avatu aussi beso/11 dt ••ous po1u nous aide~ 
datos le travail de /ormatlon momie tl/ splrlllltlle dt 
vos garçoru. Rien tle solide ne .l'accomplit tians ct 
domaine sans la coaplratlon Intime de fleo le el de 
la famille. Cette cooplrallo11 s'Instaure de phu til 

pltu. Nos professeurs som ''"""'"" dt savoir qu'ils 
pellvtllt compttr 111r vo1u po11r 11pp11yu leur ensel· 
f/IV>IMI tt montrer 1011/0itrl le droit chem/11 Il vos 
/ils. 

En/in nDus avons buobr dt vous sur lUI aurre 
poi111. Exrusu.-mol d'abordu ce terrain plus dl/leal. 
Er le C. F. Directeur m'e~<eusera aoiSSI de ntarcller un 
pe11 "" ses brislts, p11üqu'l/ a dl/tl amorcl le pro­
bl~mt ce matin devam r /Uitmblit glnlrale ... Je ne 
puù mieux me /aire comprendre qu'til tirttnl un argu· 
me.nt de cett~ maisou d11 Llkil qui nous abrùe en c• 
momcm. En cxaminmlf sa population scolaire ct son 
corps professerai, Je coustnte avec angolsstl que le 
nombre des 1/ives est eu crol.uance colllflluelle, r01odiJ 
que celui des Frdrts reste 1/at/onna/re et risque bleu· 
t6t tle ne plus rlpoudre aux besoins. Et il ces Frères 
la loi denuznde, d juste tltrt d'ailleurs, lU IIOIIVtlles 
q11aliflcntions afin d'rllabllr la pre11ve de leur comi>d· 
tence. Dt Id, de lourdes diffleultls pour assurer l'ave­
lllr. Mals pourquoi en .wmmtNIOIIS d ce stade? 
PDrce qu~ notre pays trav~ru une rrosse crise d~ 
recrmeml!nl d'enseignants chrétiens, de vocatio11s lU 
Religieux tr~Jdtuants. Celle crise serait fatale aliX 

leudtmains d'irabllsstnottlls comme le I.ilcJs si ron 
1r'y apportait prompttmtnt rtmidc. Où lrauverons­
IIOU1 us t'OCtltiotu tdlt!m~nt lllceunlres, slnolf datJJ 
ks familles cltrlliem~ts qui compretmem cetu mission 
de l'tmseigtmnt religieux, de l'~ns~ignturl clrrltien, et 
.10111 disposles à douutr leurs erifarlls si Dieu leur /olt 
rltonlltllr de les leur demander ? 

Vofld mon appel. Je sail qu'tl sera cmeudu et 
d'avance fe VOliS Cil remercie. C'est celle loyale col/a. 
boratiot! de la {!lmi/lc ct de l'lcolc cltrtticrute mr l(IIIS 

les plans q11/ contlmU!ra cl bien pdparcr vos el'l/arliJ 
<1 la vie, dans notre pays de France tl splclaltmtm 
tians nolftt cll~re Orerarne. • 

14 h . 1 5 : cou r Sainte-Marie 

0 soleil, tai sm11 qui les choses uc scralcm que 
co q•lelles sont/ ... 

Marie-Paule Salonne o écrit quelque p3rt : • Lo 
pluie est amicale aux rudes poumons occldmtaux. 
Hotu llalsstJIIS vos c froids sttltu o, '"" c froids .r«so, 
a•ec lt11rs glaces cruel/tl et leurs 11e~s lmblcl/es, qui 
clsaillmr la cltafr et qui crdvmt lu ye1ut. La 11e{ft 
t!ll mllttt« lU morte. La pluie vibre, chant1, rit, dD.II#, 
ba••arde tt sautille ... Lo pluie est tme prbeuce, comme 
lt feu. •·- Tout en ne voulant pas êue injuste envers 
l'aimable écriv3in - dont la peoKe s'assortit d'Un 
eontexre donn6 - je crois que notre r~putotlon de 
rncitume m61Ancollc dont on nous porc depuis des 
lustres, nous a suffismnment nui ct qu'il n'est 
point possible, mnlgr6 le goûr exagér6 de notre ciel 
pour le cris, d'oublier l'irremp!AÇ3blc beaut6 de 
l'astre aujourd'hui 11bsenr. Le soir du 20 mni, le C . F . 
Visiteur Donatien le souU11nnit lllnsi : c Splcndidtl 
jouml•. mals 4vldemmtnt le stJieil manquait. Ch•, 
11ous, lu /tstlvltls ollf besoi11 de sc/eU. • ms le d~but 
de l'après-midi, ln pluie se maintient et eUe s'accro­
chera ensuite jusqu'au soir. 

AU$$Ît61 oprh le repos, ln foule, liÙ nombreuse, 
s'tiCCrocmro elle oussi 1 cette cour S:ùntc·Marie et 
se rtv~leru ~plemcnt tenace. Panout : sow le cloitre, 
sur la cour, usant des bancs ou plus ~n6ralcmeot 
debout pour mieux voir, ou aux divers ~ages. Et elle 
restera jusqu'au bout. poss&lée p:u- la passion des 
exercices ct des jeux. Rapidement, ct sans On-na, ainsi 
que le mppelllir 11 l'instant le C. F. D irecteur, le Lilcès, 
JlOr le truchement de son ~lite sponivc, donncrn un 
vnsrc aperçu de ses riches possibilit&. Chnque pro­
fesseur d'&lucation physique dirigera un Groupe ou 
5el' ll akl~ par des spéçbl.istes. 

Ln Kance d~burc par le bnnd·bllll, sous ln haute 
C6rulc de M. Le 0411, en un mntch meunnt nux prises 
une 561ection des clAS$CS terminales ct des clASSCS 
industrielles. Les joueurs de l'&iuipe des industrieUes 
sc prâentent dans une tenue assez humoristique, et 
qui plll'llt peu Kricuse. Mais l'h•bit ne (3Ît p:as le 
moine cl leurs ndven:ûres s'en nJ)C1'90i•ent tôt. Proc6-
dnnr par petites pliSSeS r11pides el pr6cises, ils enlon· 
cent Ill défense opposie 11 tous coups et les buts 
s'accumulent rrès vite. Je citerai une n!ftexion enten· 
duc au pa.ssnac : c Les m•illctus 0111 gagnl, mais on 
aumfr a/ml voir 1111 peu plus d• rlslstwoce de ln part 
tic leurs adverJtlil'ts. • 

Lo judo est la mn;istr11le n!Iairc de M. Colanoc dnns 
une succession de figures ct de gestes, depuis le sulut 
(en dtbut de leçon ct fin de combnt), les chutes (en 

M. COIGNEC et ses élèves de J udo. 
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J ean LE CARRE encourageant les jeunes acrobates likésieos. 

avant, de ç6té. en orrihe), ~~~ continullllt par le but 
(tomber ou sol s=s sc raire 11141, r6toblir son tqul· 
libre liU plus vite), cl le randon simple par 4 (entrlll· 
ncment nu combat, chaque tlève pone la prise : 
mouvements de j3mbes, projectioos de jambes, pro­
jec:tions d'tpaules ct aauttmis), jusqu'au combal-exhl· 
biùon d'une minute entro) 6 tqulpcs de deux luuctu·s. 
L4 pnntomime finolc obtient beaucoup de succas. 
Vous vous ruppelez la fame~ ehnn.son d'avant·auel"rC: 
c C'e31 un mauvais garçon - Il a des !aço113 - Pas 
Irù catholiques - On a pe11r dt lui - Qwmd on le 
rencontrt lo mill. • AdrCSStl.·YOUS il M. Coianec, ct 
le mauvais CllllQII tombera A vos acnoux ou à vos 
pieds. 

L'ocrobatie, dirigée pnr Jc:an Le Carre et Jco.n 
Roussel, rév~e Je réel talent d'une beDe équipe de 
prs des classes dites inférieures ou moyCillles, sous un 
temps d6lestoble cl dons l'humldil6 alissllllle Qui ne 
sert point 1'6l6gance et ln s0ret6 d'cx6cutlon. C'est un 
)ct ininterrompu o~ l'on retrouve ln roulade simple 
et en cascnde, la roulade 6cart. ln roulade plomb6e, 
l'tqunibre roulade, la roue, le poirier, le saut de mains, 
le saut de l'anae, la petite lune et le saut~n11eux 
(avant et nniùe). Les spectateurs cntbousiasm& ne 
mtnaaent point leurs oppl~udisscments li ces jeunes 
champions dont plusieurs, sur la fin, dê1101ent - et 
comme on les comprend 1 - une certaine fatigue. 

Le C.F. DiJJÙel arbitre ensuite poissammcnt le 
mntch de basket-boU qu i oppose deux beDes tquipc~ .: 
les Cnde~. champions do Franco U.O.S.B.l.., ct les 
Juniors, finalistes do Jo Coupe do Frnuce. Mnt.ch pns­
sionnnnl, men6 à toute nllure mnlar6 ln pluie qui rend 
1~ ba.lle très glissante. Cbncunc des deux équipes prend 
tour à tour l'avMtage par de rnpides conue-attaqH~S 

Cl de savantes combinnlsons tactiques. NEanmoins -
l tout seïancur. tout honneur - la victoire revient nu x 
CadCIS, corrobontnl leur liuc justement ncquis r6-
cemmcnL 

Et que dire de l'ineompnntble. de l'infatigable spen· 
ker? M. Souc:hu, nbnndonnont momentllllément son 
habituel tricotage des b1•ns et des jnmbes pour ln pcnu 
- l'un n'em~che pns l'nuire - do joumaliste-erhlquo 
sportif sonore, permcurn, durnnt ce long déploiement 
à ln &loire des corps, de c suivre •· cnr suivre un jeu 
c'est le comprendre et le coOter, ct seul un Sp6cinliste 
est capable de communiquer et rapidement li la gronde 
roule l'essentiel des phnscs d'aetlvil& aussi diverses 
et mentes avec autant de •tlocit6. c Il ut fom•ldo· 
ble •· mc glisse A l'oreille un Cher Frère merveill~. 
Brnvo, M. Soucbu 1 

Il faudrait citer, au moins pour mémoire. les troupes 
qui pcnnirent cette r6ussitc. Mois les sponifs ont 
l'hnbltudc de l'esprit d'éqUIJlC, du Jeu d'tqulpe, et 115 
admettront mieux quo quiconque l'Jmpossibllit6 de 
s'arrêter à chacun d'eux. Merci, les gnrs 1 

sous un cid différent. eilt connu sans doute la 
arande ruœ. 0 Soleil, 101 sans qui les chOie$... • Pas 
trop mlcon/Lnts tOIII de mlme, symparlllqlltS ven­
dmrs? - Oh 1 11011, ça ptlll aller. •-

15 h. 45 : Rassemblement 

A partir de molnlenanl, ln Providence n voulu 
ou fond tout est grAce - que les éléments dlchnin& 
d~molissent l'ordonnnnec d'un programme habilement 
conçu. Si les Six~me et Cinqui~mc Divisions nvolent 
pu prendre place sur le aaraac à cydcs, sl la Prc­
m~rc et la Seconde Divisions avaient pu sc poster 
pr~ de l'entde du hall d'honneur, si la Troisi~ 
et la Quatrième Divisions avaient pu occuper l'an· 
cicnne oour des Sixi~es. si la foule avait pu utiüser 
les espaces libres - mions effil& en dehors du 
mncndom - si, th-dessus, l'astre lclatnnt. .. Si ... sl .. 
si. .. Quiuons la r6gioo1 sereine de la poésio pour l 'npre 
réalité. Les diverses Divisions se sont fourr6es dans les 
toùloirs àù petit bonheur la chance, b foule s'y eSt 
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imbriqute, Ill discipline mathématique s'est 6vnnouic, 
mois l'amblnnce a rt~. sympathique ct fnmDWc : 
Oeo aralias 1 

Quelques anecdotes savoureuses SCI'Ilient à narrer : 
Dieu nous a crUs corps et âme, maùùc et esprit, et. 
dans la vic, le comique s'allie au sérieux, le terre l 
terre c&oie le sacr6. Mais, comme l'cnfnnt de P~y 
qui s'embrouille en faisant sa pooe et qui n'en est 
pas moins aarénble a Dieu, nous avons dO, molg6 
nos nouemenls ct nos pucheries, donner l'impression 
au Père éternel que cette fin de joumlc au Likès de 
Quimper, ce n'était quand même pns si mo l que çn ... 

Les Personnalités 

Si .•. sL si... Foin des Sl&iles suppositions. De très 
nombreuses personnes avaient été invitlcs 6 13 Bénb­
diction et au vin d'hoiiDCUr ; de nombreuses personnes 
se sont d~plncées. Mois, étnnt donn6 le fAcbeux con· 
texte, le reporter n'li pns eu 111 possibillt6 d'utiliser 
normnlemenl ses bnneries comme il l'avnlt pr6vu ct 
il est sûr de n'avoir entr'aperçu qu'une mince partie 
des pr&ents. Pnr principe, il ne citera prut.lquemcnt 
aucun nom. li diro seulement qu'~IAient repr6sent& 
plus ou moins la rsement le cleraé de Quimper et 
des environs, les Reli&ieux et RelisJeuses de Cong6-
gatioo5 diverses, les écoles. les Administrations, les 
diff6rents Orannismes ofl1ciels el priv6s, les Entreprises 
commerciJlles de tous acores, les munieipalit~. l'Ami· 
cale des Anciens Bl~ves, les nmis du Lik~ ... M. Qub­
m6r6, conseiller munleipnl, reprtsentalt ln Ville de 
Quimper; M. Hervt Nader, d6pu16 du Finist~re, el 
M. le Colonel Autrou, précédemment m:tire de Quim. 
per, symbolisaient la fld6lit6 des Anciens. 

16 heures : BÉNÉDICTION 
DES PIERRES NOUVELLES 

A l'imersectlon du couloir des Cinqu~mes et du 
cloitre, l l'un des anales de ln cour Saloto-Mnric, le 
13ngsd joucrn divers airs, dont: Ar Folgoat el Baie 
Arthon... A proximité, sur une table, les crucifix que 
Monsci&neur bénirn et qui serviront aux diverses clas. 
ses et salles des bâtiments neufs. 

Un peu plus loin, ln Chomle est moss6c, el, durant 
ln dr&nonie, eUe rehaussera et appulern de ses 
puissants accents - mnlbeureusement lnnudibles en 
dehors de ce coin ~u - la beaut6 toute simple de 
la litura;ie solennelle. Les Petits O>anteurs de Nom> 
D ame du Lik~s ont bien m6rité du Cid cl des assis· 
tnnls pieux, car chanter en des cond1tions se.mblables 
constitue presque une &1\llCure. c Qui l•abitoi'Q dans ra 
maison, S•lguonr ? C~l11/ q11/ marche malgré la pink 
ct le ve11t - Chanu: tou3 le Sclg11e1sr p011r 3a grtmde 
bonté, Arch/recit pnissa11J d'wzivcr3 itr/l11i.r - Tc"c 

Jusqu'à l'ultime minute, les vendeurs de bonbons 
et de tJnces offriront leur marchandise. qui, certes Les Codets, Champions de France 1962, aux prises nvcc l'équipe J uniors. 
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tlves, loin de nuire d fltarmonie de l'ensemble, la 
servent; en cooplratlon avec la mission des oum(>. 
nlers qrll paurmlvent leur tt/cl~ de formation rel/· 
glerue et apostolique au rytlune mime de celle mal­
SOli; en collaboratkm avec le diocùe tt le clergé. 
spécialt!lfrent Je clergé de la ville; el ai11si le lriiYall 
lnslmclij et éd~tcolij d11 l..ik~s continue. 

Le cadre devait ltre rtnové. Le ma1tre d'œuvre y 
a parfalumcnt réussi, aidé par rous les corps de ml­
liers qul ont tra••alllé etr équipe avec lui. Rle11 n'a 
éli ménagé. Et ce cadre est dlsonnals apte à reet· 
voir la vie fré)nissa111~ des jeunes. 

Vou.r avu lu, parenJs, dons lu diverses classes. 
celle ftucrlptiou : c Chers purents, soyez los bienve· 
nus •· Car les parents sont lnvltls aujourd'lrul él 
toujours à collaborer avec les m111tus et leurs enfants, 
et ce n'est pas toujours facile de collaborer avec ses 
enfants. 

A. ces par•11ts, htrlreltX de voir la riusslte du Likis, 
fe dis mes encouragemttrts ct f~llcltatiariS, pour tout 
ce tJ•tils apportmt cl l'enseignement libt·e. Qrrlls 
COIIfÎIJll~nJ Jeur QCIÙ)tJ. 

Les prières de la bénédictio.n des nouveaux locaux 

Ain.sl, mes Frères, PIOUS l ermÎILOIIS ce bref appel, 
tians ce dlcor lmprovlsl. • (La pluie, non seulement 
ne sc calme pns, mais devient de plus en plus mé· 
chante.) c Tout d rlteure, continue Monseigneur, la 
Chorale dumtait: c ~lui qui mMcbe malgr6 la pluie 
et le \'ent, dans ton ciel tu J'accueilleras •· Que ce 
soit une leçon. JI existe des tli/flcultls partout. /cl, 
avec la gr/lee de Dieu ct la prollctlon tle Saltrt / tait· 
Baptiste de la Salle, les iewru acqul~re/11 fa vigueur 
d 'hommes trempés, celle v~&ueur qui fait que les di/fi· 
cu/ils som toujours surmomées. Et 110rrs d isons à ceJ 
jcrmes: c Oui, marche~ contre le vent et Ta p/ui11, dans 
la grisaille ou la templte, vers les carrl~res or) votre 
I'OCDiion VOliS lltJpe/le ; VOUS Sllri0/11 qu/ etes appdÛ, 
le sachant on "" le sacharrt ptos encore, d {icvmlr les 
maUres de l'errse/gnemelll chrltien, les FrAru des 
Ecole-s chrétiemtt.s ; il faut aussi que, parmi ses jeUJU!s. 
le sacltanl ou ue le sacltallt pas ~ncore, /t! Lik~s trortve 
toujours et tlawwtQ~e des vocatiOII.J saccrdoto.lu ... 
Nous comptons beaucoup sur des 111aisous comme le 
Llk~s pour l'avenir de la France, de Quimper et dt sa 
région. Er nous demandotu, en ji7rissant, la Mnldic· 
tion de Dieu sur les pi.e"éS toutes neuves et sur ceux 
qui rravail/ent ici. • 

emlire, clsatllt ta joie au Seigneur. - Reg/ua cœ/1, 
ve/111 sur C<liiX q11/ 1'0111 prise !X)Ur patr011ne ... » 

Son Exeellençe Monseianeur Fauve!, 6v~que de 
Quimper et de Léon, arrive processionnellement, 
llS.'Iisté de M. le vicaire général Prigent, D irecteur dio­
c6sain de l'ense~ement, de M. l 'nbbé Floc'h, secré· 
tolrc de I'Ev&cbé, ct de M. le Doyen JnJfré, numllofcr 
nu Ukès ; il est nccompnao6 d'un cort~ge nombreux 
comprenant le clerg6 de Quûnper et de l'extérieur, 
des Frères. er des personnalités ; et suivi d'mfants de 
chœurs porteurs de la crosse et de la mitre.. 

M. l'aumônier Le Minor commentera, au !ur ct 11 
IDC$\rro, les pbli#S de ln Bénédiction des bâtimcniS, 
des clnsses et des cruc!Jix. Les répons sont nssurés 
par 1:~ foule. c Demandons au Seigneur de biulr ces 
twuve/les classes: qu'il remplisse les professeurs de 
zon Esprit de sclt11ce,de sagesse et de crainte, q11~il 
anime los llivu par sn gr/Jet cl/este, a/ln que leur 
lrtttlllt:•rtce saisisse, aue leur cœur ret/emre, q11e leur 
vi~ mett~ ~~~ œuvrt ce qui /~ur ut etucignl pour leur 
salut... Dcmandotu 011 Seigneur q11e cette Croix no11s 
rappelle la vicioire du Christ JUr le mal et le péché. 
(l~t'el/e 1tous /nvlre tl la confiance dmrs le $auve11r ct 
d rm effort &lnlreux pour le suivre ct flmltu. • 

Des p~res de Inmille vont cûors déposer les crucifix 
dans les nouvelles clnsses, et 'lP Frère portern une 
croix dans le nouveau bâtiment de la Communauté. 

L'homélie de Monseigneur Fouvel 

Simple, ndnptée à tous et à chacun, rares auront 
~16 ceux qui l'auront entendue : .les couloirs du L ikès 
ne sont pa.s polyvcûeots. 

« Att 110111 du Pore ct du Fils et du Salm-Esprlt. 
Altul soft-il. 

Mes Fr~res, 

Voici que dans la semaine où nous avons /814 
Sailli laa11·Bnptlste de la Salle, de nouveau)( b8tlmcnts 
du Likds reçolve11t la bluédlctlou de Dkm au milleu 
d'rme foule 4clatante. 

Je voudrais remercier les Frires du travail consl· 
dirable qu'Ils eflectuem dans le dlocùe. Au com· 
mencemeut du travail des Frlres Il y a cotte vie rc/1-
fleusc, /oye11se et austère, foytuse tJriclslment parce 
qu'au.rttre; ce/le vie de priire et tle labeur ltrlellsOS 
que Saint Jean-Baptiste de la Salle a voulue !X)Itr ses 
Frères cl qui ~~ réalisée au Likès. 

Et si vos 61ivu, Chers Frlru, adm lr0111 votre com· 
pltetrce, Ils oubllcllt peut~tre qu'elle vous viertt de 
•otre Causlcratk/11 ... Je u'al pa~ cl faire ici Nloge de 
la _compétmce tks Pr~res. Darrs quelques instants, les 
palm es académiques seront remises au C. F. Directeur 
et au C . F. Pro-Directeur; elles consliluerrt un témoi· 

gnoge de rEd11cotlon nationale, et le p/rrs Impartial, 
a l'honneur des dcru: certos, mals a•wl des a~tlru 
Prèrcs du Llk4s, qui œuvrent /tl en /la/sou avec 
féqulpe des professeun laies, tous wlls clOJrs une 
grande fralemlté et un labeur acharné, 014 service 
de tous les élèves qu'ils prépare111 ara tfi/léretrtu 
carr/ires, tee/uriques ou 1/birales. 

Et fe dis cee/ tlev01rt les tJarerrts qui alli cortSeml 
de grands :racrljlces pour domrer il leurs f ils une 
éducation de qualité et une lnstructiall de valeur, dom 
la meilleure preuve es1 rattachemenl des Anciens à 
le11r école ... A11 Llkès, lu multiples actlvltls ld11ca· 

S. E. Mgr FAUVEL s'adressant à la foule. Cliché c le Télégramme • 



Une partie de la foule pendant l'homélie de S. E. Mg• Fauvel. 

La remise des palmes académiques 

Elle fut simple et snns na-na inutile ... En ce meme 
endroit oil n parlé Monseigneur, M. le cbnnoine Pri· 
gent, Vicaùe général, Directeur de l'Enseignen1ent 
diocés:~in, s'adresse aux deux récipieodnircs : c Cher 
Frère Directeur, Cher Frire Pro-Directeur, foi le 
grand plaisir de vous remettrtJ les pa/mu académl­
qmu •· 1J esquisse en mots 111pides ct discrets ln car­
rière humaine de ces deux têtes du sommet liltésicn , 
humaine, puisque aussi bien l'Education U31ionale n'a 
point à regarder nu-delà. Il cOl ~té facile, certes, de 
d6velopper les travaux respectifs de chacun d'eux ; 

Cfiché c le Télégramme •. 

mais M. le cbnnoine Prigelll, à l'instor du C. F. lA: 
Vinvnnt et du C. F. Le Boil, n compris depuis bien 
lon,tcmps ln relativité des lounnges otric:lcllcs ct n'n 
pns entrepris un c curriculum vitre • qui eOt d'oJlleurs 
blessé l'humilité des deux héros du jour. 

Schématisons cependant la vie passée des nouveaux 
ehevaUers ; quont au reste, Dieu seul est juge des 
mérites de ses vnillnnts serviteurs... C. F. Directeur 
Le V lavant : 34 ans d'ensci~ement, dont 17 ans de 
professorat au Likès, suivis, après une légère inteiTUp· 
tion, d'un director:tt de 6 nns dans cette même école. 
A concr~tisé son souvenir dans le béton et dnus ln 
pierre il. ln Croix-Rouge de Brest et à l'école Sainte-

21 

Marie de Quimper ... C. F. Pr<rDirccteur LtJ Bail : 
42 ans d'enseignement, dont 31 nu U~s. y compris, 
dnns cette meme école, 25 nns de dircctornt acadé­
mique de la section secondaire, dont 3 ans de diree­
torat effectif. Spécialiste des pierres comme son Direc­
teur, mais qu'il n'utilise pas suivant les mêmes dimen­
sions. 

M. le chnnoù1e Prisent termine: cAu nom de fen­
sel(lnmrt!nl de Qrlfmper ct dtl renseignement IOI/t 
court, muel ... l'ol demo11d~ il M. Je chanoine L~p. 
Supéritur de rEcole Sa/nt-Yves, à Quimper, d'lire 
votre pa"ain et de vous J'enuutre luï~même votre 
décoration. • Et c'est le c6rémoninl traditionnel: 
épin11lage, accolade, opplnudJssements. (Pour ceux qui 
ont ét6 intrigués en fin d':tprès-midi de voir deux 
décorations au Heu d'une sur ln poitrine du C. F. 
Directeur, je vais éclairer la lanterne : ln seconde 

M . le Chanoine LFSCOP, supérieur du Col­
lège Saint-Yves de Quimper, décore le 
C. F. Directeur du Likès des Pabnes 
Académiques. 

A ses c6t·6s, M. le 0 10noioe PRIGENT, dlree. 
teur dlocésntn de I'Enseignemmt, et M. Hrrvê 
NADER, député du Finistère. 

m(-daille ttnit celle de l'éducation physique et des 
sports, dont l'intéressé est titulaire depuis 1946, mn.is 
qu'il arborait pour la première fois.) 

Le cortège officiel regngne nlors la sncristie établie 
exceptionnellement dans un nouveau solon de ln 
Communnut~. 

S. E. Mgr FAUVEL parcourt. en les bénissant, les couloirs et le~classes du nouveau bâtiment. c Clic:hé Ouest ... f ronc.e • 



17 h. 30 : Le vin d'honneur 

Pendant que ln foule songe à regagner ses p6nates, 
que le Likès commence à se décongestionner, que, sous 
ln pluie désormais battunte, les voitures accueillantes 
emportent nos botes d'un jour, quelque 400 invités 
se dirigent vers le hull de ll)'mnnstique oll un Immense 
c fer à chevru • garni de cAtenux et de champagne 
les attend. Ils sont là tous les officiels qui suivirent 
la Bénédiction, sauf ceux qui ont vraisemblablement 
confondu c bali d'honneur • et « hnll d'éducation 
physique •· Ençore une fois, et pour reprendre le style 
de Gnvroche, c c'~•l la /mlle tl la plui~ •· car, dès le 
commencement du rellux dans les couloirs bouchés, 
les guides possibles en ont été réduits à suivre le flot 
passivement. 0 soleil, toi sans qui les choses ... 

Lorsque tout le monde a pris place devnnt sn coupe, 
nu gré des ntrinités ou 1t ln providence des reoconu·es, 
le C. F. Directeur c lOt ln série des discours de ce 
jour triomphaL 

« Exctllence, 
M csdames, M esslcuro, 

Cc m'est un devoir ogr~nble tl remplir de remercier 
les persom~aliils prbemes, prûrclpalement •elles qui 
olll assisté d la cérémonie de bénldiction. Tom 
d'abord Mall#igueur que us multiples OCCJJpations 
n'ont pas tmpk/J/ d'être parmi nous cr dont l'allo­
eut/ou nous est al/6e tlroit au cœur. Ensuile, le Cher 
Frère Aulstam VtiiOIJI tllrectemetrt tic Rome, le Cher 
Frère Atlrim, secrétaire national, le Cher Frère V/JI· 
teur Donatien, M. le Vicaire glnhal Prlgent, Direc­
teur diocésain de f Enseignement, M . le cl~anoilre Les· 
cop, Supérieur de l'Ecole Saint-Yves, qui noru a remis 
lu palmes acadlmiques, M• Bonthormtau, Président 
de I'A.P.E.I.. 1/kblerw e, M . Quémdré, reprl.wrrant la 
Ville de Quùnper, et tout les tléllguh des divers 
organismes, admbliJtJ·atioJu t!l associations. Et je salue 
tous les parents et anciens élèves qu~ malheureuse­
mtmt il n'a pas ét4 possible d'inv"itar ici, mais d qui 
volts vorulre~ bien ' tratummre mes plus chaleureux 
rem~rcletmmu. 

Notre recon11aWance la plu.s /Orle va certe~ cm 
Seigueur el tl Notre-Dame du Likès pour leur aide 
dmu la constructiotr des bûtim4nts lnaugurls aujour­
d'hui. Ces b8time/Jts ne som pas les premiers bé111ts 
depui.f la guerre. Le C. P. Le Gu•lltc, d• 1948 d 1952, 
a mcml d bonmJ /ln la première tranc/J~ importaut6 
dtt rlljtwuluem~nt du L ikès; auJourd'hui, c'en est Jo 
continuation, mais non la jin, si Dieu llOU.S pritc vie. 

Cette dettX;;me tranche est due tl la compétence 
et au dévoucmtml de M. Sa/vert, dont les plant Ofll 

lté longuement l tudl4s ou remanlb au gr6 des cr/tl· 
ques ou des sou/rafts, parfois mEme eu coun de r6ali­
sa.tlalr, et qrd, presque cilaqw: jour, se déplaçait srtr 
les clumtlers. En collaboration ~videmment a10ec les 
tntrcprises n.lcessaires, et Je tiens à remercier publi· 
qu~mtmt tou.J 1~3 cntri!prttmtrlfs (IÏJ4si que les catlrt!S 
de mdltrlst et les ouvrll!l's pour /tt qua/lit cl la l'lJpl­
dlté tics travaux. En prcmior /leu, M. ü Bris, excus6 
aujourd'hui, qui eut la tâche du gros œuvre et du 
terrassem ent, e!J c.oordinaJlou avec tous les autres 
corps de mitiero. Ces autres, c'est la maison Migno11 
pour le p/4tro et l• carrelage, ln maison Salnt·Gellest 
pour les lrmnllatlons sanitaires ct la plomberie, la 
maison Courlay pour le clraulfage central, la maison 
Soi.Co11/ort pour les rev2temmts de sol, la maison 
l.ouarn pour les couvertures, la maison Via/il et Del· 
llomnteau poUl' l'uméuage~ntmt du terrain, lo nralson 
Pbuml pour Fomemematlo11 (avec l'alde du C. F. 
Jean-Louis Roudaul). J'M pasu ccrtalnemMI. 

Et je 11'oublk point les ~ntreprlses purement 11/œ­
si.ennes qui ont asswné une part imporranu. de la 
tâche, en particulier la menuiserie tlu C. F. Daniel, 
chargée d ~/le seule de tome la partie bois, l'atelier 
d'é/ccrrlcit~ du C. F. M artin responsable de tour le 
rlseau tle fleole, la section de peinlrtrc-vltrerle trid6c 
par M. Cive/. 

:Pen oublie stuem.ent. Mai.s que tous, 110mmés ou 
11.on, soient assurés de 110tre reconnaissance. Car cette 
Œuvre ut vraiment le fnûJ de l'rmiou de tous, aussi 

Le C. F. Directeur et le C. F. Pro-Directeur 
reçoivent les félicitations du C. F. Assistant Charles-Edmond, du C. F. Visiteur Donatien 

et de M. le Colonel AUTROU, ancien maire de Quimper. 

bien des mtiitres aux suggestions préc~uses gue des 
A lèves à la patience méritoire, les tuts ct les autres a)'QIJI 
dfl acceptu les lnconvlnlents tle clram/ers bm yonts et 
prolong4s. Er elle ~sr encore /tt corldquencc, p!Jts 
lntlirecte peltl-~tre, mais ne/le, de l'el/art des parmu 
qJû, par le moyeu de la contribution scolalre, ont 
accepté de nous aider malgré leurs difficultés, de 
l'•flort du parem s, amis ou anciens él~ves qui noru 
ont pr8t6 des sommes Importantes, de rclfort des 
imlrrstriels et commerçants qui nous ont gratljiis d~ 
la rau d'app"ron(issage. 

Au soir de celle journée, le Seignezu a certainement 
béni nos blitimenls si. nous considérons la pluie du 
Ciel comme gage de prospérité ... • (Jrunnis, en elfet, 
de tout l'oprès·mid i, l'nverse n'o cr6pit6 ovec outont 
de violence ; les carreaux du toit résonnent sous Jo 
ehute brulllle. c ... d~ prospérité pour fœuvre d'Mu­
cation du Likès au nom de laquelle je vous remercie 
tous, de tout cœur. • 

Les coupes se lèvent, les conversations reprennent, 
les dem~res considérotlons sont éehan~:~es . .Et, peu l 
peu, l'immense hall se vide, et l'on se quitte, sur un 
au-revoir ou un à-Dieu_. Soudain, j'aperçois le grand 
artiSJ.n des journées inoubliables des 3 tt 4 mai 19Sl, 
c au temps de la premlùe tranrlle • : Je C. F. Le 
Guellec, pUote de Jo mn.iJon de Kcrsa. c Çct llatts 
rajeunit ou... nous vieillit, C. F. Dlr~ctettr? » Un 
simple regard 61oquent : pour un F~re, bien peu 
importe la gloire du monde .. 

Avant de quitter à mon tour le !Mâtre de ce 
dernier acte, je roe diri&e vers le C. F. Assistnnt : 
« Vendredi midi, voru m'avez confié vos prem/4ru 
Impressions. Puf.s.ja comuzltre les d•rni~r.s 7 -
l'espère que vous na me massacrtrtt. ptJ.J trop/ ... -
Oui, mals acore ... - Mises il part les circonstances 
extérieurt!s cotrtre lesqULil~s IWIIS ne pouvions rien1 

fournée 3ple11dlde et dont Je caract~ro alfectl/ et 
familial m'a b•aucoup froppJ. -1 Et vou3, C. F. 
Adrie11 ? - Tr~s belle jormrée, certes. - Vous con· 
ualsslet Quimper 7 - J'y viells polir la premi~re jol.f ; 
aussi, je n'al jal/ qu'entrevoir la ville el ses deux 
flèches 1 - Merci, Clu.rs Fràres 1 • 

19 heures : Sous le soleil de Soton 

Le champ de foire est pratiquement d~rt. Tout 
lli-hnut, le vent hurle dans les longs couloirs et les 
vnsistas tremblent sous sa violente poussée; tout en 

bns, la pluie lave impitoyablement macadam et nou­
veaux parterres. A propos de parterres, j'ai la bonne 
Impression que le temps d'tiU)ourd'hui les '' sauvEs, 
ainsi que c les nrbustes d6)11 feuillus ~ don\ parlo.it 
le Président Bonthonncau ; car des centaines et des 
centaines de personnes (et surtout d'enfants) défedaru 
sur l.a cour d'honneur ... Je rencontre le C. F. Sous­
Directeur qui, solitairement, effectue sn ron<k : 
• Au fond, Cirer Frlre, c'est pcut-ltre sn façon tl lui, 
au Diable, de marqu4r ses scnrlme~~u t tr des jour.• 
uéjastes comme celui-ci ... , 

19 h. 30: Cinéma 

La tin d'un beau jour pr6te un tant soit peu ~ ln 
m6Jnncolic et il faut ft l'âme et Ru corps une cenainc 
réadaptation nu réel quotidien. Cette transition sem 
agréablement et facilement créu p:u ln magie -
pourtant bien irréelle - de l'écran. 

JOUR J + 1 
8 heures : En avant toute 

Sur ln cour d'honneur, une estrade nu rouge délAvE 
par les trombes d'hier reste le seul ~moin - ironique 
et grnurit de ce qui aurait pu être. Le ciel (ou 
Satan 1), enfin purgé., semble s'être assagi. Par petits 
11roupes ou individuellement, les l..ikésiens, snns entbou· 
slasme, rejoianent leurs chnmps de bataille respeaifs ; 
et le l..ikès, passées les splendeurs d'un jour, s'appdtc 
à continuer, c en se Mtnnt lentement • · malgré ln 
pluie et le vent, dans In grisaille ou la teropéte, sa 
mnrcbe nécessaire et victorieuse jusqu'nu jour J 
le plus lointain soit-il Inscrit depuis toujours au 
Omnd·U•rc LII·Hnut. 

Louis MONDEGUER. 

P. S. - Un merci tout sp~eial à mon professeur 
en mnanétophooic, le C. F. Jean Kerouhnton, que le 
manque d'aptitude de son élève n'a point trop ~but6, 
et il mes deux techniciens : François Tnnsuy, de Pre. 
mière Classique, et Didier Treussier, de Première Mo­
derne, grâce à qui, en ce 20 mai, j'ai poss6dé quelque 
peu le don d'ubiquit6. 
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Naissances. 

- Philipp~, troisième enfant de Armaud Abanwu, 
de Lannilis, ancien 1945, l Rabion·Angoulême, le 
26 mol. 

- JoEJ/e, deuxième enfant de Yves Mary, de Ker· 
feunteun, ancien élève 1952, à Montluçon. le 12 juin. 

- T!Jierry Cayot-Damiall, petit·fils de lean Damian, 
nncien élève 1927 et vice-pr~ident de l'Amicale, à 
Lnnd uclee, le 18 juin. 

- Pascale, 119isi~me enf3nt de Jo.roph Luctu, nncien 
élève 1949, à Issy-tes-Moulineaux, Je 25 juin. 

- Claudie, fille de Lucitn Cariou, ancien élève 
1958, à Lesconil, le 27 juin. 

- Christophe, troisième enfant de Claude Emard, 
de Quimper, tmcien élève 1947, a Rennes, Je 3 juillet. 

- Didier, fils de Geor11es Jacob, ancien élève 1945, 
à Saint·Guénolé-Pcnmarc'h, le 4 juilleL 

- Didier, rœre de Gérard Botilcrel, élève de Troi· 
sième Moderne 2. Il Sulninc, le Il juillet. 

- Herv4, fils de Jca11·Mare Da11lel, nnc'en élève 
1954, Il Pont-l'Abbé, le 16 juntet. 

- Cathcdn~.. sœur de Dominique David, élève de 
Quatrième Moderne 1. à Ln Roche·Bemnrd, en 
juillet. 

M a riages. 

- M. Alai11 Girard, de Tréméven-Laovo!lon, sur· 
veillant nu Lilc~, et Mlle Frarrçoi.<e Uclerc, en 
l'~glise Salnt·Houordon de Lnndernenu, le 2 juillet. 

- Jeou-Pierre Pét/1/on, de Quimper, ancien élève 
1955, et Mlle Nicole Douli.r, en l'église poroissirtle de 
Oo.hnrs-Fouesnnnt, le 2 juillet. 

- Rarmoud Harrereau, de Landerneau, ancien 
il~ve 1954, et /l'flle Nicole U 81/ran, en !'~alise Saint· 
Houordon de Lnnderqenu, le 4 ju illet. 

- M(lrct:l Mil/our, de Telgruc, ancien 6.1ève 1959, 
ct Mlle Yvellt: Birosta, en l'église paroissiale de Tel· 
grue, le S juillet. 

- M. Jt!au-PI•rre Vcrdt: , de Lannion, surveilln nt au 
Likh. et Mlle Yvonne Ma/raud, en l'éaJ!sc de Cavan, 
le 1 juillet. 
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- Loni.r Le Joncour, de Douarnenez, ancien élève 
1952, fils de Lo11is, nncien élève 1924 et ancien pro­
fesseur, et Mlle Monique Uparq11ior, en l'éalise S~int· 
Michel du Havre, Je 7 juillet. 

- Jerut Lon•ellec, de Plévin, ancien 6.lève 1959, et 
Mlle Arme Jéhqmro, en l'église paroissiale de Plu­
méliau , le 21 juÎllet. 

- Mie/rtl Gll)'Oil, d'Eraué-Armel, nnc!en élève 
1957, et Mlle Morlt·Po11/e Le Guer, en l'église 
Suinte-TM~ de Quimper, le 21 juilleL 

- M . William Faulknu, Professeur d'Anglais au 
Likès, de Johnstone (Ecosse), et MIle Amrie Agui/lard, 
en l'église paroissiale de J<er!eunteun-Quimper, le 26 
juillet. 

- Jacq11u Le Meur, de Sa.int·Renun. nncien él~·ve 
1957, et Mlle Annie Htrrou, en l'église Notre-D•me 
de Rennes, le 28 juillet. 

- Loui.r He)'don, de Doulrnenez, ancien élèv-. 1955, 
et Mlle Frmrço~• l.r;ye/iJr, en l'église Notre-Dame de 
Snint-Ditier, le 28 juillet. 

- Hen~ Tymen, de Kerfeunteun, ancien él~ve 

1954, et Mlle Marie-Josie Le Roux, en l'église pa· 
roissiale d'Ergué-Gabéric, le 28 juillet. 

- Ala/11 Hans, de Fontenay-sous-Bois, nncicn flèvc 
1958, ct Ml/~ Colw~ Jottrdi11, en l'éalise Saint-André 
de Patay (Loiret), le 31 juillet. 

Décès. 
- M. Yvt:s Botlrort/, 19 bnS, ancien jardinier au 

Uk~s, époux de Madame Bot/rorel, concierge nu 
Likès, et père du Citer Frère Relié, ancien professeur 
du Likès, à Quimper, Je 2 1 juin. 

Le 3 juin, à son retour du Second-Noviciat lnter· 
national de Rome, le Frère René Dothorel, aujourd'hui 
Directeur de l'Ecole Technique Ln Croix-Rouge de 
Drest, rernettah 1t ses parents le diplôme d'aO'iliation 
~ l'Institut des Frères des Ecoles Chrétiennes. C'était 
la reconnaissance officieUe d'un long dévouement au 
service du Lik~. Depuis mars 1936, M. Yves Dothorel 
npportnit tous les soins d'uu jardinier trnvnilleur et 
consciencieux aux potaaers dépendant de la Maison 
de Retraho des Frères ct du Petit-Noviciat de 
Quimper ; quand le nouveau centre du district (ut 

· transféré dans le Morbihan, à Saint-Av6, M. Bo· 
thore! resta tout naturellement au service du Lik~ 
proprement dit. Quant à Mme Dothorel, elle fut 
d'abord concierge du Petit-Noviciat pendant 13 ans, 
à partir de 1937 ; t\ l'occasion, a!le devenait même 
cu isinière de la colonie de vacances des Juvénistes. ~ 
Saim-Evarzec. Depuis 12 ans. c'est à la conciergerie 
du Likès que nous la trouvons. toujours serviable, 
mnlgr6 les renseillnements incroyublcmcnt divers qu'ou 
peut lui demunder. oomme cussl. mllls;r6 l'extrême 

difficulté de connru'lre puis d'avertir dans notre 
grnnde maison Je professeur ou 1'61~ve appel~ au 
parloir. 

Les obsèques de M. Bothorol ont 6té c61ébrées en 
l'église paroissiale de Ker!eunteun, le dimanche 24 
juin ; on y remarquait la présence du C. F. Donatien, 
Visiteur de Bretagne, du C. F. Eug~oe Le Viavnnt, 
Directeur du Lik~, du C. F. Hervl Daniélou, Direc· 
teur de Ln Croix-Rouge de Brest necompng:né d'une 
délégKtion d'élèves, de nombreux Fr~res Directeurs et 
Frères du district de Quimper dont plusieurs avaient 
enseigné au · Petit-Noviciat ou au Lik~. 

- Mme Loé, mère du C. F. /~an Loi, ancien pro­
fesseur du Lilc:ès, l't Quimper, le 22 juin. 

- Mme Le Vlnvam, 84 ans, mère du C. F. E1111~llt 
Le Viavam, directeur du Likès, à NaDLes, le 3 juillet. 

Le C. F. François Le Bail, Pro-Directeur, et une 
importante délégn6on de Frères et de professeurs 
civils du Ukès ont assisté nux obsèques de Mme Le 
Vinvant qui se sont déroulées en l'ésüse Saint· 
Vincent-de-Poul du Rnngon à RézbNnntes. M. l'abbé 
Jean Floc'h, secrétaire de J'Evêcllé, y représentait 
S. E. Mgr Fauve!, tvêque de Quimper, el M. l'abbé 
Albert Floc'll, inSpecteur diocésain, le Cours Normal 
du Lik~. M. l'abbé Henri Le Minor, aumônier du 
Lik~. dirige:t les chants Cl les intentions de prières 
au cours de ln messe. Une nssistnnee très nombreuse 
de Frères des districts de Quimper et de Nantes était 
conduite par leurs Fwes Visiteurs. M. et Mme Jean 
Bonthonoenu, M. ot Mme Maurice Cndic, de Quim· 
1>er, repr6sentnient l'Association des Parents d'E~ves 
et l' Amicnle des Anciens Elèves du Ukès. 

- Mme veu~c Plrilippc, 71 ans, m~re de Jea11 
(1933) et ~:rand·mère de Bemard (Troisième Classi· 
que), et Roland (1955) à .Plogonnec, le 24 juillet. 

- Avec u11 certain retord, nous nvons appris le 
décès de trois Amie>1liste:l: leal/ Seurec, de Plogon­
nec ; le~ttl G'orrr/ay, de Melgven (en ja:ovier 1961); 
René Qut"le11, de Concarneau, ancien élève 1933-38 
(Je 8 novembre 1960). 

- M. Yvds Ellttm, père de Roger, Mitree/ et Y ves, 
tulcjens élèves, il Quimper, le 28 juillet. 

- M. lenn-Loui.r U Gui/lou, 21 ans, frère de 
Edouard, nncien élève 1957, décédé accidentelle­
ment 1a Saint-Nic, le 31 juillet. 

-M. Trémeur Nicolas, 57 ans, père de No'dl, 
élève en Mathématiques. et · Technique, à Sainte· 
Trépbine, le 2 AoiJL 

- Mmd / aequo.< Fnrva/ tl• Coatparq11ct, m~re de 
Ronan, nncicn élève 1954, 1a Mo.nterblonc, le 
3 aoOt. 
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- Plerr~ Tltomas (1946) tient un ntelicr d'&cctricit6 
a~n~rale ou 45, avenue de Verdun a Vnnnes (instnl­
l~tlons foree motrice, JUJniùc, antennes de télévi· 
sion). 

- Après son récent succès nu Diplôme d'En•des 
Supérieures de Chùnie, Dani«l Dnnion (1958), de 
Kcr!ounteun, pense p réparer l'nsr~antion. 

- Cnporal nu S. P. 86.887 en Algérie, Jea11 Calvo: 
1955), de Quùnper, connnitra en septembre une libé­
ration anticipée pour rejoindrè son poste de professeur 
du Likès en début d'année scolnire. 

- Pierre PllllipfJO (1958), de Lnndudnl, érudinnt à 
l'Ecole Violet de Paris, suit présentement un stnge il 
I'E.D.F. de Vannes. En visite au Likès, il n'a pns coché 
son émerveillement devon! le nouveau Slade d'athlé­
tisme ; les chnmbres des futurs élèves de Première 
Division l'ont laissé tout aussi rêveur; nux ateliers, il 
n pu aborder bien des questions d'électricité nvec le 
C. F. Martin. 

- A u Scolnsticnt d'Hérouville -Caen. Je Fr~ re 
Edouard Le Saec (1957), de Lorient, n réussi Je 
Bnccnlnur6at PhilosopWe, ct le F1·ère Altdré lacq 
(19S7), de Henvic, le Baccalauréat série Moderne. 
Au retour d'un swge de moniteurs de colonies de 
voconces, tous deux ont retrouvé Je Likès avant d'aller 
encadrer la Colonie • Leclerc,. de Saint-Evarzec. 

- Le 24 juillet, longue visite de Lo11is Fouesnant 
(1948), de Quimper, lngénleur militaire des Fabrica­
tions d'Armement oJToct6 l l.n Bose de Recherche 
de. Fusées de Vernon (Eure). 

- Jea11 Malté (1959), de Berric, est sergent nu 
S. P. 86.181 en Algérie. 

- Nestor Pladys (1943), de Rosendaël, est insénieur 
à ln Section de Rnfl'innge de ln Société Française des 
Pt!trolcs B. P. à Dunkerque. Le Nord, nous :lSSUre·t-il, 
connaît un incroyable osso•· industriel. Notre camarade 
sc réjouit de la confiante marche en avant du Likès, 
progrès qu'il compte bien venir voir de près sans 
trop tarder. 

- Le second-maitre Marcel Mlllo11r {!9S9), cie Tel· 
grue, à qui~ la 8nse d'Aspreno, on Corse, étnnt 
nommé pilote à la 11• escadrille de la Base de Duguy­
Le Bourget. Adresse civile : 48, avenue de la Répu­
blique, Ln Courneuve (Seine). 

- M. ù Slvm (1906), inaénicur lCAM, nprès 
avoir trnvolll6 de IOLlJ:UCS tlnntes dnns UDC us.inc 
J '3éronnuùquc de Saint-Nazaire, n pris SQ retraite à 
Sceaux (21, rue des Filmins), mais il sait retrouver 
le chemin du Morbihan et passe l't!té chez ses enfants, 
à Saint·Oildas~Rhuys. Etant monté nu Lik~s. fin 
Juillet, Il nvait tant à voir et tant à raconter, qu'il 
lui faudra bien une nulre visite d'une heure peur ter. 
miner le tour de l'établissement. 
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- Ayant termù16 comme seoond-maitre armurier ~ 
Brest son enJ;a~:ement de sept ons dons ln Marine, 
Robert Boum{am (19S4), de Quimper, travaille désor­
O>ais au gisement de pétrole de Hassi-Messnoud : paste 
intéressant mais bien éloigné du pays, surtout lorsqu'on 
est à quelques semaines de son muringe ... 

- J.an·Gnll/aum« Le Brlls (189S), de Goulien, 
gnrdc un crnod souvenir des trois nnn6es passées au 
t.ikès à la fm de l'autre si~cle. Sans doute, les noms 
de Fr~res qu'il évoque éveilleront-illî quelque réso­
ouncc dans l'ôme des Vétérans de l'Amicale : le Frère 
Ditecteur Cyrille des Anses, les F.F. Corneille, Donat· 
Cnpréol (:weugle) et 'eluJ qui étnit surnommé 
c l'Ecureuil •. 

- Maîtres d'internat au Likès en 1961-62 tout en 
<uivant quelques cours des elusses terminales, Hervd 
JJoussard, de Plogonnec, R.e11é Malt6, de C;>mnc, 
Jtum Rous.tel, de Plovan, et loHI Guigutn, de Poul· 
dreuzio, amicalistes de la. promotion 1961, viennent 
do réussir leur seconde partie du Bae<:lllauréat. 

- Le DlJiftcbal des logis chef Jean Arlwro (1940), 
de Plouuarnel, est actuellement en stage à Bourges : 
l'ntmosphùe y est certes moins troublée qu'en All;6rie 
où son unit6 étnit sujetlc à de fréquents déplncomentJ. 

- Alain Guîbau (1949), de Sea~r. est ing6nieur des 
sciences agronom iques à ln Sté des Produits Chimi­
ques J>échiney Saint-Gobain (Agence de Bordeaux). D 
sc réjouit de l'ndmission de son oevcu Jean-Yves GraU, 
de Ouiscriff, en Sixième du L!kè$. Dnns une lettre du 
6 juillet, il nous fait, une intéressante suggestion : 
c Depuis dt nombrêuses années, r~loigu~metU de 
Quimper, d'uhe part, m es multiples obligatious pro· 
fcssionuellu et familiales d•aurre part, ne m'ont per­
mis que trop raremem de rcv~ltir au Lik~s, ~t /Oujours, 
Mias, il tl~s lpoqu~s otl tai aussi rarement eu le 
plaisir dt: reucolllrer mes tmclcns t>ro/esseurs. Aussi 
me suis·!• parfois demandé si, afin dt: maintenir el de 
développer les lims entre les différents membres de 
la «grande famille likésfenne .. , Il ne serait pas sou· 
ltaitable de tellier pendalll les grandes vacances, en 
aont pnr exemple, /'orgnnlsor/()11 tl Qulmpu d'rmc 
réwlion du one/ens. E11 effet, tl '"'" époque 01) les 
Likésiens sont répartis par toute la France, ou le 
monde, il al snus douJe très difficile à un grand 
nombre de participer ata: Assemblées Générales en 
avril-mal. l'or contre, lors d«s congis ammtls, la plu· 
part rcvlem~tnt en Drerogne - 011 a ln nostalgie de 
ce beau pays --et c'est avec /ole, fe le pense, que 
tous se reluiraient à une réunion amical-e qui pourrait 
ltre l'occasion d'un véritable brassage dts Anciens et 
de leurs Pro{esser1rs et robjet d'4clumgu îllléressants. • 

- Francis L'IJ6norer (1960), de LesconU, est venu 
respirer l'air du Likès le 27 juin nlors que les ~lèves 
achevaient de partir en grandes vacances. Ayant 

Entreprise Générale 

écboué à son ex:unen technique à Brest, il est assez 
ind6cis sur ee Q11'il fcro l'on procl•~ln : sons doute, 
n>nttre d'internat, tout on continuant d'étudier. 

- VîflCI!III Le Floc'lt (1959), de Plobannalec, et 
Jean-Pkrre HascoiH (1960), de Quùnper, viennent de 
réussir J>ropédcutique-Lettres, l'un à Rennes, l'outre il 
Caen. Tous deux sc proposent de pltpnrer une licence 
d'H istoire-Oéogrnphie. 

- Autres r6sultttts d'étudiants : Frat~çols-Xavier 
De/ecourt (1961), de Quimper, oertificat do P.c.B. à 
Nantes; Denis Tréguitr (1960), de Névez, cerû6cat de 
M.P.C. li Caen ; Mlclr~l Le Joncour (1961), de Douar­
nenez, eertiOcat de S.P.C.N. à Rennes (mention Bien). 

- Sympathique visite du Cnpernl Roland Plrllippe 
(1955), de Quimper, actuellement au secteur pœtol 
69.303 en Allemagne. 11 a trouvé pas mal de change­
melH dans l'Ecole: construction de l'internat de 
l'rcn>~re Division et surtout le nouveau stnde d'atblé· 
tisme. c De mou temps il /allait, ptmltwr la.r courus 
dmrs lts all~e.r du fardln, JJre11dre lts virages (1 angl• 
droit •.•• 

- Venu payer sn cotisation, René Gaonac'h (1958), 
d'Ergué·Armel, nous annonce son succès nu diplôme 
d'I~énicur JNSA (option Chimie Industrielle). Reni 
Tr6gnler (1958), de Bonsecours, qui obtient le rn!me 
diplôme. option Oénie Civil, nous écrit : c Nous som­
mes de1a: Likéslens d terminer avec succ~s nos éntdes 
tl Nrur/rlll National du Sciences Appliquées de Lyon; 
ie cortstale avec rtlgrot qu•, depuis 1958, oucu11 ~live 
du Liki.r 11'est Clllr6 d l'l.N.S.A.: cette école, fondü 
M 19S7, forme d•s lng4ulcurs dans des sections très 
vllrlécs, suiwmt des mltltodes iut~rtUJtUifes et dmu de 
bonnes conditions matirielles. Je compte partir 414 

service milllalre en novembre. Mes camarades peuwm1 
m'écrirt tl 111011 odresu ptmtallertlt: 20, me de Paris, 
/Jonsecort's (Sel~~e·Marltlmc). • 

- Louis Rorusc/ (1949), de Plovan, dirige 2, rue 
Victor-Hugo à Quimper, un atelier de Mécanique Gé­
nérale (RectifLcation et reconstruction de moteurs, 
Pièces dt!wchées). 

- Nouvelles •·éeentcs des frères Ktramrct, de Lnn· 
dcn~eo.u : Hervé (1958) a tcrmln6 o.vee succès sn se­
conde année comme E.O.M. à l'Ecole d'Hydrographie 
du Ho.vre; la<·ques (1959) se prepare à l 'Ecole de 
K.ersa au concours B.O.M. de 1 n classe; Alain (1959) 
commenœra duns quelques mois sn quo.triètne et der­
nière année 11 l'Ecolo Supérieure d'Electronique d'An· 
cers. 

- Jean Bronucc (1958), d'Brgué-A.rmel, vient de 
terminer avec 14 de Moyenne OénéroJe et 13,91 de 
Moyenne do Promotion sa quatrième année à l'Ecole 
Catholique d'Arts ct Mttiers de Lyon d'oit il sort avec 
le dlpl6mc d'inaénieur. Son voyage de fin d'études l'a 
conduit dans les p~ys scandinaves dont il a pu nppre­
cier l'esson économique comme aussi la grande pro­
pretb des villes et Ill coquetterie des bnbitntions. Au 
classement de la 3' année de l'B.C.A.M., nous relevons 
les no.ms de : o~1fnln Tymm, de Plosnstei-Sa int-Oermnin 
(14,80); M11X Jiascolt, de Quimper (13,55); Maurice 
Gnuller, de Locminé (13,27). En 2' année, Roger L<t 
Pol, de Vannes, obtient la moyenne de 14,40 et en 
1 •• année, Joseph Kergué.no, de P aris, 13,73. 

- l etm Quémérd (1950), de Penbars, est radio~lec­
trlcicn nu 3, •·ue de lu Halle a Quimper. Dans son 
magasin de Radio-Ttltvision·Disques • Télélux •, vous 
etes assurés du meilleur accueil. 
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- Le Fûre Donalien-Yital (M. Henri Lo Du) ne 
pouvait mieux couronner ~ première ann~ de direc­
torat ou Juv~nnt de K6rour, en Sni nt-Av~: toi15 ses 
cnndldnts o nt connu le succb nu B.J'l.P.C. comntc ou 
lhccalnur6nt, 1 .. et 2' punies. Au Juvtnat de Ker­
ploux, e n Auroy, Jacqllet Fichou (1961), de Quimper, 
o terminé so Cinquième avec la moyenne de 11,45 . 

- Clwrl~t u Poli/er (1956), do Snlnt-Guen, est Il 
son ~lzlème mois de vi.e miliuüre. Depuis le mois de 
moi, il se trouve nu Groupement Nnvol 421 de 
Biune, odioint ~u chef d'un dépôt d'essence : tran­
quillité parfaite qui Juj fait attendre la libération 
a le retour en France sans 1> moindre impatience. 

- Le 20 juillet. visite de Hmrl Rault (1905), venu 
~mplir les obliaations flnoncières de tout bon Arnica· 
Uste. Le Ul:~ qui se rajeunit ne manque p~s de 
d~router les anciens du début de ce si«le qui n'y 
tctrouvent que difficilement lelllll souvenirs... Qu'ils 
sachent que le C. F. Cyprien-Eloi (M. Y••1 i.e Oalf), 
leur souHiirecteur de l'époque, toujours bien vnlfdc 
malaré ses 92 ons, no les oublie pas. Son adresse : 
Pensionnm Snint..loseph, 30. rue des Rosiers, Coen 
(Calvados). 

- Le Likès compte quelques Espagnols parmi ses 
anciens él~ves. C'est ainsi que le 18 juillet, nous avons 
r~vu che~ nous Je Buque Xavier de ErratJI qui nous 
ov1ut quin6 en 1939 de lm Prem~e Ann&! Tech· 
nique C tondis qu~ son f~ lnaki était en Seconde. 
Xavier et 1\io,dame faisnient un petit tour de Fronce 
touristique en car ; malar~ leur mont~ tArdive au 
Likb (il ~trut presque 22 bc:urcs 1), ils ont rbml a 
retrouver quelques Fr~res, dont une flaure coMue en 
b personne du F. Gaston Manin. Leur ftdresse : ViiJu 
c Ola~;nne •· Barrio de Galmob, UodW (Ain va). 
Espnane. 

- L.oui3 Prlmot (1958), de Plogonnec, vient de ter­
miner ses 6tudes A l'oris avec le tilre d'lna~nleur de 
l'llcole d'Blectriclt6 et de Mécnnlq11e lndustrlcllc. 11 
cnvisnge de porfalre sn formation à l'Ecole Nationnle 
Sup6rieure d'Electronique de Toulouse. 

- Nouvelles c fraîches • de Hervé Pnul'homme 
(1959), de Vannes, le 21 juin : « Da111 ç•11t /OIIrt 
ftmral te11111n4 ma vie, 10111 d fait nccldmtell•. d• 
militaire; de jootr en footr, ttiDn euphorie trtmdlt ... Pour 
le niDmellt, ~ suis toujours marlcllal des lotis au 
S. P. 81.901. Que dire dt I'A/zirie d prlse111: 1'/oeurt 
tk la coophatwn peul 11'/tre pltu tris lol11, mals tant 
d'fmpondlrabk1 SOIII mcorc susc•ptiblu d'lnllrvo11lr 
qu'Il "" sartS d<mt• primamrl de se rljoulr. c 

- l.aurmt Evu111o (1937), d'Etel, en promenade de 
détente avec sa famille, a fini par trouver quelques 
vcsti&es des anciens locnux du Likès ... Mais le pressoir 
il cidre n disparu, nvec ~ réserve do pommes qu'on 
c piquait • des clwcs Il l'nldc d'une ficelle armée d'un 
compas. Dispensé de po·omenade, noue comarndo nvoh 
l'hhbitudc d'errer dans le jardin $MS trOp s'aunquer 
aux poiriers 0\1 aux groseiiJiers (ln snUe de ponnn­
oenee n'6tnit pas encore inventée !) : aujourd'hui, tes 
t~ves n'ont plus ces tentotio)ls, les potaaers oyont, 
ewt nussl, payé leur tribut au pcoarb. Ouvrant de 
cmncls ycwt sur toutes choses. le petit Paul Ezanno ne 
sera au~re ~pays6 par nos couloirs, nos classes, nos 
ateliers, quand, d:IDS deux ans. il eotrero en Six.i~e. 

- Apr~s une Jonaue cœvoJencence, cons«utive A 
une blessure por balle reçue en Ala6ric. le Frir• lem•· 
Mari• Trel/11 (1954). de Landrév~nec, o retrouv6 le 
Camp do lA Londe d'Ouée oil il fit ses clnsses. U y 
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exerce les fonctions de sous-lieutenant instructeur d'un 
peloton de caporaux. En sa qunlité d'ensciannnt. il 
es~re ~n~Rc:ier d'une libération anûei~ en sep· 
tcmbrc. 

- Elève de Mathématiques Spéciales nu Prytanée 
Militoù·e de Ln F lèche, Louis Plassard (1955), de 
Lorient, n présenté en mai le concoun d'entrée à 
l'Ecole Polytechnique. No~ en ianorons le résultat 
d~Onitif. Estimant ses cl1ances do s ucc:à assez rtduites, 
Louis parlait, le 28 mal. de pr6pnrcr l'an prochain, 
en plus de Polytechnique, le concours commun des 
Ponts et Centrnle. Il a été heureux de recevoir, grâce 
liU c Ukù •. quelques nouvelles de ses camarades 
l""to.Ciaude Birlloouc. /-•.Claude Riou, Jean-~~ 
Marcloalot, '""" lacq. 

- Une c:ute post~ l Nouméa le 26 juin nous 
apporte d'excellentes nou•-eUes du quartkr-maitre mé­
conicien Andr~ Pellay (1959), de Pont-Croix: « Voilà 
dé/<1 quatr• mois que fa/ qu/111 Toulo11 Il bord tlu «De 
Grasse • pour '"" crolsl~r• amour du moude. Depuis 
1• l"' mars, IIOII.t ov0111 vbltl Dakar. la Martinique, 
la Guodelo11pc, Pmonma, San-Diego, Honolulu, les 
•"iorqulses, Tahiti, ainsi que plusieurs 1/es de la Po/y. 
••~sie. Actuellement IIOIIS foison.• escale à Nouméa. 
Dons les trois mols d v~nlr, IIOIIJ vlslttrOIU r Auslrali~. 
SoïROtl, Colombo ei Mndatascar. Notre demiire e.rcal~ 
tera Djibouti. • 

- Le 10 juillet, sympathlque visite du second-maitre 
d6tccteur onû.sous-marins Jea11 Douguet (1955), de 
Quimper, quj se trouve présentement l Toulon, l 
bord de l'E. E. c Tartu •· 

- Francis luloel (1952), de MtuJllac. tient l'Hôtel 
• Les TelTIISSCS • h Snlsna. dans le Canw. Si quelque 
Amjcaliste passe dons le coin, qu'D n'oublie pas de lui 
rendre visite : pour un prix tout à fait ru.isonnable. 
il lui fera dEguster les spécialh6 de la r~gion. cor il 
est nussi un fln cuisinier. 

- Visite rnpicle do IJ•n•l Gutln (1958), de Quim· 
per, 6tudinnt en droit lt Rennes, oO il lui reste encore 
uoe année d'études à fnire. Apr~s un repos de 15 jours 
fin juin, il effectue un stoae de deux mois à la Caisse 
R~aionnlc de Crédit Agricole il Quimper, histoire de 
<e mettre un pou c dans le bain •· 

- Louis Boulle (1946), ostréiculteur A Ricc-sur­
Be1on, o'avnit pas revu le Likès depuis l'Assembl~ 
~nérale de 1960. Entre autres choses, il a confié au 
Frère Martin sa surprise deYIJtt le rapide rajeuniss& 
ment de notre maison. 

- Mlclo•l Lo Gull/ou (1960), d'Brlu6-Armel, ciree­
lUC son service militaire en Ala~rie (S. P. 88.066). 

- Ces dernières sem:ünes, une dbnarcbc adtnJnis. 
trntive nous n pc_rmis de connaître J'exacte situation 
professionnelle de plusieurr Amicnlàtes: nous vous 
livrons ces pr6eisions uns nucun ordre : 

e Uon Morojol't ( 1953), ina~nlcur des Trnvaux Pu. 
blies à Toulouse. 

e Jacquc.s Le La)• (19S6), m(U'eye\lr à DouarnenC2. 
e Maurice Stlt1lwn (1961), ~tudiant il Nantes. 
e Alain Nitlilec (1956), tourneur sur m6t:tux ! 

Quimper. 
e Joli P~m'<m (1958), étudoont. 
e y,..,, Lo Grolgn~c (1959), laitier a Ploemeur. 
e Yiclor Ro10ult (1901), ofriCier d'odmüùstration en 

retraite 1l VAI\IlCS. 
e Loik Kerwulec (1957), dessiMteur b>Ciustrid AUX 

Etablissemans Sull.cr de Mantes (Moteurs Diésel, 
pompes, compresseurs, friaos. coupleurs-.). 
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e lean l.ancou (1945), officier d'ndmin~trotion de 
l'Inscription Moritlnle. intendant de l'Ecole Nationale 
de ln Marone Mnrchnnde de Nontes. 

e Guy Moumoln (1931), grossiste en mat6del tlce­
trique 1t Lorient. 

e /~11 Uostic (1928), ingénieur à la Société Richier 
de Pnris (matériel de Travaux Publics). 

e llmrl Uostlc (1931), son frère, officier des Equi· 
pn~es. ollicier udjoint nu Groupe Sous-Mnrlns de 
Cherboura. 

e Joseph Tl!aho11 (1900). ostréiculteur en retraj~ 
à 1Uec-6ur-Bélon. 

e Mathurln l.'H~mul~ {1955). int;érueur à la Socié~ 
c L'Ait Uqulde• de Paris (i.u comp.-imts. o~nw. 
n•ote, edty~ne. JRZ rateS). 

e Jemo.Ciaude MtWOn (1952), commerçant (babil· 
lernent) 1t Landerneau. 

e Francis-Roger Hu01r (1953), lieutenant ou S. P. 
69.626 en Allemaane. 

e Louis 1111o11 (1946), son frùe. ostréiculteur Il 
RieC·5ur·Btlon. 

e Louis i.e Gu~ua111/ (1955), &éomètre-topoamphe 
~ Pl6rin (COtes-du-Nord). 

e Louis Hélolltl (1957), collégien à Dinnn. 
e Claude Ll11ttml/ (1954), radio-navipteur de l'Ar· 

mée do l'Air h la Base 702 d'Avord (Cher). 
e A11drl 1/errou (1955), officier de marino A bord 

du sous-marin c Requin •· à Toulon. 
e François l.arge111on (1935), inspecteur tccbnico 

commercial (motclllll Diésel). 
e /~11 /Arzul (1946). Jnaénieur I.P.O., conserveuo 

h Plon~r-L.•nvern. 
0 Girard IOIICOWt (1953), ingmleut l la Compaanie 

Electro.MéconicJue de Rennes. 
0 H~11rl Na••ellou (1943), attaché de service com· 

mercin! l la Société Française des Pétrole B.P. de 
Pnris. 

e Lucl•n l ocob (1928), ollicier mécanicien de 
1" ciMse, ina6nlcur d'armement Il ln Socl~t6 d'Anne­
ment Fluvial ct Maritime de Paris. 

0 leau-Alain r.... Guillou (1950). ingénieur des ta6-
coa•munic4tlons il la Société Als.~cienne de Construc­
tions Mécaniques dG Bruyère-J..e..CMtcl (département 
Encraic Nucl~nlre, Tétécommunic:uions, BtectronJquc) 

e Claude i.e Hlr (1946), agent tccbnico-commercial 
c Snnders • l Landerneau. 

e Laurmt C01t~11 (1950), agriculteur à Tourc'b. 
e Guy Klrourldan (1947), cbef setYice exportation 

des Etablùemcnts Levitan de Paris (Meubles). 
e Yus Oulcloowt (1945), représentant A Boulosne 

(Seine). 
e HtNI l.• Gall (1935), boulanger-p5tlssier 1 

D ouornena. 
e Gu>· Koun (1937), inspec.teur des télécommuni· 

entions l Denuvillc. 
e lttiii•Picrr·e /aout~~ (1956), trnvnillnnt ù ln pope. 

toric BoUoré d'Odet. 
e lt:au Branquet (1941), comptable à l'Entreprise 

Oénéra1e du Bâtiment J. Doinic a Fils 1t Quimper. 
0 Marctl Lo Oris (1949). ingénieur E. T.r., directeur 

des Etablissements A. Bernard à Quwpeo· (el1oulfaac 
central, plomberie. sanitaire). 

0 Paul Lo Brœ (194$), agent comptable li l'U.ltS. 
S.A.F. de 1:1 Sanhe au Mans. 

e GuiiiDomoe Oolur (1953), militaire de ~rriète 
(aviation). 

e G11y Bariou (1951), ina6nieur dœ Arts et Mftien 
de P:uis en Instance de partir au iCrVÎCC millt:ùte.. 
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e Pi•m• Bourlru (1948), nEgociant en meubles il 
Concarneau. 

e Frtmçois Oo.SJemr~c (1921). pharmacien à Dou3•· 
ne nez. 

e Pienc LAt Billon (1955). minotier à Roudouallec. 
e Jean-Louis Bottlbria (1943), négociant (graines et 

plantes) il Quimper. 
e Jca11-Ciattdt Bruère (l9S$). tourneur sur m6tnux 

il Comn•·et. 
e A.ntlr4 Cltar/iet (1953), professeur d'éducaLion 

physique ILËPS, mnsseur·kinésithérapeute à Goin· 
gnmp. 

e Y ves Cllapel (1941), inspecteur des postes ct tél~ 
communications il Nancy. 

e A ndr6 ù Corre (1941), agriculteur A Plonévet· 
Porzny. 

e Pierre Couriaut (1932}, chef de fabrication aux 
Etablissements Petitjean de Crécy-sur·Serre. 

e Honrl Cam (1939}, lieutenant h Bourg-en·Bresso. 
e Yves Coll6tcr (1937), Inspecteur principttl des 

impôts à La Rochc-5ur· Yon. 
e M ichel Cosmao (19SJ}, capilaine 3 la Base 

Aérienne de Mérignac (G ironde}. 
e Metree/ Corlobé (1958), ajusteur-outilleur à Il 

Rt&ie Renault de Paris. 
e Ony J..e Corr• (1951). technicien cher de service 

en chnu!Tage central à Brest (Entrcp•·ise Rousseou). 
e Jea11 Com~c (1937}, pharmacien à Fouesnant. 
e R obert LAt D t< (194S}. sous-directeur à la Ca isse 

Régionale de Crédit Agricole de Bordeaux. 
e Jettll·Y•·•s Dr~an (19S9). dessinateur-industriel 

aux Ets Saviem de J>aris (construction de véhicule• 
industriels, cars, amobus). 

e Bruno Tr~meur de Bellaing (1953), attaché nu 
senice commercinl de l'Agence Peugeot de Fougères. 

e Y ve.t Dubrtu/1 (1950}. dessinateur à la Société 
M.O. V. d'Aneers (mntérlel pour l'Industrie avicole}. 

e Jetm·Ciaude Daupltln (1960}, cngug6 dons l' At'• 
mée de terre (S. P. 89182}. 
e Re11é Eudeline (190S}, eu retraite à Asnières. 
e Ferdina11d ù Febvre (1943}, directeur de la 

Banque Internationale pour le Commerce et l' Indus· 
trie de ln Côte-d'Ivoire ~ Bouaké. 

e Antlrd FI/y (1955), garagiste Simca & Lorient. 
e Louis Flahaut (1940). inspecteur des impôts à 

Saint-Servan. J 

e René Femtlttull (1927). :~djoint au Cher du Ser· 
vice Administratil' du Centre E.D.F. de Quimper. 

e Jean Floe/J (1939}, garagiste Panhard à Vannes. 
e Jcan.Jùnt Le Pioclt (194S), comptable à Qu illl· 

per. 
e Lo11is ù Fur (1924}, négociant en vins à Lan· 

derneau, membre do la Société Bretonne des Algues. 
e Etlouard Fouillard (1944}, ~~~rnnt de Socl6t6 ù 

l..andlvisinu (bières, cnux snzcuscs, cnux minérrues). 
e / cau L~ Gull/ou (1954). ing6nieu•· E.N.S. I. de 

Nancy, nctueUement militaire au S. P. 89.682. 
• Jean Le Gall (1950), pharmacien à Pont-<le·Buis. 
e Rayltlotld Gttluet (1931). contrôleur départemen· 

tru des lois d'Alde Socin le il lo Dlroct ion de lo Po pu. 
lntion (pr~fec~ure du Finist~re). 

e A ndré Guillo11 (1951}, gendarme il Parigné· 
L'Evêque. 

e Yves Le Goc (1 952), agriculteur à Plonévez· 
Pormy. 

e Rog•r Godonna (1958), licenci6 de motMmnti· 
ques élève·professcur (pr6pnrntion du C.A.I'.E.S.). 

e M icht!l Gclllrlc (1958), contrôleur des P.T.T. n 
Paris. 
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e Michel Gloaguc11 (1941). chef comptable aux 
Etablissements Jean Gouiffès de Quim~r (Snlnisons· 
Conserves). 

e Yvts Gull/ou (1960). l!tudinnt ~ l'Ecole National~ 
d'Ingénieurs de Strasbourg. 

• Louis Le Gall (1958), em)>loyé de banque au 
Crédit Lyonnais de Quimper. 

e Jeau Guellec (1951), insénieut du Génie Ruml 
il Lons·le..Saunier. 

• Gildas Guillemot (19S3), inspecteur des ventes à 
ln Sté Française du Grnru de Nantes-Cha ntenay 
(Conserves). 

e R cul Guemalcc (19S8). étudiant à l'Ecolo de 
Des.\ln Industriel de l'oris. 

e Ambralr11 Guellec (19SS), étudiant à l' Institut 
National Agronomique de Paris. 

e Pierre u Gttll (1950), lieutenant nu S. P. 87.415. 
e Y ve$ Guillemot (1950), inspecteur.vendeur ii la 

Cie Prançaise de dist.ribution TOTAL de Quimper. 
e Jea11 Oui/lou (1943}. huissier de justice ~ Brest. 
e Louis Le Gars (1941}, médecin il plein temps li 

la Sté de Secours Minière d'Astr icourt (Pas·de·Calais). 
e llenri Le Gall (1936), ingénieur des T ravaux 

Publics. adjoint nu cbef du Service de l'Archilecturr 
de Tonannrive. 

e Jacquu Guellec (l9S5). ingénieur diplôm6 de 
l'Ecole 1'olytechnique, inténieur é lève du Corps des 
Ponts et Chaussées à Paris. 

e Emile Hétet (1948}, entrepreneur en bâtiment et 
travaux publics à Quimcrc'h. 

• Alain Jolllmnlc (1952), poseur spécinllste en Re· 
vêtements du Sol ~ Auray. 
e Louis Le Joncour (1924), receveur des l'.T.T. il 

Douarnenez. 
e Jo:œplt Keriouan (1939), inspecteur commercial 

ù Lorient. 
e Citrlstlmt Rivoal (1962}. élève de l'Arm~e de l'Air 

~ Suintes. 
e Jean-Louis Tanguy (1906), agriculteur à E rgué· 

Gabéric, ancien conseiUer général du Finistère. 
e Gilbert B étel (1946), fabricant de meubles à 

Q uimerc'h. 
e Jean Droal (1956), agricu lteur il Plomelin. 
e Corem/11 Héna/1 (1951}, inl)énieur 11 lo Compa· 

gnie des Compteurs de Montrouge. 
e R ager Saiaiin (1959}, quartier-maitre mécanic ien 

li bord de l'E. R. • Breton • à Brest. 
e Jean l..arvol ( 1950}, néiJOCiant (inùnes} Il Plo­

modiern. 
e Jean l..arvoi (1947}, chirurgien-dentiste à Con· 

carneau. 
8 Louis Larvol (1948), technicien eo électronique à 

Paris. 
e Louis Lorvol (l9S2}, chiruraien·dentiste 1\ Otâ· 

teauncu(-du-Faou. 
e Louis Didal/ler, capitaine nu long COUI'5, domici!M 

à Broons. 
e Jean Philippe (1933), commerçant (beurre et 

Œufs} 1l Ploaonnec. 
e Pierre Rannou (19S4). ingtnieur nu Commissnrhu 

à l'Energie Atom ique (Département construction piles 
à C lnmnrt). 

• Michel Nicot (1951), militaire dans l'Armée de 
l'Air. 

e Yv~s Vorc'lt (1948}, marin de l'Etat .. 
e Marcel Qu~lf41~c (1947), ÎI>Jpecteur principal 

ndjoint d.s P.T.T. Il Met~·BeUeoroix. 
Cil André Desbols (1960), électl'onlclen·rndnriste ii la 

Bnsc.Ecole de l'Air 721 de R ochefort. 
e Emile Lthonr (1942} ingéttieur cher de subdivi . . 

sion à I'Eiectrk:ité ct Gaz de France l Vesoul. 
e Jean Ma/tt (1928), directeur adjoint de lo coopé-

rnLive laiti~re de P loudaniel. 
e Louis Heydon (195S), technicien à I'E.D .F . de 

l'ont-sur-Sambre (Nord). 
e l•a" Malllgol (1950}, commerçant, eonce.~sion-

noire c f'riaé.Crème • 11 Quimper. 
e Frauçoù Jlo.rtiou (1945}, inspecteur princlpnl des 

P.T.T. à ConJlans.Sainte·Honorine. 
e Roger H•rrou (1945), dess inateur technique à la 

D.C.A.N . de Brest. 

{. lE Il ID Il Il m 
FOURNITURES GÉNliRALES POUR FLECTRICITli, 

e Hervé R fm11ou (19S9}, étudiant à Angers. 
• Alpi!Oll.fC Pll~Clt (1925), nariculteur il Q uimper. 
e Lo11is l.a11trou (1944). commerçant à Dlnénult. 
e Paul Lemei/leur (1944}, dessinateur technique nux 

l' npeterie de Mnuduit de Quimperlé. 
e Gt!Crgu Foucher (1954), étudiant à Rennes. 
e leau-Pierre Ltt Quiuquis (1954). inaénieur à Sud· 

Avîution (Groupe Tochniquc de Connes • Ctudes ct 
e.~snls d'engins). 

• Ghartl Thaler (1953}, officier de marine à bord 
de l'E. C. c L 'Adroit •· Poste N avale A.F.N. 

e Pie"t Roncé (1940}, inspecteur centra l des Doun· 
nes nu Havre. 

e Jlerv4 Sctuec (1949), sous·officier de I'Arm~ de 
l'Air (S. P. 89.240). 

e Louis Fi/y (1941}, officier de la Mnrine Mar· 
chande de la Compagnie Nanlftise des Chargeurs 
de l'Ouest. 

e Cor~utiu Poupcn (1937) . représentant li Quimper 
(dlff6rentes (obriques de meubles et lnerie). 

0 Joseplt 1'oulllou (1936), ngriculteur à l'ICW~eur. 

e Michel R ivoal/an (1956}, assureur il Morlaix. 
e Jean Picart (19S2}, officier de marine détecteur à 

bord de l'escorteur mpide • Le Cbrunpenois •· 
e Georces Nwmc}' (1898}, en retraite il Auray. 
e Pierre T~rsiguel (1951), diplôm6 H.E.C .. attach6 

Il la Directlotl de la Banque Marocaine du Com· 
merce Ext~rieur de Casablanca. 

e Jean-Paul Joncoux (1954}, technicien en b!lû· 
ment à Rennes. 

e G~rg•s oMart/11 (19S$), ingénieur il l' Usine His· 
1>ano..Suiza de DoJs.Colombes (Division essni IIUichl­
ncs prototypes). 

e Louis Uhcl (1938), industriel il Merlévéncz (Con· 
serveries de Kerguélen}. 

e Corentin Q11t!ré (195 [). nt1ÎS3n menuisier à 
Quimper (Entreprise Bernard et Quéré, toutes les me· 
omiseries industrie Iles). 

e Pierre Qui11quls (1953), ing6n~ur aux Consttue• 
Lions Aéronautiques H.ispnno·Suiza (réacteurs, train 
d'atterrissage} à Bois-Colombes. 

e J~t1Jt L~ Pottier (1956), op~rateur·mécnnol!rnpl!e 

11 ln Caisse Nationale de I'Eneraie de l' oris. 
e Guillaume M ourroi11 (1937}, inspecteur central de 

l'Enregistrement à Douarnenez. 
e Yves Le R~ste (1944), docteur-vétérinaire à S:11· 

tilly (Manche). 
e Jos•ph Mon•n11 (1947), directeur commerc ial nux 

Etablissements Pnnaa<t·H.errrny de Oourbu•·re (l'ar· 
qucts • Mosaïques). 

e Gecrg•s Palarlc (19SO), technicien d'Etudes et de 
Fabrication 3 la D.C.A.N. de D iégo-Suarez. 

e Joseph Voqu•r (1931), commerçant (mercerie) à 
Dou.~rnenez. 

e J•aii·Yves Riou (1957), boucher ~ Laz et actuel­
lement brigad ier üu camp de Mounnelon. 

e Charles Sébillot (1955), lieutenant au S. P. 87.481 
en AJgêt'ie. 

e Daniel S t6pltn11 (195S}, ingénieur E.T .P. ct actuel­
lement milita ire. 

• Roger Lasta1111tt (19S1), Ingénieur ECAM, briaa· 
dier à llcsançon. 

En parcourant cette liste, on ne peut manquer 
d'être surpri~ de l'extrême dispersion géogruphique 
des anciens ~lèves du Lik.~. Un tel Crut illustre le 
sous-dtvcloppement iconomique de ln Bretagne qui 
prive choque nnnée ootrc région d'une partie de ses 
élites. souvent ob ligtes d'al ler chercher ailleurs la 
pleine ré<llisntion de leurs possibilités professionnelles. 
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LE LIKËS 

Appel de S. E. Mgr Fauvel 
aux élèves des classes terminales de l' enseignement libre 

l~llOrll ,JrOJIIOij, 

\'uu~ 'Je.·mlncz vos éludes K'.looudnh·es ou 
lcchtliqnc~ cL vou11 ùlcs au carrefour o(l Il ro.m 
chollslt· l'orl~nlt~ll on quo vn prendre votre vie. 

\'ou~ avet grandi d!llts un milleu. dans une 
•'cole of1 l'rn vous 11 nldl's ~~ découvrir vos ri­
chesses. vos pos~lhllllés. eL li. ouvrir vos yeux 
bUr Ir~ hcttoltts actuels de Iii Ollt\ des hummes 
1'1 de n:gllsc. Votre voClàUcn est eertnlnomenl 
de t·épondt·e il votre manll•re li ~s besoins en 
laisaul lructilier vos dons et vos Lalenls dans 
l'e~prll de eharilè cl de servlee rrnl ~·l la Loi 
<le I'P.vanglle 

Ltl dllclslon que vous allez pt·endro est 
::-r~,·r : c'rsl vous-mOnte qui Glos en cause eL 
\'Oire destin. C'est aussi le monde de demain, 
Il' Ro~·aume do Dieu que vous fe~z. pour 
\'Uit·r part. Il lo me.ure de votre charité, de 
,.,,lf·c vntour humaine cl chrétienne. 

Le monde cl l'Eglise ont besoin de prêtres, 
de religieux, de rollgle~. d'apôtres lates, de 
fo~·crs ra)•onnants. qui portent Lémolgnage en 
J'3'1' de ehr(IUonLé comme en pays de mission. 

Ce 11'e~L pas sur une étourd'!lrle, 8Ur un 
c COliiJ de t.'la,. CJUe He lllllll une e~lslence. Ne 
\'tilt~ lolssez pll!l ~gn •·or par co qui esl brlltllnL 
1'1 \altt, ne ç(ld<Jz pas il l'c'goTsmc, nu désir d'une 
\'l<· rncilc ou slmplemenL agrtlnble. Vous valez 
hh•tt J>ht~<. Parmi tant de oart•IOt·es possibles 
n•u~ ~nUI'<':I ellolslt· celle qui vous permettra 
du ••·rvh' tlnvnntngu, colle qu i donnera h votre 
~11· M f11ron!liltl ln plus sn·nnde. 

llup ul~ dos anneles vou~ nvo?. Mel les b6né­
llelah'c;; du I\IIVoh' et du dêvouomeul d'eusel­
gnanls, d'Oducllteu t·s li qul vous devez pow· 
Ull9 gmocle pat'L d'Glre lllljout·d'hul ce CJUO 
\'OIIK Nes. Avez-vou~ song-> <lUC vous aussi vous 
pouvc1. enseigne•·. oduquor el. par Ill, raire do 
votre pr·o!es>ion cio doma"' un service m11jeur 
dans la Cllé ! E~9s-vous ronvnlneus qu'li est 
une tAche enooro plus grande IJUO de fabriquer 
des choses el tte tr11volllor Il produire ; e'est 
do rormcr dc>1 hommts el des membre!~ vlvanlq 
til.' Jésus-Christ ! 

Dans lous les sec~eurs l'enseignement man­
que de personnel : U lui raut des jeun"s en 
nombre cL en quallll'\. C'est pourq<h>l, h ; u~uro 
qui ost pour vous celle du choix, j'alllte voire 
allenllon sur n:nse~lgncm!'n~ chrélion de notre 
cliol'i·so : Il a, lui aussi, grand besoin de mal­
trPS. Pour conllnucr sa mission auprès des 
gtllf.rallons d'enr11nls qui vous suivent, Il doll 
l'OIIIIJier l'ur un hon nombre d'entre vous, 
bachellel'8 de celle nnnt!e '!ll llecncl~s do 
Jemnhl. 

C'esl une carrière qui s'ouvre devant vous 
rL qui est déjll ~ votre portée. Vous savez quelle 
n été ln sllunllon maLérlelle difficile de vos 
mnllres d'hier. Aujourd'hui l'onsolgnanl c pt·l­
\'(· • lh1ntl0cll\ du meme trall.omont q~ tout 
autre cnselgn11nL ; Il peut snns crainte envisa­
ger J<ttn n.venlr. 

C'est aussi une mission d'Eglise, un apostolat, 
nu s•m~ le plus rorL · du Lermo, quo ''ous réali­
serez dans l'oxerclo() quolldlon qui so pr6sonto 
COIIIIIll) UIIO œHVI'C hUmniiiO dOR piUS StlCI'éOS : 
<1duquo1· c·e~l rormet· on totalité eL faire g l'lln­
dlr des cnfanls. des jeunes, les oondult·o il 
Dieu li. tl·nvers ln eéalltcl el le conlllcL quoti­
diens de la vil' scolnlrt> ; c'es t uvelllcr 111 nour-

rir l'inlciUgcuc.e, exercer cL lorliOor ln volon­
h1, apprendre au oœm· do l'homm'J à nirner 
d!lns la eharllé de Diou. 

,\vnnL de décider - si ce n'est déji~ !aiL -
ce que sera votre a"enlr, rêfléehl~se2 sérieu­
sement à œ besoin urgent que J'évoque dc­
vUJtl vous. Les appels qui s'adressent il votre 
conscience <le jeunes chrclUens sont nombreux 
cl dh·ers. Sachez Jps ~nlendre, el fllire le choix 
quo Yotre fol el votre géncrosllll vous 11uronl 
dieLë. t ANDRe, 

Evlque d' Qulmpu " d, Uo11. . .. 
Ouverture d'une Ecole Supérieure 

de Commerce à Brest 
l..a Chambre de Commerce el d'Industrie de 

Orest. en accord avec ta Municipalité de Brest 
et les Aulorilés Universitaires de l'Académie 
tle Rennes, a décidé de créer il llrcst Uti-S Ecole 
Supérieure de Commerce, dont les courij de 
Proml~re Année s'ouvriront on octobre i 9G2. 

La néecsslltl de Oxor sur place une populll­
lion jcu[)jl et en croissance démogl'aphlquc, 
c-el le de prépucr des cadres administratifs ct 
commerciaux pour une rtiglon en cours d'in­
duslt'lallsaUou, le fuit que la plus pt·oche Ecolo 
Supérieure do Commot·oo, colle do Nantes, esL 
il trois cents ki lomètres de UJ'tSL, lo souel eunn 
de r·épondro aux besoins des ramilles el de ra­
cUiter à de nombreux Jeunes gens une Ol'fen­
taUon conforme il. leurs aptl tud~s cL une pré­
jlarallon erOcMe f\ des professions lntclres~nn tes, 
ont éLù los prlnelpnlcs rnlsons qui ont motlvt' 
la création de ceLLe t:cole do BresL. 

La durée des études )' scr11 <h trois ans. 
Elles porlet·onL essentiellement sur le Droll 
Civil eL Cornmel·cia.l, l'Economie Politique eL la 
G•lographio économique, los l.angtt~ vivante.&, 
les Finances et 111 Complabl lltl', I'Orgnnlsnllon 
el l'Administration des Entl'Oprls~. 

Elles seront sanctionnées pnr le Diplôme 
d'BnseignemeoL commercial supér~ur. délivré 
par le .\linistre de I'Educallon Nationale. dans 
les memes conditions et a,·cc los mémos droiLs 
et nvanl!lS'CS que los 6~udos des Eeo~s supé­
rieures do Commerce aeluellemenl exlslllnles • 
Paris eL en province. Ce DiplOme donne accès 
à de nombreuses carrières de Direcllon des 
Entreprises commerciales. fndus~rlelles et finan­
ciOres, de L~cbnlef<:ns. de ccrLalnes profe~slons 
libérales ( e;ocpcrts-eomplllhles, conseils Juri­
diques) ainsi q11'il. une grande variété do tone­
lions 1dmioislrntives. 

Un concours d'admission il l'Ecole Supérieure 
de Commerce cie DMsL aw·n lieu en nn sep­
lrmbre J 962. Aucune condil lon d'Atco ni de llli'O 
n'ost exigée pour y partlriper, mals la tHlluro 
et la diversité des épreuves suppos,nt une 
ro rmnlion du niveau de la seconde pat•Ue du 
Baccalauréat. Outre trois compodlllons com­
llllllleS (Français, Langue vlvtlnto, Géogt·aphie ' 
cinq options sont prévuoa oort·cspondnnt au~ 
dlvers~s ~t!rfes du Dllocala lll'dat ( PllllOHOph,.,, 
Sciences Expérimentales, Mnlhtlmnllquos Elé­
menlalres, Malbémo.Uqul\s - 'l'eellnlque. Scien­
ces Economil]1les). 
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'fou~ renseigneruenls complélll'.lnlalrcs sur 
Io roncUonnelll'.lnL de l'Ecole Supérieure de 
Commerro do Brest pourront etre demandés 
au Sec:ro\ariat de la Chambre de Commerce 
et d'Industr ie de Brest, rue Parmentier ( Boite 
Pos\ale 1 26 - T èl. 44.10.86 , Brest) . 

... 
les • littéraires • sont-ils souhaités 

par les chefs d'entreprises l 
.\ la demande du Commissariat général au 

l'Inn d'~quipcment el d·s Jlroduellvilé, le Cen-
1 re d'éludes cl de recherches de l'assoclaUon 
tl es anciens élèves de la F'!I-Cul l.é des LeU res de 
Pnt·ls n moné une vaste enquête sur la forma­
lion IILLéralre eL les po>siblllés d'accès aux 
l'onctions de l'enLreprise. Les résu ltats do ceLLe 
OIICJUOio onL •lJ.ê publiés dans les • Cnblct·s • 
de oc Centl'c, en mars. 

\ 'oiei comment, d'après « Avenirs o, elle a tllé 
l'ft'ccLuée: 

c Uu quoallottmûre a été ad1·ess<i ~~ I.ISOO 
cuLrcprl,es, soit un groupe de J.OOO '!lntr·eprl­
~(11! eholstes o.u biiSilrd parmi des onlreprlsl!3 
de plus do 200 salariés. et un groupe de 300 
entreprises conn~. abo nnées il la r·evue pu­
hllëe par 1~ Cenlre d'éludes el de ~chercbes. 
Cc qneslionnaire Lra.lLnll de la siluallon llcluelle 
dos llllfralres dans les entreprises françals"!S, 
cie la position des ch-<!!s d'entreprise raee au 
problème de recrutement des liLLéra.ires, des 
!onctions accessibles au.~ lilléralres, des moda­
lll~s d'engng~mt>nt du IIUératre (en!l'llgnemcnL 
oomplémenlah·e, stage, quallJieaUon). 

Et voici, d'nprès les réponses reçues, les 
conclusions de l'enquête (texte des c Cahiers •): 

1) Les entreprises se répnrtlssenl en trois 
gt·oupes : 

Le premlet· comprend des élabll~mcnls 
1 rés fa"orables il. t'adtlplllUon des IILLéraires il 
l'entrtprlse, ru Us sonl persuadés que leurs 
tJUalllés sont néœssaires il. quelques postes, en 
mêrne lemps qu'Ils sonl désireux do renou­
veler cl d'elargir la source de recrutement de 
leurs eadros. Ils sont approxtmaUvemonL 10% 
rommo dans le d-euxième groupe où l'on observe 
une altitude opposée : lo principe du recru­
lament des llttéra.ires n'est pas relenu, puisque 
ceux-el ne peuv11nl se prévaloir d'UJlt~ Cor­
lllOllon adéq uate. 

Le Lrolslème groupe englobe 111 m!l,lorlté (ll. 
JlOU près 60%) ; il ne considère pas comme 
llllJ>ossible. nf cependant soubailablc, i'lntro­
duclioo des ll~téraires dans 1'-snlreprtse. La 
décision set·n nnlliomcnL ronctlon de ln person­
nolltt' du candldlll. 

2) Des oonséquencGs pro tiques peuvcnL ~Lre 
dtldulles de l'nLLitude de la majorité, mals aussi 
des eond!Lions objeeli'l"'..s suivantes. 

Les lillérnlres sont su~oepliblcs d'êLro pris 
dnns les entreprises dont le nombre de salariés 
dupiiSSe 200. Or Il y e11 a Il peu près 5.000 
réparties sur toute la Prllllce. Parmi Mlles de 
200 il 500 ~nlnrlés, seuls les sièges des Soelé­
l(•s peuvent otrrir des Ionel.lons eoovenanl Il 
des licenciés de Lettres. 

CotnpLc tenu del ces d~nn~s objectives el l 
peu près stables qui eondlllonnent ta situation 
llllte aux licenciés de Lellres, la proportion del! 
lllléro.lrrs par rapport aux autres cadres ne 
peul dépasser un sur cent dtlns chaqu-e entre­
rrlsc. 

3) Les li tU ludes race ~ la formation llllléralre, 
du faJL qu'elles no sont pas C1111Clemenl déter­
minées pnr ces condJUons, mats qu'elles otrrenl 
Ull'.l eertllioe diversitë, peuvent moditler quet­
que peu l'étendue des possibiULés orrerles o.ux 
liLl~ mires. 

Mals ce no sont pll!l tnnt ses enpaollé& 
()'adaptnllon qui sont mises en quesllon (très 
peu on doutent) que le t~mps néC1lssah·e pour 
nltcindro le méme niveau d'efficience que les 
etutres cudr~s. C'est à pnrllt· de ce problème q~ 
~o de!pat·Lngent les entreprises : sl ell es son\ 
porHundc!cs de l'intérêt do ln présence du llltt!­
l'tlit'C, allos sollL prOl!s à t'ottrnh· des orrorls do 
Lemps el d'at•genl pour sa formatio n ; si, au 
contrnlto, elles n'en voient pas tes avantages, 
rlles refuseront de le lail'c. 
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LE MOT OU TRÉSORIER 

Echos de l'opération 
"COTISATION 1962-63" 

Lors de l'Assemblée G~n~mle de l'Amicale des 
Anciens du Likès, le 15 avril dentier, le Bureau nvnit 
d~idé d.e r~lamer pnr lenre pe.rsonnelle le montant 
de ln cotisation nnnueUe aux membres de l'Amicale 
uop el\ retnrd sur ce poinL 

Nous savons que pour beaucoup d' Amicalistes, ce 
retard de paiement de cotisation n'est pas' un geste 
d'lndiffércnoe vis-11-vls de noue Association, mnis. plu· 
tat un oubli. C'est pour cene rabon que le Sccrétnrlnt 
de l'Amicale leur a rnfraîchi ln mémoire por une 
réclamation personnelle et beaucoup d'entre eux ont 
répondu promptement et favorablement à cet appel. 

Une cotisation est conforme aux statuts et en adhé­
rant 1't l'Amicale, on doit aussi en accepter le rèGle 
ment. Notc:t tout de meme que cette modeste cotisa· 
lion, lnchnng~ depols 1 S ans, vottS donne droit, en 
supplément, à ln réception de la revue c Le Li~ • 
el de celle éditée par les Frètes des Ecoles Chré­
tiennes de France, «Elan •· 

Nous avons reçu benucoup de réponses au ques­
tionnù·o joint à cette réclnmntion ct nous vous en 
remercions. Cet ~ehaoge de lettres vous 4 permis de 
reprendre cont.,et avec l'Amicale et nous en avons 
profité pour vérifier votre adresse et la rectifier au 
besoin. Le questionnaire nous a également et utilement 
rensciliJl~ sur votre situation de famil le ct sur votre 
profession. Merci Il tous ceux qui ont r~pondu, mon· 
Lrllnt par ce geste !eor nuncbement à l'Ami crue et, à 
travers elle, à leur ancienne Ecole. 

Que les retnrdatoires nous renvoient au plus tôt 
ce questionnaire : le Secrétnrint les en remercie 
d•avunce. 

Rappelons que ln cotisation annuelle vn d'une 
Assembl~e Générale (l l'autre, en principe, d'avril-mn! 
à avril-mai de l'année suivante. Pour les jeunes 
(apprentis, étud.innts, jeunes employés) cene cotisa­
tion n'est que de 3 NF. seulement. l'our les autres, 
membre~ nctifs : 5 NF. el membres bienfa.itcurs, Il 
partir de 8 NF. 

ET N'OUBUEZ PAS, EN CAS DE CHANGE­
MENT D 'ADRESSE, DE NOUS LA. COMMUNI­
QUER SANS TROP TARDER. 

Que les Amic:llistes qui, pru- suito d'un chnnaement 
d'odressc ou d'une erreur, n'uurnient pns reçu quel· 
ques numéros du • L~ •, nous Ctl fassent part : 
nous leur expédierons ces exemplaires manquants avec 
p!nisir. D'autre p:u-L, ceux qui, pour relations d'nffaires 
ou d'nmiti6. voudraient rentrer eu contact avec un 
Amicnliste slana.l6 dons ln revue, peuvent nous demn.n. 
der çommunicatlon de son adresse actuelle. 

Soyez assur&, chers Amicnlistes, de nos sentiments 
dévoués. 

Lt Trlsorler. 

(Rappelons le numéro de C.C.P. de l'Ecole: 37·72 
Nantes - pr~iser sur le talon du mandat : Amicrue. 
Vous pouvc>. encore utiliser pour le règlement des 
cotisations, le chèque bane3ire ou tout noue moyen 
à votre convenance.) 
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Jeune Anolon ll:lève, nouvell·erncn~ Lllulaire du 
D.l!l.P.C., chcrcl\0 emploi chez un artisan ou 
oommerçant--éleotricien à Quimper. ECI'h'C au 
Likès . 

Le Centre de CoopéraUon Technique, 37 , rue 
de Coulmiers, Nantes ( Lolre-Allantiquo), Tel. 
71.65.87, recherche des stages pour Africains 
dans ln région o uest. 

li s'agiL de s tages de 6 mois 1l 2 ans pour 
dss ouvriers. 

Il y n deux types de slaginlt'OS : 
- los boursiers : aucune t•émunérallon à prc!­

\"O it·. lls possècjonL une assu rance spéciale : 
aucune cotisation à la charge de l'employeur. 

- les autres : l'employeur l~s rémunère en 
fonctions de leurs capao!Lés. Les risques soclAu<t 
~onL couverts pLU' la Sécurité SooiiiJe. 

La Robinetterie Française, Usine de Kergos, 
Quimper, Tél. 77, peu~ assurer l'emploi d-e deux 
jeunes Amlcalfs~cs se destioanl à devenir tour­
neurs qualifiés. Sc pr6senter à M. Lefèvre, cllcf 
d'aloliet·, nprès lil 20 aoOI. 

M . J oseph .Durand, Géomètre Expert D.P.L.G., 
38, rue Aris tide-Briand, Quimper, Têt . 17-94, 
rcohorcbc: 

J • Un opérateur-géomètre (qualités souilal­
~ues : ntl~nllon, J'Bplditü d'ex~ouLion, goCJL du 
travail de plein air ). 

2• Un dessinateur (qulllités souhllll~s : atten­
Uon, s t)rel.é de main, goOt du travail propre ct 
pnlols). 

Pout· ces doux (>laces. IG niveau gén~t·ai du 
oondldal peut o.ll cr de la Seconde Technique Il 
Matll6mnUqttl'S et 'l'ilchntquc (ou Première 
Indus trielle). 

Avis do Concours des Postes et Tétéoommu­
nloationa. - Concours ouvert lo 11 octobre 
ilO~H· le t•corutemo nL do 400 agents d 'exploitation. 

DaLe llm!Le d'inscrlpllon : 10 S'Jplembt'e. 
l!: pt·euves : dictée servant d 'épreuve d'or lho­

graplle eL d'éct·tture, composition It·ançalse. 

ooniecUon cl'un lablC..'lU comporl.anL des opéra­
lions de calcul, mathémaL!quos, géogt·nphle. 

CondlLlons de oandldalut·e : Olre né entre lo 
1" janvier 1937 et le 1"' janvier 194.5. 

Etre tiLtùaire du B.E.P.C. ou de l'un des 
diplOmes Olf oet·liJJcaLs admis en dispense : 
O.E.C. l" ucgr~. cct·tJnoat de snolar!L6 en classe 
d·o Seconde, S.E.!. probll.tolrc. 

Ecrire ou se prés en ter li. la Otrocllon de~ 
P. cL T. du département do rl!sldence. 

Lo Centve de Coopération Teohnique, 37 , rue 
de Coulmiers, Nantes ( Lolrc-AtUantiquo), Tél. 
71 .56.87 , rocherehe des Frnnoais dG oomp6tencc,; 
I.ccllnlques très· tllvcrses pour les pays d'Outre­
Mer en voie de développem-ent. 

Deux situations d'avenir très intéressantes 
oCCertes par 111. s. A. Burroughs , Maohlnes oomp­
to.ble~. calculateurs élccl roniquos ( 33 usines. 
35.000 salariés) Oircolion générale : 230- 242 
Qvenue Laurcnt-Cély, Gennevilliers (Seine), à 
jeune homme de 21 à 28 ans. lnslruct. nlv. Bac 
oomple~ ou équlvatenl, ou ancien éiOve de Fa­
culté ou do Orande Ecolo com<Mrolalo .ou Loob­
nlquG, possédant des conno.lsso.nces comptables, 
atmanl les contacts humains el la vie active des 
affaires, ou intéressé par l'Organisatio n, appelé 
l\ devenir : Ingénieur commercial ou Spécialiste 
t.oohnico - commercial (Service Vente-Organisa­
Lion ; 

à jeune homme de: 18 Il 26 ans. !nst t•ucL. niv. 
Bac olt au min. B.E.P.C., B.E.C., B .E .I., 11.)'3-Dl 
le sens el le goOt de la technique électrique el 
mécanique, quel que soit son métier aotuel. 
Appel<! à dsvonlr Toohnlcien d'entretien pour 
Mnehlnes li. calculer, comptab les 11t calcu inLeurs 
ôlectronlques Burroughs (Servioo Lcclmlquc 
d 'en!reUen) . 

Toutes peomotions au mérite. Formation eom­
plèlo cl bien l'étnunc!roo des dôbulanls assurûe 
dans dos aout·s spéelallsés. 

Ecrive:r d'urgence en indiquant ln r égion de 
travail préférée (eL pour les .\LIIitaires, la do.l.c 
pt•obablc de libUration meme lointaine, ainsi que 
i·s domicile oivil , on plus du Secteur postal). 
C'ost une véritable carrière qui vous ost ottorLc 
(lans une Socl6t6 en plein essor sclenll fique el 
oommerclal. 

PÈLERINAGE DU CONCILE 
(JÉR.,USALEM - R.,OME) 

Ce pèlerinage on TERRFU!l SAb'l'l'l.i: qui se 
lermlnnra à 1\0UE la veille de l'ouverture du 
CONCILE es t une mct•v-eilleuse perspeoLive 
pour coux qttl, désirant assister au débuL de 
I'hislorlquo Assembl.:e, potu·ronl nu préalable 
visiter les plus 11aut.s t..iem• de ln Cht•6tlenl.é. 

JeRUSALEM-HOME... toute l'histoire du 
Cllrlsllanisme cL de l'll:gllse, vécue au eours 
d 'un pèl<!rinuge 1 

Çoodull par le R. P. RlBOULLEAU (Aumô­
nier dell Pèl erinag~s Montrort.alns l. ce boou 
voyage aul'a Heu du 21 septembre au 13 oot.o­
bre 1982 pal' les m/s « MOI()dCL,. CL S/S cAU­
sonia,., paquebots des Colnpagnes Zim (llg~s 
mari limes d 'lsro.!!l) el Adriatic.a (lignes mari­
Urnes italiennes). 

SI vous dispose% de qu~lques semaines de 
vacances en Cln d'6l6, demandez au·jourd'bul 
m~n~ le ptogramme d~ lalll6 de ce pèlerinage 
au Service TERRE SAII'TE, 5, avenue do 
l'Opéra, PARIS 1 .... 

4, Cité de Kerguélen 

18, Bd de Kerguélen 

QUIMPER • Tél. 17-65 
HULEN·LEJEUNE 

' 
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Lieuue ~~ qui oon!ient leurs s éminaristes à des 
seminaires catholiques : pr éolsé.ment ù l'hew·e 
no tucllc, I'O>nvre d'Orien t a pris il. sa charge 
plusieurs ~<lmll)arlstcs ort.llodoxcs qu i tonl 
leurs étutles il. Pllrls, StriiSbourg, Lyon. 

~a ~olliciLud ~ va, évidemment, aux Eglises 
<Httl1oliques d 'Or ient dont l a situation es t pl'ê­
cnlrc dans bien des pa.y>~. Ccrlolncs sont rê­
uultes au sl lollco, comme l as Eglises des poy:~ 
l1nlknnlqucs. l,'l~gllse nrml'nlennc cnlllollquc 
qst dispersée à traver $ le monde. Colle 
d' Okr·o.Jne o. per du son existence légale d u tall 
<le J'occupa.tioll russe ... 

L'Œuvr e d 'Orient à l'heure du Concile 
J>our ma part, après un st.age de ! ot·maUon 

« IICO~Iéri!O » (t ICI ruo du Rognt•d (1 Pari s, jo 
mc suh; \'li conJJcr 111 dh·~ct.lon de ln déiOga­
l lon lyonnalso, (l'cst-11-dlr".l quo j(' , uls r·espon­
suhlo d'un secteur qui comprend douze diocè­
ses. Il raul que je vouti dise que nous som­
mc~ cinq <161l'!l'U•'s po11r tout e ln F•·nnce (nous 
Mmnw• d'nlllelii'S deux Ot·ot on~ SUl' los cinq). 

L'Unité tl~s dtrétienJ· est tme des pr~occupaliotts 
IIIUÎ<'II"'S tf• fEglisu, à l'heure Ju Coucilt. M . l'abb~ 
Maurier Gt/OIIac'lr, tmclm proft,ueur cfcspal(n()/ 1111 

Lil<(l.s, dvoqutt pour nos l~cttnr.t uutlqu4s·tms des 
nspacts du probl~mt qui s~ pose ii I'Egli.s~, soucleu.f t! 
d~ rtoliser runion de tous l~s chrbie~ts 411 Moyen et 
Ou Ptoche-OritJU. 

l.'nJ:uvre d'Orl~nl ~,;1 une f»·:u' 'I'C Mlssi on­
nah'{l root1<1! Il Pai'IS en 18:\G Jlllr un groupa 
tiC lnTt'S '-llthollt)UCR. 

M. l' abbô Mauri ce GAONAC' H, 
du Bu te-ou de r œ.uvre d10rlcnt. 

Ello o. pour llul d'aldo•· to utes les Missions 
t.:otholl<rucs cl tou l c~ les ~:gllses Ortcnt.ales des 
pay~ du Moyen ct d u Prorhc-Ol'lent. 

Pour votre chauffage 
adoptez le 

GAZ DE VILLE 
- Pas de stockage ni de manutentions ; 
- C'est un combustible souple, rapide, 

discret et sain ; 
- Grâce an RADIATEUR INDÉPERDAMT 

vous pourrez chauffer quand vous 
voudrez, et comme vous voudrez, 
la pièce qui vous plaira ; 

- C'est Je confort individuel de Ja 
famille; 

- Vous ferez des économies en béné· 
ficiant do tarif binôme. 

Les services de GAZ DE FRANCE 
vous docummteront sur demande 

• à QUIMPER, 2, rue Théodore-le Hars 
• à BREST, 24, MJe Jean-Jaurès 

Son ceutr~ es t ft Pm·is, I'Ue du Regard , mais 
r lle ~ des lll'légnlion>' en l' •·nncc. en Oelglque. 
till Cun11da cl lill ~~ oxlquo. . 
~"" royon d'nr l lon l'l>l l.n::s vnslc. Il com­

tlfenu : 
- ln Gl'èl'e, les Pays 13nlkaniques, la 'l'u r­

•lnic, I'Jt·an, une par tie de la Côte Occidentale 
rio l' Inde. le Libno, ta S)••·le,. l'Irak. Israel, ta 
.lttl'dnnk, ln •r,·nnsJo••donle, I'Eg~·pte, I'ELillopl~. 

Duns tous oos Jla)'S, I 'L~C:uvre d' Ot'ltlnl 
a;;, lll'~ mnlê1·iu ll emenl ln m11rchc d'une quan­
lllé lon1>ression nan le de : 

Séminaires, comme Jllll' oxomple, Sainl.e­
,\n nc ()c Jérusai om, le S~n :lnal ro Slllot-Epllrem 
do Mllssoul en l m~. Jo $ûmlnnlre copte cnt)Jo­
llqna du Caire, le S<!mlnnh·o maronite do ùhn­
~11· un l.ll)nn : 

- d'écoles : de peilles écoles . primoi •·es, 
•lo collèges secondaires eL m~mo d'une Univer­
' llt1 : celle de Sainl-Josepll de lleyruu th : . 

- d' h6phaux, d'o rpheli nats, (le r&f ugos ·pour 
vh•ll lnrcts. 

'l'(lns ces établissements sont confiés à des 
Congr~gnlions t•e ligienses, fl'an~ru,·es pour la 
111upnrt. 

i\ travers 111 mulllpllolt~ et la diversit é de 
1 nul r~ ce~ missions, 1'01-~u vro d'Orlon! pour­
su it 1111 but : l'Union des Chrc!llens au Moyen 
OJ I nu Proche-Orient. C'es t une œ uvr e qui • 
e"ig<' h eaU()OilJl de palienre ct de tact, car ce 
n'e> l 11ns uno pem e arrnh·e de oombler Jo fossû 
qui ~·~~~ cNlusu, au cours Clos siùclos, entt·o 
I'OI'IcnL et I'Occldcnl ehr~ Liens. Gcpcndant, 
uc~ •·ésultals nollll1lcs ont ët6 obl~nus et l'on 
con~ illl e de< re tou rs spectaculaires il l'Eglise 
ru lh oli<ru~. On sen t de p lus en plus ta bonne 
volnnl <i da ln pni•l de nos fr ères séparés. les 
n•·thollO)(CS. Il y a des livCqt10S orthodoxes qui 
nct)O illt'nl do plus en 11lus l' ldclo do l'Union ohr•'-

.l'hal>llo IJ l-yon au I~OYCI' Orlcnlal qui o élti 
lnaugm·t< )')Ill' Sou ~mfncnce le C:u·dlnnl Ger­
liu•·· n.ssistr clos •'véqucs orienla\1.." résidant en 
I·' •·UJJC.C. l!• 1ft jauvirr ti21'11 ler. Je mène la vic 
n11l111lllllt' o., ·r.c deux prllll'es orienlaux : le Père 
Wch<'l \'o~yllylt, un Ukral nt~n. el le Pin•e Pierre 
1\hnlolllllne. un Russil venu de I'E:gllse ortho­
rlox~. C':'esl d ire quo j!l lll'~l.ique tous les jours, 
il pcllt~ fJch~llll. l'œclllnénfsme. 

,l ion lr<tvail priueipa.l consiste 11 organiser 
tl~n~ mun sr.!l l'!l.ur. des Journt'cs on faveur de 
J'OI,nnt• d ' tklr. nt.. l•ou1· ooln. Je tlol~ volt· le~ 
111'<11rrs drs l>nrolsses. m'eni en rire nvcc eux sur 
une dnle cl., au Jour pr èvu, je mc t r llnsporte 
clan!'< ladlt".l pa •·oissc, où jo prêohe eL recueille 
<Ill< nùiH1Sions lt notre mouvement. Nous ne 
rnlrou$ jannli< de quGLo et no tre œuvre 
d'Orient c llont,. gr~ce aux nssoelés q ui altol­
gnonl, nlllucllemcnt en l·' rance, 230.000. 

Dans chaque ilarolsse, je dols aussi tJ·ouver 
un •·esponsahlc ou une r Gsponsable, avec lequel 
vu laquelle. Je <l nis re!'Let· toujours en conla.cl. 

Dans les semaines qui vont ven ir, Je dois, 
[lUlli' Lron cl sa banlieue, orgAniser un Comll r' 
'I lle j,. rf.unh•o.l p6rlodlquement. 

Le lravnil ne me rnit pliS défau t. Mais j'al 
r('u~si à organiser moo temps de façon à pou­
voir suivre quelques cours llu:t Facultés Catho­
l lqu~s q111 son!. •\ deux pns de nolr!l li'oyor. li y 
n JouJom·s quelque oho~o <• O.flJJI'Oil dt·e ou h 
r éatlJli'Cndre. 

Il ,.o sa.ns dire que tous Jo,; Li l<ésfens. 
anciens ou prësenls. de passage à Lyon, 
~cmlcnl, le ens éeh~nnt, los bienvenus nu Foyer 
Or iental, 25, t·uc Sa14, Lyon-2•. 

Q'on se lo <l ise 1 M.~u rlce GI\ONAC'll. 

qO't~ t_f?Mo~ INTER LOCK 
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cient d:ons les attitudes de l'enfant. If n'en est pu 
moins r~. et explique la rbetion, d6semparée avant 
d'être nares,lve, de l'entant qu l devine c:hez l'adulte de 
ln timidite, de l' hésitation, de la f:ùblesse, nu fond, un 
manque de confiance en son rô le d'éduct~tcur. • A qui 
voulez-vous que j'obéisse, disait ce g:trçon désabu~ ; 
chez moi, personne ne eommnnde •· 

/!..es (Zeules de {Par.eJds tqln - rq{J~ 

C'est un fnlt qu'il nous arrive de nous eroloe trop 
vite dEpassés pnr les probl~mes de notre époque. Un 
tel sentiment, s'il transp:lt'3!t, ne peut que nuire ~ 
notre p~tige, p:trce qu'il nous par:>lyse ~ tout 
moment. Ceci commence parfois à prOj)O(I des Etudes. 
pour l'Etendre enwite l d'outres domaines. If n'est 
pM SI nre d'entendre des parents d&Jarer leur totole 
incompEtence en matière d'orienuuon. Avouons que 
fa RHorme actuelle, qui passe progressivement ~U-" 

rEalisations, apporte bien des nouvenut6s dans notre 
coneepdon traditionnelle de l'ense anemcnt. Mais, 
n'e•t-« pas un de•·oir pout' les parents d'aujourd'hui 
de chercher il s'Informer, nupo~~ d~ mnftoes, par 
exemple 7 « On (nit confillnee à f'&:ole, d~·a-t-on peut· 
être. Tout est tellement changé ! » Pen.,ons à ln réac· 
tion des enfants qui entendent constanunent leuts 
parents dEclarer c qu'ils n'y comprennent rion •· Les 
jeunes vont vers ceux qui eheo·chenl tt comprendre el 
à expliquer, et qui dominent les situdtioou. Ils ne 
demandent pa< à leurs parents d'être compétents dans 
lous les domaines, mais ils aimentient peut~tre, par­
fois, parler de leurs études. Comment établir ce dia­
loaue - où chncun y panerait - si un déealace 
trop accentué existe entre p~rents et enfnnt.s 1 

A1UTOJRllTÉ 
Voici deux ans, I'A.P.E.L. du Likès IMçah, dnns 

le end re de l 'Ecole, les Cerclu tle l'àréllts. D'emblée, 
l'inhlotivc porut répondre à J'aue nle des familles. si 
l'on en Juae por l'ossistnnce toujoul'll nombreuse Il oe• 
rEunions. 

Il y fut troit~. l'on dernier. de l'lducatlon .UJ<IItllt. 
~ttc unn6e, le thème choisi fut celui de l'alllor/tê 

et de l'ltlucatlon de la libertl. U convenait particuJiè­
roment - voire exclusivemenl, aurait-on pu penser -
oux parents d'ad~nts. L'Equipe des ~rclcs l'ins· 
c:rovit pourront nu proanunme de toutes les réunion~ 
Y ontEresser tous les parents, ceux des élhes de 6' 
comme ceux des é~ves des classes termfn:>les. pouvni: 
parattre une g:~geure. Nombre de problèmes, communs 
l tous 1~ liges, y furent pourtant pr~nt6s et diseu· 
t6s : vio fnmilinle, usoae de l'or11ent, lectures, fcéqucn­
totlons, etc ... 

Plus encore, faut-il souligner le souel de plus en 
plus exprimé chez les éducateurs, parents et mnlu·es, 
de rnu~cher leur action, - nu-delà des c roeeues • -
l une vue plus large des problèmes, et ~ des principes 
éducatifs capables d'nMurer continuité tt ln formntlon 
de l'enfant. 

If n'est pas question de rappeler le! le déroulement 
des Cercles, ni même d'en pdsenter un r6sum6 (des 
comptes-rendus ront fait oprès cbnque r6wuon). mais 
plutôt de d6gqer quelques point.s importants qui y 
furent l'objet d'ex~ ou d'6chnnacs de vues. 

Tt ois id~ pourront diriger cette rEflexion : 

- L..'enfam et l'odolescent ont btsot11 dt foutorlt~ 
d1s tulult~.r; 

- Il est indispensuble de créer et d'entretenir entre 
6<1U<:aleurs et 6<1uqttés des relations 'Ott/lames; 

- (.'~ducatlon de ln libertE est un lo11g 11/lPIOII 

tlssagr. 

Besoin d 'autorité. 

Le mnlheur ~rait arand $Ï les Educateurs venaient 
l douter de leur nutorh~ Sommes-nous actuellement 
l l'abri d'une pareille tentotlon ? ... Ne nou• arr!ve·t·il 
p:>S de eonsiMrer comme rEvolu - sinon en principe, 

p(WI). ~ V>&~ 
ASSURANCES 
~ 

!~d~! JF~YCY.,I!! 1 

15 bis, rue Jean-Jaurès 
QUIMPER Tél. 3.37 

• 
Tou jours à votre disposition 

lET JL ][ B JERT É 
du moins dans nos nctes - le tOm!>' Ile l'obéissance 
et des ordres donn6s ? ... 

Or, les jeunes allcndent autre ct.o,;e de nous qu'une 
dEmission, qu'ils exploitent d'ftllleur5 hnbileme.nt. 
(comment s'en Etonner !). 

Ils sont ti!vélnteurs, et instructifs pour des éduca· 
teurs timor6s. les faits cités par Henri Joubref (1): 
à un groupe de jeunes délinquants, on demande la 
qualité qu'ils souhaitent, en premier lieu, trouver chez 

L'Ecole des Par i!IIIS . • 

leurs éducateurs. Réponse la plus f réquente: « Qu'il.r 
ttient de foutorltl •· Une étudiante va jusqu'à afiir­
mer : cOn • besoin, dll!IS sa fnmille, d'affection. mttis 
aussi de quclqu'un tlt qui 011 ait p•ur •· 

L'enfom et l'adole5Clent ont, en effet, besoin de 
sécuritE. Ils la cherchent auprès de leurs parents 
d'nbord, puis de leurs maîtres. Or, qu'est-« qui peut 
leur donner cene sEcurité, sonon la certitude d'une 
force, d'une stabilité 'ur lesquelles ils peu,-ent s'ap. 
puyer, en lesquelles ols peuvent mettre leur confiance? 
Sans doute ce sentiment est-il diffus, et souvent incons. 

La s.tuation ,·awave lorsque la dEmks!on des 
parents d:1ns le domnine des études fait t5che d'huile. 
lnconscoemment, il leur :trrive de démissionner suo 
d'outres plans. Que devient alors leur autorité? Ont· 
ils le droit d'y renoncer sous prétexte que leur5 
enfnnt.s ont plus de moyens de eonnnisso1nces qu'Il~ 
n'en ont eu, 11 leur Ace 1 c Nous allons vieillir d tOn> 
6ganls, '" plus « ltrc dans 1• coup •, reconnult avre 
réalisme un père de famille (2). Nos en/111111, tr~s vit~. 

-vom Dflprlndre d~s ~hosn que nous ignorons, grom/11 
et dt>•<llflr p/111 forts : oil m Strll olors noll't autorltl, 
si rll• 11'ltnlt foudü: que sur ttotrr appflffl/1<1 Sllpl· 
rlorltl1 • 

Aussi est·il néoess:ùte que les éducateurs cardent 
vive la foi en Jeur VOC:ltion, en l'autorité qui leur vient 
de O~eu. et qu'ils ont mission d'exercer - quelles que 
soient les dilfteult6s du moment - pour I'EpanOUISSC· 
ment humoin et chmoen des enfants qui leur ~~ 
conll~ (3). 

Re lations confiantes. 

Des débats s tériles, qui n'ont pus Et6 sans lotfluence, 
c!tnient nt~~~uère à l'ordre du jour d:ms eertulncs revues 
pédnaoalques : Autorité ou liberté? Méthode forte ou 
méthode compr~hensive? Exiger ou (alto confiance ? 
lnten-enir ou lnlMer faire 1 etc ... 

Le l)fobl~me, ninsl pos6, est insoluble. Est·lf vni­
ment tmpossible de concnlcr force et compr6hension, 
exercice de l'autorité et respect d'une liberté nai>­
snnte? N'est-ce pas là, plutôt, tout l'art de l'éducation ? 

c Elle n'avoir pas de systeme, dit Jea.o Guiuoo, en 
parlant de s.~ mhe (4), 11i mi!me d proprrm~tll parlu 
de mlthod~. mnll quelquu prl11clpu iloortlculb. L'111t 
tl'•ux pouffait •'•xprlmu ol11.•l : l'~ucation devrait 
!tre une fiWrntion. Cc qui d•mande c/ocz l'lducotro11 
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w1 difflcil• •lforr, oriemé da11s deux se11s opposés 
d'Wltorit6, de dlsclp/111e, d'enuignrm•11r lenne: mals 
111usl dP utrait, de disc:rélion. dt prlun" ob#lllt. • 

Ne pns ehercllcr A s'lmpol'r el, cependant, en 
impom. T.!cllc diJTicile ct déliçate. On n'oblknt la 
confiance que si on ln mérite. Plus que Î3mtoi5, sans 
doute, c·e.~t sur leur valeur d'hommes et de femmes 
que les jeunes Ju&cnt les adultes. Moins sur lcu11 
c:ap>cit6s d'O<dre physique ou intellectuel, que sur leur 
façon d'cnvqer le monde et d'y aborder les pro· 
bl~mcs quotidiem, en toute loyaut6 et S30S appr6hen­
sion. Un jeune pa•·donne beaucoup à ses éducnteurs 
s'il trot•ve c ·ez eux celle attitude d'âme qui les rend 
~ccueillants à tout et A tous. Il rejette a•ec un 6;:>1 
m~ril l'approbation emp~ d'un adulte natf qui 
veut "' montn:r • Il ln pa~te o, el l'intr4DSl..,ance de 
celui qui condamne avant d'avoir cherché à compren· 
dre. E\t·el le un m:ol, cette rigueur qui nous oblige 
nous-memes i une plus grande loyauté ? 

Il r JUI bien aborde•• ici, - ce se rn il fa UMe naiveté 
que de l'éluder - un sujet irnpanant, Est-il tbnér:~lre 
d'affirmer que la réponse des parents aux qntstlotu 
d'ordro .rexuel cond itionne la conOnnce que leur 
accorderont ou leur refuseront leu11 en!ants? Les 
Cercks de Parents, il y a un an, avaient abordé ce 
th~mc. Il en fut parlé cx:casionnellement, celle ann6e, 
à propos de l'autorité. 

E••t·CC donner trop d'importance au probl~me? Il 
,,., le semble pa.•. Ln conlhnce des e nfants se trouve 
&ranl6c le jour où ils apprennent pnr d'outres cc que 
leurs parents leur ont CJ>C~ ou n'ont pas osé leur 
ré,-.!Jer. Si les adultes ne parlent p:IS de Ul clroses, 
c'est donc qu'il y a Il du mal... Un sentiment de 
culpabilité peut nottre, en meme temps que s'effondre 
rn conAunce spontanée de l'enfant dans la parole de 
l'adulte. Ce sera pcut·être, uuss~ l'éducation de l'amour 
el de ln c~ros.lt6 qui sera compromise. lorsque 
l'adolescent sentira sourdre en lui ce sentiment nou· 
•·eau. Qui Je auidern ~ ce moment si les adulte.~, 
loin de donner r~ponse à ses questions, lui ont fnit 
comprendre qu'on oc p~rle p:IS des réalités de l'nmour, 
et que ce domaine est le seul où chacun doit s'en Lircr 
comme Il peut?-

Si une cenalnc pudeur, chez l'adolescent, rend 
moiM spontnn6es ses rehuions nvcc ses parcnL\ et ses 
m:thrcs, le silence de ceux-ci touehnnt l'amour humoln 
contribuera à le refermer sur lui-même en un temps 
où, plus que jam•is, il aurait besoin d'une aide, 
disa-ete mais sOre. 

On ne t>eut refuser de 1·olr en fnce ce arnve pro· 
blèmc, A une époque où les jeunes sont tr~s vite 
niTrontés, par la presse, ln radio, le cinéma, h des 
conceptions trop souvent fausses de l'amour. 

La jeunesse est exiaeante. U est peu de dom~lnes 
oil elle demunde aux 11tlultes plus de loyaut~ A cene 
c:ondhlon seulement, elle leur accorder~ $0 conRnnce. 

Un long opprentis!oge. 

Y •·t·il, pour ~duquer la hbert~. deux méthodes 
succ:c~5ives qui se rclolernient nu moment où l'adoles· 
cent manifesre plus ouvertement son oppOsition à 
l'autorité de ses ~ducatcurs? Autrement dit: faut-il 
exicer l'obéissance jusqu'à un cenain 5ge et, ensuite, 
sc montr~r c coulan\ • ? 

Il est nventureux de vouloir trnccr une hanc de 
démurentlon précise dnns l'évolution d'un cnfnnt. Il 
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npparaîl bien plus important pour l'éducateur -
porent ou maitre - de c:onnahre le sens de 111 missjon 
et le but l atteindre. De quoi s'a.ait·il. sinon de fO<· 
mer un homme qui, d:.m toutes les circonstances de 
sn v.o, saura agir libr~m~nt, conformément llUX exi· 
IJCnees de sa conscience, ~eho en lui de l'appel de 
Dieu ? Tel est le but qu'il ne fnut jams.is perdre de 
vue. J..cs moyens s'adapteront à choque &ac ... 

Mois n raut commenœr tôt. Combien d'adolescent$ 
déçoivent d6s qu'on leur donne l'occuion d'agir par 
eux-mèmes, paree que rien, dons leur tducatlon anté­
rieure, ne les y. n p1·éparés 1 L'usage de l:t liberté est 
un aboutissement, le r6sultat d'un défrichaae laborieux 
et tennce. Dlm un petit li"re r6ec:nt (5), le D• Gilbert 
Robin note avec justesse; cOn ,,. saurait dlr~ à qurl 
po/111 /~., hc:bltud•s. inculquées d~ le ,tCUne Age, cou· 
Cf!fltatll /o propreté, fa lrnllt, ratfiiUde, rtxactitrtde, 
d6sencombrent l'enfant. Il est libre, 011 n'a plus tl itre 
111r son dos pour mill~ ~~ "" tlit:Iil.s pratiqu~. Le 
t<rra/11 ut dlbla)l. L.'~nfanr ut disponible pour lt1 
acq11lsitlons, lu perfutwmt~tll~llls •· 

Aus.~i bien, l'usa~e de Ill liberié exiae-t-il un lona 
apprentissage. Il y n 1me ~ducation de la liberté, avec 
des modalit6s d'application suivant les ûaes. Le su<:œs 
de l'emrcprise exiae une clalre vision du but l 
atteindre. une ~ucntion •iatlante pour d6ec:ler l'instant 
oi) tel enf:lnt oc doit plu' tt re trait6 en c petit •. du 
d6Lnchement enfln, pour admewe que l'enfnn L grandit, 
qu'il s'achemine vers sa destinée d'homme. où nous 
aurons bientôt à Je la 'sser marcher seul. 

Seul? Les parents deviennent-ils jam•is pour leurs 
enfants des ~tres inuliles 1 c Par•llls.. dt! encore le 
0' Robin - et ces mots vont ~ l'adreslle de tous les 
éducnteurs - votre pustl;;• 11e vle11drc: pns de ce gue 
~·ous direz ou de ce qnt vous ferez. mais de ce que 
vous êtes, tlll poilll que f~11/a111 conquis s'Identifiera 
1111 modile qu'li rup~cr~ ~~ admlr« • (p. 104). 

Respect, admttatlon des adultes. Y a·t·ll sentiments 
plus puissants qui incitent 6 >'0111{)/r dtn'elllr 1m from· 
mt? Croyons bien que, seuls, des adultes formés. 
nyont foi en leur autorité el eo leur mission d'éduCJ>· 
teurs - quelles que soient pllr ailleurs leurs imper· 
rections el leurs dU~eiences - peuvent su$citer dans 
de jeunes ca:urs un semblable désir ct de tel\ senti· 
ments. 

Remercions l'Equipe des Cercles qu1 no~n a dooné 
l'ocx:.uion de fructueux échanaes sur un arand pro­
bl~me d'édUCJ>tfon. N'est-Il pa• vrai que l'on reprend 
eou•·uge - on en a parfois besoin 1 - A confronter 
avec celles de5 001res ses propres expériences, ses 
difficultés?- Entretenir cllez les éducateurs, parents 
et mnitrcs. la foi en leur vocation : ce r6sultat jus­
tiller:~ iL à lui seul l'existence des Cercles. 

Nous comptons, db malntcMnt, sur leur nctlvit6 
de lu prochaine année scolaire. Fr~re PIERRE. 

( 1) H. Joubfot Mou"\'CÛI •or~ ons de bonn•s fo milln.. 
Aubior, 19$7, P 86. 

(2) To• loun •on lo Vlo, lonvlor t962. 
(J) Voir a. ce au jet, Card•nol Feltin ; Lertr• pot torolo, 

Carême 1960. Re-produire doN lo revu-e • Pèd.:lg.ogie •, 
avril 1960. 

(4) Jêan G,.uon: Une mè,. don.s so •oRle. Aubte.r. 
t96t, p. 87 

(5) Ooclour G • Robin : I.e d6clln de t'o•torlt6 ot lo 
J•uncne octvello. Wesmoéf..chotlior, 1962, p. 1 06 ... 1 07. 
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Vo~ei quelque~ tur~ de livres r6ec:nts nyant trait 
l'éduc.alion. 

Tous :<nnl facilement abordables ct de lectur~> aisée, 
voire caprivante. On peut se les procurer en librairie. 

A,·ce le titr~> et le nom de l'éditeur, nous donnon.s 
pour ehDCUn quelques lianes de la préface ou de 
l'introduction, qui situeront mieux ln nature des 
questions abordées d3ns chaque ouvrage. 

Docteur André BEllGB : 

PROPOS AUX PARENTS ET AU X E DUCATE URS 

Aubier, Editions Montaigne. 1961. Prix: 9,2..5 NF. 

c I'J> lJucatlon, ~ choses ... ne sont pAS si simples: 
roui d'abord parce que le but n'est pas de juacr des 
dtoses ac:c:ompJies, mols d'agjr sur l'tlvenir : ensuite 
parce que toute solution éducative exige que l'on 
tienne compte non seulement de la per~onne de cclu1 
qu'ou prlt111d lduquo-, mais encore de la p•rsonnc 
mlmt dt l'iducnr•ur, aiMi que des r6actlons de 
ch3eune de ces deux personnes sur l'autre. • 

Antonin B ONDAT : 

JEUNESSE ET FAMILLE 
A L' HEURE DE L 'ATOME 

Edition5 du Cerf, collection <A c:aur ouvert•. 1962. 
Prix : 4,95 NF. 

• )1 existe nctuellcmcnt un grave problème do 13 
Jeunesse : Il ùent A la civills;tion qui ln nourrit et 
J'enveloppe. Celle clvllisotio11 <SI trop riche et trop 
pauvre ... Aussi les problèmes d'éducation, d'enseiano­
ment prennent-ils • notre lpoquc uoe impananc:e 
exceptionnelle. Il hut d'abord ornencr les jeunC$ A 
ln connalssnnce d'une civilis:.li.on dont ils tiendront 
l>ien101 Jes rênes. li fnut SOflOUl leur donner assez 
de force, de r~islàiice, de raison pour qttils la domi­
ncJJt ou li~ll d~ la subir. • 

Docteur Gilbert RORIII: 

LE Dt CLIN DE L1AUTORITt 
ET LA JEUNESSE ACTUELLE 

We$m~I..Chorlier. 1962. Prix non lndiqu6. 136 pnaes. 

• L'édUCJ>tion subit une crise, la crise de l'auto­
rité, rn.1is l'autorité familiale n'Aurait pas fait faillite 
dans nombre de roy.,. si d'autres autorit6s, les plus 
h~ut~ ct les plus spirituelles, ne s'étaient pas 
ciTrhées... Les JlOI'CIII~ n'nurnlcn t pu fai lli i\ leu1 
t!\chc s'Ils n'avaient tté influencés, détonnés, retour­
nés p:u- les condition• spirituelles, psychologl~. 
iconomiq11ts, politiques •t sociales de l'époque ail ils 
vh·cnl. > 

Louis G11.os : 

L 'EXPLOSION SC OLAIRE 

Comut Uniwrsitnire d'Information P6do~oarque 
(C.U.I.P.). 1961. Prix: G,SO NF. 

• E11 1970, la France comptera on:t mi/lious d'ill· 
t•ts ~~ J'ico/krs de tous ordres, c'est·•·dire le qu:~n 
de la ropulalion frnnçalse ... I.e~ besoins d'instruction, 
dons une clvilisnt lon compl~ten1cnt transformée par 
le J>roarà technique, deviennent aussi fondomcntaux 
et uussl nussifs que les besoins de nourriture. • 

F. P. 
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En déjeunant avec André Frank 
Chef du Service dea . émissions dr.amatiques Télévision 

C'C'It "'' homme doux, courtois. souflnnt, qui no1u 
r~n au qu 1tr~mc ~U\IIe du studio des Bulles· 
0Hiumcnl. Ses bureaux font l'effet d'une ruche, 
env~hie l'ar nombre de coUabonteurs qui viennent 
apporter de5 renseignements ct repartent 0\'ec de5 
directives. Crtom p3rmi cw; MM. Robert VO$$C, 
Pkrrc Bodin, Jenn-Dominique de La Roehe!ou· 
eauk!, François Pinzutti, Mma Simone Buffetoud, 
Jncqueline Gmud. GnbrieUe Froment-Meuric:e, Mnr· 
guerite LauLe, Mndeleine Meffre, Frnnçoise Roucnn, 
Françoise Ru~ ... 

Cnlme, nu milieu de cette oahntlon, Andr6 Frnnk 
donne ses ordres posément. sans élever Ill voix et 
snns lnmni~ sc d~pnl'lir de cette llOlltesse, incroyn­
btc, nnuchronlque ct pourtant bien réelle, qui s'est 
rHusiée 1~-hnut dnns le plus moderne des temples 
de l'An. 

Cer>cnd~nt, fuyant cette nnimatlon, nous cherchons 
refu~e Cl:lns un restaur:u>t proche, 0~ ROll$ pourrons 
pendllnt pr~ de trois heures nvoir le llf"'nd respon· 
sable des c dnmatiques • rien que pour nous. Nous, 
c:'est-!1-<lire une p:utie de l'Etat-Major de la Vox et 
~ trois Dé~ Di~ qui ont ~16 ~lus pnr 
leurs pnlrs nu ConseO d' Administmtion de l' 1\sso­
ci:ltion. 

s~n~ plus tnrdcr, nous engageons la conversation. 

- F.te~vou< un homme de thMtre ? 
- Oui, si l'on veut, puisque j'ai Et6 de 193S 11 

19S6, dnto de mon enlr~e à ln Téi6vislon, l'un des 
collnbOI'Otcurs im1tt6dints de Je11n-Louis Blll'l'nuh. Je 
cumulais d'niUcurs ces passionnnntes fonctions uvee 
celles notamment de Secrétaire Générnl de Cahiers 
aux E'.d Ilions J nUinrd. 

- Vous ~tes donc nussi un homme de lettres? 
- Ln R .T.F. ne me laisse plus au~re de loisirs 

pour ~crue. .. 

Cette rfpome nmbigu!, accompngnœ d'un sourire 
~core plus lafl'e, ne nous fait guère illusion. Nous 
savon1. en effet, qu' Aodr6 Fnmk a la ,q,uuuioo 
d'~tre un homme d'une JB11de frudilion et d'une 
iro1men<e culture qu'il ne peut arriver à dissimuler 
mulgr~ 50n apparence modeste et volontairement 
effnde. 

- Avez-vous nu moins Je temps do tire ? 
-- Je suis bien obligé de le prendre (nouveau 

' sourire). En effet, même si je voulnls bouder ln llt­
t~rnture, je serui~ encore eootrnint de lire plusieurs 
cen:3lnes de m3Jiuscrits par an. 

- P!u~ieurs <:entuines 7 
- l'our ne pns dire un millier. N'oubli<L pus 

qu'après un tri nus.<l ~~e que possible, il faut 
qu'O nous reste encore 110 il IZO dram:~tiques. 

- Que raites-vous entrer exactement sous cc voca­
ble : • dramatiques • ? 

- D'abord les pi~C~$ dœs/qut.r (une ou deux par 
mois), 

les rf~CCS d'un /lrtllld tJCirur mod•m• (Une par 
moÎ:'), 

lu .f~ri<S (une par mois environ). Par exemple : 
c Ln com6ro e.~plorc: le temps •. c Les cinq derni~res 
minutes •· c En votre Ame et conscience o .... 

les IIOIII'clles nclopt4os (une tous les deux ou trois 
mols). 

le~ I'Ommrs ru/optés (un tous les deux ou trois 
mois), 
l~ rnmUks musicale.r (une par trimestre), 
tes rlcllals poltlqllcs, 
les • t>nlte dram/11/qlle.r • (un peu ce qu'nu th6.\. 

trc on appelle ks c levers de rideau •). 
Comme vous le voyez., c'est extrêmement varié. 

Cq!endnnt, rM!v6 cette divasitt de sources, nous 
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sornm~ inquiets, cor le lh~trc depuis longt~mps (le 
n'ose dire d~ sl~les) ne s'odres.-.u qu'l un public 
rel~li\'cmtnl restreint. qui n'6toit p:\S fordment 
l'élite, m:tis qui &tait en tout cas ~ évolué, très 
large d'~prit. plein d'indul~;ence devant certaines 
outrances ou certnins ~~. 

Aujourd'hui. ln Té1Evis10n ~nhre dAnS tous les 
mUieux. et dans le5 eo1ns de Fronçc les plus recul&. 
Aussi vous devine>. nisbnent les prob~es que ceb 
note• pose sur le plnn moral 1 Nous n'avons pns le 
dr<'il <J'intrcduirc un certain répertoire - qui p>sse 
trt~ bien sur les boulevards - dnns ces foyers jus­
<lu'ici pi'Oiqés. Nous pQ.\SOM d'une forme de speeta­
clrs qui ne se reconnoi<snlt quo des droits, ù une 
11utre doat le• de"oir~ d'nllor<l uppar:ùssent... 

- Cc souci vous honore, mnis où se trouve · la 
difficu(té? 

- D:o.ns le rait qu'op~ avoir ~cané d'innom­
bmbl"'! pièces pour des consid~rntions mor:ûes, nous 
rt'3n roos plus rien à nous metlre sous la dent d'ici 
cinq an~ ! Sonze7 dOliC que si nous sommes • le plus 
grand 1~8tre de Fr:IDCe • p~r te nombre de nos 
s~t·ll•urs (ph><ielor$ milhoM chaque soir, donc 
plus en une seule Cois que n'Importe quelle p~ 
n'cil ~ etOS depuis sn CI'ÛiiOn - meme pour c Les 
P~rscs ~ d'E.'d.yle, qui furent écrits il y a 25 siè 
cles) nous sommes aussi le plus important théâtre 
de FrJnce par le nombre de nos spectacles. Nous 
montons, durnnt une nnn6c, bcoucoup plus de pœccs 
qu~ tous II'S théftt1·c~ de PMls en dou~ ans! Ln T6-
lévision est une gmnde d~vorouse de mnnuscrits. 

- QueUe est donc la solution ? 
- Que les auteurs réputEs, comme les jeunes, 

E~rivcnt pour la Têlévision. Nous sommes il l'nffût 
de mnnusc:rits in6dit$, mals pensls tf1 /onc:tloli de c~t 
art IIOIIUDu qu'~ll la Tlll•·lsiOII. C'e5t pour nous 
tous un !rès grand r6confon de voir M. Robert 
flordaz. Directeur G~&al de la R. T .F .. et M. Albert 
Ollivier. Directeur des Pro~tammes de T~évisioo, 
considérer comme capital cc problbne d'avenir, ce 
problème de notre avenir h• 

- En quoi l'~m ission drnmntiquc diff!re-t-elle du 
t~tre (lorsqu'el~ est cnreaistr6c en direct) ou du 
cinérno (lorsqu'elle est filmée) ? 

- Je vous répondrai simplement en clossont les 
616mcnu constitu tifs de 1'6mission dramntique par 
ordre d'imponnnce : 

Les di:llogues ct la recherche d'un rythme. 
Le cheminement du r6cit. 
Les lum~res : lo choix des imaacs. 
Les vïsaaes ; pr&cnce du eom6dien ; puissance 

d'expression du reaord, importanoc el stricte concor­
dance des 5ccs. 

Le$ rnou•-ementS. 
Les dttocs dans leur dq)ouillement : les acccssoi­

re5 dnns leur exiaence essentielle. 
Vous vo)'t% bien que c:e n'est ni la ~rarc:bie 

tM3tmle, ni ln hiérarchie cinématoaraphique 1 Des 
études sur cet important probl~me ont p~ru dans les 
Cahiers Renoud-Bnrrnult (cahier 37) et dans c Ero­
des Cinétnatoacrnphi<tues • (c:nhicr 16). 

- Cc classemcnl nous fait brusquement compren· 
dre la pince pdvlléal6c de ln Télévision duns la 
dHense de lo cu lture, puisqu'clio donne b premi!re 
importance nu texte pari~. au moment pr~is où le 
Cinémn nvec ln Nouvelle Vnaue, affecte le plus 
amnd mfpris pour les dialogues. Un dernier mot, 
AndrE Frank : que peut souholtcr un homme pas­
Jioon.! de th~ltre comme vous d'une Association 
comme b nôtre? 

- Qu'eUe amplifie encore l'nction qu'eUe a entre­
prise nupœs de ses membres pour faire mieux com­
prendre ct npprjCcler nos effort$. 

Lorsque nous quinons Andr6 Frnnk l six heures 
du soir, a~ avoir visit~ les studios des Buttes­
Chaumont et après avoir ninsi constaté l'immense 
t5che qui lui incombe et les cfTot1$ d6ploy~ par lo 
Télévision pour nous enchanter et nous enrichir, 
nous n'a\'ons nucunc peine à pt'OmcUre nu sympathi­
que Directeur des D nunatlques les eneourngcments de 
la VOX et de ses nmis pour l'nction cultureUe inlas-
snblo qu'il mène. VOX. 

Pour la formation 
cinématographique des jeunes 
UNE MB1 HODJ:! COMPLt;TB. en bnrmonic n~cc: 

le~ proa1'11mmes du Sccr~tnriat Nationlll ,de l'Ensei­
g.nement Libre et du Comité Catholique de l'En· 
fnnce. 

- 1~ Cwl1ua ri n c,le. Guide-Programme (2• ~ition). 
77 bis, rue de Grenelle, Paris (7•). $,00 NF 

- L<- Cbtlmn tt fEn/alli. 
Editions Fleurus. 31-33, rue de Fleurus, Paris (6'). 
3,90 NF. 

- F/rlrts Fllmoxrnplrlqurs pou1' les f~ves (Série pour 
9 ~ 14 ttn$ et S6rie pour c:IMscs de Troisi~me ct 
nu-<les.,us). 
Film et Jeunesse, 2, mc Desgcorges, Saint-Etienne 
(Lt>irc) .. 

:. 

Aux l!diUo ns LI GEL, 77, rue de Vaugirard, 
Paris-s-. 

Ouvrages pour les élèves et les jeunes 
- PltUip/H tl llrlliJie clnlllsles, par A. Roudier, M 

Pioton, f . Rambaud. Album illustrf. Classes de 
8• ct 7•. (Prem~ces notions sur le Cin~ma.. La 
r~olisation d'un film}. N' 462, 9,00 NF. 

- 1.~ lnllgagr rlu cl11lmn, par A. Roudier. (Le Inn· 
~nl)c de~ imn&es. Grrunmuire du Cin~01n. Des 
lmnseo nux n>Ots). N' 467, 8,00 NF. 

·- D11 Tlt4(1tro op/lqut art CiniratJw. Clt•sse de s•. 
En prfpnrotion. 

- Vlw~ts tlu Ci11l11ra. Classe de 4'. En prépnnnion. 
- 11111/atlcm 011 Ci11lma. par C. Rllmbnud. Closse de 

) • (Etude de la Gmmmaire du Cinéma. 1..es 
Techniques nouvelles. Cin~n et Litt~nuure). 
N' 460. 3,50 NF. 

- ur ftllrts du CiRinra, pnr A. Vallet. O:me 
de 2'. (1~ Modes de vision des Rblisateurs. 1..es 
Genres cinématovaphiqucs, leur holution. An:!· 
1~ de Films). N• 461, J.SO NF. 

- Flœl~• 31tr fHistoù~ du Ciulma, par A. V~llet. 
CI:ISSe de 1••. (Les &rondes étapes du lnnaaae et 
de l'art cin6mnt011mplùque. Les prioclpnux r6all­
snteurs). l'\" 463, 3,SO NF. 

- Art-de/tl de l'lmag~. pnr A. Vllllct, C. Rnmbaud. 
Oo~sses de Mathématiques el Philosophie. (Les 
probl~mes esthétiques, psycholo&iques et sociaux 
J'IO'b par le Ci~). N• 46S. 3.SO NF. 

Ouvrages pour les éducateurs 
-· Exp/oratio11 de rlmaze, P3t A. Roudier, M. Plo­

ton. R. Dclimnrd. Prem~res nnn6es de formation 
cinlmat011rnphlquc. (Méthode et prosramme) 
Etude de 19 films. Activit~ pratiques. N• 464, 
4,00 NF. 
t .Tplarnrion 1/11 Film, pnr A. VaUet, C. R:!mbaud. 
Pnseill"cmtnl seeondrure et Cin6.Ciubs (mEthode 
ct proacrnmme). Analyse de 2S courtS métroacs. 
TeXte$ Httéi'Uires. TrnV3UX d'EI~ves. N• 465, 
s.60 NF. ' 

u Dlrecrel~r-rtSPQnsable : Fr. GABRIEL 
C.P.P.P. N• 26414 
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